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AVANT-PROPOS 

Consciente de l'importance des répercussions so­

ciales de 1 1 évolution technique dans l'industrie sidérur­

gique de la. Communauté, la Haute Aut_ori té de la C.E. C.A. 

a décidé, en 1966,· d'entreprendre une série de recherches 

sociologiques conce~ant les entreprises sid~rurgiques 

nouvelles. 

Son intér@t po~r.les incidences sociales de 1 1évo• 

lution technique, intér3t d'ailleurs' partagé par les orga­

nisations d'employe~s et de .tr.a.va.i11eurs1· l•a.va.it déjà 

oondui te à y consacr.er en colla.bo~a.tion avec ces organisa­

tions-un certain nombre. d'études .dans 4ivers domaines t 

salaires, conditions de travail, s~ruotur.e de 1 t emploi, 

formation professionnelle, séourité du travail, ergonomie, ... 
etc. 

Cependant·, toutes ees étude~,· réalisées dans des 

entreprises ayant déjà. un· "passé", n'ont jamais porté sur 

le progrès technique "à. l'état purn,_de sorte que les 

effets· de-·. celui-ci n'ont jama.,is pu Atre évalués et· appré­

ciés pleinement.· En eff~t,, d~s tous les cas., m3me ~i les 

études portaient. sur 1~~ départements les plus mqdernes des 

usines,. oeux-ci se sit~~ient dans un ensemblé qui l'était 

beaucoup moins. Par la présence de niveaux techniques dif­

férents, les solutions apportées aux problèmes posés par 

les modernisations techniques devaient tenir compte des si~ 

tuations existant dans lës' autrê·s. s·ecteurs· de· 1 1uaine : la 

nouvelle unité s'imbriquait danà.un ensemble qui avait sa. 

structure, ses règles, ses traditions,·qu'il n'était pas 
. . . 

~possible pour de multiples raisons de négliger. 
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Il a donc paru opportun d'entreprendre une recher­

che sociologique dans des entreprises entièrement nouvelles, 

où le progrès technique avait pu trouver ses applications 

les plus poussées et les plus complètes. 

L'objectif de cette recherche peut ~tre défini comme 

suit : dlune part, étudier dans des complexes entièrèment 

nouveaux les différentes répercussions sociales de l'évolution 

technique et les solutions concrètes qui ont été apportées 

aux difficultés qui se sont présentées et, dlautre part, 

examiner les problèmes plus particuliers qui se sont posés 

aux entreprises s'installant dans de~ régions non tradi­

tionnellement sidérurgiques. 

Cette recherche, entreprise au niveau de la·Commu­

nauté, s'est déroulée en France dans l'usine de Dunkerque 

de la Société Usinor (*). 

Le p~~sent rapport, qui est publié en deux t~mes, 

en donne les résultats. On y trouvera d'abord un "rapport 

de synthèse" qui s'efforce de résumer les différentes 

oonclusions auxquelles ont abouti les auteurs de la racher-· 

che. Il est suivi d'un rapport plus détaillé qui détermine 

les caractéristiques de la population étudiée et analyse 

plus particulièrement les attitudes des travailleurs, les 

perspectives d'avenir sur le plan professionnel et le plan 

économique et les relations professionnelles. 

(*) En Italie, la recherche a été effectuée dans l'usine de 
Tarente de la Société Italsider et, en Belgique, elle se 
déroule actuellement dans 11usine de Zelzate de la 
Société Sidmar. 
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Afin de disposer d'un point de comparaison avec 

la situation existant dans une usine plus ancienne et de 

.pouvoir donner une réponse plus précise aux_questions po• 

sées, l'enqu~te proP.rement dite, relative à llusine de 

Dunkerque, a été complétée par la comparaison systématique. 

de . deux s-roupe_s aussi semblables que posai ble de travail­

leur·s appartenant 1 'un à 1 tuaine précitée et l'autre à 

l'usine de Denain de la m~me Société et située dans le 

m3me département. 

En publiant cette documentation, la Commission 

des Communautés Européennes espère mettre à la disposition. 

des entreprises et des organisations professionnelles de 

la sidérurgie un nouvel instrument susceptible de les 

aider dans la recherche des solutions les meilleures et 

l~s plus. ~ffi_oa.cee pour faire face aux effets du progrès 

technique sur le plan social. 

La Commission des Communautés Européennes tient 

par ailleurs à remercier la direction générale de la 

Société Usinor, ainsi que les directions des usines de 

Dunkerque et Denain de cette Société pour l'accueil 

qulelles ont réservé aux auteurs de la recherche et pour 

toutes les facilités qu'elles leur ont aooordées pour 

leur permettre de mener leurs travaux à bonne fin. Elle 

remercie également les organisations professionnelles 

d'employeurs et de travailleurs qui tout au long de l'en­

qu~te, ont apporté leur collaboration et leurs conseils 

aux chercheurs. Enfin, les remerciements de la·commission 
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des Communautés Européennes stadresaent à l'Institut dea 

Sciences Sociales du Tr~vail de l'Université de Paria et, 

en particulier, au responsable de la recherche M. Jean­

Daniel REYNAUD et à ses principaux collaborateurs, u. Sami 

DASSA, Mme Josette DASSA et Mlle Marie-Françoise MOREAU, 

qui ont effectué les travaux d'enqu~te sur place et ont 

élaboré le présent rapport dont ils assument d 1ailleurs 

la responsabilité sur le plan scientifique •. 
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NOTE PRELIMINAIRE 

* 
* * 

La Haute autorité de la CemmunautÉ européenne du charbon et de 

1 1acier ( Direction générale des problèmes _du trov~il - Assainissement et 

reconversion ) a pris l'initiative d'une êtude int·ernationnle sur les usi­

nes sidérurgiques nouvelles. Elle a confié la pol:tie··françoise de cette 

étude à l'Institut des sciences sociales du travail. 

Un rapport préliminaire a été rédigé à la fin de 1966. Il s 1ef­

farçoit, à partir des documents existants, de donner une description aussi 

p~écis e que possible des problèmes sociaux posés par la nouvelle instol-· 

lotion. 

Le rapport que nous présentons nujourd1 hui ne reprend pas ces 

donnGos. Il rassemble les résultats d'une enqu~te par interviews effectuée 
l 

auprès èi 1un échantillon du personnel'de 1·1 usine. 

La direction génorala d1Usinor et la direction de l'usine de 

· . Dunkerque, de m~ne que lors de notre étude préliminaire, ont tout fait 

pour faciliter notre travail t en nous permettant de procéder aux inter­

views dans l'entreprise, en,nous ·donnant tous les moyens d'informer·le 

personnel et ses représentants, en assurant à notre enqu~te toutes les 

conditions d'une recherche indépendante et obje~::tlve. La direction de 

i 1 usine de Denain nous a, de son-c0tê 1 donnJ les m~mes facilités pour 

l'étudo complémentaire que nous y a'Jons men8e. 

Nous remercions ·tous ceüx 'qui, d~ns l'usine ou au dehors, repré .... 

sentants 'de ia direction ou élus du personnel, me~ des associa~ions 

professionnelles ou des syndicats, nous.ont f6it port de leurs c.onae.:J.a et de 

5.712/67/f. 
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leurs critiques et nous ont aidé dans no~re tache. Notre reconnaissance 

va tout particulièrement aux owriers, aux employés, aux techniciens, aux 

agents de mattrise, aux cadres et aux délégués du personnel qui ont bien 

voulu répondre à un questionnaire long et minutieux et nous témoigner 

ainsi leur confiance. Nous espérons que les résultats présents, bien 

qu'ils ne puissent répondre à toutes les questions justifieront le 

temps qu'ils nous ont consacré. 

Monsieur Jean-René Tréanton, professeur de sociologie à 1 1Uni­

vers~té de lille a bien voulu nous prêter son concours et permettre à 

quelques-uns de ses étudiants de son séminaire de troisièn~ cycle de 

participer à la campagne d'interviews. Nous remercions vivement Daniel 

Ch ave, Pierre Dubois 1 Jean-Michel Stievenaert, Jean-Claude Thu5_llier 

et Paul Wallez. Pierre Dubois et Jean-Yves Eloy ont participé au codage 

et à l'exploitation mécanographique de l'enqu!te. 

Un rapport d1 enquate a inévitablement l'aspect, parfois fasti­

dieux, d'une longue série de tableaux et de chiffres. On p~ut s'efforcer 

de l'alléger en ne présentant que les résultats principaux. Nous avons 

cru répondre à la fois aux voeux ~u groupe de travail que la Haute Autorité 

a formé pour suivre cette étude et à ceux du comité d'établissement en 

choisissant le parti contraire, c'est-à-dire en mettant devant les yeux 

du lecteur ·le maximum de renseignements. 

Pour en faciliter la lecture, nous l'avons divisé en deux 

parties : 

1• -Un ~apport de synthèse, aussi concis que possible, s'ef­

force de mettre en valeur les principales conclusions. 

2° - Un rapport d'enquate donne le détail des résultats. Ils 

ont été claseés de manière à en faciliter la consultation. Le lecteur 

intéressé par un problème particulier aura cependant intérêt à regarder 

d'abord la premièr~ partie de ce rapport qui décrit 1 1échantiilon et les 

caractéristiques de la population étudiée et précise la manière dont nous 

avons traité nos donnéGs et dont nous les présentons. 

5.712/67/f. 
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. LE PERSONNEL DE 1 'USINE DE DUNKERQUE t 

Attitudes, perspectives et ;elations, 

Rapport de s~nthèsa• 

1. La situation et les probl~mes. 

1 o • L' usina• 

L'~sine sidi-urgique de Dunkerque, qui appartient à .ia soeiétê 

USINOR, a 6té construite de 1.959 à 1963, le démarrage des installations 

s'est échelonné d'octobre 1962 (train à teles fortes) à décembre 1963 
~ 

(train.conti~ à chaud à bandes). 

C'es:t une usine intêgrée, installée sur un bassln minéralier . . 

qui.~ à pied d'oeuvre le minerai. Elle comprend des installa t'ions dè 
' . 

préparation des mati~ premières 9t· notamment d'aggl~ération, deux 

hauts fourn.eaux de grandes dimens'ions, ·une aciérie, et des laminoirs 

(slabbing, quarto à teles fortes et train continu à bandes). Il s'y·est 

ajouté plus récemment une deuxième cha!ne d 1 ~gglomtrntion, un troisième 
.. ' 

por~ique de déchargement et des· extensions des instaJ.lations de 1 1 aciérie 
·, . , 

et des laminoirs. On construit actuellement·un troisième haut•fourne~u et 

une cokerie. 

La production était d'un peu moins de 1.200.000 tonnes d'acier 

en lingot~ en 1964. Ella a atteint I.6oo.ooo en 1966. La première étape de 

dêveloppement, déjà très avancée, devrait permettre de la porter à 2.500.000 
. . 

tonnes. Elle est des~in~e·à s 1aecrottra en~ore·considéreblement (jusqu'à 

5 ou 6.ooo.ooo de t~nnes) dan; un futur plus lointain. 

5 • 71 '/67/f. 
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Premier grand établissement sidérurgique " sur 1 1 eau" construit 

en France, l'usine de Dunkerque.peut profiter des prix relativement bas et de 

l'excellente qualité des minerais importés de Laponie et de Mauritanie. En 

tOte des équipements français par les qualités techniques de ses installations, 

elle est la principale réalisation du premier groupe sidérurgique français 

à l'époque. 

La région du Nard où elle s'est inst-allée est une région.industrielle 

déjà ancienne, mais qui affronte depuis plusieurs années des difficultés sé­

rieuses. Non seulement la crise du·charbon a affaibli une de ses ressources 

importantes et les transformations de l'industrie textile y ont créé des 

problèmes d'emploi, mais les caractéristiques da la main d'oeuvre ~ontrent 

un certain sous-équipement professionnel et intellectuel. La région de Dun­

kerque, notamment, conna!t des taux d~ chOmage non négligeable;. l'emploi 

féminin y est restreint. les proportions de diplemés et le pourcentage de 

professions libérales y sont relativement bas. l'arrivée d 1USINOR ne pouvait 

évide~ment par elle-m~me répondre à de tels problèmes. Elle a cependant des 

effe~s importants sur l'économie de la région : non seulement perce qu'elle 
i 

a cré.é plus de 4 .000 emplois 1 en assurant au commerce local une masse de 

dépenses correspondante ; mais aUssi parce qu'elle a obligé à améliorer 

l'équipement du port, l'équipement ferroviaiie ·at routier et les ressources 

en énergie. L'implantation de l'usine répondait donc aux nécessités de l'in­

dustrie, mais ella contribuait aussi au développement de la région. 

2~ le personnel. 

Le personnel employé s'élevait en 1965-1966 'à ~.ooo personnes. 

{Il a augmenté dspuis de plus de 200 unités, mais c 1 ast le chiffre de 4.ooo 
qui constitl!eit la population étudiée par l'enqu!te) •. 

Sur ces 4.000 personnes, 72 appartenaient au personnel supéri~ur. 

1.085 { soit 27~) étaient classées comme collaborateurs, 2.704 ( soit 67,~) 

5- 712/67/f. 
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comme ouvriers. La qualirication·de oes derniers était élevée par' 

rqport_.aux moyennes -de la sidérurgie puisque plus de la moitié 

(1.573 ou 39,5 % du total) étaient des ouvriers professionnels, Le 

complé.ment à 4000 était constitué-par l_a._.pêrSH>nnel annexe et les 

.. nç~- disponihles (138 __ personnes) .. 

Les services: aciministra.tifs réunissaient 443 personnes,_ les-· -

services de f"abrioa ti on 132-3 et le a services génlraux (entretien, 

études, mouvement), 1886. Il faut relever la part très importante 

dea serYices généraux et particulièrement -aas services d'entretien 

(1264 personnes à eux seuls). 

Un peu moins de 30 %.du personnel a été recruté de 1959 
à 1962. :Sien en~endu, l'encadrement et les catégories les pl-us 

qU&lifiées sont particulièrement représentées parmi les "8..1."1Ciens11 

(79 % des ingénieurs et cadres ont été embauchés avant 1963, contre 

seulement -14 % dea· manoeuvres· :et ouvriers Ppécialisés). 36 % ont ét4 

embauchés :en 196' et 35 % après 1963, Les différences entre les 

trois tranches d'ane~ennet~ sont souvent marquées, non seulement 

parce qu 1elles n•ont pas la m~me composition professionnelle, mais 

aussi parce que ce s~nt les premiers surtout qui ont eu l'expérienoe 

de la mise en marche et vécu dans ce climat d'effort et aussi 
-· . 

··· -·'d 1 ambition professionnelle qui a réuni les "pionniers". 

L'Age moyen de oe personnel ·est très bas. La moyenne dt!ge 

s'établit au moment de l*enqu@te à 'lt6 ans et 41 % du total ont 

moins de 30 ans (62% moins de 35). C~ n•est pas le résultat d'une 

politique de l'usine qui, au contraire, a~ait préféré une pyramide 

des âges pius équilibrée, mais .au contraire l'effet partiellement 

i11attendu des méca.nis·m'3s dt embauche. Il p~~t ~n.tratner des diffi• 

c~l~és·, à. l'a~eriir~ no-tamment~ du rait que l'encadrement est dans 

l'anse~ ble très,; jÉnulE~; t les possibilités de promotion.., importantes 

dans . l~s premières· ·années, risquent ainsi dt 3tre be~uooup plus 

restreintes ·aujourd'hui.- Il faudra se souvenir de cette situation 

en examinant les attitudes à l'égard de la-promotion. Les déve­

loppements futurs de ltusine pourront, il est vrai, remédier à 

oe qui appara!t dans ltimmédiat comme une stabilisation brutale. 
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D'o~ venait ce personnel? Il na_comprend au total qua 1~ d1é­

t~angers. Si l 1 on examine la ré$idence précédente, 35fo habitaient déjà dans 

l'agglomération ; 5~, dans le reste du Nord et du Pas de Calais. Au tatal 

donc, la mobilité géographique a été limitée t plus grande pour 1 1 ~ncadre­

ment ( 3l% des chafs d'atelier et 37% des cadres ne vienner~ni du Nord, ni 

de l 1Est), plus faible pour les catégories sane qualification. La plupart 

était déjà des urbai~s ( 75~ vivaient dans des villes de plus de s.ooo 
habitants). 

En revanche, la mobilité professionnelle est très forte : moins 

d'une per~onne sur cinq ( 19%) avait déjà travaillé dans la sidérurgie. La 

proportion est naturellement plus élevée dans·les services do fabrication, 

mais elle n'atteint pas le tiers· ( 2~) ; elle est aussi plus élevée pour 

les.cadres, mais reste bian au dessous de la moitié ( 4~). Elle est au con· 

traire de 6%.pour las manoeuvres et ouvriers spécialisés. En y inclùant los 

sidérurgistes, 3~ du personnel avait déjà une expérience du travail d'usine 

( ~t 23~ du tTavail .. ds~s de grandes usines, d'un. effectit supérieur à 500 

personnes). C'est le b8timent qui a fourni le contingent relativement le 

plus important ( ?2%), en partie sans doute, parce que l'usine a repris des 

travailleurs employés dans les chantiers de construction. La proportion 

d'agriculteurs est minime ( 2$). 

Bien plus, cette population jeune a déjà une expérience profes­

sionnelle variée : prês de la mo~.tié ( 4~) avait déjà eu au moins deux 

emplois antérieurse Pour ~ seulement, l'usine de Dunkerque leLT a offert 

leur premier emploi. La comparaison entre les daux groupes de Dunkerque et de 

1 'Ùsine de Denain( \Jontre qu'il y. a, dans le groupe de Dunkerque 1 pour un 

age un peu inférieur, doux fois plus d'ouvriers qui ont eu deux emplois ou 

davantage avant d'entrer à l'usine et quatre fois moins d'ouvriers dont c'est 

le premier emploi. Bien que la comparaison ehiffrée que nous puissions faire 

soit d'ampleur très limitée, il fait peu de doute que l'usine de Dunkerque a 

(1) V"Jir ~.X-XI 
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sur ce point une physionomie très différente da cello de la sidérurgie tra­

.· di-tionnello oCt, à part, quelques exceptions ( comma celle de la SCLLAC), la 

mobilité professionnelle est relativement faible • 

. Pourquoi sont-il~ ven~s· a'embaucher à Dunkerque? Souvent parce 

.qu • ils espér~iont un meill~ur, salaire ( 30%) 1 mt:~is auss.i pour. tr~uver 

l'occasion d'une promotion ou d'un perfectionnement ( 17 et 3%), ou parce que 

la nouvelle usine semblait garant~r la sécurité de l'~mp~oi ( 1~)• Pour une 

part importante enfin, c'était le moyen de se fixer, de s'établir dnns la 

région, une région qu'un petit nombre d'entre eux avait da quitter pour trou-
. . . ' . 

var du travail ( 2~). le.s pr~iars ven~s~ont été atti~e.dava~tage,par les 

possibilités de promotion ( 22~ con~e 10% des embauchés aprè~ 1963), les 

dernier~.davantage par la sécurité d~ l'emploi ( 24%.contre 16~ des embauchés 
• ~ - • h • . • . ' 

avant l9S3) •. La.diffé~ence très. accentuée dans·l'inté~~t pour la promotion · . 
/. '. · . 

. reflèto. sc;ins doute la. différenqe dEls .. ch~ncc~ objectives ; mais elle contribue· 

à sépax-e:c les "pionniers!' des arriva'nte plus r~cent~ • 

.. ' 

Ont-~. trouve ce qu'~s ehercha~ent .? La comparaison entre leur 

.. · qualific.ation .antérieure. à, 1.' e1:1.trée da~s .~.'us in~ et· ltJur qualification ac­

. tuelln m~ntre une assez fort.e dispe.:-s~'?~ :. que~que.s-uns ont ~mit:"alement 
.au moins, rétrogred~, sui'tout pormi ceux qui sorrt a.Ltjourd1 hui emp~oyés ou 

' ' 1 • 

ouvriers spécialisés. Cepen~ant, le mpuvement asce~~ant l'emporte de manière 

incontestable et il est particulièrement fort pour les techniciens nt la 

ma!trise. S±·~~on compare le~ position actuel+Q à celle qu'ils avaient à ··' . . . 

l'embauche dans l'usine, comparaison beaucoup plus sOre, on •alève que 35~ 

seul~ment JJ 1'0n1; c;:onnu aucune pr.omot;io.n. Comme il est .na.turel, les plus an.;. 

cians sont fa~qrisés : un .sur quatre des ~bau~hês avant 1963 n'a pas eu de-

·promotion ( contre SJ·~ ·des embauchés apr~s. 1963) •. Pou~ 15~ .. etes·:~ au 

moins; la. promqtiof1 a, été très important.e. 

',.1 

,, Pqur:~es sal~ires, f1 n'e~t.pae poa~ible de comparer à des données 

antérie~~?e à l'entrée dans ·l'·usioe. On rolèv~.rêil ,.simplement .qua les salaires 
• ... • ~- •• • l' •• , • . 

~a-l'usine son~ un peu supérieurs à,la moyenne.l~ala (.bien que moine élevés 

que ceux du"pétrole tout proche). Ils ne sont pas les plus élevée de la soeiê-

5. '71?/67/f. 
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té (l'usine que cella-ci posCJède dans la région paris.ienne vient en tate), mais 

sensiblem~n~ supêri~Jrs à ceux de l'usine de Denain· { usine de la même société 

,: dans le mtlme département) • Des deux. groupee comparables de Dunkerque et de \ 

Denain, le premier compte 35" de salaires de moins de BOO fr par mois et 35~ 

de salaires de 900 f:r: et plus_ J le second, respectivement 56~ et 20%. 

\ ·: J-.. Le problème et les hypothèses. 

Una'partie des deonnées de. fait que nous venons d'exposer so~t 

~iréas de lt.enquate elle-même. C•ast elle notamment qui permet de connrt~re 'l.ea 

rais . .or..~· qui o-:tfait venir à l'usine d~ Dunkerque ses salari~·s, mais a~ssi . 
. \ 

de préciser leur origine et leur expérience pr_ofessionnelles. Le but principal , 

de. 11 enquate n'était cependant pas de les établir. Il était bion ~lutOt de se. 

~emander dans quo.Uo me~ l.a. néuveauté technique·deel installations, en of- .: . 

frant des conditions de travail et des orientations professionne!+es diffé~ 

tes, créait dans ~es différentes catégorios du personnel de nouvelles perspec-
.... '-- ... .~.. ... ~.,. .. ...,~- ,· 

....... ··.:ÜV~_: Notre questionnaire a été b!ti autour de trois questions ; la situa-
........... ~ 

tion de t~~ià'U~lJN'.tacp..le_~e._ dos·-sat.isfaetions et· des insatisf~ctions 

différentes ? L'expérience d'une usine nouvelle transforme t-elle lea pers-

pectives et les comportements économiques ? Les relations da travail se 

modifient-elles dans ce contexte nouveau ? 

!l est nécessaire de ·préciser ces trois questions. 

- 1° - La situation de travail qu'off.re ·Ün établissement sidé­

rurgique nouveau n'est évidemment pas radicalement différente de celle de 

ses prédécesseurs. Les transformations que l'on constate à Dunkerque pren-

nent la suite d'une év~ution de l'industrie de l 1 aeiôr qui s~es~ poursuivie 

depuis 1947 au moins et qui a été assez bien étudiée. Elle ne fait, en ce sens, 

qu'accentuer dee caractéristiques déj~ bien connues : proQrès de la sécurité, 

âllègement de 1 1effort physique et amélioration des conditions matérielles 

de travail, effort d'attention et de précision accrus. Dans la répartition 

5· 712/67/f. 
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du psrso~al par qual~.f,f.c~tion et p~r ~ervice1 de même, on voit au·gmanter 

la proportion de cadre~ ~~ d~ techniciens, et se renforcer la part des ser­

. · vices d'entretien pari' ra~port aux services de fubtieation, puisque eaux,...ci 

ne rassemblent plue qu.' un tiers d\4 p~on!'el.• 

La différence n'est donc p~s de nature, mais de d~grê~ Cependant, 

elle a été probablement ressentie d'autant plue profond8mant· qu'il s 1ag.is­

sait d'une crêation totale. Pour tous ceux· eu moins qui ont participé aux 

premières années de la mise en marcha, l'exp6rience professionnelle a sana 

doute bien été celle d1'une crêation, .qui offrait dea chaucoa nouvelles d'u­

tiliser ses capac~tés, et d 1 acquér~ dos responsabilité~ plus grandes.Ce 

qui appara!t·àujourd1 hu~, par comparaison avac une autre usine de la mOme soci3-

té, comme &.an pQUrcentage plue élevé de professibnnels pami les owriers 1 
. -

de collaborateurs et plus précisément de cadres, d'agents de ma!trise et de 

techniciens dans l'ensemble, a pu siqnifier1 pour beaucoup da nouveaux em­

bauchés dea possibilités concrites de qualifica-tion et de promotion. Ct:Jm-­

mant. ont-Us apprécié .ces possibilités ? Ont-elles été assez impoxtante& 

pour mo di fi ar ca _ qU:' .ils __ attendent de leur travaU ? 

Plus précisément, on pouvait faire les hypothêses suivantes a -

a - Les satisfactions et las ins~~~~fd~tiorm sont différentes à 

Dunka~quo de cell~squ 1 on ~encontre dans uno usine_ plus ancienne 1 plue de 

sati~faction des conditions da trava;~ et de la fatigue ; des possibilités 

d~ promotion et des salaires J da l·a eêcuri tê ·. de 1 1 emp.loit. En revanche 1 compte 

tenu des difficultés qu'ont soulevées les problèmes du logement, plus d1in­

satisfaction de& loy~s,_ ~a la_qualité des logements et de leur implantation 

(c 1 os~~dire du temps do _trajet n~ceesaire pour ee rendre à l'usine). Peut­

!tre aussi plus de satisfacti~n. d~ l ,·intérêt' au trâV.al.l. et~ dt;e responsabilitês 

qu'il donne J plus de mécontentemeRt ·eu èontrai.re ·des contratntea de l'orge-

nisation. 
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b - Plus profondément, on pouvait supposer que non seulement des 

changements s'étaient produits dans le degré d~·satisfaction à l'égard des 

différents aspects du travail, mais aussi que le poids relatif de ces dif­

férents aspects avait changé. S'il est vrai que l'entrée dans l'usine a 

ouvert de nouvelles possibilités,, elle devrait entra!:ner aussi une autre 

attitude à l'égard de la viè de travail : donner plus d'importance au con­

tenu marne du travail et moins aux récompenses extérieures qu'il comporta J 

plus. d'importance à 1 1intérftt du travail qu 1 aux conditions de log~ment et 

au tempe de trajet, voire à la promotion qu 1au montant du salaire. 

- 2• - La crêation d'une usina importante n'est pas nécessaire­

ment ressentie comme un événement exceptionnel, m~e si, comme c 1est le ·: 
·4 

cas pour Dunkerque, elle a une importance nationale .• Cependant, itl)plantée 

dans une région en difficultés, appartenant à une branche qui doit, dans 

les prothaines années, réduire ses effectifs et s'atteler à une moderni­

sations profonde, l'usine de Dunkerque a beaucoup de raisons d1appara!tre1 

aux youx de ses salariés,comme une garantie d'avenir. 

On sait que l~ développement de l'économie française s'est fait, 

pendant longtemps, sans entra1ner u'ne grande confiance dans 11 aveqir, au moins 

de la part des salariés sans commandement, et particulièrement des ouvriers. 

Non seulement ils n'ont guère eu le sentiment que laur niveau de vie s'amélio­

rai~, ·pressés qu'ils étaient par des besoins supérieurs· à leurs ressources,. 

mais ils étaient rarement optimistes sur le futur qui les attendait. L1 expé­

rience de Dunkerque a-t-elle changé quelque chose à ces attitudes ? 

a~ Plus précisément, on peut faire l'hypothèse que les.sélariés 

de Dunkerque, et. notamment 1ès.ouvriers, estimer:'lt davantage que leur situa­

tion est préférable à celle de la générEtion précédente, et qu'il~ espèrent 

davantage de l'avenir. 
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b - Peut-~tre cet optimisme sa traduit-il par un comportement 

éco·ncimique différent ., moins de propension à l'épargne et ·plus d''t.lsage de 

crédit, et un équipement plus complet ·en biens durables. 

c -En outre, on peut supposer qu'ils ont une attitude plus ac­

tive à l'égard de leur avenir et qu'ilà ont un niveau d'aspiration plus 

élovê. 

d - Sans doute aussi croient-ils davantage aux chances d'avenir 

de· leur ré·gion et de leur · entreprise. · .. 
a·-. Enfin pout-Otre ont-ils une .. vue générale plus favorable de 

ce que permetteht las chnn~ements techniques. 

· - 3° - Non·! seulement l'usine' de Dunkerque est nouvelle, mais 

elle·a été implantée dans une région qui, malgré la présence d'un. autre 

établissement de la m~me industrie, n'a pas de fortes traditions sidérur­

giques. Notamment, alle n1 a pas le lourd héritage.des conflits et des diffi­

cultés de l'après-guerre. EllG·a de plus chërché à desserre~ certaines 

contraintes· hàbituellès dans la branche. 1· par exemple, en-refusant d1 èntrer 

dans les cercles vicieux du paternalisme ( pour le logement, les oeuvres 

sociales, les loisirs). Enfin, refus:ant d'établir·des.prirnes, fondant la 

hiéra~hia des salaires~ l'étude des postes, acceptant la discussion avec 

les syndicats ( une conventibn col~ective propre régit la sidêrurgie de 

·· Dunkerq~o, é)est-à;...dirE.:l deux usines pour l'essentiel), elle a ·essayé.-d'é-

, ·cart.er· un cèi:tain 'nombre de sources rl.a· conflits. Jointe aux nouvelles condi­

:'tïons de travail, cette at ti tude a t-elle -modifié les relations .dans l'usine 7 

Deux hypothèses pouvant être faites à ce sujet 1 

a- l'absence de 'v<ieilles traditions de conflit·ét l'élimination de 

certain·as difficultés ·n·a signifia prClbablcm'cint pas ·le .règne d'une parfaite 
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harmonie. Mais du moins p~ut-on supposer que l'appareil de recours qui 

traite les réclamations s~ra, dans ces condition6, plus souple et plus 

efficace. 

b - En outre, un. intér~t plus grand pour la promotion et pour le 

contenu du travail lui-marne devrait - si les hypothèses précéduntes sont 

vérifiées - entra!ner des réclamations plus individualisées. 

C'est à èes questions que nous avons tenté de répondre Gt ce sont 

ces hypothèses que nous avons cherché à vérifie~• La difficulté principale 

tient à ce qu 1 elles sont formulées en termes de changement ou de comparaison. 

Assurément, en leur donnant une forme moins rigoureus~, at) pouvait espérer 

trouver une réponse dans l l enqu'Oto directe sur un échantillon rep'résentatif 

de 1 1 usine : comment le système de réclamation fonctionne t-il ? Quelles 

sont les aspirations du personnel ? Sur quels points est-il satisfait ou 

mécontent ? C'est cependant poùr donner des répon~es plus précises que nous 

avons cherché un point de comparaison. Nous l'avons trouvé dans l'usine de 

Denain, appartenant à la m~e société et situé dans le m~me;départem~nt. 

Plus grande et plus ancienne, elle pouvait permettre un parallèle. 

Il était cepandant exclu, de toute évidence, de mener à Denain 

une enqu~té de la même ampleur qu'à Dunkerque. Non seulement parce que le 

temps et les ressources ne le permettaient pas. Mais aussi parce que ltusine 

oe Denain a des parties plus anciGnnes 1 qui demanderont sOrem~nt une conversion 

et que l'inquiétude sur f 1 avenir, comme l'ont montré qu~lques incidents, y 

est grande. Nous n1 avons donc retenu à Denain qu 1 un groupe-témoin d'une qua­

rantaine d'ouvriers, situé dans une partie relativement moderne de l'usine, 

le train à bandes ; il a été constitué de manière à pouvoir ~tre mis en 

parallèle exact avec un groupe de m~me taille du train à bandes de Dunkerque 

( m~me qualification et omplois similaires4 Bien que les ~ges ne soient pas 

très différents, il n16tait pas possible d'égaliser 1 1 anciunneté). 
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Les résultats que nous présentons reposent donc sur deux sortes da 

·· données .: d'une ._pq:rt1 . J"'af"lç:~ly.~e. dos ... rép~~se$ de 424 interviews faites à 
. • ~ • • t - • "' ·- ~ ~ '1 • 

Dunkerque._ L 1 échantp.~on es~ rep;césentatif d_e l'usina, bien qu 1ll n'.ait 

pas été t;:C!nsti t~é .de façon str.ic~emen~ a~~-atoire •. Natureflement, il a fallu 

adopter un taux de sondage plus fort pour le~. catégories peu nombreuses 

pour qu'il soit possible de fsire des comparaisons par qualification : nous 

avons retenu un ÇJuvrier sur dix mais un cadr? o~. u,n ag~n~ de mn!trise sur 

,cinq .• _Bien entendu, une pondération rétaglit l~s proportions correctes dana 

les résultats globaux. 

D'autre part, nous c~~parons systématiquement deux groupes. de 

··.· 41 ouvrierstqes trains à bandes de Dunkerque et de D~~ain. Les groupes ne sont 

ni l_~_un ni l' au~re repr~sentatifs de leur usine. Il n'est donc pas surprenant 

q.ue l:e :train à .bandes d~ Dunkerqu~ ne soit pas semblable à l'ensemble de 
1 • • ' • • • 

1 • éfhantill_pn d13 .~L!~k_erque, ~~ il n~ est,. pa~ per~is de ti;-er du train à ban-

des c:!e Denain des cçmcl.usio~':'.s-:. sur 1' ensemble de l' u.~~n~ de Denain •.. En revan­

che, les deux groupes sont aussi semblables que poasibl~ et permettent donc 
~ û.. .. - • 

d'isoler l'effet de l'appartenanc~ à l'un ou à l'autre usine. 

En outre, un échantillon spécial de délégué~ du personnel a été 
-t•• •• ,, 

tiré 'Û Dunkerque ( 28 délégués en tout) pour l'étude des problèmes de récla-

mation. 

P.au~Otre sera t,..on surpf:':i.s, dans les analyses qui vont suivre, 

.. de la place. prépqndéranta. qqe tient. la co.mpar.aison de.~ ~~eux 9.ro~~~. êlPPa­

~.. ~e4l,é~~~ Il n.'~n .es:~ .p~ .. d~. m.~rne, Ç,Otnm~, ~n le y.er~~~- d~~. le .rapport d':é-

. :. :t:a~llé .• N' est.-j.,l pas·~ irnpr_ud.ent çi~ f_ond~r .d~.s ~-o~c~us.ion~ sur la c~mparaieon 

pe d~ux gro\-lp_e~, .~ 1 un.~ c:;1uarantaine d' ouy;rieFS 7 

Assuréraent, une précaution est nécessaire : comme, pour la commodité 

do la lecture, nous· avons présenté tous nos résultats en pourcentage, il faut 

garder à l'esprit les nombres absolus sur lesquels ils sont calculés. Quand 
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les résultats entre Denain et Dunkerque diff~rent de· ·2·,5"' ·il s 1 agit seu­

lement d'un ind.iv5.du de plus ou de moins et il serait dé"raiS.onnable d'en tirer 

des conclusions. Mais, sans cette résèrve, l'utilisation fréquente de cette 

comparaison nous para!t jÙstitiée. 

·Bian entendu, les résultats les plus intéressants pour Dunkerque 

sont tirés de 11 enel,yse de ·1' échantillon. Mais ·une fois que cella-ci a permis 

de conna!tre les réaction~ de l 1 ensamb1e du personnel, de las comprendra en 

distinguant des catégories professionnelles ou des secteurs, il_ reste encore 

à~·savoir si talla attitud~ ou tel jugement est liê ou non à la situation 

propre de l'usine. t'est le rapprochement des ·groupes appareillés: qui donne 

alors la réponse décisive. Il n'aurait. qu'une valeur limit6e si nous n'avions 

pas d1autres renseignements. Mais il vient ·souvent donner l'interprétation 

finale lorsque nous avons déjà ti±ti ~le maximum de ces. renseignements. C1est. 

pourquoi dans ca rapport da· synthèse noua .lui avons réservé une plsce parti­

cUlièrement importante~ 

I!. Le travail 1 degras de satisfaction, motifs de satisfaction, 

attentes. 

1° -Les dagrès de satisfaction~ 

Comment les salariés de Dunkerque apprécient-ils leur situation 1 

Sont-ils au total satisfaits ou mécontsnts de leur travail, da leur salaire, 

de ieur· logement? Pour le savoir, nous. disposons des répônses à 22 questions 

d~ fame identlqüe touchant aux différents·aspects do cette· situation. PoU%' 

chacune, on peut classer les intéressés en trois catégories 1 plu~et sati~ 
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faits, plutOt insatisfaits, et entre les daux (t). 

Les résultats dont on trouvera le détail_d~ris le rapport d'enquête: 

confirment partiellement ncshypothèses -~ le niveau de satisfaction est très 

élevé pour la sécurit~ de l'emploi. ( 8~ de satisfaits) 1 assez élevé pour 

les conditions matérielles de travail.(65~), l,a fatigue et l'effort (6~) 

et, ce qui est certainement lié au précédent, la_durse du travail {74%} ; 

également pour l'intérêt du tra~ail { !4%) et ~our l'initiative et la res­

ponsabilité qu'·il permet d'exercer {66'}{,) •. Il est en revanche moyen ou médie-
. . ' 

cre pour le qualité du logement (59%) et SUlt~ut r~ur le montant.du loyer 

(4~). Le temps de trajet ne semble pas poser ur ~bl~me général, puisque 

71~ des intetviewés en sont satisfaits. 

Dans deux cas, en revanehe, tes ,résultats infizment nos hypothèses. 

Nous· avio~s suppoe~ quet surtout dans une popul8tion qui dane aa majorité 

n'avait pas connu le travail en usine, les contraintes d1une organisation 

rigoureuse, imposée par la nature m~me des ins".:;allations, seraient assez 

vivement ressenties. Ce n1est pas exact : si la manière dont le travail eet . ' . 

organisé ne para1t que moyennement satisfaisante (54~ de satisfaits et 
25'% ·d'insatisfaits), ·en revanche, le niveau de satisfaction est élevê pour 

(1). les résultats seront présentés de deux manières : lorsqu'on veut savoir 
la proportion de satisfaits, il faut retenir le chiffre de ceux qui sont 
dans la premièrél catégorio. (4.T sont satisfaits du montant du loyer, 
36% en sont mécontents, 5~ sont entre les deux et 12% n~ se prononcent · 
pas ou·ne sont pas concerné~. Lorsque l 1 essentiel est de comparer deux 
groupes ( les cr.dres et los ouvriers, les anciens et les nouve~~x) nous 
avons, pour simplifier, reg~oupé les données e~ éliminant les non répon­
ses et on distribuant ceux·qui ne se;nt ni satisfaits ni insatisfaits par 
moitié entre les deux catégories extr~mas. On lira alors que 56~ sont 
satisfaits dû 'loyer et 44% insntisfaits. Ce~ dernif?rs chiffres, .inexacts 
pour apprécier le montant absolu de la satis~nctihn, font en revanche 
ressortir de manière plus cloire et sans déformation le sens des com­
paraisons ( sont satisfaits du montant de lour·layer 17% de ceux qui 
ont obtenu un logement par l'intermédiaire de l'usine et 77~ des autres). 
Nous utiliserons toujours les premie~s chiffres pour évaluer la satis­
f~ction en olle-m~mê1 _les seconds pour faire des comparaisons. 
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la liberté et l'indépendance dans le travail ( 69%) et nous avons déjà vu 

qu'il en était de marne pour lfinit{ative et la respons?bilité. 

Le deuxième cas est celui du salaire et des possibilités do promo­

tion et de formation. Du montant du salaire, seulumunt 2~~ sont satisfaits 

( et 49% plutat mécontents) et le système de salaire est jugé encore plus 

défavorablement ( 18% de èatisfaits, 47% d'insatisfaits). Les possibilités 

de formation et de perfectionnement ne satisfont que 39% des interviewés 

et les possibilités de promotion 25% ( 54% d'insatisfaits, c'est-à-dire 

la proportion la plus élevée de toutbs lus questions de satisfaction). 

les réponses concernant le salairA ne sont pas, à vrai dira, une 

surprise. Non seulement parce que, très généralement en France, la propor­

tion de salariés mécontents da leur·salaire est élevée et forte la pression 

des besoins. Mais aussi parce qu'une usine nouvelle entra!ne presque inévi­

tablement des déceptions en co domaine : c'est sur elle que se cot;lcentre 

l'effort d'une entreprise et elle porte, par·le progrès de productivité 

qu'ell~ permet, une grande partie d~ son avenirJ elle so détache ainsi des 

autres, de manière spectaculaire aux yeux des snlnriés, ne serait-ce que 

par l'ampleur des investissements consentis. En revanche, les augmenta~ions 

~e salaires qu'elle perm~t son~ plus diffuses dans la mesure où une entre­

prise dans une branche nl, encore moine, un établissement dans une entreprise 

ne peuvent se distinguer r~diçalement des autres à cot égard. Le progrès 

technique se fait dans un êtnbliasement { ou dans un service). Ses effets 

économiques sont ressentis à une tC~ut autre·échella. Il y a donc un décala­

ge entre l'ampleur de 11'effort d'équipement, bien visible pour les salariés, 

et les récompenses qu'ils en tirent. 

Nous avons en au~re déjà relev~ que les salaires de Dunkerque, 

tout en étant plus élev8s que la moyenne de la région, ne sont pa$ excep­

tionnels et qu'en outre le système de négociations en vigueur dans la 
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métallurgie a pour consêqüence de. hié'rarchiser les salaires beaucoup plus 

d1 apràs les régions où se trouvent les établissement que d'après la produc­

tivité de chacun. 

En revanche, le mécantentament devant les posQibilités de promo­

tion était moins prévisible. Assurémant, mOrne dans les cas o~ la promo4;i.Jn 

est importante, U y a toujours moins d' 6lus que d' a;'Jpolés ; donc moins de 

satisfaits que d'insatisfaits. Comme il est naturel, on peut vérifier que 

ceux qui n'ont eu aucune promotion sont moins satisfaits (~0%). que ceux 

qui sont montés de deux ou trois· catégories { raspectivument 44 et 4Cffi.) 

et surtout c~ux qui sont passés du statut d'horaires à celui de mensuels 

(54%). Mais, mOrne dans co darniar cas~ où le pas franchi est sans doute le 

plus considérable, la proportion de s~tisfaits n 1 e~t pas très élevée. 

} . 

Faut~il interpréter les chiffres:comma l'indice d'une.déception " ~ . . ' ... 

profond~ ? Il ast important de relciv~r que lt3s niveaux d'aspiration s'élèvent 

av~c les promotions déjà réalisées ·: ceux ·,qui sont déjà mon·tés aspirent 

davantage à monter enco~e, coux qui ne sont pas montps espèrent moins. Autre­

ment dit, la promotion est un désir que le succè~ éveille, •- maintient ou 

renfàrce, bien loin de 11 éteindre. L'expérience de lR prom~t~on accentue 

la volonté' de promotion. C 1 est peut-fttre ce mécanisme qui explique en partie 

le degré très élevé d1insatisfactioh et surtout les différenc~s réduites antre 

C\3UX qui n 1 ont connu aucun avancement' et CeUX qui ani; rt=!ÇU un ~vancoment SUbS•• 

tantiûle 

Au reste, nos hypothèses sur le salaire et la pro~o~ion n'étaient 

pas que les salariés de Dunkerque devaient en ~tre très satisfaits ; mais 

qu'ils l'Gtaie~t prbbableinent'plus· que dans une usine plus ancienne. C'est 
• 

donc la ooinparaison entre les deux groupas de .Dun~.s~que et .?e:. Denain qui 

doit donner la-réponse définitive. 

5· 712/67/f<. 
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2j! - !:c;nparai3o;1 Dunkerque - tiaaaia. 

Srur quels points les deul< trains à bandes se ressemblent-Us ? 

Les différences sont faibles ou négligeableSP,0~intér!t au travail, la 

maniêre dont il est organisé, l 1 indépendanee et la liberté dans le travail. 

La.comparaison renforce une de nos conclusions prêcéduntes, l'organisation 

n'est p1s_ressentie à Dunkerque çomme plus ccntraignanto. Elle en corrige 

une aut~ : si l'intérêt au travail est assez élevé à Dunkerque, il ae l 1 est 

pas. plus qu'à Denain. Autrement .dit, quelques-uns des aspects les plus !m-

'portants de la satisfaction au travail ne sont pas sensiblement différents 

dans les deux cas. 

Pl~s pr6u~s6men~, on n'a pas plus souvent le sentiment à Dw;kerque 

d'.employer toutes ses capacité·s dans son travail qL•on ne l'a à Dar:ein 
1 ! 
l , ' 

(34" dans les deux cas) • En dehors nène de la canptlroisan, U faut relever 
t 

la faiblesse de cette proportion en elle-m@me 1 6~ de !~échantillon de 

Dun~erque juge qu•il n~emploie pas toutes ses capabités dans son travail. 

Le sentiment d' "aljA,-.ation" ne décroit pas régu1i
1
bement quand la quali­

fication s'8lève. Si la ~n!triso ressent moins cet~e aliêf.ation (parti~ 
culièrement aux deu~ bouts de la chatne, pour les ~befs d'équipe et les 

chefs d'atelier>, il en est de .m~me ·pour las manoeLvres et les ouvriers 

spécialisée J en revanche, employés, techniciens et cadres ont très fréquem­

ment le sentiment da ne pas s'employer tout entiers. 

... 

Poar d'au~res1 en revn~hr., la satisfection est bien supérieure à 

Dunkerqu~ : ~'est le cas d 1 a~ord de la sécurité de l 1 e~ploi ( le pourcentage 

de satisfaction est.supérieur. à Dunkerque da ~B. , 8~ contre 39%, ce que 

no~ noterons+ 4~ ), de~ conditions de travail ( + 29)• de la fatigue {+ 28) 

et de la durée du travail { + 24)o La diminution de l'effort physique est 

donc géné~alement rasser:tia et la différer.ce de sécurité économique évidente. 

Mais c'est le cas aussi des possibilités de formation { .f. 23} et de 

5 .712/67/fo 
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pramotion ( + 36) (1 ). La différence est asse~ nette pour atre pou discute­

ble. S'il resta vrai qu 1une minorité est satisfaite à Dunkerque des possi­

bilités de promotion, du moins est-elle nettement sup~rieure à celle qui 

existe à Denain. Nous faisions l'hypothèse que las salariés do Dunkerque 

percevaient une situation plus ou•Jerte et qui !our of7rait de meilleures 

chances de promotion que dans une usine plus ancienne : bien que laur optimis­

me soit fort limité, l'hypothèse est clairement vérifiée. 

Pour le s,:üaire, il n' én est pas de marne, car si las satisfactions 
.. 

sont plus élevdes à Dunkerque, c'est d'assez peu ( + ID} pour quo les diffé-

rences no soient pas très assuré~s. La satsifaction est donc pJut-~tre supffi... 

rieurs à Dunkerque ; el~e ne l'est, en tout .ces, que faiblement.· 

Cependant, 'une a~tre question permet de vérifier que la·pression 

des besoins est moins grand.e à Dunkerque qu • à Denain. En effet le groupe 

d~ D~nkerque dit plus souvent que dclns 1 1 ny~nir il pr6fèrarait avoir moins 

dt3 travrJ.l.l ·pour le m~me s:llûire ( 69% contre 51% àt Denain) ot donc moins 

souvent qu'il préfèrerait gagner plus mOrne avec dos heures supplémentaires 

(31% contre 49% à Denain). 

Quels sont, au contraire, les P.Dints .sur.lesqUels lu satisfaction 
l ·.- . • ' 

est moins élevée à Dunkerque qu'à Dena~n ? La logement en est un, nssurément,non 

pct.e le mont.:mt du loyùX (différence nêglige:1ble : - 4), guère pour 1e- temps 

de trajet ( - 10), mais surtout pour ln qualité du logement ( - 27). 

(1). Le group~ du.train à bandes de.Dunke~q~e, peut-Otre en partie parcà 
qu.• il. est sui-tout fait d'ouvriers, à un pourcentage de satisfaction 
supé~ie.u~ à celui de 1' 3chantillc!1 ··représentatif '( de 1' u'3ine.;~ Rappelon~ 

. que ce qui compte ici, c'sat la cornparais~n ontro. les deux 'groupes, non 
. les chiffres absolus. 
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De manière assez ·surprenantu aussi, le sent~~nt d'avoir ds .l'initiative 

et des responsabilités dans le travail est plus 8levé à Denain (- 12). 

Mais les différences les plus importantes portent d'un~ part sur le sys­

tème de salAire ( - 25) et de 1 1 autre sur les syndicats (- 33). 

Pour le système de salaire, l'explication fait peu de doute & 1 1é­

.valuation des postes est beaucoup plus connue à DunkGrque qu'à Denain et 

elle est dans l'ensemble assez mal acceptée. Les jugements que portant les 

interviewés de Dunkerque sur le systèmE sont défavorables à une très forte 

majorité 1 ils jugent qu'il est arbitraire { 79% de 1 1échantillori), obscur 

,(62%), pas plus juste qu'un autre'( 66%) et qu'il ne perme~ pas aux chefs 

de récoo)penser ceux qui donnent satisfaction {64%). Seuls les ingénieurs 

et les cadres donnant sur tou~es les questions une majorité de rGponses fa­

vorables. La réaction est donc très cl3ire : los efforts d'inforlïlation de 

·la direction n1ont pas convaincu le personnel qui, dnns sa grande majorité, 

est hostile à cette forme de rémunération. 

Les jugements sur le syndicalisme sont moins faciles à interpréter. 

Nous aurons à y revenir en parlant des relations de travail. Il suffira, 

pour le moment, de dire que ci e·st peut-~tre moins une appréciation de 1' ef­

fort des délégués du personnel ot des syndicats qu'une conception de leur 

~Ole qui se manifeste par cette différence. 

Le bilan, en tout cas, est plus nuancé que celui que suggèrent 

~es simples pour~entages d3 satisfaction releVÉS dans l'échantillon. La 

différence maj eut'e entre le.s deux si tuntions pnrte sur la sécurité de 1' emploi, 

le.s possibilités de promotion et dA perfectionnement et les conditions maté­

rielles de travail ; plus faiblement sur le salaire. En revanche, il n'y a 

guère de différence pour 1'intér@t au travail, l'organisation ou la liberté 

et elles sont en faveur de l'usine plus ancienne pour la systèmG de salaire, 

la qualité du logement et les syndicats. 
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31 - Les différences selon les catégories professionnelles. 

Il est impossible d'entrer ici dans le détail des satisfactions 

et insatisfactions pour chaque catégorie professionnelle. Toutes les données· 

rassemblées à ce sujet figurent dans le rapport d'enqu~te~ Nous essaiurons 

saulement de dégager quelquos conclusions important2s• 

Il n'est pas surprenant de con~tater que la satisfaction du salaire 

augmente avec la qua~ification ( de.27% pour les manoeuvres et ouvriers 

s~éeialisés à 67~ pour las chefs d'atelier) et qu'il en est de m~me, de 

manière moins accentuée, pour l'initiative et la rusponsabilité ( O.S : 71%, 
chefs d'ntglier & 90%).11 ost en .revnnch~ plus instructif de voir qu'on co 

plaint dnvantage do la fatigue et de lû durée du travail dans les catégories 

supérieures ( 58% et SB% respectivement des ingénieurs sont satisfaits à 

. cet égard contre 69% et 84% des o.s ). 

r4ais plus important sans doute est !G portrait moyen qu'on peut 

tracer des principeles catégories. Deux cos sq détachant a des ca~égaries 

particulièrement satisfaites, comme celles de agents de mf:l!trise ; dee 

catégories particulièrement insatisfaites, comme celles dea techniciens 

,. et surtout des employés. 

Les agents de ma1trisG sont dena l'ensemble la catégorie la plus 

s2tisfaite. Les chefs d'atelier ~ont. au totnl, un pou plus satisfaits que 

~os ingénieurs et les cadres.< sauf lor~qu'il s'agit de' loyer, puisque les 

logements de·fonction font dans.ce cas une ~rande différence) a de leur 

salaire' ·mais surtout de leurs responsabilités, de l'organisation du travail, 

de 1' intér~t du travail. Pour toutes les satisfactions profession11Blles1 . 

las chefs d'équipe et les contremattras les suivent· de très· près { ilo ont 

.en revanche plus de di fficuitss pour le~ salair~s et le loyor) st les 

précèdent pour les chances de promotion. Sans qu'il faille accentuer des 

différences qui, dans le détail, sont p~rfois min~mes, le tableau d'ensemble 

est convaincanta ies agents de mattrise sont par excellence ceux que leur 

travail attache à l'usine et qui y trouvent - nous 1 1avons déjà vérifiê 
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sur une question précise - l'emploi de leurs capacités. 

C1 est le tableau inverse que donnant les techniciens et surtout les 

employés. Ces derniers, satisfaits des conditions de travail et de l'effort 

imposé, relativement satisfaits du lqgement et du loyer, sont en revanche 

par.ni les plus insatisfaits des possibilités de promotion, de l'initiative 

qui leur est laissée et du salaire. Peu satisfaits de l~urs chef~ directs 

comme des chefs d.e service, ils ne le sont pas davantagu des syndicats. Ce 

son·t eux qui ont le plus sowent ( 87%) le sentiment de ne pas Gtnployar 

toutes leurs capacités. Les techniciens les suivent immédiatement sur ce 

p9int (74%). Ils sont critiquas à l'égard de la part Ç1initiative et de 

responsabilité qui l~ur est échue et particulièrement de la libe~té qu'ils 

possèdent dans leur travail at d8 son organisation ; un peu moins à l 1 égarù 

de leurs chances de promotion. M~is , plus satisfaits des chefs comme des 

syndicats, ils sont au total une catégorie plus remu2nte et plus active. 

Dans l'~nsemble de l'usine, ces deux catogories semblent les plus margina­

les et les plus mal intégrées. 

Une partie do ces différences peut s'expliquer pé.!r le bilan que . 
fait un individu entre ce qu 1 il apporte dans son tr.,~vc::il ct co qu 1 il en 

retire. Pour schématiser et s~plifier ce bilan complexe, si l'on accepte 

de prendre comme indice de contribution les diplOmes acquis et comme indice 

de rétribution lo monta~t du salaire, on peut vérifier aisément que ce bilan 

est particulièr~ment fGvurable pour les agents de ma!trise aux différents ni• 

veaux et particulièrcmunt défavorable pour les employés et techniciens. 

Mais, plus précisément, cette mnnière schématique de représenter 

le bilan des apports et des résultats ( ou, ce qui serait peut-~tre plus 

exact, du parti qu 1a tiré un individu de son capital de départ) donne un 

fil conducteur pour comparer l~s catégories professionnelles entre elles 

et indique sans doute à qui elles se comparent elle-mem~s. Les diplOmes 
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des chefs d'équipa les mettent à ésalité avec les professionnels de 2ème et 

3ème échelons ; mais leur rétribution est supér.ieure et leurs responsabilités 

'plus grandes. Si les chefs d'équipe sont particulièrément aatisfaits,·c'est 

'aussi sans doute parce qu'il~ se voient d1 abord comme la sommet d1 une hié­

rarchie ouvrière. Les contremattres ont des dipl~mes analogues à ceux des 

employés ; mais l~ur salaire moyen est nettement plus ~la\;~ ( et laurs 

rèsponsnb!lités bien plus grandes). Da m~a dos c~afa d'at3lier per rapport 

aux techniciens. En revanche, les cAdres ont généralement une.formation 

beaucoup plus poussée. Il est donc.lêgitime d'admettre que la m~!trise ne 

prend pas pour cadre de référenèe'les cadres supérieurs, mais les catégories 

de formation analogue, par rapport auxquelles elle est privilégiée ; at réci• 

proquement q~ .les cadres ne jugent pas l~urs sat~sfactions.par référenre 

aux contrema:ttras, mois soit par rë!.ppart à des exer.ples de collàgues exté­

rieurs à l'usine, soit par rapport à1.:ceux, de formation analogue à la leur1 

qui occupent des postes de direction• 

Les satisfactions qu'expriment les inta~iowés ne doivent donc·pas 

·~trtl interprêtéea comme -si Gl.les s·::t définissai~nt .. ;dans un vide e:ociel J alles 

sunt relatives à des att~ntes, c 1 ost-à-c'ire à, c:o ~u'"ûr.::.!ad;ividut:ou t.1ftQ ::.· 

catégorie. juge devoir lui .revenir normalement. Et.ces attentee sont définies 
\ 

. .en fonction de groupas de référence, eux~mes déterminés par une communau-

té de ressou~es au départ ou-par ~'ampleur o'un t~ajet professionnel couranto 

c•est ·par rapport àeeux qui disposaient à l 1 origin~ àes names capacités qu'un 

individu juge san succês ou son échec relatif. J ~'est compta tenu da la car­

rière qui lui ost ouverte qu'il .apprl1cfe le point auquel il est parvenu. 

C'est ainsi qu'il faut lire les réponses à la dernière question 

sur la satisfaction, celle qui demandait aux pex~onnes interrogées de dire 

si elles étaient plutOt satisfaites ou p~~tùt insatisfaites de leur situa­

tion. Bien qur; les catégories supériaux-es soient pl&.:s sctlsfaitcs, la ten­

dance de bas en haut de la hi6rerchie est loin d 1 ~re régulière. Dans le 
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groupe des manuels, lus chefs d 1 équip~ sont en t~te (7~% de satisfaits), 

mais les P2 et P3 en qu~ua (59%), les autres ttant inter~Gdiaires (0.5:64%, 

. P.1 : 68%). Lus mensuels sans commandl~ent ont las résult6ts les plus bas 

de tous ( employés : 50%1 techniciens : 51%).Enfin1 pour l'encadrement, 

les chefs d'atelier (87%) l'emportent sur les agents de mattrise (82%) et 

~les cadresg bien que restant très satisfaits, ne viennat qu'ensuite {78%) (!} 

Enfin, on comparant l~s d8UX groupes de Dunkerque et de Denain, 

on relève un pourcuntage de·satisfaCtion global un peu plus Élev6 dans le 

premier cas (65% contre 51%). 

4° - L'importance respective des différentes satisfactions. 

Le tableau des satisfactions est cependant loin de suffire pour 

donner une vue exacte de la situation. Par exemple, quand les o.s. se dé­

clarent à 93% sütisfaits de l'information qui luur est donnée sut l'usine, 

mais les ingénieurs et cadrL--s à 39% seulement, le premier tait.oet moins 

rassurant que le se4ond n'est inquiotAnt : parce quo, vraisemblnblament, 

le problème do l 1 informotion tiont plus à coeur aux cndr8s qu 1aux.o.s., 

qu'il est pour eux plus impqrtant. Peut-on donc essayer'de mesurer l'imper· 

tance respective des différentes satisfactions dont nous avons d~essé la 

liste pour savoir ce qui compte le plus oux yeux dus intér~ssés? 

Illustrons la démarche sur un exemple : nous savons que le personnel 

de Dunkerque est médiocrement ou moyennement sntisfait du montant de son 

(1). Les chiffres absolus, pour l'échantillon de Dunkerque sont de 53% 
de satisfaits, de 21% d'insatisfaits et de 26% qui se situent entre 
los dr.ux. 
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loyer et de la qualité de son logement ( respectivement 56 et 64~). Nous 

savons aussi qu'il y a de grandes différencus entre coux qui ont obtenu 

leur logement par l'intermédiaire do l'usine et les autres dans cos deux 

cas (respectivement 17% contre 77% de satisfaits, et 32% environ contre 

BQ%}. On pourrait donc s'attendre, ~tant donné l'ampleur de ces différences 

et l'importance généralement attachée au problème du logement, à trouver 

que ceu~ qui ont étê log~s par l'intermédiaire de l'usine sont globalement 

plus insatisfaits de leur situation. Or on nlr3 trou·Je rien cle tGl, bien au 

contreira. Ceux qui ont été logés par l'intermédiaire de l'usine sont un. 

peu plus souvent satisfaits de leur situation en général (6~) que les 

autres (59%). Surprenant à première vue, ce résultat s'explique assurément 

par le fait que ceux qui ont été logés par l'intermédiaire de l'usine cons­

tituent d'Eutre p?rt un groupe professiunnellomerit avantagé ; mois oussi par 

le fait_que la.sqtisfaetion à l 1 ég~rd du logemént ne pèse snns doute pas 

très lourd dans la satisfaction globale : soit que l'ampleur dos satisfac­

tions et des; mécon~entements ,soit faible, soit, plus probnblement, parce 

que 1~ logement, si important qu'il soit en lui-m~me n1appara1t pas comme 

intimement lié, à la situation actuelle. 

Pour vérifier catte affirmation, il suffit de crolsGr los deux 

questions ( satisfac~ion globe~e .. e.t satisfaction à 1 'égard du logement) 
. ' 

et d~ mesu~er la liaison entre les deu~. En faisant systématiquement la 
1 • 

même opération.pou~ ~ou~es les autres satisfactions, on obtiendra ainsi 

pour .e~a~u~e un ~hiffre qui mesu~e +a liaison avec·l~ satisfaction·globale( 1): 
.· ' 

... _, 

(1). L'indice quo nous utilisons varie, comme un coofficient de' èor:rélation, 
entre -1 ( ceux qui sont satisfaits, par exemple, du temps d~ trajet, 
sont tous insatisfaits globalement et réciproquement) et +~- (ceux qui 
sont satis.faits du temps de trajet sont tous satisfaits globalement 
ct récip-roquement). E"ri fait,- lü plupart de nos -indices sont positifs 
et, bien entendu' très,, inférieurs à 1 
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c'est-à-dire, un indice approximatif de son importance. 

Cet indice est imparfait : notamment il n'a qu'une signification 

douteuse dans los cas aD il y a une très forte majorite de satisfaits 

(par exemple, la satisfaction dea cam8rades ou collègues de travail ou, 

ce qui est plus grave, la satisfaction de la sécurité de l'emploi) ou 

dans les-cas où la proportion de non-réponses est élevée ( par exemple, 

la satisfaction à l'égard de la direction). Les résultats assurés sont cep~n­

dant assez nombreux pour ~tre intéressants. 

Ce qui vient en t~te èans l 1échslls d1 importancG que p~rmettcnt 

de dresser nos indices, c'est 1~ promotion ( indice de 01 35). Las possibi­

lités de formation ont également un indice élevé (0 723). On mesure ainsi la 

place que tiennent cés problèmes dans l'appréciation globale de la situation. 

Le montant du salaire a bien évidemment une grande importance (0 13.3)• 

Ce qui est surprenant par rapport aux situations cannuos, c'est plutOt qu'il 

n'en ait pas davantage encore, et surtout que, conformément à !•hypothèse 

que nous avions faite, il n'en ait pas plus que la promotion. 

Les satisfactions les plus ~nportant~s sont ensuite soit des satis­

factions professionnelles, l'initiative ou la rüsponsabilité (0 124) 1 l'indé­

pendance ot la liberté dans le trav9i1 (01 24}, l'~rganisation du t~avail 

(0,22) et.l 1 intér~t du travail (0~18) :soit des satisfnctions à l'égard 

de l'encadrement : chefs de service (0129), direction (0 126 

est incertain) et contremattres {0121). 

mais l'indice 

Ont en revanche une importance réduite les cLnditions matérielles 

de tr~1ail (8111), l'effort et la fatigue (0110), la durée du travail (0,05); 

également la qualité du logement (01 05), le montent du loyer (0,05) at le 

temps de trajet (-D 102). 
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Précisons, pour éviter tout malentenctu, que non seulement il ne 

. s'qgit pas de mesurer 1 1importa!"'ce de cee différents aspects de la situation 

~n eux-m~es (il est peu douteux que la qualité du logement dont·on dispose 

ct son prix oient un~ grande importance pour l'intéressé) mais seulement 

par rapport à la situation de trnvail # mais aussi que l'importance oinsi 

mesurée n'a pas uno valeur. gé~rale, mais pst relative à la situation . . r 

·actuelle da l'intéressé ( de tràs mauvaises cpnditions matérielles de tra-

vail Pfendraient sans doute une importance déterminante. Dans la mesure où 

on ast relativement satisfait dons l'usinu, !*appréciation qu'on ~n fait 

a pou dG poids dans l'appréciation de l'ensemble Çe la situütion)~ Autre­

mGnt dit, cette échelle d'importance n1 a pan pour but de déterminer un 

classement des problèmes qui serait valid~ da~s d'~utFBS ·situations, mais 

au contraire de caractériser une .situ~tion pa;tic.ul:ière, celle de 1 1-usine 

de Dunkerque. 

On peut donc rés.umer s1mp:I-eroen~ lGs conclusion~ à tirer~ de cette 

analyse: dans la situation,act~o~e de Dunkerque, lo fo~~tion, 1~ perfee­

tionnement et la promotipn tiennent la.pre~ière place,. suivis immédiatement 
, , of ' • • • • • • 

par le salaire. L~s satis~act~on,s le~ pl~s. import~n~~s ~ouch~nt ensuite 

au contenu m~me du travail { in~ér~t, r~SP!J~?a~ili~~' indépendance, organi-.. . . 
sation) et aux relations avec l'encadrement • 

. : "l 

sa- L1importance respective'des différentès satisfactions a 

'. :Dunkerque· et Denain~ 

Dans quelle· mesure cepeAdant la .situôticm ~ins-i· analysée· 'est-elle 

originelo 7 Est-il courant, est-il exceptionnël que la· prà~otion t±enne 

tant de place? Si l'on s 1 arr~tait au·tableau'qùe noùs avons dressé, il 
~ 

serait bien difficile de répondre. Lorsqu•an se demande quels sant les 

chartgements·sotinux qu'entratne une'·usine no~v~lle, ·ctost pourtant le problème 

dGc-isif. C"est · poùrqtiGii :il· est indispensable; ··malgré ln faiblesse· des effec­

tifs dont nous 8lisposons' r qui ~0 permettent: 'que. des chiffres pl•Js grossiers) 
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de faire la m~me opération sur les deux groupes compornbles de Dunkerque et 

de Denain0 

La comparaison fait apparattre des différences très tranchées entre 

los deux situations. Elles ne sont proches en f·oit que sur un petit nombre 

de problèmesô los Z"Clotlons avec .. los chefs de service et les conditions 

matérielles de travail ont peu d'importance dans les deux cas. Les syndicats 

et le système de salairee, au contraire, sont relativement importants dans 

les deux cas aussi. 

Pour le reste, les oppositions sont fréquentes et souvcmt ~-.. --

·si le groupe d_e Dunkerque attribue une grande importAnce au snl.Jire (0 1 31), 

il en a plus encore à Denain (0,48). C1est le contraire, de mani~re plus 

accentuée, pour la formation (Dunkerque : 0,21 - Denain : 01 07} at surtout 

pour l.a promotion ( 0 131 contre -01 04) • Autrement dit 1 la relation que nous 

avions constatée dans l'échantillon de Dunkerque se maintient dans le group'e 

du train à bandns : la promotion est au moins aussi importante que le salaire; 

mais elle s'inverse totalement à Denain ' la promotion n'a pretiquoment p~s 

d'~mportance et le salaire en a.beaucoup. 

Dans le groupa de Dunkerque, les satisfactions professionnelles ont 

une importance élevée 1 l'initiative at la responsabilité {0 1 36), l'inté-

r~t àu travail {0 133) 1 l'organisation du trüvail {0,27). Sur tous ces 

points, les indices à Denain sont négatifs ou nuls ( respectivement -0,16, 

-D,l4 et 0,06). Seule y compte la liberté et l'indépendance dans le travail 

(0,46). L'importance de l'effort et de la fatigue est sensiblement supérieure 

à Dunkerque {01 3-l contre 0,2.2) • 
• 

Pour les rapports avec l 1 encadrom~nt, la plus grandu importunee 

ast attribuée à Dunkerque aux contrema!tres (0 146 contre 0 à Denain) et à 

la direction à Denain (0'1 35 contre 0118 à Dunkerque):. 
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Enfin, à Den_ain, la qualité. du logement et l~ montant du loyer ont 

une importance ~~~sid~rabl~·alors qu 1 ell~ est très faibLe à Dunkerque (res­

.pect.ivement 0,49 et 0,36 contre o,o2 et o,o3). 

L 1 ensemble de ces résultats montre une grande cohérence. Ce qui 

dominu à Denain, ce sont les satis~_actions .économiques ( scleire) et extra­

professionnelles ( logament, loyer). Ce qui domine à Dun!<erque, c'est, à 

ceté nu salaire, les satisfactions p~ofessio~nalles, possibilités de promO­

tion, initiative et responsabilité, intér!t du travail et organisation. Il 

est donc naturel que lu premier groupe donne plus d'importance.à la direction, 

c 1 est-à-dire au centre d8 décision économique, le second aux contrema!tres, 

c 1 est-ù-~ire aux chefs immGdiate dans le travail. 

Quand los deux groupes d'ouvriers apprécient globalement leur si­

tuation, l'un, celui de Dunkerqu'e pens-e d'abord à une activité profession­

nelle où la rémunération compta,· bi8n évidemment, mais, dans laquelle il est 
', . 

engagé et dont il espère un avenirJ l'autre, .~elui de Denain, à une situation 

économique ct à dws conditions de vie. Sans.dpute est;ce mOrne ainsi.qu'U 

fGut comprendre la grande importance qu'il attribue à ls liberté et à l 1 indé-
.. 

ponclancc r.ans le tr8V~il ; symbole de retrait, par opposition à l'engage-

mento En bref, le travail vaut surtout à Denain pnr les satisfactions exté­

rieures qu'il permet ; à Dunkerque, il vnut aussi par des satisfactions in-

. trineèques liées à un engagement professionnel •. 

.. 
Si ··f:'e~ conclusions _sont exact<JS 1 elles permettent de revenir sur 

la comparaison dos SBtisfactions entre Dunkerque et Denain. Nous avi~ns 

relevé qu'elles étaient très semblables pour l'intér~t du travail, l'orga­

nisation et inférieures à Dunkerque pour l'initiative et la responsabilité. 
" . . .. . 

Or nous vunons d'établir qu~, dans les trois cas, le groupe de Dunkerque 

attache beaycoup plus d'importance que celui de Dena.i~ à C3S asp~cts. gu 

... .' 
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comme l'effet d1exigences accrues à cet égard ? Et, si ceci est vrai, dans 

quelle mesure ces exigences plus grnndes n'e~pliquent-~lles pas les satis­

factions exprimées ? C'est peut-etra parce que les ouvriers da Dunkerque 

attendent davantage du contenu de leur travail qu'ils n'en sont pas plus 

satisfaits. 

6° - Satisfactions et attentes. 

La mesure de l'importance des satisfactions permet de discerner 

ce qui, dans les conditions actuelles de travail, contribue le plus à l'ap­

préciation globale que les intéressés ont de leur situation. Mais si 1 1on 

pose directement la question, sous une fçrme plu~ générale (qu'est-ce qui 

est le plus important pour qu'un travail soit un bon travail ?), on retrouve 

le m@me problème, mais sous-forme un peu modifiée: d'une port, il ne s'agit 

plus d'analyser la situation actuelle, mais d'exprimer des attentes générales 

de l'autre, il est probable - au moins sur certains points - que les satis­

factions actuelles influenceront l'expression de ces attentes : on pensera 

moins à énqncer la nécessité de ce qu 1 on possède déjà et dont on est rela­

tivement S3tisfait - sauf si la satisfaction est très partielle ou si le 

besoig est fondamental. 

Aussi n'est-il pas surprenant que dan~ la liste des attentes, vienne 

en t~te pour l'échantillon de Dunkerque le salaire, c 1 est-à-dire ce qui est 

à la fois important et peu satisfaisant ( il est cité par 62% des interrogés)(!) 

Vie~n~n~ ensuite l'intér~t au travail {26%) et les possibilités de promotion 

(20%) 1 pour J.a sécurit~ de i•emploi (15%), l'~rganisation du travail (13%) 

et des rapports avec les chefs et avec les camarades (tou~ deux 11%) 

Le salaire est en t!te pour toutes les cat~gorias profes$ionnelles 

sauf les chefs d'atelier et les cadres ( c 1 es~-à-diro ceux qui en sont très 

généralement satisfaits). Pou~ les cadres, dominant 1'intér~t du travail 

{1). Chacun pouvait donner deux réponses. Le total des pourcentages est 
donc égal à 200~ 
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et las responsabilités ; pour les chefs d'atelier, 1' intér~t du travail?<_._ 

les possibilités de promotion _et l'indépendance ;PÎ~·contremattres, les 

responsabilités,l~ bonne organisation et l'intér~t du travail. Enfin, les 

employés et les tochnic iens _ sont ··pa-rti.cu li Rrement.. a.tt..Gnti:f:c.· -b. ~ ._int,érêt 

du travail et à la promotion. 

._.··-

L'uchelle des attent~s ainsi drassGe no co~ncicla pas exactement avec 

1 'échelle précédente· des import~ni:as • Notnrrrnent le s::üaire 11 empo~e très 

lnrgement et la promotion ne vient qu'au troisième rang. La sécurité de 

l'emploi a également un rang plus élevé dans le pr~ier cas que dans la 

second. Il semble que d 1 une par.·t le caractt::re P.lUs génér~ des attentas 

favorise los préoccupatiuns les plus habituelles ; du l'outra,· la forme 

de la question, on oblig~ant à un choix ( ou plutOt à choisir deux aspects 

· seulemont} change 'la naturn. .même du clnssement. TçutGfc1is 1 l,es ressemblances 

sont s1ns douto encore plus significntives 

viennent en tOte dôns les deux cas. · 

ce sont l~s mêmes problèmes qui 

La èomparaison entre lu'groupe du Dunkorquc-ot cclui.do Denain 

'ranfo.rce les conclusions prut:Cidï:mtes .• A -Donnin, on cite davst:~tege la salaire 

(77% contre 64%) et:la sécurité de l'emploi {42% con~re 12%) ; à Dunkerque, 

'·la ;->ramotion (251, contre-15%} 1 1 intér~t au travail (12% cont~e .B'fo), l'initia-_ 

tive et la responsabilité (15% contre D). DarJS l'ens.em~:üe, lorsque,les sëltis .. 

factions sont plus grandes dans un groupe, les attentes y sont plus faibles 

et 'réciproqu8ment. Il y a toutüfois deux exçe~tions sig~if~cotives : bien 

q'uci ·le gr-oupl3 de Dunkerque seit plus sr1tisfait de la -pr_o!llotion .que celui de 

Ueriein, i.\ la mentionne plus souvent dans ~es att.entes et. il en est de mnme 

de; ln fomation ( quoiqu 1·à un .moindre. degr~) e: 

L 1 effet des satisfactions st.Jr les .-~tt.~nttJs. est donc moins simple 

qu'on n~ pouvdit le croire : dans· certains cas, ·il est de los atténu~r 
.; 

(comma par exemple pour la sécurité de l'qmp1oi;où la satisfaction est élevée i. 
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à Dunkerque et l'attente faible par rapport à Denain) dans d'autres. 

/ 
1 

de l~s renforcer. (comme pour la promotion), peut-être dans la masure où un 

besoin nouvequ et encore mal satisfait se développe avec l'expfriance et 

la satisfaction. 

I!I. les perspectives d'avenir et le comport~ment économique. 

1° -Les niveaux d'aspiration. 

A quelle qualification los salariés de Dunkerque espèrent-ils 

atteindre 1 Leur niveau d'aspiration est assez élevé. Un peu plus d'un 

sur B (13%) n'espèrent plus atteindre un poste supérieur. ·Bon nombre . 
d'entre eux, il est vrai, ont des ambitions relativement modestes t 

monter d1 un échelon {34%). Encore cette modestie n'est-elle qu'apparente 

lorsqu'il s'ogit des grades supérieurs ~mais ils ne form~Jn·t qu 1urepetite 

proportion du total. 24~ comptent grimper au moins deux échalons 1 2~ 

devenir mensueJs et. ~ aec~dor à la ma!trise. Autrement dit, plus da la 

moitié espèrent une'progression importante. 

La comparaison des deux groupes da Dunkerque et de Denain 

mantra des attit~dea bien différentes d~ns las deux cas ; au train à . 

bandes de Dunt~erqua, 66{;, des pe.rscnnes interrogées espèrent une progression 

importante ( deux é~hPlons ou plus : 34~ ; deveni~ mensuels : 29% ; accéder 

à la maîtrise 1 3~) 1 ell~s ne sont que 23~ à Denain ( respectivement 151 5 

et 3~). Réciproquement, 14~ du groupe.de Dunkerque n'espèrent plus monter 

{33" à Denaiu) ei; 20% pensant à un échelon supplémentaire (44% à Denain)o 
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Les différences sont peut-~tre exagérées por la différence d 1 ~ge 

( à peu près 5 ans) qui sépnre·ces deux groupes. On peut vérifieT en effet 

que le niveau d 1aspiration varie en fonction inverse de l'~ge dans la plupart 

des cas 

rna!tres 

ce n1 est pas vrai de ceux qui veulent devenir mensuels ou contre­

ils sont un peu plus ~gés que ceux qui V8ulent progresser de deux 

~chalons ou ~lus mais plus jaunes quo ceux qui n'asptrent plus monter). Il 

est tout à fP-it improbnble, en rGvartche, que l'~ge r~nde compte de la tota­

lité des différences. 

Bien entendu, dans l'échantillon de Dunkerque, les aspirations 

varient selon les cattiguries professionnelles : les chefs d'équipe espèrent 

presque ti.JUS accéder à la mc!trise, et les employés et les teqhniciens comptent 

le fairo en trè~· grcnd nombre (36% et 44% rasrectivement). Plus de 30% des 

professionnels aspirent à devenir mensuels. 

Cet appétit de promotion inspir8 bien quelque impatience : 

c2ux qui comptent le plus montur sont moins .sa.tisfai ts qùe les autres de leur 

$Îtuation nctuwlle. Mais il ne nott pas de lo frustration et do l'immobilité. 

Au contr<~irf!, ce·ux qui n'ont pns connu de changement ont des aiT'bitions plus 

modestes J ceux qui nnt déjà beaucoup progress~ ont les ~mbitions les plus 

grandes (parmi coux qui sont déjà monté~ de trois catégories, il n'y en a 

pas un seul qui n1 espèrb plus monter)e: Autr~ment dit, la promotion nourrit 

l'espoir de promotion. Comme il est courant dans uno population jeune, la 

nivaau d'aspiration s'élève pour ceux qui monter.to C'est en effet non un blo­

cage, mais le sentiment d'avoir dos cap~cit6s en réserve qui élèv~ le nivaac 

d • aspirat.~on •. 

Nous avions fait l'hypothbse qua la création de la nouvelle usine, 

pour ses caractéristiques pr~pres comme pour sa nouveauté m~me, devait· 

stimuler l~s projets d'avenir ot particuliùremunt l'ambition de E'élever 

dans son métier. Nos données vérifient amplement cette h~·poth~se. 
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Si amplement qu'on peut se demnnder dans quelle mesure ces ambitions 

pourront ~tre, satisfaites dans 1 •·usine. Nous n'avons ras le moyen de faire 

un calcul précis des postes qui s'ouvriront dans les prochaines annéese D'au­

tre part, certaines de cos ambitions sunt des projets précis, d'autres sont 

pe~t-~tre surtout ~es espoiro ; tt surtout,nous n'avons pas cemandé aux 

interviewés dans quels délais ils comptai8nt les réaliser. Mais, m~me sans 

faire le bilan des Pbesibilités objectives et des projets, il semble bian 

que ceux+ci débordent d'assez loin les·débouchés que l'usine peut offrir 

dans un avenir immédiat. 

Qu'en pensent les intéressés ? eraient-ils pouvoir r8aliser Leurs 

projets dans l'usine ou jugent-ils que ce n'est possible qu'on 13 quitt8nt 

pour une autre 7 En fait, les réponses se répôrtissent en trois catégories 

d'une part 1 ceux qui comptent trouver dans l'usine l'occasion de satisfaire 

leurs aspirations ; de l'autre ceux qui espèrent bien lesréaliser, mais 

hors de 1' us.ine, ou du moins sont prCts· à la qui tt er s'ils n 1 ont pas satis­

faction ; enfin, ceux qui n'espèrent gu8re arriver à leurs fins dans l'usine, 

mais qui y resteront pnrce qu 1il y a peu rie d6bouch8s ailleurs. 

La moitié de l'échantillon de Dunkerque (48%) compte rester dans 

l'usine perce qu'ils y ont un avenir. Un quart y restera, faute de trouver 

mieux aillsurs (27%). Un quart est dis~osé à partir le cas échéant (25%). 

La proportion èr:1 ceux C!Ui sont optimistes sur laur avanir dans 1' u­

sine est donc, compte tenu des hauts niveaux d'as~iration quG nous avons 

relevés, très élevés. Comme on s 1 y attendrait, la ma!trise est un peu plus 

optimiste ; les employés et l8s techniciens le sont moins. 

faut-il classer parmi les pessimistes ceux qui comptcmt partir ou 

eRvisagent de le faire ? Ils sont certainomr-1nt moins assurês de leur avenir 

dans l'usine. Mais ce sont des actifs, à niveau d 1 aspirôtion élevé. Ils 
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sont donc plus mobiles et serrt~nt moins de contrainte~ à rester dans leur 

emploi actuel. Aussi constate t-on sans surprise que l~r nombre est partt­

culiàrement élev6 parmi les tbchniciens .!4(~) at les cadree (4~) et reste 

important parmi les chef~ d'atelier {3~}, c'eet" .. à-d.i.ro pami les èa~garl.es 

les plus quËlifioes et las plus pourvues de diplOmes - et, dans les deux 

derniers cas du moins, les catégories les plus satisfaites dè leur situation 

actuell'e. Pour les c·adres notamment, on peut. panser que la carriè•~ paru an­

nelle na s'enferme paa nécessairemant.dans une usinu ou dans una entreprise• 

qu'ils sont plus orientés ~rs une profession que vers un établissement. 

Enfin, ceux qui resteront par contrainte se recrutent surtout sans 

les catégories ouvrières. Ils sont en revanche très peu nombreux parmi les 

qualifications élevéas. 

A ne regarder que l'échantillon de Dunkorque, on pourrait, semble 

t-il, rendre compt~ des tai~s essentiellGmant. par lq qualification 1 plus 

la qualification est élevéa• moins on.accepta. l'immobilité par contrainte 

plus alle est transférable ( les diplOmes.sont un bon indice de ceà possibi-· 

lités de ti.·anafart), plus eUe encourage une mobillité évei1tuella. Mais cri 

juste que soient ces conclusions, o~ omettrait 1 1essentlel en s'arrêtant là t 

l~ plus important est sans douta le niveau d'optimisme relativement 4levé 

dans l'ensemble et le niveau de contrainte relativement bas •. 

C'est·ce que met en valeur la comparaisùn d6Sdeux groupas da , 

Dunke~que et de Denain (le fait qu'il s' agisae de groupes· aasentiellem.ent 

ouvriers est particulièreme~t utile dans ce cas). En effet, les. "contraint~.:", 

ceux qui resteront faute da miaux sont 31SJb à D!Jr.kerque1 61" à Denain ; crrux 

qui resteront par optimisme, 64~ à Dunk~rque, 22~ à D~nain J peux qui en-

. ·vis agent de partir, 5~ à Dunkerque, l "'(1, à D.enain, les oppositions sont donc 

tr&s accusées. Elles s'expliquent bien sOr,· comma dans le cas p~écédant, en 

parti~ par le fait qua ltaveni~ de l 1 u~ine·de Dunkerque est évidemm~nt beaucoup 
' : 
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plus prometteur que celui de l'usine de Denain ( et le fait peut Otre sensible 

même au niveau d1 un service comme le train à bandes). Mais plus int6r~ssant 

encore est le fait que de co pessimisme·sur leurs chances à l'usine, les 

ouvriers de l'usine de Denain tirent la leçon plutOt sous la forme ne la 

résignation que sous celle d'un projet de départ. 5Bns doute l'agglomération 

de Denain n'offre pas les m~mes débouchés que celle de Dunkerque.· Mais,nous 

l'avons rappelé, dans ce dGrnier cas aussi, la situation de l'emploi, sans 

être grave, n'est pas totalement sàtisfaisante. Il faut donc bien conclura 

que l'expérience de la nouvelle usine a stimulé les aspirations, comme nous 

en avions fait l'hypothèse. 

2° -L'avenir des enfants. 

Cette élévation des niveaux d'aspiration, très sensible pour l'avenir 

professionnel da l'individu, se retrouve t-elle quand il pense à l'avenir de 

ses enfants ? Une expérience de développement provoque t-ello là aussi des 

ambitions plus grandes ? 

Assurément, les souhaits ~ forment les sGlerL!s do Dunkarque pour· 

l'avenir da l~urs enfants visent assez haut : 42% du tot~l pensent à des 

professions d'ingénieurs et de cadres ou à des professions libérnles (alors 
r 

que dans la population interrogée, les cadres font 2,5% du total)- ; 12% 

pensent à des métiers manuels (las ouvriers-forment 65% de la populatian), 

è'Gst-~~Lire un peu moins que C8UX qui voient leur fils i~stitut~ur {14%) 

et beauc6up moins qua ceux qui le voient tochnician cu ngont de mn!triso 

(20% - le total d~s techniciens et agents de mattrise f~it lB% de la popu­

lation). Il y a donc une très grande différence entre la répartition profes­

sionnelle des pèrus et celle qui est souhaitée pour les fils : las cat~9ories 

élevées sont beaucoup plus repr8sont.3es dans la seccJnde quo dans la première, 

et c 1 ost l'inverse pour les cetégcries' plus mad--stes. Notommant, la catégorie 
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des employés est dans ce dernier ces• puisqu 1 ella est souhaitée par 6~- ci~ in.· 
'.1 

terrogés ( alors qu'elle forme 1~ de la populatior.) • 

Cepandant,o~ sait qua das d6c2l~gos da cet erdre de.grandaur 

sont courants. Ila no manifestnnt pas en enx-mOmas une ambition.plus élevée 

que cella qu'on pourrait relever ailleurs. Et surtout, U est ·.difficile de dé· 

ntllor, ·particulièrement dans .une population tràs jeune, pour qui lss pbl:u­

pectiyes sont encor~ vagues, ce qui est projet réaliste at r!ve, ce qui eEt 

espair de voir prolonger par ses fils. la mouvement qu'on e soi--mante accnmrl:t 

et espoir de le voir réussir là où· on a échouê. A partir du :.muaeAë où l~s 

voeux émis pour la file s'expliquent_ par une compensation: ils peuvent 

s'élever sans limita, parce qu'fis ntont plus ~ien da réaliste, et on décou­

vrira alors que les ambitions les plus grandes sont exprim~es par:les catéw. 

. _go.r.ies las plus modestes • 

c·a ··n'est pas le' cas da DunkGrqua, puisque, comme on. peut le vérifier 

aisément, les projets pour l'enfant s'élèvent avec la catégorie profession­

nelle de celui qui les forme •. 5 1 Ùs sont ambitieu>.e, ils ne a·ont donc pas· ae-
... j . 

santielletnent··eompensatoires. ·6kavaner.Je1 les réflaxions que nous venons . 
• ~ • 1 

de fa:ire peuvént éclairer ·la comparaison .d~3 deux groupes do "Denairi et de 

l)unkerqua. 

En effet, le résultat le plus clair de cette comparaison est qut~ 

Denain, on envisage moins qu'à Dunkerque de voir eon fils ouvrier. CS% contxe 

~4~) et sensiblement plus de la voir cadre ou profession libérale (43~ contra 
.. 

2~). La niveau d1 aopiration que l'individu a pour lui-m~me est donc: nettE"meu~ 

supérieur à Dunkerque1 celui qu'il a pour ses anfnnta est ncttem~t supérieur 
JJ 

à Denain. 

La différence s'explique sans doute en partie p~r un besoin de com­

pensation-plus fort àJDenain {et récipr~que~ent, u~r6alicma .plus grand 

à Dulikarque) .- Mais p~ut-~re prend-il une 'forma pa.-t.:.cul:!Are ' le pessW.erne 
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rtùat.if qu'inspira aux ouvriers de Denain lew: situation ··actuelle et surtout 

·laurs c,ences de monter sembla bion en effet les détourner davant3go de 

l'industrie en général. Si on examine en effet, les secteurs d•activité pré­

férés pour les fils, on s 1aperçoit.qu 1 à Dunkerque on parle un peu plus de 

l'industrie ut plus généralement du secteur privé, à Denain un peu plus du 

secteur public et particuliè~ernent des admi~strutions (46% contre 38%). Le 

souci de la sé3U~ité do l 1umploi explique sans doute cotte orientation. 

Une autre conséquence est en tout cas évidente : l'expérience de 

Dunkerque convainc caux qui y travaillent que leur région leur offre des 

chances d'aven~. 5~ de l'échantillon envisagent en effet que leur fils 
, 

travaille dans le Nord, et 3% seulement l'excluent absolument. 7% pensent 

de préf6rence à la région pari~ienne. Comme il est naturel, los ectégori~s 

les plus qualifiées sont moins attachées à la région, non parce qu'elles en 

préfèrent d1 autres, mais parce que la localjsation de leur vie professionnelle 

·et donc de cella de leur fils leur est plus indifférente. 

· La diffurance entre los deux groupes de Dunkerque èt da Denain est 

très accentuée. Pour ·1e premier, 6~ envisogcnt que leur fils travaille dans 

le Nord, ~ dans la région parisienne ; pour le second• respectivement 30% 

et lB~ ; et lB% également préfèrent n'importe où sauf le Nord. La différence 

est beaucoup plus forte que celle des niveaux d'aspiration : ce n'est pas 

parce qua les ouvriers de Dunain souhaitent un ~eu plus souvent une carri&~e 

prastig~euse·pour le~ fils qu'ils Lnvisagant son départ de la région. L•expli• 

cation da lour attitude est bien plutet dans une vue beaucoup moins optimiste 

des possibilité~ da la :t-égion. L'.optimisme relatif .de Dunkerque~.s'explique, 

inversement:- par le développement de la ville, mais san~ doute, beaucoup 

. . plus encore, p~r la preuve de vitali té économique que laur donne l' ex• 

périence do l'usine. 

C'est dnns le mnme sens qu'il faut interpréter las répo~sas à une 

dernière question sur l'avenir des enfants a voud~iez-vous qu 1il vianne 
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travailler dans l'usine oD vous atos 1 Les ruponses,ca~ent en partie 

les carrières· envisagées, montrent une grande confiance dans les possibi­

lités d'emploi et les chances de promotion qu'offre l'usine de Dunkerque a 

54~ de l'échantillon accepteraient volontiers que leur fils travaille dans . 
l'usine et, ce qui est plus intéressant encore, cette proportion varie très 

peu selon la qualification. Les cadres, par exemple, r6pondentpresque exac­

tement comme la moyennu de l'échantillon (53~). Seuls les techniciens sont 

tr~s au dessous de cette moyenne (38%). Bien entendu, ces réponses ne -i~ 

.. fiont pas quo les pères destinent nécessairement leurs fils à entrer dans 

l'usine comme ils l'ont fait. Mais l'usine offre à leurs yeux une carrière 

acceptable à leurs enfants, alors que, on le sait, ils ont pour eux des 

ambitions élevé~s. 

ta situation est tout autre à Denain. Alors que, d~ns le· groupe 

de Dunkerque, 58% accepteraient qu~ leur fils travaille dans l'usine, il 

n'y en a que 20% à ~enai~. Si l'on se rappelle que l'établissement d1 USINDR 

occupe une place_ reldtive sur le marchb du travail b~aucoup plus importante 

dans le second cas que d~ns le premier, cetta diff6rence prend tout son 

poids. 

Pour la situation future des enfànts·~ ce n'est donc pas en élevant 

le niveau. d· 1 aspiration qu1 agit 1 1 expérience de Dunkerque. C'est pcut-Stre 

en la rendant un peL-plus réalist~. Mais c'est surtùut un renforçant-la confian­

ce dans l'avenir de l'usine et de'ln régiun. 

3° - L'évolution du oive~u do vie • 

. Nous av.ons examiné _j~squ' ici des attitudes et des .. ci: ~r~s.;,. sur 

la vie professionnc:lle des int,éressés ( ou celle d~ .leurs en~a.nt·~) • Constate 

t-on les m~mes appréciations lorsqu'ii s'agit de leur niveau de vie ? Nous 

n1 üvons évidemment pas les mayens d1 examiner si en fait ce niveau de vie 
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est aujourd'hui supérieur à ce quril a été ou supérieur~ celui de leurs 

parents { et la question n'aurait pas d~ sens pour l'avenir). Mais une série 

de questions nous permet de dire ce qu'ils pensunt de l'évolution passée 

et ce qu'ils attenddnt de l'ayenir. 

Une première conclusion est tr~s claire : pour 11 ensomblo de 

l 1 échantillon de Dunkerque, une forte majoritê (76%) affirme qu'on vit 

mieux aujourd 1hui qu'à la génération précédente ; une majorité plus faible 

(66%} compte que sa situation s 1 ë:lm61iorera drms les annétjs à Vbnlr J une 

majorité encore plus r:duite (54%) eap8rc qu'elle sera mt;illeure encor~ 

pour leurs enfants. L'appréciation est donc dans l'ensemble tr~s fnvcrüble 

(nous n1 avrms pas classé dons les réronses positivHs ceux qui1 tout on 

disant que la situation s'était amélior~ou s'améliorerait, faisaient des 

r8serves gravos}. Elle 11 est cependant moins pour le futur immédiat que 

pour 1s p8ssé 1 et m~1ins pour le futur lointain que pour le futur immédiat. 

El.1.e ne varie pas réguli~rement avec la qu~lificntion. Not~mment, 

l'appréciation sur !"évolution passée est plutOt plus positive c~ez les 

ouvriers et les techniciens, mais l'espoir d'amélioration dans le futur 

imrnédint, plus élevé chez les techniciens et la mattrise. Cependant les 

diff~rences C:'una catégori& à l'eutrc: sont fclibles et peu cohérentes : pour 

1 1 avonir dos enfants, la cat{gorie la plus optimiste (63%) est cello des 

manoeuvres et ouvriers spécinlisés. La situatir.n professionn~lle ·n'explique 

donc que très partiellement ces attitudes. 

La campar.aison entre Denain et Dunkerque montre cluirament ce 

.. que 1' expfrience de 1' usine a apport8 de nouveau. Si, dEJns les deux cas, 

on est plus rf:isarvé sur l'avenir lointain que sur l'appr3cietion du passé, 

la diminution des . réponses favorables d'une, qunflU::m à l' eutre est fort 

différente. 

Plus pr6cisGment, on BpPr~cie le passé de ffi[JOiclre identique dans 

les deux groupes t la m6me majorité çJense qu'on vit mieux aujourd'hui 
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(65~ à Dunkerque et 66~ à Dena~n). Mais on est plus optimiste à Dunkerque 

sur les chances d'amélioration pour les années à venir {75% contre 42$) at· 

on l'est beaucoup plus poUr les chances de la génération suivsnta (l~ 

contre 2~). Le groupe de Denain ne se sant donc pae è~favcrisé dans l'im­

médiat& dÙ moins npp:uGciera ~il au total de. la mtme manière l'évclut:.i.on 

qui s'est déj~ produite. Mai.s· ce.qui diatinoue le groupe de Dunkerque, ce 

sont les perspectives d'avenir. 

C:at optimum~ déborde d'assez loin, oca le voit, les probl~mes 

professionnels • Il est ela ir que .l.' _app~éciation du paseé ne s 1 expliqu'e pas 

par la 'création ëe la nouvalie usine, et qÙe las e~poirs d1avenir ne •'ex­

pliquent que partiellement, surtout pour les.enfants, par les chances 

professionnelles qu 1 ell~ offre •. Dira que la situàtion des enfants sera 

meilleure, c'est âssurémeht parier sur tout un développement économique 

et non pas seulemdnt sur una transformation tachn~que ou en progrès dans 

la métier J c'est exprimer une ce~aine confiance da~ l'avenir• La . 

comparaiSoa entre las'deux usinas montre qu'alle n'est pas une convic­

tion de base, généralement ·partag~e. Elle est au contraire le fruit des 

cireonstances et la conséquence de l*expé:tienee à laquelle on·a·participé. 

tette confiance nouvelle supposa ~elle ~ne t=ansformation pro­

fonde de·s convictions 7 Er.tra!ne t-elle, par exe:raple1 uno vue différents de 

ce qu'ast le progtàs technique et de ses eonséqu~nces, ou des conditio~· 

·'qui 'pexmettent l'élévation du ·niveau de vie 7 Sëns prétendre. approfondir 

ce qui est tout ·un système de pensée, nous avons-pôsé quelques questions 

pour le savoir. Les réponses montr~nt des modificati~18 nattes, mais très 

limitées. 

Pour l'êchant:i.Uon de Dunkarqlle1 c:e qui permet l'élévation du nivecu 

de vie, c1est en:premier lieu la formation professionnelle et les étudesf3J%}, 

. soit :pa;eCe qu'elles paraissent la première néCessité, soit plutO·l pazce 

5.712/67/f. 

- ... · . .,. 



,) 

/ .: .. t •• 

-XL-

qu·1 on raisonne d1 abord en termes de progrès individuel ce qui permet à 

un individu d'améliorer son niveau de vie). Quelle que soi~ 1 1 interpr8tation, 

l~s réponse es~ cependant trè~ intéressante, parce qu'elle..rév~le sous une 

autre forme la place dominante des probl~mes professionnels et de la for­

mation qui permet dG les affronter. En second lieu, Vidnt la politique économi­

que et sociale du gouvernement (33%} ; en troisième, sans référence à des 

décisions politiques, 1 1expansion économique et le progrès technique (16%). 

La seconde réponse es:t donnée surtout par les catégories d' ouvri•'3rs ou d' em­

ployés ; elle est presque absente des réponses des cadres (4%). La troisiè-

me varie en sans inverse : ~lle constitue les duux tiers des réponses des 

cadres (65~). 

La comp~raison des deux groupes de Dunkerque et de ilenain confir­

me ces conclusions : on cite un peu plus à Dunkerque la form?tion profes­

sionnelle et les études ( 49% cantre 32~} 1 on cite un peu plus.~ Denain 

la force des syndicats ou l'unité syndicalu (15% contre 3%). 

A qui profite le progrès technique ? Sous sa forma vo,tontnire­

ment simple, cette qtJestion pal:fllet de saisir si l'on a le sentiment quo 

les bénéfic~s sont équitablement partagés. Dnns l'échantillon de Dunkerque, 

une minuritû seulement (31$) pense qu'il profite à tout le monde (·on 

pout y njuu-'.;e:z:- les 4% qui disent : "aux ouvriers"} • Une majorité (5~) 

juge. au contraire qu'il profite surtout aux dirigeants, au p~tron, aux 

capitalistes. Naturellement, la répartition des rép(.nses varie benucoup 

avec la qualification : les catégories ouvrières jugent bn très forte 

majorité que le profit revisnt aux capitalistes, l'encadrement et parti­

culibrciment les cadres, qu'il revient à tout le monde. 

Pour Jes groupes de Denain et de Dunkerque, du fait mOrne qu'ils 

sont surtout ouvriers, une majorité massive juge que le profit ve nux 

capitalistes ( respectivement 87 et 78%}. Il y a cependant une légère 
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diffêrence ent~a les deux, plus· nette encore si ~•un celnaidère la v.ino.ri--' 

té pour laquelle la progrès profite à toute la mcnre : ella est -ds ~ 

à Dunkerque et de ~ à Denain. 

iur ces deux points, il n•y a donc pas de modification profonde 

dea attitudes. Le résultat la plus significatif est a~sur6munt ·l'lmpo~~Qnce· 

aqcordée à la formaJ~on profass!onn~e et eux ptud~s p!us généralement. 

4• - Lee comportements économiques : êpargne, cridit, achatao 

Nous passerons trèa·r~pidamen~ s~r ~etta partie de 1 1 ~tude: fort 

intêressante en elle...m~a perce qu'elle montre la di ff,_~ Jdea" biens dura 

bles, comme la tél~vision, la m~ch:lne à laver ou 11 aut~blle, elle n'a 

pas en revanche vérifié les hypothèses que nous formulions. Les achats 

s'expliquent pour l•eese~tial par le revenu et la situation de famille, 

l'Gpargne et le crédit par le revanu par t~ta. 

Entre Denain et Durykarque~ les différences sont dans le sens 

ettendu, mais elles sont trop faj.bles. pour @tre très significatives. 

L'épargne est pl~s élevée à Denain (35~ épargnent contre 29% à Dunkerque), 

alors que1 rappelons lei le salaire est un peu pllAs ma. L'usage du cré- · 
~ . 

dit est un peu plus fréquent à tur.kerque (-lE% contre 3.n>. La parc d' apo-

p~reils possédé est un peu supérieur à Dsnaln, m13l.s 1 1 Age mcyen du groupe 

étudié est supérieur de près de 5 ans à celui de Dunkerque et si l'on 

examine les intentions d'achat dans les deux ans, les deux populations 

se~ont extr!mement proches. la seule différence im~ortante dans l'équipe- · 

ment concerne l'automobile t en additionnant voituras nauves et v~itures 

d'occasion, 615~ du groupe de Dl.inl-:erque possèèe une auto ( et l~ comptent 

.en acheter une ?ans les deux ans} contre 42~.du rroupe de Denain ( et 5~ de 

plus dans les deux ana). Indj.ce de modernisation dans la consommation ou · 
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conséquence des distances entre usine et liuu d'habitation 1 Il est diffi­

cile de trancher. 

Nous avions fait l'hypothèse que les achats de biens durables 

sornient plus élevés dans un groupeàoptimismo ucunomique supérieur. Cette 

·hypothèse n'est pas vérifiêe, parcù que les conditions dü 1 1étud8 ne 

permett~ient pas la vérification. Nous avions supposé que l'épargne di­

minuait et qu'on recourait plus volontiers au crédit : los fni.ts relevés 

vont d8ns ce sens, mais de manière très inèertaine. 

fout-il on conclurè que les comportements de consommation obéis­

sent à dos déterminismes trop g8nér.gux pour varior sensiblement solon la 

nature de 1 1 emplci et les perspectives économiques qu'il offre ? C'ust 

peut-~tre vrai. En tout cas·, s'il y a v~riation, •3lle est trop faible 

p~ qu'on puisse la saisir sur des effectifs restreints (c'est-à-dire 

où l'on ne peut pas tenir rigour~usement égales les va~iables de revenu, 

cl'~ge et d'~tat civil). 

Mais l'impossibilité ds conclure en co domaine fait ressortir 

d1 autant plus la signification des différences que nnus avons relevées 

précédemment. Elles sont manifestes et parfois importantes bien que nous 

considérions des groupes à petits effectifs •. L'ampleur des trcnsformations 

qui sont intervunues appara!t donc encore plus cl.Jirement. 
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· ' IV. Les relations de travail. 

1° -Les partenaires• 

Peut~n d1 abord prendre une vue d1 ensemble des rapports dans 

1 1 usine entra les différents :groupes qui l a constituent ? Quels sont ceux 

qui se suntent naturellema~t proches-les uns des autxas, quels sont caux 

antre lesquels il y a une distonca, voire des oppositicn8 ? Nous avons 

demand~ à chacun des int~ressés de l'échnntillon de Dur.kerqua de se si­

tuer par rapport aux principaux groupes, de dire sur qui ils pensent 

pouvoir compter, de qui au contraire ils se sentant plus éloignés. Sans 

éntrer dans las détails de cette anat~ie intérne, on peut dégager quelques 

Côractéristiques de l'usine. 

Tout na~urelJement, un individu déel~re qu'il "peut compter" 

d'abord sur le groupe auquel. il appartient : ainsi ceux qui appartiennent 

·à l 1 entretien déclarant à une fort·e maj cri té qu • ils peuvent compter sur = .. 

le pursonnt3l de 1 1 untratien ( 7&J') • De cette premiè~e donnée, on peut ··. 

tirer déjà un indice du:degrG de ccnsciènce que le groupe a de lu~~me, 

ou do_la solidaritê interne qu'iL.ressent. En outre, les memtres d'un 

groupe compt8nt en plus o~·moins gr~nd nombre sur ceux d'un autre groupa a. 

ce poureent~ge mesure le d.eg~ de·. solidarité d'un groupe à l'autre. ·Enfin, 

un premi~r gr~upe peut compte~ s~r un second plus ou moins que le second 

ne compte su~ lui.: la di.f:fé~nce· .. entre les deux choix est une nouvelle 

mosure de la solidarité~ plus pracise pa.Tee qu'elle m'usure la solidaritê 

réciproque et qu'on. peut dire, s 1i.l y a inégalits, dans quel sans alle?est,. 

A comparer les grands secteurs de l'usine, oR constate que la 

solidarité interne est la plus élevée dans le secteur d'entretien (74~), 

puis dnns le secteur do fabrication (63%), ·sans doute plus sensible aux 
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différences entre services, enfin dans là secteur administratif (46%), 

dont l'unité est beaucoup moins évidente. Les liens sont beAucoup plus 

. étroits entre produc-tion et ontretien (SŒj dl3 choix dans les d~ux sens) 

qu'entre cas deux secteurs et le s9eteur administrot~f. 

L'analyse par qualification est plus instructivG. Presque toutes 

les catégories ont un taux de solidarité interne élevé. Deux d'entre elles 

· suulement comptent sur une autre plus qu'~lles ne comptent sur elles­

m~mas: c'est le cos dgs techniciens qui sont plus tournGs vers les em-

. ployés, et des cadres supérieurs qui comptent davantage sur ln direction. 

La solidarité entre groupes montre des coupures plus fnrtes entre 

manu81s et mensuels qu'entre différents niveaux de la hiérarchie : les 

ouvriers comptunt peu sur les employés et très p~u sur les techniciens, 

mais swnsiblGm~nt davantwge sur les ch0fs d'équipe et les contrema!tres. 

En fait, ils ccnnaissent peu lus premii)r.:.:s Ci:tégories ut bien les. sGcondcs. 

La soliderito oxprimP.e suit donc los articuletions dos rcpparts de travail~ 

Eniin, l'étude d~s choix mutuels révèle une solidarité réciproque 

très élev6e dnns l'encadrement, notamment entre contrema!tres et chefs 

d'atelier d'urie part, chefs de service de l 1 autre ( los chefs d1équipe 

sont c:n bonne r~:?l~tion réciproque avec les contrema!tres, mêiis sor1t plus 

distants des fchelons supérieurs).· En outre, une· autre conclusion s'im­

pose : si, très .g6nér~lement, un groupe choisi~ plus souvent ceux,qui 

sont prochàs de lui dans la hiérarchie des responsabilités ou des campé-

. tances, il nu les choisit pas égalament vers le haut ou vers le bas. 

Qu~nd un individu churcho sur qui il p~ut comptar, il pense bcauc~up plus 

souvent à ceux qui sont au dessous jo lùi qu'à ceux qui s~nt au ~essuso 

Ainsi, les cndres supérieurs comrtcnt sur les chefs d'équipe beaucoup 

plus que ceux-ci ne comptent sur eux ( différence des pourcentages ' 30} ; 

il en est de m~me pour les techniciens par rnpport aux employés ( diffé­

rence: 34). Cette tendance très générale ( elle ne cannait d'exception 
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notab~~ _que da~ .1~~. r~ppo~~s des techniciens et de l'encadrement, et 

sans .. doute,. paree. ~uo ~~s~ t~t:_~ni~icns ont cne situation à la fcie marginale 

ot ambi~u!.. :. lètJr elefJSBI1\ent : hié~archique ne cor.eepond pas à leur placa 
~ ; . ~ ' . , ' ., 

dans l'échelle dés diplf!Mes) rév~l~ ;tin fait important ~ la solidarité qua 

nous mesurons ici s'exerce plus de haijt en bas q4a de bas en· haut J on 

compte plue .lur~es subordonnés que sur ses, supérieurs. 

La com~areisun entre las groupas da Denain et de Dunkerque ne 

permet pas una 1n~lyea aussi prêcise·. :· on na peut évidemment pas chercher 

quels sont les· rapporl~ ~ntre ~atégorieat. 'et il f.aut se eont.enter. de ch.if-"' 
_;! .. :~ ... ~ " . ; \ ~ . • .· . ' ... ' .. ' ' . .. ~ ·. ' ~ ~ 

fres globaux. Elle ·révèle surtout deux. -différences importantes· entre les 

deux situati~ns. . .. 

\; 

Tâut d'abordr la conna~ss~nce mutuella os~ plus grande à Denain. 

La fréquen:e das r9ponsf;1s d 1 i~norance (je. n~ .l~~ connais pas~.'~:jc n'ai pas 

de rapports av~c eux) est moins.élevée, qu'il s'agisse ·des cadres~ das .· 
, ' . ; ... . . ~ . • ~·~ : _:; t ' ~.-~ 

employés, des techniciens ou des rapports entre par~onne~ da.fab~i~ation 

d'.~~e. pa;rt, personnel d1 entr~tien CJ.u personnel adillinistra~.~f de 1' autre. 

La r~iso~ n1 en est évid~ent pas ln taille da l'6tobii~sement 1 pJisque 

las effectifs de DenQin·sont très sup~rie~rs à ceux da Dunkerque. ta - \ . ' . .. ' 

·Disposition de l'usina, ~'est-à-dire l~a dis~anc~è géoQraphiquas erytra 
' h ~ • 1 .. • 

~ les différents services ne sèfublant gvèr~·s~ffir~ n~n plus à én rendre .• 
compte. Suffit-il, pour expliquer, .d'invoquer l' ancicmn~té beaucoup plus 

. . ' 

grande.da l 1étaoliseèmant et da son pe~annel? C'e~t pos~ib~e, sans ttre 

certain. 
,r' .. 

; . 
En sar:on~_li~·, et indêpenrlanrment du :~~i~ précédent, l·a propor-

tion de réponse~ positives e~t pl~ ~levée dans la plupart des cas. Non 
~ • • • ' 1 ..,.. .. 

seulement les ou.~;'i~s · Qu. tréin à._ bandes.~ de. ,})fi?tl'-;in c·.:·p·;;.~nt · p1us sur 
:' .... ; .... 

•. 

'. 

j: 
'l• .: .. ,; 
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las ouv]Ziers eux-rr.!mes {B~% contre €8%), mais Us comptent-plus sur les 

employés, las chefs d'équipe, les contrema!tres et iès çhefs· d1atelier •. 

-Ils comptent également plus sur le personnel d'entretien et sur le personnel 

administratif. Autrement dit, ce n'est pas seulement la connaiss~nca qui 
' 

est plus grande, c:ast aussi. lo solidarité entre groupes. 

Il· est-fort possible, encore une fois, que le feit s'explique 

simplement par -ltage des deux installations. Dans des usines àeffectif 

très élevé et géographiquement très étendus, les rapports entre certaines 

cat~gories de personnel peuvent ~tre rares et ce n'est qu 1à carteines oc­

casions qu•ils peuvent s'établir. de manière sensible. Cependant, eat ar­

gt:nu-.mt,_ V5leble' pour les rapports enti.·e ouvriers et employés, OU entre 

'ouvriers et techniciens, est moins convaincant pour les rapports entre 

~abrication et entretiac..ou par les rapports avec les chefs. fl ~st vrai, 

certes, qtk0~~s catégories $Upérieures de 11encadrement, le temps peut 
'-- 1 

jouer son · .lldle. Mais on est tentê de pensQ: que la différence_ tient aussi 

à·. autre chose '··peut-t!tre ces :rapports qua nous avons appelé de "solidarité11 

tiennent-ils une place différente selon las attitudes dominantes. Plus 

' \i 

on se Teprésente la vie professionnelle corn~ une aventure indivï,duolla, 

moins peut-ttre on aura tandence à "compter8 sur d'autres groupes ou ·même sur 

eelui auquel oA appartient. Plus au contraire~ on aura le sentiment de 

partager soR sort avec toute une catégorie, plus aussi on "comptera" sur 

son_ souti&n t:t plus OY" .• :r·oonptera" sur les ohefs inmédiats qui sont 
responsabl~s de Ob group~. 

En d'autres termest n'y a t-il pas dans les résultats que nous 

venons de relever., l 1indice d'une attitude à la foia·plus indiviquelle et 

plus active devant les.problèmes de la vie de travail? 

Si ratte hypothèse est vreie, on devrait en vêrifiar les consé­

quences dans divers comportements, notamment dana les réclamations. Mais 

peut-atre aussi dans 11 image qu'on se fait du bon chef comme du bon délé­

gué du personnel •. 
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Qu'est-ce qu 1un bon chef aux yeux des subordonnés, à Denain et à 

Dunkerque 7 Les qualités qui la définissent na sont sans dout3pp~Jfondément 

'différ~ntes d'uno situation à l'autre. Dans les deux ces, on invoque à peu 

près avec la m~ma frGquer.co .la comrttencE ( 15% à Dunkarque, 17% à Denain) 

ou lJ fait de savoir commander (2~ ct 2~). Mais le ,train à bnndes de 

Dunkorquo parle sensiblement plus de la capacité d'organiser le travail 

(28% contre 12%) ; celui de Danain insiste,dav~n~age sur la justice (~4~ 

contre 2170) • Assurément, toutes· eus qualités sont n~cessaires. ~1ais il 

n 1 est pus indifférent qu 1 on men_t~~nrte d'abord 1' une plut6t qua 1 1 Rut re. 

En regruupont les rtJponses par of fini té·s, Donoin rarlc tlavant:.Jge des 

problèmes humnins et de l:-1 justice (49% contre 31%), Dunkerque de l'orga­

nisation et de la compétencal(43% cont:t"e 2~}. Ainsi le chef est défini 

d', abord drms un cas par ses qualités professionnelles et tuchniques 

c'est un réalisatau» ; dans l'aùtra, 'par sa capacitê à traiter les pro­

bl~mes humains et à traiter ·conve·riabiement le personnel : c' ost un juste • 

. 
M~a si l'opposition n'ost pas trr:~nchée-, lil est frappnnt d'on re-

i 
tr8uver,~ne, très nn8logue, dans 1a définition du bon délégué du personne~. 

Les deux groupes don~e~t le plus '·souvent une rép~.,~ti banale : c'est celui 

qui défend les travailleurs ( Dunkerque 1 4:#.,, DërJain 33%). Mais ceux qui 

pr~cisent l~s qualités dominantes no le funt pas ~ ln m~me m~nière• A 

Denain, on insistu sur les qualités morales, l'imp~xtialité ( ne pas faire 

d~ discrimination, da politique) (36~ cantre 15% ~ Dunkerque). A Dunkerque~ 
l 

sur la capncité de discùter, de tanir bon, d'avnir du bnn sens (31% cantre22%). 

Dans le premier cas, on parle donc souvent·' de ce ~oi permet au, dél.é gué de 

maintenir l'unité .. du groupe ouvrier, de le raprésontar sans lo trahir au 

profit de tolle ou tellu de ses diviaians intcrnese Dans le second, on 
'" 

pë:rle plutet de son effi::ccit~ dan's .la d.iscussion et do ses qqnlitéa d'ex-

port. On le juge un peu plus de man'5.ère··instrumentale, comme' un négocia­

tour, et un peu moins comme celui qui doit maintenir un équilibre interne, 

çomme un représentant~ 
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Aussi bien pour le chef qua pour la délégu3 1 Denain privilégie 

ce qui maintient la justi~e à l'intérieur des subordonnée ou des. électeurs, 

Dunkerque pense d'abord à 1 1 efficaaitê •. 

2° - Les réclamations. 

Quelle que sait la qualité dos installations et de l'effürt qui 

a été fait pour prêvoir et amênagar las postes. le recrutement at les 

carrières, il serait surp~enant que, dans una·usina encore nouvelle, il 

n'y eOt pas matière à réclamations. Nous avions an revanch~ fait l 1 hypo­

thdsa que la procédure da réclamation, parce que l'établissement n1 hé­

ritnit pas de lourdes traditions da conflit, serait plus souple et plus 

affice~e. Nes résultats ne v6rifient pas cette hypothèse ou ne la véri­

fient que très partiellement. 

Réclame t-on plus facilement à Dunkerque qu 1 à t!enain 7
1 

'-as pourcentagES2 sont identiques 1 la moitié dans chaque groupe déclure 

n 1 épr~~ver aucune difficultô à réclame~ { 49 et 50%) J l'autre moitié, 

déclare éprouver une g!ne ou n'en avoir jnmais eu l'occasion. Lps raisons 

de ces derniers sont à peu près·les rn~~ a un tiers n'ont ras dà raisons 

de réclamer ( 3~·~ Dunkerque, 32% à Denain} J un cinquième cra;lnty 

d1 être mal vu (22$ et.26%). Le reste juge qua cela ne sert pas à grand 

chose (33% et 26%) ou pXéfère s'en remettre aux chefs (6~ et 16~). 

L'anelyse da l'échantillon de Dunkerque permet de penser qua cette 

g~ne n'est pas très grava. En. effet, ce sont !es mensuels sans commandement 

qui sont le plus g~t~s de rêclamer - mais ils sont parmi ceux qui ont dé­

posé le plus de réc~amations. Et surtout, ce qui est plus important, ceux 

qui ne réclam3nt pas du tout na sont pas des ~êcourngés 1 qui n'oseraient 

pas défendre le•Jr poi:"'t da vue ; ce sont au contraire plut~t de~ satisfaits~. 

qui n'ont pas matiè:re·à réclamation .. 

5.712/67/f. 
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·ka trê~::.mée:;datt ;.réclamatinna est 6lavée dans l'ensemble de Dunker-

que·:· 76"/o das salariés ont ·déjà au l'occasion:.d~ déposer une réclamation J 

4rJt, de cas derniers l'ont fait.·.depuia moins de .troie mois. En isolant les 

·· reclami3tions'·'collectives (entendons par là qu• elles. conct.lrnant un grcupe, 

mais ·pus~ riéèessair.om~nt un. sï.:rvi~e entièr; .. encnrc mo:.ns 1 'usine) , . 54~ 

d' sntre ou;< ont déjà participé à do 'tallas r9clamatit?ns et ·.6o% de 9es der­

niers l'ont fait depuis moins rl'un an • 
... ,.J, • 

la fréquence des réclamations na diminue pas :quand ·la quali f~ca.­

tion s 1 él~va : les .·techniciens·· téclamt:int totlt :.autèint qua la moyt)nne et 'loo 

employés sensiblement davantage. Les réclamations collective•·ne·sont pas 

r~sarvfas aux groupes ouvriers ; elles sont ~O~e una fréquence très sem-

blable dans tous les groupes ( nous.ne.parlons 'ièi ~ue des g~oupes sans 

·commandement) • 

\ 

·· A en 'juger.· aussi. bien ~ le facilité qua p !3r la fréquence, il 
' me semble donc pas y avoir sa bart!!ze qui empftch~ las râclema~ions. Mais 

le situation est la me~e à Danain, à peu de chose~ p~ès. E~.camparant nos 
1 . 

deux groupes, on voit en effet que le pourcentage ~e ceux à qui il est 
1 

déj~ · arrivê de déposer ·.une· réclamation est un _peu !supérieur à Denain . \ 

(86~ contrè 75~) 1 ce qui s'expliqua sans doute po~ l'a~~ieoneté plus gr~nde1 
ot que, parmi caüx qui at .. t:·.attclamê, la propolrtion ~e. cfJux qui'.l 'ont fait 

·.récemment est·· plus- feible (2(~ contre 41~), ca qw4 .donne au 1;~~ une 

fréquence· de·réclama~ions réeent~s un peu moins é~êe. Les résultats 

sont p~esqUe les m~es pour lee zéclRmatione collaptives a davantage au 

total à Denain et~pres~ue la mOme.choaa· depuis un·~n. Ni dans ·un cas ni 

· dans 'l 1·autro, cm ne· peut relever ·9e· diffé:r:ences. e:l,'gn~fica~ives •. 

' ' ·~ 

Les rapports avec les délégués du person~el sont-ils faciles ? 

··Une três forte maj'ori~é · (83~ de l.téehanti.llpn) ne .rencontre pas de dif­

ficulté pour le vo~~·Bien que lee différen~e soiertt faibles, ~es plus 
'· ... ,, ... , • .. 

' ~ '\ - ( ~ ..... 
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qualifiés jugent enriore plus souvent· que e'es~. facile ( a.~. a 7~, techni­

ciens : 95% pour citàr les cas 'extrftmes). ~a compar~ison entre les deux 

usines na montre aucune différence. La prbcédure est un peu plue.qfficiel­

le à D~nksrque 1 34~ des ouvriors du train 'à bandes disent qu1il fout daman­

der une autorisation contre 51:. ·du ceu)( do Denain .. r..,ais cutte fOr"'..ln.li t~ ne 

semble pas un obstacle. 

14~ da l'' échantillon ne connaissa-;.ültt pas d<:: délégués du· personnel 0 

la moitié ont déjà étd an rapport-a avec lui1 at 4~ lui ont parlé dti leurs 

problèmes ( 11" l'ont mt!me fait souvent) • las contacts sont donc relati-

v~ent fréquent~. 

Mais ils le· sont plus encore à·l)enein qu'à. Dunkerque a O'n conna!t 

plus souvent le déléguü et on a été plus souvent en rapports avec lui 

(7~ ~ntre 50~), et on a eu un _peu plus souvent l 1occasion da parler avec 

lui dt s3S problèmes {~2% l'ont fait souvent contre· 11~). Dans ce cas, 

il est vrai, l'ancienneté peut expliquer la plus gr~nde partie de cas 

écarts. 

Pour les rapports avec les chefs, le tableau est semblable.. Dans 

le personalel sans commandement da Dunkerque, 29$ n'ont jamais eu l'occasion 

da parlGr evec·le~r chef de leurs problèmes personnuls1 mais ~2% l'ont fait 

souvent , Les proportion11~ s 1 élèvent pour la première .~:épanSEJ et diminuent 

pour la seèdnde quand on considHre les échelàne supérieurs de la hiérarchie t 

on pa:.r:le moins au chef _d 1atelier et beaucoup moins au chef de service. Les . 

catégories les plus qualifiées (techniciens, chefs d'équipa} parlent sen­

sibll3lllent plus aux c!1e'fs d ~atelier · ( ou aux dirigeants do rang êquivalent), 

souvent m!me plu~ qu'à leur chef direc~.} 

Mais la comparaison entre les-. deux ·trains · à bande montre que -la 

'fr~quence des contacter est supêrie.ure à Denain, au mains .. pour les chefs 

d'atelier. Si las échanges paraissent donc relativement faciles à Dunkerque, 

5.712/67/f. 
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ils ne le sont pae plus que dans une us~ne plus ancienne. 

. 
La mi'ljorité des e.alari6e de Dunkerque pense qu'on peut discuter 

avec son. chef direct et. que ça sert à quelque chose (54") et une minorité 

juge de même pour le chef d'atelier (39%) et pour le chef de service(31%). 

Pour ce dernier, les relations apparaissent évidemment plus difficiles 

(on ne peut pas le voir : 35%- on ne peut pas discuter : 1~). Mais dans 

tous les ces, les contacts sont jugds p~utO~ effica~es ( parmi ceux qui 

peuvent discuter, la majorité dit ~oujou~s que cela sert à quelque chose). 

' 
Là encore,. les rapports à Denain son meilleurs, à tous les éche-

lons : une proportion plus élevée dit pour c.haque cas qu'on peut discute:e 

et que cela sert à quelque chose ( le pourcentage est encore da 46 pour 

les chefs de s Bit"\fice ; il e.st ·de ~7 pour les chefs d1 atelier) • 

Il en est enfin de m!me. lorsqu 1 il a'. agit d 1 apprécier l'inter­

vention des chefs devAnt une réclamation. On a un peu plus souvent à 

Denain le sentiment que les ch~fs sont intervenus, et cala à tous lee 

.niveaux. 

Op peut. donc conc~ure sur ce point : l~s salariés de Dunkerque 

n'éprouvent p~s d.ii! ,difficulté importante pour présenter laura réclama-
. . . .. . 

tians. Ils peuvent !iiln _ s~i.sir facilemE!Jnt le délagué du pF.:!rsonnel, si 

besoin en est. Ils .. ont eu en bon nombre l' eccceion de P~-'rler avoc lui 

de leurs problèmes comme d'en parler av,~c leur ch~f direct.· Ils jugent 
• en majorité qu'il vaut la pQi~e da parler à leur chef direct, car c 1est 

efficace. Mai~ ~ur tous ces points,.~a situntio~ à Denain est la m~me 

ou meilleure, peut-~tre parce q~e ce genre de rapports ne se noue qu'a­

vec le temps et que 1 1 nncienneté.y e~t.,plus grande. 

Y a t-il du moins une différence dans le résultat des récla-
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·.• ". 

,.., .. 
. . 

- LII-

1 ' .,. .. •' ; ~ "_,..- .... , .• .. : " .. ~~ ' 

mat5Dns, tel que la jugent las intlresséa ? Pour l'échantillon de Dun­

kerque, 2~ de ~et•x qui ont présenté des r.~clemations attendent encore 

une réponse définitiveo 3~ consid•rent qu'ils n'ont pas.eu satisfnc­

.tion et 41~ estiment avoir~obten~ ~n.~~su!t,~t positi~ •. Les catégories 

les moins qualifiées at ies ·employés jugent un peu plus défavorablement 

ies résultats. 

A comparer les deux trains· ·.à bandes, on relève que, si la 

proportion de~~, résultats en attente est à peu près semblable (2~ à 
',r • ' 

Dunkerque et 16$ à Denain), les résultats positifs sont plus élevée à 

· ~enain (55~ contre 3~) et les résultats négatifs à DunkerqUe (41~ con­

trg 29%). Il serait imprudent dans ca cas .de conclure fermement ; ne 

·portant que sur ceux qui ont fait des réclamations, nos chiffres concer­

nent des effectifs encore plua réduits que d::ms les eutres ces. Cependant, 

au minimum, il n1est pes vraisemblable que la diffêrence puisse etre en 

faveur de Dunkerque. 

En sens inverse, il est vrai, 011 croit un peu plus à Du'nkerque 

qu'après un refus de la hi~rarchie, il y a encore une chanca d'obtenir 

satisfaction parle délégua§ f74~ contre 60% à D~nain) •. Maie cette diff6-

rence s'explique sans doute.plus par les contacts plus étendus avec les 

'chefs ( notamment les chefs d'atelier) qui existent à Denain et jllar le 

rele de juge~ qu'on leur r~conna!t que par l'efficacité même de la pro­

.çédure. 

. Ces aporéciations ne sont pas équivalentes à un enregistrement 

objaetif des demandes déposées et des· réponses qui leur ont été faites. 

Elleereflètant une satisfaction plutôt qu'elles ne c~nstatent des faits. 

Mais c 1 3st en ce sens qu'elles sant intéressantes 1 si les salariés de 

Dunkerqtœ ne se plaignent guère des procédures de réclamation• ils nten 

jugent le~ rê·sult~s favorables qu'à une majoritt§ reléltivo et la situa­

tion à Denain ne semble pas moins bonne, plut8t su contraire. 
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L'hypothèse que nous avions faite : une procédure plus souple 

et plue.efficaca n'est donc pas vérifiée. Il. est possible que ce soit da 

à 1 1 imperfaotion de nos méthodes a avons~ous posê les questionapartinentes 1 

Un.résultat négatif n~est jqmais assurê. On pe~t cependant se demander si 

les faits que nous COO$tatons ne s'expliquent pas ~~ .des ra~cns assez 

générales. 

En effet, les procédur,ea. de. recoure, dans les limites qu 1 imposent 

'les. obligations légales, peuvent varier ~'une usine à l'autre. Le détail 

dea procédés et l 1 esprit qui y préside pép,en.c;:tent largement de la,. direction 

locale et de l'attitude des reprêsentants du personnel'( et de leurs syn-

. dicat.s).• Mais cette. libert~ apparente es.t. cependant ~imitêee 

Une procéd~e·~fficace, c 1 est ~ssurémant .celle qui donne la 

plus da·eatisf.action eux intéressés.·Mais cette définition n'est pas 

· tr~é satisfaisante, e~ .elle masque la .P.~blème, Dans la mesure où il ne 

·- peut 'guère y .'avoir de satisfaction totale• le plus important n' ost•il pas 

que la procédure aboutis~e peu à peu à cr~ar daS règles bien étnblies, 

·. · ·d 1 un commun accord; :qu'elle. ins'l:(au~e une $Or~e de droit intérieur pari-­

~aire 1 C~tte qualité ne peut nattre simplement d'un meilleur fonc­

tionnement. Elle dépend au contraire d'~ne négq~iat~on. C 1 e~t dans la 

~esure où la procédure de recours est reliée à une négociation qu'elle 

peut éviter de poser toujours à nouveau las mam~s prob~èmes •. OD en ca 

domaine, l' aùtonomie d'une .. usine est .t.rèe é.t~oi te• En fa;:t, le système 

de· négociations se définit ailleurs ( dans &a .cas . essentie~ement au 

niveau de la b~enche) et les différences d'un établissement à l'autre 

.ne peuvent guère 8tte importantes. 

. \ : ~ . 

Ce n'est pas.ici le lieu de traiter.l~.P~o~lèma en lu~-même. 

· · ·.Noùs avions à étudier la .. aitu~tion d1!Jne usine •. I~ ,pous suff~:t.de constater 

que, très probablement, l!,tendue des changements qu'ella peut faire nattre 

est ici ~~e p~r des contraintes extérieures, ce qui explique en grande 

partie les résultats que nous avons exposés. 

s. 712/67/1. 
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31 - La situation ·syndicale et les stratégies .• 

Un peu plue de., la moi~-~~ ·d~ . .P~t\Jon':lel ·de Dunkerque déclare . 

qu'il est syndiqqé (54~). Cette proportion, relativement élevée par rapport 

à..l'ensemble de la métallurgie C si 1 1on en croit, du moins, l_es estima-

tians assez grossiêres que nous possédons) aet--..11.& ·exo•ptionnelle dans les 

grandes· entreprises sidérurgiques 7 En tout cas, aucune différence n'nppa-

ratt antre les deux groupes de Denain et de Dunkerque.( 4~ et 51~). A 

l'intérieur de la aocaté,_ les deux usines ·ne semblent pas s.e distinguer. 

La syndicalisation à Dunkerque ne .diminua pas avec les .quali­

fications. Les employés, comme il est coUrant1 sont nettement moins syn­

diqués { 38") • L'encadrement 1 1-est plutet davantage. L 1 analyse des votes 

-pour les élections ·intérieures montrant que la C.G.T. reçoit une nette 

majorité dans les catégories ouvriêres, la C.F.D.T .• permi les ·employés 

et.les·tèchniciens1 mais avàc une minorité importante dans l'encadrement 

et moins forte chez les manuels, la C.G.C. chez les contrema!tres et 

cadres. Ceux qui votent pour F.o. sont plus également répartis entre les 

différentes catégories ( mais notre échantillon est un-peu faussé en ce 

qui les concerne). 

tes travailleurs d'Ige moyen ( entre 25 at 4 9 ans) sont plus 

syndiqués·(SS$)-que les plus jeunes (5~) et surtcu~ qu~ les plus ~gés 

(41~). Les p~us anciens sont également un peu plus syndiqués (61$ de 

-ceux qui·ont été embauchés avant l963) •. Sont également favorables à la 

syndicalisetion l'intention de rester dans l'usine et l'espoir de promo­

tion ( sauf pour ceux qui espèrent deven~ cont~ema!tres ou mensuels). 

,, Bien que les variations soient ralativemant faibles, les syndiqués sont 

donc plutat d~ salariés qualifiés, anciens, attachés pr~fessionnellement 

r à l'entreprise et désireux d1.y réussu. 

5.712(p7/f. 



•'·. 

.1 

-LV-

L'intérêt pour les s~ndicats ne varie pas t~~~ sensiblement avec 

la qu3lification. Il est cep~ndant élev8 parmi les techniciens. Dans l'en­

semble de l'échantillon, 6~ disent s 1y intéressar beaucoup ou_assez, 4o» 
pas beaueoup· ou pas du tout. Sur ce po~nt, les différences entra .l.as __ ..daux 

·groupes de Denain et de··nunkerque sont_ . .saf:.'ls:ibles .: ~·..aat à Denain qu'on 
' --

s'intér~sse davantage aux .syndicats. 

Les relàtions' entre ·syndicats e.t direction sont jugées de manière 

nuancée : 10% de l'échantillon n'ont pas d'avis, 45~ .. l~s jugent ni bonnes 

ni mauvaises - 17%· les trouvent plutOt bonnes et 28~·plutet mauvaises. Les 

deux groupes de Denain et de Dunkerque sont presque identiq~es sur ce 

point. 

faut-il ·conclure à 1·1 identi~é des deux situations ? Il y a 
.. . 
cependant: 'une ·diffcirence· d:m~ les motifs de cet intér~t .• Interrogés su:t 

les rnisons pour lesquellee ils s'intéress.en'Ç aux sy~dicats, _les ouvriers 

da Denain ont répondu à une forte mnjorité. : pour défendre les intér~ts 

"cailectifs (· .72%). Moins· de l nb du groupe correspondant Eie Dunkerque sent 

dens ce ens. Au contraire, les réponses les plus fréquentes à Dunkerque 

sont: pour ~tre'informés { 28'}f,-)., à cause de_11 efficacité du syndicat (11C)b), 

notamment pour la défense d1intér!ts individuels (16~) ou pour contrOlar· 

les · .. élus (28~) .. ( à Denain, respectivement 16%14~, 0% et B%). Bien que 

la répartiti-on .des réponse·s dons !•ensemble. de Dunkerque t;:~oit assez dif­

férante de ce qu'elle est dans le groupe de e~Jorniaon, les.mêmes prêoc~ 

cupations individuelles y apparaissent. 

S'il y a donc une différence entre·le,s situations des daux usines, 

· ell~ n'est pas dans le taux de syndicalia·ation; ... mais plutOt ~ans le. genre 

d' int.é:tf!J.t ·que· ·sus ci te nt les syndicats : d 1 un cOté, à Denain, 1 1 attache­

ment vo au raprésentant d'une collectivité, de l'autre, à. Dunkerque, le 

syndicat est plus une organisation de service dont on attend un soutien 

clans ses problèmes individuels. 
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Noua avons déjà fatt à plusieurs reprises .cette cons~atation. 

Pour ne pas .accumùler les preuves partielles, ne donnons qu'un exemple 

d~ cette orientation différente des intérêts. Interrogês sur les moyens 

qu'ils souhaitent en. priorité pour améliorer leur situation, las ouvriers 

du_ groupe de Denain ont répondu plus souvent, •une augmentation généra~e 

des salaires• ou " une amélioration des avantages sociaux" (3~ contre 

15~ à Dunkerque). Ceux de Dunkerque ont au contr~ire répondu 1 "une aug-. . . . 

men~ation·du salaire ·alloué au poste", n une augmentation individuelle", 

"une~- t ~contre 4~ à Denain). Naturellement, la proportion 

de solutions "individuelles• est plùs êlevéa dans l'ensemble de l'éc~an­

tillon. Elle augmente en effet Bortement (notamment pour la p~motion) 

avec la qualification. 

Cet intér!t plus grand pour les avantages individuels est 

d''autant plus frappant que ce sont les augmentations individû~lles qui 

paraissent plus difficiles à obtenir à Dunkerque et que les aUgmentations 

générales_ semblent au contraire un peu plus difficiles à Den~in { au ju­

gament'dea intéressés). On ne ·saurait donc dire que les souhaits s 1orien• 

tant tout naturellement dans la voie oD ils ~nt !~'plus de chances d 1 ~tre 

satisfaits,,puisque c1 est exactement le contraire. 

Cette individueliâotion plus grande deà souhaits signifie t~elle 

un individualisme dans la.réclamation? C'est vrai en partie •· jaugeant 

les moyens d'obtenir satisfaction en matière de salaires, le groupe de 

Dunkerque donne plus·d'import~nce que celui de Denain oux démarches indi­

viduelles ( 34~ contre 2~).-Mais dans les deux cas1 ·la majorité juge plus 

efficaces les demandes collectives ( respectivement 61 et 75%). Il n'y a 

rien de contradictoire à ttre intêressê au premier ehef par des avantages 

individua!isês et à en chercher en mime temps les garanties collectives. 

5.712167/f •. 
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On peut parfaitement juger qu'on obtiendra les avantages les plus consi­

dérables d'une promotion ou d'un perfectionnement individu~et souhaiter 

que les règles de promotion soient l'objet de certaines ·garanties fixées 

paritaireinènt. 

Il y ·a bien cependànt une difficulté à Dunkerque, comme sans 

doute dans toute autre usine ott on respecte leur liberté. d' actiçm, les 

délégués peuvent assurément intervenir pour aider à régler des problèmes 

indiviauels. Ont-ils cependant les moyens de·répondre à cet appétit profes­

sionnel qui nous a semblé une caractéristique DU personnel de l'usine ? 

On peut en douter quand on constate que la meill~ure manière d1obtenir 

une augmentation individuelle de salaire n1dst pas da faire intervenir 

les délégués ( à Dunkerque, ·dans SOCJ' des c.as, contre 27% à Denain). Est-ce 

inefficacité de ·leur action ou·manque de moyens ? C1est peu vraisemblable 

puisque 1 1 ancadrement porte· le jugement exactement inverse et les juge 

lG plus souvent aètifs et influents. N'est-ce pas plut6t que leur action 

est enfermée dans des limites ét-roites ? Par rapport aux problèmes qui 

intéressent le plus les salariés, c 1ast-à-dire finalement ceux du système 

de classification du personnel et.des moyens de monter dans 1 1échelle, ils 

peuvent faire réparer des injustices ou des omissions plutet qu'agir sur 

le système lui-m!me. On peut se demander si, au-delà des délégués, le 

syndicalisme qui les inspire a bien les.moyens de résoudre les nouveaux 

problèmes qui s·a posent. N 1 est-c:e pas ainsi que s'explique la relative 

insatisfaction à l'égard des syndicats que nous avons déjà relevée ? 

Notre seconde hypothèse, celle de l'individualisation des ob­

jectifs, est donc assez bien vérifiée. Un des effets d'une situation profes­

sionnelle plus ouv~rte est de mettre au premier plan la carrière indivi­

duelle et les avantages particuliers d'un emploi. 

* 
* * 
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Un rapport de synthèse est p~ lui-mima la résumé' d'une longua. . . . 

6tuda. Not$. na cherc~ pas à le ft&\11182: à son tau.J:. Qu•:U suffise ~~ Uft& . 
~erlon finale 1 ·nos ~sultats mette~ en vele.ur l'importance nouvelle 

des mqtivations propl:Sment p~f'easionnellea dans le situation ted:miq~ 

·qu'a criée l'usine cie Du~ke:r:que. Lee diffêrances sont fzoeppe~ entra 

cell&-ci et la situation d'une ~sine plus ancie~. ua montrent aussi,. 

sinon une plu~ grande satisfaction êcànomique ( car seule une petite mina-

, rité est satisfaite des saJ.a~), dt..!.~·- des perspect:Lvee, personnelles 

.:et rêgionales, plus optimiet~. En rev~nche, .. leJS. chang~ents dana les 

._.~,;oelationa .da-travail sont mineuœ et il) seutf>le que l.'appare4. de ~~ 
·ne ·soit pas parfaitamsnt adapté_ aux pr~bl~m~ nouVeaux qu~ a~ posent. 

· Dr n1 ea't*ce paa juatement dans le domain~ technique et ·.c:k,!M celu~. doe . ' . 
. postes de travail qu'une. usine no~e a. le plus d'autonomi~ et peut 

. . . \ 
. 1 

iooover la plus, alors que dana le .~e~·~onomiq~e lee poasibili~~a ~e 

changsnent sont plus limi têes et qHa dans. c4; .ui des ~ela tians profeeai~, 
nallaa las contraintes e)(~ttrie~ea. SQnt le p· us pesantes ? . 

: ......... 

~ •• J ' t 
' i . 

Il est assez neturel qua.les consêq~ences d'une oouveaut6 
' ~ ' . 

t~que aa manifestent dans ce qui· ~ touc?e 'de p~us prês. Mais c 1 es:t 

vrai aussi parce que le changement d~e ~~~ques est plue ~epide que 

celui des inat.itutions ~ pa~e qu'U est pl~~ facile de. modifier loca­

lement les unes qua les autres - Dàs n~tra 6tJ· e prêlimtftaize• nous 
\ 

· pouvions corstater que tout ne pouvait_ pas lttr nouveau dans une 

·situation nouvelle. L' énqu!te qua noua avons .m née pSJ:met ...,. 1' eapêrona, 

de mesurer wn.·peu mieux les voies qu'emprunt~ e changement et ~es limitee 

qu • il rencontre •.• 
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En fonction· de. +'o~jet que nous nous proposions d1étlliier 

et des hypothèses. que ~otis· .. vo~ons v~rifier; nous avons constitué notre 

· échantillon de personnes à interviewer sur les bases slli.vantea a 

, ... 

... \, ..... 

... ~ ·. 
1 - .. Nous'voulions avoir une.repréaente.tion convenable de 

. ·1·1ensemble du l>ersonnel ~e l~usine de Dwùcerque. 

2 - Nous voulions interroger l 1enseoble des délégués dll 

. personnel titulaires et suppléants présents dana ............ 
. ' 

3 ;.;;- Aftn .. Q. 'avq:tr I.Ül groupe· dè ccnparf:daon dans une usj,.ne 

plus an?ienne nollS avions_ décidé de prendre un groupe 
.. · 

. ' · . témoin A Denain. Oe grau.pe devant être aussi proche 

que possibl:e d 1Wi groupe de D-unkerque au moins en ce 

qui' oo~~~rne le .t~aii,. l 1âge et la qualification. 

'1 

'·' 
' 

~ .. ' ' : 
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A - L'EC!fANTTI.I.ON ·DE pUNI{]fJlQŒ.-
- • • + • • ... • • • ~ 

Pour avoir un échantillon représentatif' do l' us~ne de 

Dunkerque, nous avons décidé d 1intei'Viewer une personne sur dix a~s 
. 

av:oir exclu le personnol•annem qui' 111GUS·-semblait marginal. relative-

ment è 1 1objet de 1 '~tude. L'échnntillon a été constitué sur la ~ase 

des deux variables suivantes : 

. a) Représ~ntat~on des catégories prOfessionnelles~ 

b) .. &présentation des types dfactivité 

on a distingué les·; ootégorie~ 'comoe suit 1 

I - l,es cœlms stmérigu;s,ingénieurs, et assimilés 

et· agents supérieurs. ~ hésite ·dans 1 'usine, à placer les agents su­

périeurs avec les ingénieurs ou la ma!'tr.t.sé. Vu leur petit. nombre et · 

leur statut, nous avons préféré les compter avec los ondres supérieurs • 

. 2 - . Le. maft;à;se da bqmgu.. allant du chef de Groupe A 

(coerr. 246) au chef de section 0 '(coetf • .340). 

3 - Lg, meftr;t§A d 1 atel;Yp:, ·allant du contremaftre-

a~joint (coeff. 22I) au cp.er d'atelier (ooeff. 340). 

4 -. ÜflQ techniciens gt déssinnt@um• On groape dans 

cette catégorie les mensuels sons cocmandeDSnt ~nnt un coefficient 

' : éga). . Oll supérie l1r a ·2~ • , n S l agit . aussi bien da technioiens prop:ro-
' . 

mènt dit que. d'employés très qtul.litiés. On mettra içi tm A.T .2 élec­

tronioion aussi bien qtt1un jQmptablee 

5 - le§ emp1oyés ou mensuels ayant un coéfficient in­

térieur a 20}. n s~agit aussi bien d 1employés do burerttl que de petits 

techniciensJ un nide-conptnble aussi bien ql1•un aida-chimiste. 

5712/67/t 
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~ - Ies. 1!1AJ;l9fUI!ms ~t ouvrle.rs spécialisés allant du M.l 

7- I§s gqyr,tem protqssionoo1e nUant .~u P.l nu 

Pour l,oo t:ypes d 'ngtirlté on e.· distingué : 

I ~ }';@ penonnal n003nistm1f;Jj 

2 - ra porsonnel, de tabrigntion 

3 - Ie wrgontl@l d 'en~mMAn en respectant las propor­

tions antre entretien central, entretien de secteur 

et énergie. 

4 - Ep ~v;em nous avons ~groUpé les service-s qui mnni 
.. ··'·"" 

festeoent n'entrent pns dans les catégories citées. 
: J ~ p~·,. ": . ~ · ... -·, . ..; . : ·~·- .. 

n s ~agit essantiellE;lment des servioos métallurgie 
~'"· • .. • t. - . . • . • 1 • • • •• • • ~ • 

{ls'borntoiras) et nouvoment (transports). 
~" . . , ·: ~ .. .. ,"' -

Pour les· caMgor.l.~s -profes·sionnalla·a, nous avons dtinoditior 

~s proportions entro èncnd.re~ent et pera6nnèl·. sans commandèment. Afin 

d'avoir des chiffres convênablee pour les cadres supérieurs et pour la 

ma! tri se, nous avons interrlevé tme personne sur cinq danà las onté­

gorJ.as qynnt Wl oomr.mndemant et une personne sur dix dnns les caté­

gories sans commnndetlént. Au moment de l'exploitation des résultats 

de llenquète, il suffisait de multiplier par deux les réponses des 

otiVriers et des mensuels sans caamandeoent pour rétablir 1 1équ:U1bre. 

5712/67/t 
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Enfin, il i'aut dire que· 11éohantlllon n1a pas été entièrG-

ment tiré au hasatù. Nous étions sollicités po.r deux objèctif's quelque 
~ '. ... : ~1', ' 

peu contradictoires: nous voulions a la :fois avoir una bonne repré-

sentativité de l'usine et éviter la dispersion en s 1ef'foi-çent d'avoir 

dans chaque· service des équipe a travaillant ensemble et ayant le m~e -. ' 

encadrement. 
. . 

Ce daux:téme objèctif é:tnit p6ur noua assez importl'.nt, dnns 

la oesura où il façÙiterait 1 1exploitntion de la partie du question-

neira conso.cré aux relations professionnelles. Nous voulions inter­

viewer à la fois les exécutants, l.èui's chets et éventuellement leurs 

dé~gués. 

Par exemple, pour ·nous limiter au cas des administmtifa, 

si nous avions fait tm tirage an hasard, en groupo.nt les adninistrntif's 

a.ynnt lo. m~e catégorie professionnelle, nous a-gions à tirer 4I pe~ 

sonnes parmi IO services différents. NoU.S avons préf'ére nous limiter 

a 3 services et rechercher dos équipes à l'intérieur de ces services. 

Pour le resta,· nous avons respecté les proportions par catégorie 

· professionnelle et par· typé d'activité, et .dans beallCOllp de cas par 

service. 
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Au reste, 1~. représentativité de notre échnntillon peut être 

facilement vérifiée en confrontant nos donnéêS · nvec celles de 1' usine, 

!3n ég~~ nux variables da situntion (âge, ancienneté, sous-cntégoria 
' ' "· t • < .. -- • 

professionnelles, vote, se.lninl, eto ••• ). D 'apros nos p~res cons-

tato.tions, 11 senble que notre ·éohnnt:Ulon soit un pau trop. quali.tié :_ 

Les professionnels sont plus représentés que les ouvriers apécielisés, 
:» • 

et les teehnioiona que les-··employés. Cela vient dll .t'ait .q.~ 11l.Y ~~t ...... 
,· ... 

eu des promotions entra le ooment où. nous oonst~sions notre échan• 

tillon 'd r·après ·les ·:fiohie~ ·du service du. personnel et le momef:lt .. o~ ... 
....... ........ , .. 

. n?us çvous. prooé~é O.ux interV'iews •. 
. ' ' ..... . 

D 1autre port, on a également constaté Ûne. sous replrésêri::.; .... ~ ,. .... : 
• • • l'' t • • • 

· · tat.ion··daa Përso~nes. ·qui votent- Po~ .. ollVrlèrG. par .. rappP~. -a~ ... n.~trés · ·: .-· ~ 
. . , ~ ............... ~.'' 

Confédérations. Mni~ dans 1 'ensemble les ~ffére:noes restent aase,z 

··ràiblos pal.l%'· ëfi.:le~>no'Us ·p~ssions··velnbleme~t.~extt!apolo~J.l.O~. ~~_u;Ltn~a .. -..... : · 
• 1 •• ' ' _... .. ,"""··· ........ . 

' ; a 1 1ensenble de +'usine. 

' '· Erf"tiutMï" dnns ·bons··nombllea de cas, ltJ. ~P~~~n~ativi~.: .. · 
,. ''"' • ' A. Il. .. " .. '• ~ • 

n'est pns nécessaire n in bonne interprétation des résultats, ~les~ .. 

notnnment le cas pour 11 nnalyàe des diff'éranoes entre catégories ·pro- : 

. f'ession~llis ~ll e-~t~ ~eot~·ur·.·~ 't\~tivité. · 

Notre but principal n 1a jamais été da faire Wl sondage 

.. . ... · .... ·d topinion mais 4Q- ~chercher dés expliontions a tt problone dn change-

-.. . . . ' . ' 

, 

ment sociaL. 

Finnlet1ent le not1bre des interviews réallenent effectué 

par catégorie professionnelle, et pnr typo d'activité a été le suivant: 

. '. ~ 
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I ... OI YENTILATION DU NOORE D'mERVIEHS PAR QUALIFICATION & PAR TYHJ 

. Dt ACTIVITE. . . · . . . 

.. 

~M!NISI'RATIFS FABRICATION" ENTRETIEN DIVERS ~orAL ECHANTILLON D • P DELEGUE 

IManoellVres 
& o.s. 4 55 22 I4· 95 4· 

Protes sion-
nels 2 57 IOO 11 I70 I2 

.Smployés I3 3 I2 ll 39 4 

Techniciens ll 4 !6 8 39 4 
··. 

Mn!'triso· de 
. burenu 6 I I - 8 I 

~ 

--

'• ( ·~ 
\ 

·, Ma!'trise 
d 1atelier. - I7 32 5 54 I 

Ingénieurs 
, & cadres 
Su.pério urs ·5 4 6 4 I9 2 

~ 

TarAL 
ECHANTILLON 
DE DUNKER-
Q~ 4I I4I .. , I89 53 424 28 

, Délégués du 
. Personnel 6 8 IO 4 28 

~ 

On a dona procédé à 424 interviews. les 28 délégués sont comptés 

hora échantillon, leurs réponses faisant l 1objot d 1une analyse sépnréo. 

5712/67/f 



.. 

._, 1 

·'' '.,. 

\. 

. ;- ", ~ ' ··,· ~~ ·.: 
_ ;, . 

1' ~; ' ( ,o • ~ w,,.. _ 

Pour rétablir l 'équ:Uibro .... ~ .~~ rep~aentation. des cntégor.i.es 
•·tw· , . 

#. •• .... ' ' • 

professionnell~s, :no~ avons _donc corriger l'éahantillon on multi-

pliant par deux les effectifs d 1ouvr.l.ars at de nensuels sans canmnn-

. detlent. les résUltats que n~us donnons dans ln suite· de Oe rapport 

d ~enquèta proviennent donc de l 'échnntillon pdhdé~· tel qutU est 

I?résonté içi pnr catégorie professionnelles et ·par secteur d 1notivité. 

···r.- ~ ~ 

. .. . 
AD MINIS ·FABRI ENrBE . To:rAL 

: .. TRATIFS CATION TIÊN DIVERS· EOHAN'.C.~QNS. 

Ma.noe liVres & o. s. 8 IIO 44 28 I9~ 25% . 
.. 

P.l 2 60 .. ' 
78 22 · .. I62= 2I% 

P.2 - P • .3 - 44 roo·~ 
~ .!44= .·I9 '/o 

; 

c.a.P. .. 

(chefs otlV'rie re ) 2 IO 22 
t - 3/i=4,5 % 

~ .. ,. 

. Emplo~s 26 6 24 ., J '22 ~·I~t% .. ., 

Technicien~ .. ~ .: 22 8 32 I6 7&= IO% .. 

Cont~mnftras . ·. . . 

& A.M. ·jusqura··29o 4 I5 24 4 47=- 6' % 
. ' 

: 

Chofs d 'ataliër 
.&A~ j llSqU tà 340 2 3· 9' ... l I5=· .~% 

: 

. Ondres s~riaurs . 
.. 

.. 
Ingénie urs & .. :• ·~ ~ ~ 

.. 

agents supérieurs ·: ~·· 5 4 '6 ·. 4' •' !9==2,.,, % 

Tor~.·EC~~ILLON ... 

DE DUNKERQUE 711=9~. ·. 260=3/J '.339=44~ 97=:0~ 767=IOCJ/J 
. ' lt. .. r 

' . 

' ~ . 

· Pt;)ur.+'anclyse ~s résultats' il nous a paru interessant .de dina- . 
tinguer les O.P.i deà' P.2 - P.3 et des .c.Q.P. et d 1nut:m part les contre-
maitre a des chefs .d 1nteliar. · ··· '.,.. · 

"" 
Ln ma!tr.tsa de bureau est regroùpé~· ·sUivant le ~coé:f'fi~ie~t indi­

ciaire soit avec les contramo.ftras, soit avec les ohefs d'atelier •.. 
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L 1o~jet_ de 1 1,enq~te ,étant 1 1é.tt.Xle du changoment social, il 

nous·~ sem~lé que les résultnta .. ne prendraient tout leur .sens qu_'à·. condition de las 

présenter s~.us 1 1éclnirage d'u,ne comparaison avec une usine plus ançienne. C'est 

finalement: 1 ·~ina de Denain qui semblait le mieu,x convenir- a notre propos. . . 

n s 1agit en. effet, d'une usine nppartef:lant à, la, même société 
,.. 

-et. qui n donc sensiblement la meme politique du personnel, ce qll:l nous laissait la 

possibilité de ne_ rien change_r ~ notre questionnâi,re. D 1autre part, l 1 usine de 

Denain· est sitœtJ··dans uno région· qu.t -cannait assuré~~t~ d 1autreà·. problèmes que la 
A 

région dè Dunkerquè1 .. mais qui· malgré tout,· ·ost,· situô·e dàns·.le meme· eflsemblo régional 

La région· du ~ord-Pas-de-Oaln~s• ·· 

Comme 11 ne nous ôtait pns possible, pour dés "ràisons mnté­

riel:les··de fni~ -1-a. même· étude è. Denain qu·1à· Dl.ltlkerque, nous· avons limité ln com­

paraison a de.tJ.X services de· ·fabrication.· 0 1est le ôhoix· des tre.ins: 'à bàndos qui 

a 1imposnit 6tnrib·,. donné 'leur· proxl.mité :rolative ·au point de vue .teoh~que. Le train . . ' . .. ~ . 

è bandes de Denain est le premier train à bandee à chaQi installé en France, il est 

sans doute dépassé nu point de vue technique et notnmt'lent pour _ce qui es.t des régu.-. . .... 

lations· o~tamatiquea, mais il·est·envisagé nctueilament de·lo·moderniser. 

En tout C8S1 il S 1agit dt un secteur qui est assuré de S~ maintQlûr et do Se TJ.oder­

niser au ·cours âes prochaines années·•··On pouvait donc pensQr que les ·ollV'riers du 

trnin à bandes de Dennin pouvaient âtre comparés à ceux du train à bandes de Dtm­

kerque. sans qbe las ~fé~nces ne soien_t par trop étrangères, aux variables que noua 
... ' • t ' • 

désirions étudier. n est bièn ert&nt qu1·avëo des sect~;·~ ou des usines menaoées 

de ~ermeture, ln camparnison devenait sans objet •. 
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Pour constituer deux échantillons oompnroblas, nous nvona 

simplement prélevé à.~1•intérieur de 1 'échantillo~ de· DUnkerque, le groupe constitué 

par le personnel du trnin n bandes. ~e Dunkerque, après nvoir renfo:rcé ce groupa de 
.. 

i'nçon à avoir une qunranto.ine de trnvnilleu.rs. A Denain, nollS avons constitué un 

groupe appareillé à celui de D~rq1.1e. Les_ cri tOres d'appareillage ont oté.le. poste 

de trnvoil, ln ontégoria professionnelle et pour autant que celn a été possible, 

l'Ûge des personnes. 

• ·····~ ·- • ••• • • ' • •• lo -~, • 

. ,Po.ur chaque 'interview faite nu trrdn a bnndes de Dunkerque 
.. ···~·~ ........... • .... ... ... .... • • ' " ' ' 1 .. c . 

nous avons effe?tué l'interview· de ln·· personne qui· a Dennin lui res.samblai:t. 1~. 
. . 

plus •.. FinaleJnen~ .. ~~s ~~-~.échantillon~ sont ninsi constitués: 
: ........ t,..,. .... .l ... ~~·~·-· .... • .... • ....... .,..~ .. .,-........ , ....... ,., ... , •• 

•• Il •• ... 
r • ':"..,. '- 11 .... ~ '• • or., ' ' • • ••• t •-' •• ,.,. • 

. . ~ ~ . ... .. . .. .. ~ ' .... " . 

. .. :· 
.... ·-~ .. '• ... ' ...... ''•' ,,..,._. ~ \ 

'"'•~& • .,. t ... -· ............ , ... , lo• •#•••4H._.tj""· •• '"•'·~•1/'••, '••·lJ!Iol•~,-.t~ ... ,,._L•.._, -~~ ..... - 1 1\tlo'•• ·• ...r.,. 

.... . .. ~ .. ~ 

: .. ., ...... -- ..... -··. ~ .... 

' . - . 
.. : ·:. '"~: ·:.:~~!~:-:-:.::~~:.:, .. ·• .:·. ·.:·· :.:.-.':".·;:, .· .. : ... ;:. ·,; -::··. ··;", ............. : :·: · .... ~.:~:~.:·~- :.:. 

~ • ••,oo.•tiO ~ '"t ..,.._ l•• ,_ ,.,_, ...... , •-A • ,..,.,, ..-N•.,_.' ........... , .. ...._ .. ,.. ..................... . 
~" ·' ..... ~ .. ..,"' ......... . . '1·-··· .,_ 1• 

. ,\ 

·'' . ·,.,, 

• •• ~ 't ., ........ , 

.. · : ... · 
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1) Par catégorie professionnello 

I - 03 IBS ECHANTIT.I.QNS tPPMEITJES DU TRAIN A BANDES DE DUNKERQUE 
& DU TRAIN A BAND S DE DENAIN. 

. 

1. 

T.A.B. DE D.K. _T .A. B. DE DENAIN 

Manoeuvres & o.s. 2I = 5I % 22=54% 

o.P.l IO = 241 5 % IO = 24,5 % 

O.P .2 - 0('\P .3 4 = IO' 5 = I2% . ' 

c.a.P. (ohèfs-ouvriers) . 2=5% - -
Employés I = 21 5 % I = 21 5 % 

Oontremnft;es 3=7% 3=7% 

TDrAL 4I=IOO% 4I = IOO% 

L 

Pour chaeun de ces deux groupes, 1 1éohnntillon inclut 

deux délégués du personnel. Cas quntre délégués appartiennent o ln C.G.T • il 

s'ngit d'un o.s.2 et d'un P.l O. Dunkerque; d'un M.2 et diWl P.2 à Denain. On voit 

qua les deux groupes sont bien appareillés à ce point de vue. 

1 

1 
t 

J 
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2) Par Âge 

I- 04 

T.A.B. DE D.K. T·.A.B. DE DENAIN 

Moins de 25 ans r .8 2 

25 à .. 29. ans ll 6 
. . , . ~· .... ' 

·; .· i 

~5 à 39 ana 
'".-. • .... • ' ~ "' , f •• 

'. ,1 

. ~···~~· .. '.: .· ~.:·~.· 

Tor AL 
·.If ~ ( ~ -~· ..... : ' 

~GE MEBIAN · ,: · · · · 

" ~ • • 1 • 

.,. • •• J 

. 7-

..• ! .... . .. 

I2 

. i .• 3 

'· 

' . . .. ., 3.0,6. 

. ·' . . . . ~ , .. 

. ' 

ll 

s 

4I 

35 

,: : • ... ' •. ~·· t•' - • • .. .• j ,.. • • • •• 

L'appareillage est noins bon pour 1 1age, du fait qutil 
' . r .. .· ..... • . . . ... · .. . . :: .. . .. . ,.;~·~ :', . ~ .. . , . 

__ a ... é~~! difficile de trouver à ~ennin des personnes aussi jeunes qu1 ~ DWlkerque 
#'>... . . ~ _ ... : ·:.-:· .: • . . .. •. • . ,' • 

faisant le meme travail. Mois 1 1écart da 4 ans t reste ·suffisamment faible pour 
. '' .. 

. ,.. . 

;'112/67/t 
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CHAPITRE 2 

rES OABACT.ERisriQUES DES POPULATIONS ETUDIEES 

Nous allons mei~tennnt présenter les prinoipaJ.es caroc­

téristiques de nos échantillons. Pour la clarté de la p~sèntation nous 

donnerons successivement : 
' ~ ... .. .. 

a) Les aq~cté~~tiques de 1 'échnntillon de, Dunlœrqua 

SUJ?.S les délégués puis côte à côte, les caractéristiques· du "train ··n · · 
' ... , . 

bandes de Dunkerque et celles de Denain. Dans tous ces tablonux è 

trois colonnes,· il est ola.ir,, que la cocpa.raison .. n1est légitine qut 
- . ~ .... ., ~ .. 

en~~- 1~ train è bandes de D~rque et celui .. del:>~~n;·D·•tült:m· part 
............ 

' '- . ""- .. . . . ,.· 
1 1éahnnt1llon du train a bandes de Denain, .. ne .doit~en ~.uatm cas, ette 

.. ' \ . .. . ... 

"considéré comme· .. ·représentat~f. d~_ Den~n, et à fortiori de 1 1 usine de 
. , .. .. ~" . . 

. Den.~~~ Ceci ressort des explications que nous avons ·données pré~..,: 
., ... 

damment. Nous nous sommes efforcés d'appareiller deqx _groupes, car .il 
' ~ . . 

ne. s 1'agis_snit pas pour np~. de. <?~parer deux usines, l!l.ais 4~ .se so.rvi~ 
. ~ .. ' ,. 

d 1un groupe témoin situé dans une usine ancienne pour mieux coop:œndre 
- --

ce qui sè passe dnns une usine. no_uvelle,. n n 1est donc poe licite de 

· eompnrer des réalil.tats obtenus atl train à bandes de Denain, ni d'extra­

poler à l 1enset1b~ de 1 1 usine da Denain, les résultats obtenus o.u train 

à bandes de Dentdn. La colonne "échantillon de Dunkerque 11 n 1ast ln 
qua pour montrer comnent se sitUé le train à bandes de Dunkerciue par 

rapport, à la moyenne de 1 1usine. 

5712/67/t 
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b) ~s cnrnotérlstiques do l'ensemble de l 1éehnntillon do 

DWJlr..Arque par catégorie professionnelle. Dans ces tnbloaux nous avons 

réservé une colonna pour ~s délégués du personnel, pour des _misons 

pratiquas. En fo.it, les délégués fement un ensenblo hétérogène du 

point de vue des catégories professionnelles, c 1est pollrquoi U nous 

paraft plus normal de les rapprocher de la colonne "total 11 plutôt que 

d'une catégorie partiouliè~~ 

c) Les cnrootôristiques. de 1 'échtlntillon de DW'lkerque par 

type d'activité. 
· ... 

' .. . . 
. · Lès rësultnts seront donnés. en pourcentage. Chaqoo fois quo 

; 

· ·les non-réponses na présentent :pns de. signification pnrtiotil.ièra, les 
.. ·: ., . .· . ' 

pourcentages :sont èaloulés n pn~ir 4P .répo~es données. 
. . .,. -

• h 

Les· 'oareotérlstiquas d~ _lo. poptü.n~ion sont regroupées sous 
~ . ' ~ ~ 

lès.· rubriques suivnntes : < r ... 

A • L'aga, la situation ~ fnmille,. la nationalité, et 

·. 1 '~naien~~té dans 1 '~ine. 
' . : ... . . ~ 

•• ·-·'f ,.; 

B- Les cnraotéristiques d 1oriitnes professionnelles et 

géographi9-ue~ e~ ~-s ~ot~v.at~.o~S.:_de. venue Ô. 1 1uaine. 
_ .. , 

0 - Ies cnrnctêristiquas rel.stives à la. formation soo:J.Qire 

et professionnelle. 

D - Le logement, 1 'habitat et le trajet. 

B - lA salnire, le revenu, les horaires et1 la du.rée du travail 

57l2/67/t 
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n nous a sambié utile de présent or. ces oarnctéristiq Ile a 

pour les l"tdsons suivantes : 

1 -Mettre à jour les données qua nous avions publiées 

dans le rapport préliminoira de ·1966 et combler los 

lacunes do ce rapport. 

2 -Donner à nos lecteurs la possibilité d1avoir une bonne 

connaissance des trois variables indépendantes que nous 

avons retenUes. Les catégories p:rotassionnellas, les 

types d 1aotivité et la comparaison des trnins à bandes 

de Denain et de Dunkerque. n sera ainsi possible non 

seulement de.contro~or nos.intarprétntions, mais éga­

lement d'en proposer d •·autres • 

.3 - Permettre n 1 'usine de Dlmkerqlle une vérification de 

la v ale ur de notre échantillon s ~ le plan da sa re pré 

sentativité. 

A la ·fin de chaq ua rubrique, à la sui te des table a llX 

nous :réstJnons les caractérlstiques qui nous semblent les plus it:lpor­

to.ntes. 

5712/67/t 
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A - & 1 age. lq §it uotiqp do fgmi J ln' le nationn,l+W, J. 'llBQQPQAtQ d.Gna 1 t saine. 

I - o; - L'AGE .ET M QUALIDCATION PROFE§5IONNEI.I§, 

T. MOINS 25 30 35 40 50 AGE 
DE 25 29 34 39 49 & + MEDIA:t-T 

.. ... ~ ., . . . ' ... ~ . ,, .. 

1- Manoe l1vres & o.s. IOO 23 I9 I6 r7 I6 9 32 
... .. .... ... • ··lA .. -· ·~. .. . . .. ... .... 1 ••• 

~ o.P.l .• lOO 25 ll 20 23 I6 5 .32,"/ 
·- ......... ... ·~ ' •• , 1 • • ..... ...... . ...... ., • ~ • 1 . ..... ,. . .. . . 

30,71 o.P.2~·- o.P.J /' 

28 31 - . ' IOO JJ. ll ·IS :r; 
l 

• • ,,,. t 

... -. ........ 1""'"-"' ...... - ...... . . .. . ~..-"""' \-• . ' . .. .......... , . ..... ~e .. ,..,,,...,_,.,..,. 'i' ••• .._ '• 1 • ·~"'!""'•· .• i' . ., 
·~ ···~· '!' •• 

'1 ••••• ... . .. . . . '~ ... 

'."1 J ~:~.·~~~~che~~~~~~_s]._ ___ ., .. 
.. : .. 

IOO .. - . .... :.24. 35 35 6 - 33,2 
..... ... . ..... ' ......... ~ ......... ~. ........... ~ ..... , ... , ., . .,. ... , ...... .,-... .. , • ...., ...... 4 ... ..... 

'· 
~ ... 

-·~~~ ..... ~;::~~·.:. -·~~'Y; !9ft.~ ... ···~ ~ .... - .... ·: .............. ,,. IOO . · : ... 4+. .. . .. . .5 .. - .lO 26,~ 
~;: ·~·,(; ........ ~~ .. =!•:::,:~::.~ ... ~ . .. ~ .. ,. ..... ' ' 

1 ..... l ..,., ......................... "" ..... , .... :.. ..... .................. ,,., '""~ ........ ,. ...... . . "' .... , .. ~-- ........ ~, ... ~.;... • .s, ... ~ '· ., ......... f .. . .... , 
.J.. 

; ; t 
,, 

.: .. 49 26 2 l -Techniciens ..... roo-· t 
1 

'5 8 Io· ~$It 
•'f ..... ... . .,.,., .. ,-..,. . . ". ........... , .......... ... .. ,_ .. .,.,.' .. ' ......... ......... 

·~· 
........ ~, ~ ..... .. . ... . ' .. . ..... ~\ • • •M• • ... ,, ~· ,, .. 

35,21 
i 'l 

- Con tret!ln!'tre s IOO 
1 

.. D .30 44 :0 -
J 

lj 

-1 

d 1ntelier 
1 

20 6 - Chefs l roo - - 'n 47 4!,3 
t· l--

1 

1 

- Ingénieurs IOO - 22 33 1:1 28 - 33,6 

-Ensemble de 1 1échentillon 
de D.K. IOO rt 24 2I I7 I6 ; .3I,6 

- -~-
-~ 

- Délégooa dll personnel IOO - 32 2I I8 29 - .3.3, ~~ 

... '": . ~~ . . ~ ~· .. 
.. "·"'· ... 5712/67/f 



-·17-
I - OC, L' AG'E ET I.E TYPE D 'AOTIVIIE -

.. ~- .. 

ENSEMBlE ADMINIBrRATIFS FABRICATION ENTRETIEN DIVERS 
' 

:, 

TDrAL IOO IOO IOO IOO IOO 
.. 

~ -· 

!Moins de 25 ans r1 ll I4 2I I2 
•'• 

. ' 

25 ' ~ 24 32 21· 23 C) a ans 
-· --\-~· 

..... : 

.30 ' 34 ana ·- .. · 2I ~5 24 2<1' 2I a ., .. . . .. ~ 
..... J>• t "1~· ..... .. . . 

t35 .. 
39 r1 7.. 22 'I6 . ll a ans .. ,. . . . ..... .. ... , 

'· ........... _ .. ~ .... ... 

~0 ' 49 ·_ana· ,, .. 
' .. .. r6 .. ~ 'I6·· .. !6 .. 19 o. ... ' .. , .. . . 

.. ·~... . . . .. . ' . 

~ ~·. 

plUs 
.. 

50 & ........... ···5·· ~ .... ~? :4 8 ans . . 
~ .. ... -- . '1 .... .. 

- . 
.. .. 

lAge 
; 

méd.inn 31,6 .30,8 .32,6 3I: .. 3!1 5 
.. . .. .. 
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b - ~1 situation de fomiJJg. 

ECHANTILLON 
... . ... DE D .• K • 

··Célibataires & me.riEls'-·· ...... •'·'· 

sans enf'nnt 22 

1. . . . .• ... 
Mnriésr:,& I Oll 2 
eni'nn~ 45 

..... "1. " ~ .. 

Mnr:Lés & plus de 
2 enfants 33 

T<1rAL . , ~ IOO 

' .. 4 • •,. • • ...... 1 ••• ~ -· ~ ...... oh. • •• .. il • • 

' 

.. ;-· . •. 

.... , ...... ' ... , 

.·· 

..... , • • • ,v.,. • •• - • 1 • •• • • # ·~ ~ • '~ .... ~ 

; 

' 
h' ·.-: ·~ •• -~.'. :. • !' ••. 

4 ........... .,. •••• -· ..... , •• •• ~ •• 

. . 

.. 

••'##, ''''"''''' • Jlo 

; 

•• J, •• 

'";· .... 

T.A.B. DE T.A.B. DE 
.. D.K. DENAIN 

28 r7 

44 37 

. .. . . . .... ._ ~ 

28 4h 

IOO l IOO 

... ~·l' • • ... • ... • • • "' • 1 .... , ••• , ..... ; ~ f 

' .. 
. . . ~ 

' . ·~: l 

~ · ... ' . . . ~ 
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I - œ PAR QUALIFICAj'ION 

MARIES I OU 3 ou PLUS DE 
CELIBAT AillES SANS 2 4 4· T. 

ENFANT ENFANrS ENFANTS ENFAN!'S 
' 

~ ,. '• . •, -.. -.- -.., 

M.·~ o.s~ 
.. 

I8 8 .36 2h I2 IOO 

OoP0l I3. 9 4I 31 6 IOO 
' 

o.P.2 
O,P.3 6 ,, 11 53 26 .4 ,•,. 

IOO 

Chefs-
ouvriors ~ I2 59. 2.3 6· .. IOO 
c.a.P. 

.. 
Et! ployés 2I 2I 33 15 IO IOO 

Techniciens 3 !5 62 I5 5 IOO 

Contre-
no!'tr9s - 8 53 28 ll IOO 

Chets-
d'atelier - 6 47 47 - IOO 

Ingénieurs 5 n 67 ll 5 IOO 
..... . -ENSEMBIE u ll 45 25 s IOO --

Délégués du 
personne~ - 11 53 I8 I8 IOO 

5712/67/t 
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c - La no,tionru ïW 

I - 09 PAR QU4LifiCATION 

. . . •· ..... , . ""'' .. 
,. AUTRES 

.. .. FRANCAIS A.F.N. El' RANGERS T • . ... . -.. • -~r 0 ' ·~. 
' ~ ... 

Mnn.~\l'V'.~§ .. ~ o.s. 82 ll 7 'IOO 
1-4· • •• .. . ... . , . ......... ... ·- .. ~ '. ' " .. 

,, 

' 
.o.~al .. . ~· ..... ~ . .. '90 3 7 IOO 

c.••- ..... ····-•t 1. • ~ • Jo-'· • ' ......... , ..... , .. ·~ " - .. . . , .......... .... . .... .. , . 
... ,, 

O.l'.2 - {).P.~. .. 89 3 8 IOO ... . .. . .. .. ,, 1 0 4 'JI' .. .. . .. ... •· ..... '1 .. 

. c.o.P. '. . ...... 93 - 7 IOO 
., Il • • •• ~ ..• , .... .... ... . ....... ·~ .... , -~ ............... ~· 

~. ·•' '..,. •1 "• ~ .. .. - ·~ ' .. 

Employés 
·.• ' ''" 

97. 3 ... IOO -'. ·~ t. \-···' ... ,,, ,1, - ......... . .. -... ,..,,. ... ,, •'••4 ...... 
"'. 0 

Teohniciens IOO - - IOO 

Contremnftres 96 - 4 IOO 

Chefs d 1ntelier IOO - - IOO· 

Ingénieurs 94 - 6 IOO 

ENSEMBlE 90 4 6 IOO 

Délégués dll personnel 93 - 7 IOO 

... ' . 
•... ..... 

5712/67/t 
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I - IO PAR 6YPE D 'AQT !VITE 

A11rBES 
FRANCAIS A.F.N. ETRANGERS· T. 

.. 
Administratifs "'97 - 3 " -IOO 

Fabrication 
... 

'82 ., .... ~ IO s IOO 

.. 
··~. . •'' Entretien 95''. ' 5 IOO -

.. 
. . . .. ·- ' Divers '"90' .. 5 5··· . ' IOO 

.. 

ENSEMB:Œ 
. .. .. 

90" ., .. 
4 6 -IOO '. . . 

.. 

.. . .. . ~ ... 

. . ,~ ... ~ . 

.. .... , . , ... 

. - .... ' 

5712/67/t 
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d - L' anoitnnr,:té dana 1 1 11S~D.e. 

I - ll DENAIN - DUNgB@UE 

ECHANI'ILLON 
DE D.K. 

J • ·~ ."" .......... .. 

Êmbnuchés en I963 ··.· 
et nvnnt 
' ........ "" '1 ~- .. -· "";. *•llk~- ........ _. ' ..... •t'htl'lltt' •••• 

'·-41• .... ., 

T.A.B. DE 
D.K. 

• .......... 'l.cz:--· . ' . t:..l-
,;;1~ ' 0 

" •••• ._ If • "'J"fil'llo••• t•~.., 

····r; ...... . ..... -., .. ·IOO· ····· ... ·IOO·· · 

. ~ .• ,, ..... i ......... _ ... 
.. ... • ....... •lW'' •• • • • ..,.., • • • 

..... ,. ..., ~ ~-.... ''t 1.. .... ••• •• ,. ~-. ' .-

. . . . .. . . ...... ~ . . . . ..... -~ , 

• •• , • 'y ...... ., ••••• - ........ 1 ............. , 
... ' ... • .. • • .... ··~ .,, ,... • ... ,. • • • t j ......................... ., ' •• .. • • • • •• ·~ ~ • , ..... '. 

T.A.n. DE 
DENAIN 

IOO 

.· , , .-
" ) . 

IOO 
.. 

' .. : ... ,.,, .. 
' ' Il •'' .; lo, o >o .a-4 ~~,..,~·· _, 0 .,. o 0 ,.,_,..,. • ...,.._,.,_, ~ , ........ , ........... 

0 
l ~ ........... loo ... ~ . ' . . ... . . '' •' 

. -·· :~ .. ~ ...... :,, .. ·:· .. 

. . ~· . . . .... ~ ... ·: . ..:. . ' 

_ .. ,· 

'"'' \ ... '• ' ' •,.•oo •• ....... , r 

5712/67/t 
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I - I2 PAR QUALp:ICAIION · 

EMBAUCHE~ DE . • .. 
... .. '.tIr"_, -- -

... 1959 19(>4 
' I963 . a-· . .. T • .. a 

.. 1962 1967 
; 

·-- ., 

Mnn~uvrea'& o.s. I4 24 62 100 
.,, 

1" ....... . 
o.P.l 2S 3I . a· IOO . 
o. p .2. -~·.o.~ .3 ...... ... ....... 24 .. 44 32 IOO .. .. ... ~. .. . . ~ ... .. ·- .. 

c.a.P. 23 53 2:3 IOO 
., ; . .. ; . ... ..... . ~· ... * ,. -

Employés 2.3 59 I8 IOO 

Techniciens 4I 1,6 13 IOO 

Contremaitre a 64 34- 2 IOO 

Chefs--ci 1atelier 73 2!7 - IOO 

Ingénieurs 79 - 21 IOO 

ENSEMBlE 29 36 35 IOO 

___ ,_ -·------ Délégués dll personnel 43 46 11 IOO 

5712/67/f 
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I - :0 PAR T!PE D t ACTIVITE 

: 1959 I964 ... à .-
I963 ' T. a 

!964 !967 

'·' 

Administratifs 52 34 I4 IOO . 

Fabrication 20 44 36 IOO 

Entretien .• 2B 3I 4I IOO 
• 
i 
1 Divers 36 .39 25 IOO 

IENSEMiliE ~ .36 35 IOO 
i ' 



\ ., /, 

REMARQUES 

I-~ 

-Dans son ensemble la population do l'usine de Dunkerquo 

est jeune. Il y n une t~~noe générnle à Wle augnentation ·de l'~ge avec 

··la qualification·. On relève-oependnnt. deux exceptions importantes s 

~---~- .:.----~---~ --- ··- -- -- ' 

a) Ies. P.2. - P • .3 sont .pl ua jeWles que les ~.l et que 

les o.s. 

b) Les ingénieurs sont plus jetmes que les agents de 

Da!' tri se. 

Enfin les mensuels sans .cornmnndeoent fortwnt de loin 
. . 

lea catégories les plus jeunes de l'usine. Par contre, il n'y n pas de 

di.fférences no.:;ables par type d'activité. 

2 - La ait unti on de ra.nrl.JJ.e. 

n y a plus de célibntniras et noins de fntdlles nom­

breuses dans l'échantillon du train n bandes de Dunkerque que drt.ns 

celui de Denain. 

La situation de famille o tendance à suivra ln courbe 

d 1Ü.ge, les facilles nanbreuaes sont surtout le lot des chefs d 1ntelier 

et des contre-r.taf'tres1 mais aussi dea ouvriers les tloins qualifiés. 

les o.s. se subdivisent en deux sous-groupes : Célibataires et 

frunjJJas nœb:reuses. les employés _ont am noobre important de céliba-

tairas et de l'!larlés snns enfant, alors que les techniciens ont pour la 

plupart I ou 2 enfants, comme du reste les ingénieurs qui sont pour­

tant plus âgés qu1eux. 

;712/67/t 
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1 - ~' :'; f ' l >' 

:,1 t 
.. ~· r" i' ~\ \ ' 
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•'t,'- ...... ,, 

' - 2h-

Africains sont surtout représentés paroi les marioeuvms & o.s. et en :t'abri 

ontion. Les autres étrnngers sont mieux. répnrtis. · 
' ' " ~ ' • .. .. 4 • ... ~· • '1 ... • •• 

4 - y1angienneté 

... ~s ~rnvailleurs de Denain ont évidetm1ent beaucoup 
~ • 1 ~ :· "" 

4 
- ' "f: • • '"' ' • 'r\_. ~ • • • .. • 1 ~ ... • -t 

plus d 1Mnciermeté dans 1 1 usine que oeux du trnin D. bandes de Dunkerque 
• '" ' • • .. ~. • 1 ...... ' ' ... • • 

d 1cutnnt plus que le train a bandes c1e Di:mkerqile ri démarré' nveo une 

' commencé pnr les catégories les plus qualifiées, notamment l'encn-. . . 
dret1e~t-:: ë;·~n~nt,·;:ii '1''~ .Wl peti~ nombra dtingénieurs qui ont été 

embQuohés. récomm~tltt D~ ~me .les administratifs et les "div0rs0 ont 
• .... • ' ' ' ' ... 1 • • ~ - • , • 

plus dtancienneté que· l'entretien ot à fortiori qua. ln ~nbrication. 
. ' 

Les mensuels sont plus anciens. _9,ue. le~ horpires. 

1 • • ' ~ • ' • 1 •''' • 

. ............ ' 

5712/67/r 
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B - Les cax:pgténstigues d 1orf'dil'le et lès motiyntions de venue_a 

l 1usine. 

I - I4 DENAIN - DUNK.EfRQU§ 

ECHANTILLON T.A.B. DE T..A.B. DE 
DE D.K. D.K. DENAIN 

Débutants 7 ; 22 

Etnient en usine 38 1,..9 4h 

N'étaient pas en 
Ah usine 55 32 

' 

T. IOO IOO lOO 

Pour ceux qui étaient d.éjÔ en usine : 

.. Taille da 1 'usine 
. inconnue 6 - -

Usine de noins de 
I2 500 personnes 9 : 22 

Usine de plus de 
500 personnes 23 37 24 

T. 38 49 4h 

5712/67/: 
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·•·- •r·• .,,, 

............ 

....... "•'1 

#. ··~ ....... 

*• ...... i ' ' 

;. ·~ ;-' ' ' ' ; -. • • 1 -. ' '. 

~ .... ,.. ' ~ • 1 - ... ·'···· ........ ,... ............. .. 

· Bâtioents, T ... .P., .... 
Pont.s.;~Sc-chnussées 

~~ . ··~ ' ( ... ~-

Sidérurgie & 
grossa métallurgie 

.... . . . . ~ , 

........ , 

Mnr:Lne & ports 

·Publia &··nationalisé~ 

Tertiaire privé (cobmerce 
banques, · nss\.:i.r.nnce.s 
transports). 

Textiles 

Agrioul ture f 

Di vars 

':Oêbutants 

T. 

.• ..t' . ' .• 

. 

'F ·,:· '- •• ~ ,1'1 > ,., ', • 

ECFANTILLON 
D~ D.K. 

/ • .. ·. '·:• . l .,. :.·· :,.-

. ~l ·.· 

T·~A;B. !JE T .A.B. DE 
D.K. DENAIN 

~ . '•. 

. ... '22 ........... "',, ... '20 ., .. , ... ·-·· . ., I2 ... . 

' ..... ~' .......... ~ . \ .. , . ~- .. ~ 

.· I9 !5 

.... I2'. ,; .. .. 7 2 

ll .. .... . .. , 1 2 
...... _, •t.'f.. ... • .... ' • ~ Ill 

' ........ ,-.... ·' 

.. 
10 .. '!0 . 7· 

) .... ~ ..... s· ... 7 

·2 - ; 

I4 .3I 26 

.. 7. .. 5 22 

IOO IOO IOO 

;712/67/t 
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. I - I5 _PAR .CATJ~Jl.'Œ PRoF.EmoNNEr,r' '. . ' % t 1> .. 
. ' 

·' .. '··· 
,. M.& Po2 ! 

ho?o ·T~ .... o.s ··p.i·· ·····p~3 o. o. p.· E. -A.T. c.M. C.A. c.s. 
r 

·= 

D.ébu;bants .. 7. ... 4. 7 - -.. I8 13 4 - 22 7 

Etaient 
.. en. llSine 38 22 _35 55 69 23 4I 57 47 56 39 

... 

N'étnient 
,. 

.. .. 
pas en usina 55 74 58 45 .3I 59 4h 39 ·53 22 54 

T •. IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
.. 

.. . .. 

I- I6 POUR CEUX QJJI Ej'AI§NT DEJA EN U§INE. 
% 

.. - : 

ltl.& F.2 .. ~. ~... ~ . 

T. o.s P.l P • .3 c.o.P. E. A.T. c.M •.. c.A. c.s. D.P. 
- .. 

Usine. de 
taille in-
ponnt.ta 6 2 9 4 6 ; I; 4' - 6 -
Moins de 500 
!Personnes 9 7 I2 9 I9 I; - 6 7 6 3 

'/ ... 

Plus de 500 
'}/) '40 36 personnes 23 J3· I4 42 44 3 4'7 44 

•.. 

T. 38 22 
' 

.35 55 69 23 4I 57 47 56 .39 
... 

' 
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'"';'"" .: . ·~ .... 

. ~ ,• . ., .. ·• . 
.. . '~ _ ... ~.-~. ..... ''/'•• •• ,. .,.04' 

~ ...M. .f2 . .. . . . , 
T. os Pl P3 COP E~ T • 

.. a·.x; • C • .A~u · ·c~s.·· D.P. 

.. 1• 4· 

' ~' 

~â~imeo;li, T.P. 
.. .. '. '"""·"" ',, 

~ 

Ponta-&-chaus- .. 
sées. 22 '.36 2I 28 I2 IO - .I7 20 '5 2I 

., 
ft 

-<! "§idé.:LJ.11d.A •· & ·~ . . . .... ,,. . .. .. . . '. ' . .. . ...... ,. ' 

grosse-métal-
"•.rt"• ... ........ .,.. .. " .. 

lurgie I9 6 I6 31 24 s 28 45 20 42 2I 
: 

dont Usinor 5 1 2 7 6 3 8 2I I3. I6 7 

. : 

·A~~~~·-
,. 

,•, ... -~· ~ .... . . . , .. ,. , ,. ~. ~ .. 
It.Ui~ÎI~ maa & 

. .. ..,, 
' \ ...... ' ... ~ 't 

nortgpire a 

d.ont--marino. ····· .. 
y·. . ..... 

aorehande & 
. '~· ' .. .. 

ports 8 '9 IO 6 6 .. ·IO ; 4 6 - ll . 
····# .... . . .. . ·~··· •' . .... . ~ ;.. '. '' .. . ....,.., .. 

copatruo-
, ,, ..... . .. "'~' .. . .. ~. .... 

tiens & répa-
rn ti ons navales 4 - 7 6 I2 3 5 - .. ll ll 

§Q.Q~~ ~lilJJ.g 
& MY.QnaliQé 

dont mines & 
hou:Ulè:roe 4 2 4 4 I2 - 5 9 7 - 4 

Amée, police 
gendarme ria 3 5 1 l - 5 8 2 7 - -
Autres admi-
nistrntions . 
S.N.C.F 4 3 7 - - 8 8 - 7 5 4 

Tg~~~~m 
]2riV~ 
Cornmerce1 
banques 
assl.ll'ances 
transports ~0 7 7 .3 6 26 2I 6 7 5 1.4 

;732/67/t: 
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l. - r:t (suite} 

·-
M. F2 

. ... ... ·-· ...... ,, ..... . .. ., _T. QS .. Pl P3. COP E-. . . Tt.- ... c.~ •. . __ c.J. •. . o.s. D.P ... 

. ' .. 
Te'Y"hilAA 3 _:4 .. l~ .•. 4. .I2 3.;. .3 ~ 7 .. ; -..,. 

,. 

Al!r.icul-
ÎbW:a & 
e.rtisa.rat .. •' , ... ·-· " 

agricola 2 2 6 - - - ... - - - -.. 

N'avaient 
pas d 1aotj 
vité pro-
fe.ssion- '• ,, 

':I.3 nelle. 7 4 7 - - I8 4 - 22 7 
' 

·' .. 
~otivitéa 
diverses I4 22 :0 r7 I4 I2 I4 :0 i9 5 7 

T.- IOO. IOO IOO IOO IOO ·IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
1 

-;-.~ f 1 

' •• ~..... 4 1.· ~ ' , 

1!/112/tn/ t 
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I - · ~ PAlJr TYPE D'ACTIVITE 
'1 

ADMINIS FABRI ENTRE .: 

·- · TRAT-IFS ~CATION ~IEN DIVE~ T. 

Débutonts .,3 -. -· Il" • • 2. IO ~J;O 7 

Etaient en . : ,. 

usine· '.' . ~ ' ' .,. 25 47 4I 1:1 38 
. ' .. 

N1étnient pas '·' 

·en usine·· .. · ., ·. 72 5I .. ~·~ .. 49 72 55 

T. IOO IOO .· IOO IOO IOO 

,. 

I - ·I9 ·POUR OEUI·QUI Et.A:ŒNT.DEJA EN Y~ll. 

AD MINIS _ FABRI ; -liNT RE 
TRATIFS CATION TIEN DIVERS T. 

-
Usine de taille 
inconnue 5 4 8 2 6 

. ~ .. 

Usine .. do moins .... . .... ~ . . . 
de 500 personnes IO 8 I2 4 9 

500 personnes 
23 & plus IO .35 2I u 

+ . - . 
T. 25 47 JJ: r7 38 



- / 

:- ,1 ' 

/ 

1 

:. 33 ~ 

L1QR!GINE PROntSSIONNEI.T.E SUiyANT · IE SEQ!EYR·P 'ACTIVI'li• 

:C • 2U ... 

ADMINIB FABRI ENTRE 
TBATIFS OATION TIEN DIVERS 

Bâtiment; T.P. Parite-& 
chnusaées :0 Z1 20 2I 

Sidérurg:L.e 4 ~ rt o ... 
Dont Usinor - IO 2 g 

Aotivit~s marit~s 
& portunires 
-.marine mnrchande & 

porlis D 5 9 6 
-Constructions·& 

·réparations navales 6 2 7 -
Secte ur public & 
nationalisé: 
- mne·s & hou:Ulèrea 3 3 4 6 
-·armée, police, gen-

darmerie 
- (nlltres (adminis-

3 4 4 2 

·trntions, entre-
.prises nationolieées 7 2 I I9 

Tertiaire privé 34 5 7 I2 

. 
_...TextUe_s 8 3 4 -~ 

Agriculture - 2 2 4 

Sans activité pro-
.ressionnelle 3 2 IO IO 

Activités diverses 6 I6 I5 7 

T. IOO IOO IOO IOO 

T. 

22 

I9 
5 

s 

4 

4 

.3 

4 

IO 

.3 

2 

l 
1 

7 

I4 

IOO 
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I - 2I DENAIN- DUNKERQUE 

. ·~ 

ECHANTILLON DE DK TAB DE DK TAB DE DENAIN 

Nt avaient pas encore 
~rav:e~llé .. ~ . 7 .. ' 5 22 

Avaient ~a un 
el!lploi 44. 34 44 

D9~ .Pll .. tl'9is .. 
·~ 

.. 
iJ>.' emplois 35 22 

. ' ... - . .. .. . . . .. 
Plus de trois 
~mplois. , ............... )'4 . ' I; .I2 

•A. , .... ,., ....... ,, 

T. IOO IOO IOO 
1 

I - 22 PAR qUALIFICATION 

.. M • P2 
r•·-+· •. ~--· .. . . T• .ca. Pl P3 COP E. A.T. o .• M. C.A. c.s. D.P. 

. N)nvrient . , .. ... •1 .. .. , 1o' 

rt>na encore 
trnvaillé 7 4 7 - .. I8 I3 4 - 22 7 

.. 

Avàient 
un emploi 44 37 ;o 4.3 53 43 45 45 36 62 I8 
- .. '. 
Deux ou 
trois 
eDplois 35 38 z:J 43 29 25 36 43 43 I6 54 

Plus de 
trois 
emplois I4 20 I3 I4 I8 I4 6 8 2I - 2I 

T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 



:' 
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'-·35··· 

o - L1grl~ne géogflphiqYQ- ~lieu .d.'habitntiot) à l 1om~auohe) 

I - 23 Dli!NAIN - DUNIŒHQUE 

' ' 

'' 

ECHANTILLON DE DK TAB DE DK TAB DE DENAIU 
«>• ",:.--- .~·'"·-· 

&.bitaient dans •' 

1 1ngglomération 35 -22 59 
-

· Hnbitnie'nt dons ' ...... 

lo Nord-Pas-do- . 
Cnlois (hors 
a~~lomérntion) 52· 68 32 

~st 4 5 -
Autres d.épa:r-;. 

· tonellts f'rcnç81s · 6 5 ... 
Afrique du Nord 2 - 9 

T. IOO IOO IOO 
'" 

.. 
I - 24 SUIVANT LA TAII.Il' DE LA OCWIDNE D 1 QRtGpŒ. 

.. 

ECHANTILLON DE DK TAB DE DK T'AB· DE DENAIN 
' 

Mqins· de 5000 · 
habitants & 5000 25 n· 4I 

Plus de ~ ooo 
habitants 75 73 59 

', 

' 

T. IOO IOO IOO 



. ;·~~/' ;: _;· : ... ,, .. '1''i ~.~ 

,. 
• ,l'• • ' :: ''~.:; 1 • •J ; • :î i, 
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I - 25 PAR CATEGORIE PROfES§IONNEWJ 

. T. M Pl P2 OOP E. 
os P3 .. 

Ha bi-
taie nt. 
dans 

... ,. 
• .-~ ~·,J .. . .. .. ... '·~ 

1 1ngglo 
mérntion 
de D.K. 3.5 ._)9 4I 25 35 55 

Reste du 
Nord.:. 
Pns-<ie-
Cal.nis 52 ;a .. ,o 68 53 ... 42 

'Est 4 I 3 - !2 -.... .. ~ 

Autres dépa4 
mante. . 

" 

français 6 5 4 '4 - .3 

Afriq.ua. ... 
Af' • ~ ... 

du Nord 2 4 I' 3 ... -· ... 
Autres .. 
pnys 1 

,. 
~. - - - - -

T. l:oo IOO IOO ·Ioo IOO IOO. 

" 
1 

......... ,, . ....,..,:. . 

T. C.M. c.A. 
,. ... 

tl, ... , .. . . .... 

25 ';}:, t3 
.. ~ 

~ 

53 J.h 53 

u 20 -

11 6 33 

- - -
2 ... ' 

~ -... 

IOO.- IOO I09 

SUIVANT LA TAII.I.B DE LA CGnvfllNE D'Ol!WINE 

5000 ! 1 
hnbitnntB 
& moins 25 

1 
.38 2I 24 24 ll 23 I; 20 

;ooi a 
20.000 40 32 5I .37 47 ;o 3I 52 20 

Plus de 
20.000 .35 .30 2S .39 2$ .39 4h .3.3 60 

T. ~00 IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

• "•1 1 ·-r .,il, '-...... ~~~. ~ 

'~ ~· 

o.s. D.P • 

. . 

I6 36 

3I 4h 

I6 7 

37 ll 

- -
- -

IOO IOO 

I6 2I 

3I 39 

5.3 .39 

IOO IOO 
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I - 26 PAR TYPE D'ACTIVI;@ -

. ...~ .. ~ ADMmis~ .. 
TRATIFS 

Habitaient dans 
l'agglomération 49 

.. 
Re ste du Nord-Pns-
de Oalnia 43 

Est ·-· I-

Autres départements 
frnnçnis 6 

Afi-:i.que du- Nord -
Autra·tJ·· pnys --

·T·. Ibo 
•. 

------------------..... _____ -~---- ----

• • #' 1• •• • • ~ .... 

.. FABRI .. -ENTRE 
CATION TIEN 

';S 38 

- .. 

·57 50 

s .4 

. -- , ... .. . 
6 6 

3 .. ' .2 

- " I .. 
.. 

IOO. IOO. 

.. , . 

DIVERS 

32 

54 
'. 

.3 

. . 
., 

9 

2 

-
IOO 

T. 

35 

52 

4 

6 

2 

-
IOO 

.. '·. 
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d - JiS Mgl'IVATIONS DE VENUE /t L'U§INE 
·. ;· 

• """"'1( ' ~ • 

I - 'Z7 DENAIN -DUNKERQUE 
. .. ..... ~.. ~ .. 

'>lP"' ...... A ....... ""' ... Jo .. ,. • • l• • ~ 

ECHANTILLON DE DK 

Avoir un anloi:re : 
plus élevé, tm 
botr so.lnire · · ~ · ·· ·- · .. · ... · 30 

Se fixer, ee sédon­
tnriser, s 1étnblir 
dans la région 22 

TAB DE DK 

.3.3 ... 

20 

· La eêctti té de · 
l 1emplo1 

' r • .,. • .......... • •• • 

Avoir une promo-· ~­

tion, des per~o­
tives de carriere 

l'il • .. ~ • 

Avoir Wl trn~~i]/ ;ius ~·~ .... ~·· . ~.. .. .... ·-
intere ssnnt oll moins 
pénible 

Se former ou se 
perf'ect~onner .... · ... 

Avoir ·un. loge­
~ent 

..... "'•<~· 

TOl'AL DE REPONSES 

7 

2 

IOO 

I6 

20 

•. fi""' 

4 

2 

4 

IOO 

TAB DE DENAIN 

30 

I2 

49 

.; 

2 

-
2 

IOO 
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I- 28 PAR CATEGORIE PROFESSIONNELlE. 

. M. P2 
T. 01 Pl P3 COP 

'' 

.. tvo;J.r un .... ;, . 
s~~o.i.re 
(plus) 
élevé 30 28 33 42 .33 

.. 
Se fixer, .. 

se sédenta-
riser, 22 I7 r7 22 25 

·s'établir 
dqns la 
région 

La sécurité 
do l'emploi I9 32 :t6 1!1 -
Avoir une 
promotion . I7 ; I3 D 33 

Avoir un 
travail 
plus inte-
réssont ou 7 8 IO '6 -
moins péni-
ble 

~ former 
6 se perfec- .3 .3 I 2 

tionner 

Avoir tm 
logement 2 2 2 2 ll 

TorAL DE 
REPONSES IOO IOO IOO IOO IOO 

E. T. CM~ CA cs DP 
.. 

'. 

30 30 '12 9 11 3I 

. ... 

I7 20 
1 

'lb ':!} 19 I9 

23 I.3 I4 ·9 - 19 

1 

26 20 45 C) 26 22 
'' 

- ll - 24 22 3 

l 

4 2 - 9 I5 -

- 4 - - - 6 

IOO IOO IOO IOO IOO IOO 



- 1- l • ~\ 1 

' -~ . .,; 

--~40 ...... 

_I ~ 2f! LES -~~:rvATI.O~~ DE Y~Nk§ A L'USINE EN ;H>NCTION DE L'ANCIENNETE 
······~:~ . " ' .... 

, ... .. . - '" .. ENimmm·f· ~~~ .·· ENTRE 
."'ï:%3 .. .T-964 

' ... . ' 59 & 62 .. & 
ICJ67 

,._, .... .. - ...... t.oto~ • . , .. ' ... . 'o'J• .,., .. .. , 
'·' .... l'", .. ,,. - . .. . . ... . .. 

Avoir un salaire ' 
(plus) élevé 30 Z7 3~) 28 

.. 
*' 

. · Se ·fixar, ·se sédenta&ser .. '.' .... .. ~·;,<~t'>\ ••• ~ '·~ .... 
s 1établir dana la· région 22 20' 

... 
I9 ~ 

.... Ln sécuri-té de ·1 Jemploi. .... I9 
fi• ···-

,,.;6 IS ~ .. 

" 

·Avoir ·une promotion rt 22 I8 IO 

~Avoir un travnil pltas int.e-. ·'"·• .. .. 

rossant ou moins pénible 7 9 ; 8 

Se tormér, se-perfectionner. . .. 3 .. J'Il/ill.~ 3 ... 3 2 

'Avoir u.rf logeoent ~· ., ' ... '' 2 .. .. .2 2 2 

'. 
T<J.rAL'DE REPONSES lOO .. . . IOO IOO IOO 

l 
... . , ,, 

' '' 1 - .. 

. ' ·" 

• "''lit. •. • • 
ol ~ • .''~ i6 ~, \, ,., •'' 

. ~ ' • 4· 

.• 

5712/67/t . 
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·, ' ill .ACTUELLE M. P2 
Te· OS , P.f P3 COP E. T. CM OA OS DF 

., .... .. .,~ .. \.' 

!N'1nvment 
pnJ3 encore 
trnvnillé · 6 

· ... oü.Vr.te rs 
profession- 37· 
n~~~ _&. 9hef'~ 
d équipe ... 

Au.tros 
0 uvriers ' . I8 

4 '7 -
3'J . 20 . u '6' 

20 40 75 

3I ··26 IO I8 

Eiaployés · · Io··· · ... 2 · .. 4 · 1. I2 

Cadree 
moyens 

Professions 
libérales 

7 

& cadras 2 
s llpérie urs 

Pntrons, · 
nrtisans I 

Autres 
catégories 3 

- - 3 -

- - -

I 2 - -

5 I - -
T. ~00 IOO IOO IOO IOO 

• .. (' 1~ ••• • • - • • ~· .. 

7 

- .3· ... • .· 4 . . ·-· ' . - 11 

:0 15 53 I3 - 36 

·IO 
""·- ll'!f:" ... 

ll 
. 

44· ·. 28. .6 -· "- 2I 

23 73 I6 ll 

3 - - 7 63 

5 - - 7 - -

; ; - - ... 

IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
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IREMARQTJES. 
• 11 ~. • ! • . ·.'. 

l - L' orldoo prqfess±onnolle • .. · ·· ~ ··, · ·. , ......... , ' · 
. . 

/ ... 
... 

- n y c à Denain n, la. fo!à plus. a~. gans· q'ui ont. cœmencé à 

trnvailler lô. ~t pl~ de gens qÙ1 nia~nient pns .travaillé en üsine. 

Pour ceux qui vennient d 1ttutres usines, il s 1egÏt plus de petites 

... 

- Pot1r l*usine, do D~rqt1e1 on reia'!e _qœ 62% ~s intel'­

viewés n 1 ont pns de passé en usine. Ceci est pnrtioul.iôrement vrni 

pour les manoeuvres, oavriers spéoiolisés ot pour les: employée. Et .. ..,. .:... . .. .. ' . ~ ... . . 

d·•nut.re pa~ po_ur los adtdnistrntit~ et les 0dive~n· .. 
n y -n .un nombra imporliant d~ déblltnnts pn:rmi laa mensuels snns com-

~ . 

candement et pa mi les ~ng_énie ars. Iês ouvriers trés qlinlit:l.és et 

l'onsenble de l'onondramant vien~ent po~ ~ ~~e part des grondes 
.,.. 

usines, de meme que ln fRbricntion. 

- 0 1est le bâtiment et la sidérurgie qui ont donné à l'USine 

presque ln moitié da son personnel. Viennent ensuite les ncti~tés 

.Inf:lritimes et portuaires, le secteur publio et le tertiaire privé. 
' . ' 

'n y·n t~.s peu d'o\lVriers d~or.lgine ag:rioolo. Le bâtiment et les 
.. . .. 

travaux p.ublios ont surtout fourni des ·ollV'r.lers.. Ln sidérurgie a sur­

to\lt ···donné des oavr.ters trés qunli:tiés, des te~niciens. at 1 'enoe.­

_drement. Ie .tertiai~ pr.Lyé n surtout donné d~s o.dminist~tits. 

5712/6?/t 
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- .Les tl'O.Vai~urs d:u T .A.B. de Dunkerque ont eu' plus d 1expé­

r.t.enoes chez d 'nutres. employeurs que ceux de Dénain. . . ~ .• ~. 

- Pour l 1usi_ne de Dunkerque, ceux qui ont eu le plus d'emplois 

avnn~ d 1être emballChéS à l'usine sont les O.s. les P.2 - P • .3 et les 
' . 

chets d 1ateller. Oeu:x: qui ont eu le mains d'emplois sont les ingénieurs 

léa nensuais sons caamandement et les P.l 

.3 • L'o;igipe géggrpphiagg.· 
• A 

- la mobilité géographique, de meme que la mobiUM profes-

sionnelle à été benUÔoup ·plus .forte à Dunkerque qu'à Dennin. :&t les 

intérviewés de· Denain proviennent plus de -petites canmtmos q.ue ceux: 

dU: train à batdes de Dunkerque. 

- Pour l'ensemble de 1 'usine de Dtmkerque, la mobilité a été 

importante, puisque .35~ seul.ement habitaient dans ·l'e.gglomé~tion. 

Mais elle est limitée en eXtension puisque au totnl 87% du personnel 

était déja dans le Nord ou lG Pas-de-Cnlaia. ·tes catégories qui ont 

été le plus recrutéés sur pJ.noe, sont los emplo~s, ~les P .1 et les 

o~s. ainsi que les administratifs et l'entretien. Oe sont les caté­

gories les plus qualifiées qui ont été les· plus mobiles A commencer 

par los ingénieurs, et les chets d 1nteller nina! que la fnbticntion. 

Les horaires viennent pl11tôt des communes petites et mo;yenncis J les 

mensuels plutôt dea grandes villes. 

57J2/67/t 
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-A Denain· ~•est surtout la· contrainte d'avoir À gn~er so vie et 

d 1avoir un emploi assuré qui a pesé dnns la venue ~'··l'usine. A Dun­

kerque, les motivations volontaires so~t plus .bp~~n;tesa U s'ngit 

plus d *un choix que dt une contrainte. 

- ~o~ l'usine de Dunkerque, le désir d'nvoir tin éoploi sûr n été 

ln notivntion principale des catégories les moins qtialit.l.ées. Ies 

otlVr.lers très qutü.:lfié.s ont vu lil l'occasion d *améliorer leur sa­

laire_• Pour les o,o.P. o•est le désir da pranotion et ·la tait d 1 

avoir un logement qui s joué. les cont:tomaft:œs ont vu lA 1 'occasion 

·de po.sser à ln tnnÎtrise, on sait qu1tme bonne partie d 1antra eux . . 

était des o.P. Pour les chets dintelier et les ondres supérieurs 

les notivntiona pureaent professionnelles ont[ eu un grnnd poids. n 
tnut dire de plus, que le désir de se fixer o. été tms important, 

notamment pour ceux qui viennent de ln marine, et le désir de r9Venir 

A Dunkerque pour des gens qui avnient quitté lo région pendant la 

gue rra. 

- En Oé qu:l. concerne les motivations en tonction de l'ancienneté 

il faut. remn.rquer, que l'on est de moins on moins venu pour nvoir 

une promotion et de plus én plue pour agoir Wl emploi nssuré. 

Autrement dit, les motivations volontaires ont cédé le pas aux moti­

vations contrnignantes. Ceoi rend partiellement compte du. passage 

de la période "pionnier" à la pér.l.odo de. désillusion .actuelle• 

rl: • 
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5 - OgpJiNgatign nyant l'embott?be oit QIJIJ:iüggt.ign pgtgallo. 
,, 

Les catégories ayant sQbi des rétrog:radQ.tions pnr rapp0rt A 

leur qualiticntion précédente sont lee mnnoei1Vres et o.s. et les 

employée •. Ise oatégories aynrit eu des proportions importantes de 

promllS sont les contremaftres (665& étaient des horaires) et les. tech­

niciens (23% étaient des horaires & 28% des employés 011 de petits 

techniciens). 

n est interessant pour montrer 1 1mnpleur dès promotions 

auxquelles n donné lieu la création de l'usine de noter que dans notre 

échantillon, 2 ohef's-4 'nteiier étaient des oœrrlars professionnels 

et 3 ondres supérieurs étaient des cadres noyons •. 

--· ------/~---
..-
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~~' l .'i. ( 1. ' 

... J..h --. 
...... •'""· 

C - les QRmgtéristiqye§ mlaY,Yqg À 1a fgmptipp· ;Q)YJlQ• 
..... _.,· ~· •• ~· " •• ~ .. ~ ,.. .: ~ .... :.:. ..... , .c• ...... '-:, :."·~ •• 

a - D y,rée dt ~Q s~gJ,arité 
..... ~ .. · ..... ,. ... 

. ........ ........ .. . , ...... ..... ,. ... 
ECHANriLLON ·T.A.B. DE T.A.B. DE 

DE D.K. DcKe DENAIN 
-· . ., :, 

~ 

.. 

. Ont.,é.tdi .. à. l.~éOGle jusq!l•a · .. ... .. · '-~" ......... 
I4 ans ou. ttoins 44 54 , . 68 

Ont été n 1 1éoole au. dela 
~e l4 a~s. ,, .. ;· .... . , 

'· 66 '· JI> 32 
,. 

T. •' IOO IOO IOO 
. , 

....... , 1 ., 
., ' ' t • ., ~ • \ 1 ·" j 

, 1 •Aï"· ''1 ft • • .,·... • ~ • • 
1 

' ' .... • "'' !' ....... .... : 

... ~· .• t ,.. • .. .......... ., . • •• ~. •• ... ~ .. ~-·· ,j ..... .._~.. ~ 

• •• ~·· ( ,:•,1 ~ • . . ·- \ .• 
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,''l -47- ~· 

I • .32 PAR. Ql'IJûOBJE ifPES§IONNEIJf · -· · ·. · ·· · ' .. - . ·~ . •• 'Il 

-.~ '·. 1· 

~ : . ··. 

M. P2 
" 

.. T. os Pl P3 OOP ·&·· T•·· .. OM CA CS· DP 
.. .,,.,...,_,, ... . ......... _.. ... ,:,,._, """·' 

·- ... '~ . ' , .. · ~· . .. ' . ' ,. .. 
!l'ont ja-
mais été 3 IO 2 .3' - - - - - - -à· l'écolè •·<1 •• . ' 

Jusqu'El · .. 
I4':qns àû.' 4I 65' ···s3 ···1,3 35 IS .. 8 ·25 7· - I2 
pl~ 

Jll.Sq.ti•! • J . '. .. .. 
I5,, I6 ou 3I 22 30 39 47 .36 .3I 30 .3.3 ll 50 
I7 ons • 

•' •'• ·' .. . .. ~ .... 

Jusqu1l 
~~ I9 ou 20 3 IS IS I8 M. 4I 36 60 5 -20 ans 

~:.<Ul!i 
~de •1 5 - - - - 5 20 9 - 84 37 
20 ans 

Te IOO IOO IOO IOO IOO lOO IOO IOO IOO IOO IOO 



''';·/ /,, ·) .- 1 

I - 33 PAR TYIJ D 1ACTIYITE 
:'\ ..... ,,: .... . ~' 

1 • .. • ... " ~ 

.ADMINIS FABRI EN! RE 
TRATIFS CATION. Tll~ DIVERS ~EEMBI.E 

...... .. . ..,.~ .. .' .; "' . \ .. 

N'ont jamais été - ·9 - 2 3 
"' i''6oole· .·· .. · · . ''· ~ ... • d ..... n .... .. .. .~ ·, 1 .. ~ ... t• .~ '• ~ ... '; 

~ 
• .~. 1 ~ .. ' .. 

~ • .. 
.. 

jl1sqlJ:t~' I4 
... 

'• ...... ans .. . .. .... 

nu plus I4 50 37 4S 4I .. 
.. 

J'üSqiilA I5, l6 
.. · .. 

~ .. 
Oll I7 ans 45 28 33 22 ·31 . 

.. 

• ·t ... 

J'Usql11e1 r.s, 19 
ou 20 ans 28 ll 21> r7 . 20 . .. . •"' ~ ... ... . .. 

...... -· plus 
il· .~q__~Q .ans 13 ·-·· 2 4 • ; . ~ .. ., 

~ ... .. 
t .••. ,.,. .. 

. 
·. 

' ' ... ~~ ...... .. .... . ..... _ .. ...... 100· . ... -.:·IOO· IOO IOO IOO . .. 
~ 

• ~. 1 ' •• ~ 

1 
~ .. . . 

;'112167/f 



~ ·'<- ' 1 r ~- -

' '• .. ·.r, .• 
t' J ~ 

~ 't.' r , : .. 

1', 

! . \ 
! 

,.. 
b - Ie s d:tpl,oaes obtgnps • 

··.J, 
... .... . "' . ' "'\.~ "" ~~ 

( on a. reten.u 1~ ~P+~ le plus élevé) 
~ • J .. ' .. • ~ 

.. 
'TI.-.34DINAIN- P&!Qll 

ECHANTILLON T.A.B. DE T.A.B. DE 
< .. 

. DE D.K. Dt.K •. DENAIN 

Nt ont auoun 
A 

diplome 2I 26 .34 

C.E.P. 25 4I 
.. 

1.6 
". . . . ~ 

C.A.P. .3I 28 I2 

Au dessus du 
C.A.P. 23 5 8 

! 

T. IOO . .. IOO IOO 

POINTS- DIPL<I1ES I62 Iœ 83 .. 
. ' 

'' 

5712/67/f 
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·- . 
I - 35 FAR CATEGOR.TE Pl!Q~~~Jj!~Jl 

Il Mo f2 
T. Il os Pl P3 OOP E. T. œi CA os DP 

-- ---
N'ont auou.n 
~plÔme· 2I 48 24 I3- '. rq. - 5J 7 ; ~ 

~~+--~- __ : ..... 

... ._~ .. , -·· ·-· t 

10 l !7 ' C.E.P. 25 1 3! 34 28 'I9 1 _I5_ ... - :s 

C.A.P. 31 2! 37 54 . 50 I8 IO .39. 20 - 28 

B.E.P.c. 61 - 5 I 6 2.3 !5 4 7 - rsl 
' -- j _ _. 

'. 
D.E.I. 
B.P. - E.N.P :<) - l .. .3 .6 26· 3I 3! 47 - ll 

.. - ~ 

BACCALAUREAT 4- - - l - I8 I8 7 7 - -
l:>ip1&nes l' 

-1 d 'éttJ:les 4 - - - '- . - IO 2 ]J 95 ll 
s upérie ll.1.'"e s 

T. IOO IOO lOO IOO . IOO IOO JOO IOO IOO IOO IOO 
' ,• --'. 

POINTS.. ·-
-~ 

. 
DIPLr.tMiS (~) . 1.62 73 ~ I;'I 149 247 275 234 288 475 2o8 

~ 

(1) Pour faire ressortir 'le:{ iÎlég~liMs d~ diplÔme ent:œ catégories 
·- il nous sembla plus sirtple d iattribugr deA po:tn'ts. On donnera s 

0 Pour aucun dip~ma 
l Pou.r le C dl.~:·. 
2 Pour le O.A.P~ & B~.P.D. 
3 Pour le B.Eri. - B.P. 
4 Pour le BAC 

A 

5 Diploties supérieurs 



~-51-

... ~.M:~f..::S ! F..lER.!.. ENT~ 
'lR.nT:a:Fd 1 0A.riON TibiN ' DIVt.~R.S I.ENSEMBml 

~--- --··----·------·----..,. _____ ....,_ ____ f -1 

~
.Nt c nt nu~ lt."l 
O!.~..p: .. Ôt1e s 35 'I4 I4 2I 

c-J(-~~~P-f------------~-2-0----~~--~--~-~-~~----3-4 __ _. __ 2_5--Î 

42 1 3I 
i 

~-------------+------~------+-----~------~----~ 
B.E:::__ ________ 2_r ____ ~--_2_ ........ _s __ ,._~.~. 6 -~ 

~~=-~:~~-:-__ B~-P~----~-~~--~~---3~~=s __ ,~ __ 6__L_:_j 
Bacoalanréat 

DiplÔmes supé­
rieurs 

6 

··8 

3 L 

4 

IOO 

n6 I82 

I9 J' 4 

6 4 

IOO 

1 
1. 
1 

..... 
1 

t 

5712/67/t 



~ ... 

r • • r • , , l~ ••• ~, •..,. JI '', .... ,~ :-- .,, • , ,· !. ""'.,.' •, 'r 

.. ... : .: EJHiiNtl4J:,ON ,ToA~B. DE T ... A.B •. DE 
DE D.;K. D.K. DENAIN 

·--.. .. ' •• :!'- .. 
Ont sui:vi .des ·~ .. , . 
cours da formation 

; 37 24 20 

1 .. 
~· .. . .... 

-~ 

'N'ont pas suivi . ~·. 
" .. . .. 

do cours 63 76 80 

~ : ~ .. -1 
~ 

.. 

.. 
" ...... 

T. IOO IOO IOO 
·. 

·.'! 
.. '.·· -. 

.. .~. ·'· 

...... · ., 

... - .. ~~ .. ·~· '~ . 
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.. - ~TooP. - If M, -· . 
'T: 1 1 

T ~ jl OS Pl g'" T • ... _.cM _1 CA, . _C$ 
1 DP 

.. 

N1ont pas suivi 1 
1 

da formation 63 1 82 6! 62 '•. 59 69 53 30 20 37 6I 

iJonso1vatoire 
f des AMis& 41 - l - - 5 24 8 7 IO .3 

MGtieJ:"e 1, Î 
.,. 

1 
' 

Maurice 
Moreau & l - - - - - - 23 - - -
E:SC:J.Ut ' 

/ .. 

Stn~ea .. 
'techrJqnes :0 I2 !9 ·t5 23 - 5 8 3.3 !6 ll 
Usiner & 
follll.ûs8eurs . li 

f 

1 l Sto.gos 
:relations 4( 2 2 7 - - 3 :0 20 IO -
huwnines & 

1 $o.f.'trisê 
1 

Çou.rs du f 

soir & I2 2 I6 IO :œ 23 I3 I; 
1 

7 2I ll 
A.I.Oe-F.P~ 

F.PoA. Il 
OoMoEoSilo 

l' 
l - 6 - - - 2 - - 7 

t• s. OoEo k.E 
i 

Divers il 3 2 I3 5 7 f lj 1 - - - -
1-f---~---

IOO 
1 

IOO 1 IOO lroo T~t ji'JO !! IO:l IOO IOO IOO IOO ~00 
Il 
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-54_, .. 

I - 39 P.tR TY!J D 'AC'l?IVI'!':J 

~ AL>lll.INib F~Brl! E~ThE 

t 
TBATJFS OATIOI~ TIEN DIVERS ENSEMBLE 

Ntont pas suivi 
Ide fomntion 67 75 53 63 63 

.. .... --
Pi vers . 3 - 2 1 l 

·- -
c.u.J ... l1. 3 l 4 I2 4 

'• 

1 Mourl.ce Moreau. 
&.Escaut . - 3 l 1 1 

Stnges tech-

1 
niql.les Usinor 7 ll ~I6 I2 I3 

-
Stages relations 
P,unaines & 
comr.tandoment - 3 6 4 4 

.. '• 

Cours du soir 
A.I.O.F.P. 20 6 J;5 7 

1 
I2 

F:.P.A. - O.M.E.S .. 
•. ; . : 1 

r. s. o.E .L.E. - l 3 - l 
.• 

... 

T~ IOO · .. i ... IOC IOO IOO IOO 
...... 

.. :. 1 • . }. .. 

5712/67/f 
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llEMARQUf~ 

I - D.!~.;~.~kt...flr~~. 

Ln scoiar:tté a été plus tangua pour le personnel illter­

... viewé nu train è. bandes de Dunkerque qua pou:r celui de Denain. 

IO% des o.s. et ma.noei.IV'I'ÉfS n'ont jamais été à l'école et 

65% d'entre eux y sont allés jus~u'~ I4 ans.· Pour le reste,.. la 

duree de la scolarité croit avec la qualification. l..fais les employés 

ont ou u11.e soolor.ttê nette~ntplLts longue qua les hornires. Ce sont 

les administrotits qlli: ont eu la scolarité ln 'plus longue, pui~ 1 'en­

tretien et les divers; o 'est la fabrication qui groupe les nivwt:ec 

do scolarité les plus bas ét notamment la quasi totalité do ceux qui 

nt ont janais été D. 1 1 école •· 

·.n 
La tendance est ôvidor.1ment la meme que pour lo. dur-5e de 

' . . 
la scolarité. Dunkerque est mieux placé que Denain. 

A 

Pour 1 'usine de Dunkerque, les diplones S·::>nt d 'autnnt plus 

élevés que 1•on est pltlS qunlifié. Cependant les P.2. -. P .. 3 ont autant 
'· 

de diplÔ~es que les C..,O.P. ~s mensuels sans coonandemen.t pe!lVent à 

ce point de vue se considé:mr les égnux de la ma.ftr.t.se., _Gas points 

nérltent d 1 ~tre soulignés dans la nasu..-r-e où ils pellV'ent rendro oom.pto 

de la 11frtU3tration relative~~ de certaines catégories par rapport à 

d'autres. On peut d 1oilleurs rapprocher oes chiffres dea écerts de sa­

laire antre catégories, ce qui pen1et do ccmpo.rer les contributions 

ot les rétribt,.tj.ons .. 5712/67/f 



Laa administratifs sont nettement l~s·plus diplOOés, 

"' loin la moins diplomée. 

Elle est sensiblenent égala A'Dénain et à·Dunkerque alors 
-· 

. _- qUe_las _travailleurs de· Dunkorq.uo ont ~oins d 1 ancdonnaté~r 
~- - - • • ... 1 • ... .. ~ ' • • • • 

A Dunkerque, Usinor a fait des efforts de ··tonnation pour 

ceux qui constituant aotuelloment 1 1enoadreoente Pour les campo~ 
-· 

.. ~~n~s. de f~ma.tion volonte.ira viennent en ~te les ingérdeurs '(3I%) 

ot.les techniciens (37%). Ce sont las o.s. (2%) at·las P•2·--P.3 (IO%) 

qui font le moins d 1effort de.for.mat~o~de ~r.fectio~nemant. Par type 
. . ... .. 

d 1nctivit.5 1 1usine a porté ses effort surtout sur 1 1ent:rotien (23%) 
' ' 

et peu sur les e.dministro.tifs C7%). 'Par contre ée sont las ~dminis­

,. trritifs _ qtti font ~e plus d 1eff_ort . de forciation ·_volol;ltaire (23%} et 

... c1e'st ~ln 'fabi'iontion qui e-n .. fnit lo ,tlo~ps_ '(~_)~ 

• 't 

... t ... 
• 1 ~ J •• ~ ' 

1 • •• ' • 

l : • 

. . ' 

..... 
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1 
ECHANTILLON T.A.n. DE 

1 
T •. A .• B. DE 

1 
DE D.K. D.K. DENAIN 

~ ..... ~._. .. ._... 

1 

On~ cha~gé de logement 
à 1 'enbauche 53 48 26 

' -
N'ont pas changë do : 
logenent à 1 1ùiDbauohe 47 52 74 

1 
T. 

1 
IOO IOO IOO 

M. P2 
T. os Pl P.3 COP E. T. OM CA cs DP 

; 

- --
Ont ohnngâ de 
logecent 53 38 1;3 62 65 .36 69 SI 93 89 68 ___ , 

-
N'ont pas 1 

1 

changé de 47 62 57 37 35 64 .3I I9 7 ll 32 
loge:oant 

- -
T. fiOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

: 1 i 

5'iJ.2/ 671 r 
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'} 

-SB-

-
ADMDTIS FABRI ENrRES 
~PJ.TIFS CATION TmN DIVERS ENSEMBIB 

Ont chnngé de 
.. 

1 
. logement 52 5I 55 52 ~.3 

N'ont pns chengé 
de logement 4S 49 45 48 47 

.. . , . 

T. IOO IOO IOO !00 IOO 
1 . -

.. ;t_ - 43 miLATidN ENTRE I.E FAIT ··D 1AVOJ:R CHl\NGp; p 1P.AgiTAT lA 
f .. "' • 

.. - VIVENT PLUS C'ESX PLUS 
FACilEMENT PAE&IL' · D !F.FICIIE T. 

Ont changé de 
logome;nt ·55 2h I9 IOO 

N~ont pas 
changé de logement AS .3! 2I IOO 

Ensemble 52 28 20 IOO 

;712/67/f 
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b - 1MfJ~.à'UrlttJ:r44 -~~~~;. .. 

____ ~ .- __ -L-... ~- nmQml!i 
-·· 

ECHJ NT ILLON 
DE n·.K. 

aont en location 
sit'lple 64 

~ct1ession à ln 
tpropr!.été I5 

Prop~teiras ll 
,. .. 

Chez des parents 
8+2(l) ou o.mis 

T. 
.. 

IOO 
' 

(l) Logement de fonction. 

T.A,B. DE 
D.K. 

6I 

I2 

1 
I2 

I5 

IOO 

T .A.B. DE---~ ..... -....:r.~----- \ 
DENL~ ... I!-T 

39 

39 

22 

7 

IOO 

57J2/67/f 



1: · .. : .. ' • 
' ,·~ ' .. " 

/, 

.--·6<l -·· 

~ • 45. rA~·qA;IJGU ~on;sgnmusr.r0 ..... 

M., ~· 
. , 

T. os Pl P3 ·cap E. T. OM 0~ os J>P 
'! .... 

. , .. . 
: 

Iooation 
simPle .64 57 ···60 '· 79' 59 63 74 72 67 IO 7I 

.. ' . ' 

l Accession .. 
' la I; I3 I6 I4 23 8 IS 2I 13 2I n ; 

l 1 
P.rop;i~t~. ... . .. . . .. .. .. t ' 

; ; .. 
', 

Proprié-
tairas 11 I6 !4 6 IB !3 5 6 D - -" 

~ ., : 

Chez des 
pn;'e.P,ts 8 I4 IO l. - I6 3 - .. IO -
ùU m:lis 

.. , 
.. -

!'-.age~~ ~~J ,.,, .,,.. . - .. do t'one- 2 - - - ... - - .. - 7 74 7 
ti on 

r 

,. '•. 

l T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
., •' .. ~ .. ' t .. .... \., 

.. · 
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··. ~ 61 ~ ....... . ·- . 

I - 46 _m.tA'UQ!Li11!'l'W i~ QH-âN.QF~ DE ··.r~'"-NI & IIF,:.Jj1R<i.~ 

nu CONTP.AT D 'EABITATION, 

ONT CHANGE 
DE CHANGE DE ENSEMBIE Nl"oNf"Pi1 

LOOEMENT LOOl!)ŒNl' 

Sont en·locntion simple 79 '4h 64 

Acèèssion rt la propriété . .:o r7 Il,. 
-

Propriétaires •3 2I ll 

'· 

Chez ·des parents ou ~s - !5 8 

.. 
'. ., .. ·- ... 

Logement de fonction 
& r.Sgine inconntt ; 1 3 

.. 

TŒAL IOO IOO IOO 

1 

57l2/67/r 



.. 
~ ':•. ~-. . . ~. 

I - 4 7 DENb.D~ - D UirKERQlE 

EéHANffLL'oN · · T.A.B,··DE· · · -T.A .. B. DE 
1. .. DE D.K • D.K .. DB Nf\ IN 

.. 

Maison individuelle '10 83. ·.· 93 

,, t .. 
..• -. .. 

Appa:rtèment 30 I7 7 ,. 

T. IOO· IOO IOO 
f. . 

• • ·11: ·: , .... 1 

1. 

'-

M• ~· 
''. " ~ .... .. . ~ 

. ·.: T. os Pl · .. P3 OOP E • T. CM OA. cs DP 
• ·' r 

' ' i 
. . .;,·. ~ .. ~ \ ,.. .... .. . .. .. . ~ 

Maison ·-

individuelle 70 75 69 72 76 5.3 66 s; 73 53 68 

-· 
Appartenant .30 -25 JI 28 24 47 .34 I5 27 47 32 

-~ 

T. IOO ):00 IOO IOO IOO IOO IOO !00 IOO IOO IOO 

-

. ;712!67/f 
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- 6.3 - ' 

EGH11h~!LLON-T .A.n;-ni-· r.ar·nE 
DE D.K. D.K. DENAIN 

LogeoEl.nt de fonction 2 - -
/ 

/ 

Loge:r.1ont oboonu pnr . 
l'entremise de l'usine .32 44 I2 

-· 
Logenent obtentt autre 

Sg oent 56 J,.q 

Ncn.réponse IO IO -.. .. 
'' 

' 
" . 

T. . IOO .. IOO IOO 
•, 

5712/67/f 
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I • 50 PAR OATEGOP.m PR0f;i'.JJ3IONNELIE• 

" ... ' .. 
1 l-1. P2 ·l 

1 
.. T. 03 Pl P.3 OOP E. T. CM OA cs DP 

' .. : 1 

Logement de 
fonction .. ·2 - ' -· - · .. . -· ... .. -. ~- .7 .. 7!+ 

' 
7 

Logement ... J 

l obton~ por ·; .32 I9 26 44 59 r; 54 49 5) 5 36 

1 

1 'intemôdini~t : 

d'"e l ""usitté ., ·- ... '· .. ' ..... .. . .. . .... . , •· '-"'' 

' 

Logemen~ 
56 "62 69· 1 obtenu 7I 46 "C) 4I 51 40· 21 57 

outreü1e~t· .. , .. ' ' ........ ~ " .. ~ 
1 . . ... .. , . 

.. . 
•' .. 

NON REPONSE IO IO ··· ·!2 IO !2 !5 ; ··- . ' -· - -
: 

'• ... ' '" .. . .... 
: 

1 ·T. ~00: Ioo: ~roo Ibo too IbO IOO roo· IOO. IOO IOO ... , ... •"· ... ~., ,, .... ~• .. .. ., . .. 
"•' ~· 4 ~ . . "" ... 

1 
.. .. . .. ". . ., 

, .. 
. ... ' .... 

5712/67/t 



"; ~ • ' 1 .1 ' 

T .OrJ,~Mh!N·l LOGElifEhT r.œ~,!Mfi~N'l' r~·ou 

DE OBTENU . ,:OBTENU REPONSE T. 
FONCTION AVEC. AlrrR&MENT 

L'AIDE 
DE L~U~INE 

-
~ 

!!nbitnient dans 
1 1 abgloué:mtion - .. IO 76 I3 IOO 
au muraent de 
1 jembriucho 

Hnbitnient le 
Nord-Pas-de 
Co lais c l 43 47 .9 IOO .. 

Est, niltres 
départemènts IO 5I 37 ~ 

... .. 
2 IOO 

A.F .• N •. ., 

Ensemble 2 · .... ~2 ·56 IO IOO 
... 

57l2/67/r 



.. 66 -· 

LA VIE EST PLUS C'EST CIEST PL~JS 
F~ô,GIIE PARSIL DIFFICILE T, 

MAD~l!:NANT 
QUI AVANT D'ETRE 

' ..... ICI 

Logement de .. 
fonction 67 - 33 IOO 

( 
) 

---~ ........ -
' ; 

wgement obtenu 
.. .. . . . .. 

par 1 1intermé-
di aire de 1 1usine 59 28' D IOO 

'' .. ~ " "' ,., - .... . ........ . ..... . .. 

Loger:ent obtenu. 
autrement 46 32. 22 IOO 

.. , 
·~ 

" 

.Non réponse~ 6I I4 25·" IOO 
<1-·- ... .. " ... '•ti •" .. "' 

: ... 
' .. ... . .. 

·~ ,. ~ ... 

Ensemble: 
...... . ~ ......... 0 loo ........ ,."' ;2·· "~ . .. '." •.. ?,0,. IOO out, ... -· ~ 

-- -

• •. 
• •<~< ~ • ~. -
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ECSANTILLON T .A.B. DE f ·T.A .• B. DE 
DE D.K. n.rc. DEI ;AIN . 

4 nns & ~oins 64 76 .32 

Plus de 4 ans 36 24 

1 

47 

1 
T. IOO IOO IOO 

I - 54· PAR CATEGORIE PROFESSIONNELIE 

Locsr.-:.en~ Me ÏP2 ~ 

obtenu T. os .. Pl P3 COP E. T. CM CA ·cs DP 

avant I962 I4 20 ll :0 - 30 5 4 7 ll 7 

Entre 1959 
& I962 22 f 2I 27 I8 4I 8 I8 30 33 2I I8 

En I963 I5 s 6 25 I8 3 32 Z3 20 5 32 

l 

Depuis I9G4 4? 5I ;6 44 4l 59 45 43 40 63 43 
i 

1 IOO 1 
'1 

-T. IOO IOO f IOO IOO IOO IOO IOO rao !00 11!00 
. ! 

57l2/67/f 
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,; ... 
I - 55 !NQ..l;ENNETE D.t\N~-1.,~!f!' & AtfCIJ!iNNETE, f~p~o'4w tt YH+Wit 

ANCIENHE·J.'E DMiS LNGlliltJE7E DAKS AI;c:m:JNET.G ·DANS 
L t USINE I.aF~I1.• L•u~n~·EùA.Œ A L' USiNÈ JUJ:ER. T. 
A L' ANO:ŒNUETE L l.ANGmNNE'Œ A L • .ANCIENNE~ 

DANS LE DANS LE DANS IE 
L~NT. L~NT 

, ... 
L()Œ'.'lENT . 

!Emba lichéo 
.- -' 

~entre 1959 8 39 . 53 IOO 
& 1962 

~n 1963 29 28 43 IOO 

Entre .. 
I964 & 

IOO 1967 36 64 -,, ' . '' 
. ' . ~,. 

-
. NSEMBIE 1 25 -~ .. 3~ IOO 
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I - 56 g?NA:t;J - Dll'NYEF.Qt§ 

·-ECHA!~ILLON T~A.B. DE T .ll.E. DE 
DE D.K. D.K. DENAIN 

Les Synthes 41 46 -.. 

Dtmkerqua 9 2 -
Denain - - 24 

Agglomération 25 22 L,P 

Hors ngglanérntion 
villes de plus de 22 27 20 
2000 Habitants 

Hors aggJAmération 
villes de moins de 3 2 IO 
2000 habitants 

T. IOO IOO !00 

57J.2/67/f 
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I ... 57 f!!L.QA..TEGOapi PRQF&__ê§ION~'~ 

. . -~. .. .. 
. : .1"1$ ·.· P2 

,, 

cs Il T. os Pl ~· OOP E. T. GM CA DP .. 
_,, :0 '. . .. .. . . '. 

Gmnde Bynthe 
ou petite 4l .32 48 52 59 IS i.,h 60 .33 ; 46• 
~Jnthe 

1 .. '. . .. . .. .. 
' 

; 

DunkerqUe 9 ·; 5 6 I2 I8 !5 8 I3 42 ll 

.. .. . ' . .•. .. . tl- ... . L .• 
-~ 

Agglomération. 
1 de Dunkerque 25. 25 2.3 23 '!2 40 I5 I5 -47 53 32 

·. 

'. .. ' . . . 

Hors aggiooé-. 1 ration : zone 22 .34 2l IS :12 IS 2l 15 7 -
t 

7 
urbnine t " . ' ... 1('' .. ., 

; 

Hors ag5lomé.,-
rntion • zonè 3 ."4 2 I ! 6 5 3 2 - • 4 . 
rurule l ;· . '. .. •. .. . . ... '• 

IOO ( 
~ 

T. IOO IOO IOO· IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

.... ! 
. 

: ... 
~ ... . .... oi ... ._ ~ .. 1. • . , .. t . "' .... .. . ~ .. .. .. .. 

5712/67/f. 



petite Synth.e 

Dunkerque 

- .. , 

Agglof.)érntiôn 
de D unkerq u.a 

Hors ogglcro.ération 
zone urbnir..e 

Hors agglomération 
zone rr.:&.ro.le 

T. 

-

AD MINIS 
THATIFS 

32 

D 

35 . 

20 

-
IOO 

FABRI ENTRE 
CATION TIEN 

~ 39 

5 ll 

I8 27 

24 .22 

5 l 

IOO IOO 

' f 

D !VERS ~ENSEMBlE 
1 

! 
411 

ll 

1 

1 

41 

9 

26 

~-
I5 22 

7 3 

IOO IOO 

----·---------.---~~--------------~~~------------~ 
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I - 59 l!SI!TION JNTHE~~_lTN.._Aj~T L 1EMBAUC~J L'HABITAT ACTl]!.Jt 
1 

1 

_ ___.,.... 

~ 
D.K. ET NORr-PAs· ESI'; AUTRES 

j 
AG&L~RATiON. DE Ol.L.."t.IS DEPAR!'EME.a:TS T" 

El' RANGER 

GrPllde Synthe & 
petite Synthe 24 59 .. I7 IOC 

-- ,_ 
-

Dunkerque "74 I5 ll .. IOO 
·t ·, 

.. 
,. ,., 

Aggl.omération de ' . 
Dunke.rqua 731 'I8 .. .. 9 IOO . .. 

Zone urbaine· ., 

hors ngglonérotion l 88 .ll IOO 

' . 

.. 

-
Zone rurale 
hors ngglonérntion - IOO - IOO 

-
ENSl'~MRIE .35 52 I2 !00 

1 

•• , ' 1 ' • ~ • .. • • 
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.tit.J3ITA!l~T · j)li!'JK '~HWI i & ll!~U ... 1l:S A TT .T Rt""RS 

AGGLOl~B.ATION . . DANS LE EN ENSEMBU 
NORD OU FRANCE 
LE PAS OUA 

HABITENT DE GArAIS L'ETRANGER 1 
1• . . ' .. 

. Les· Synthas 28,5 47 56 41 

DunJr...Arq ue & .. 
Agglonérotion 71 ll 25 34 

En dahors de 
L~agglonérotion o,s 42 I9 25 

Te IOO IOO IOO IOO 

! 
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g - li.!tl.d.Erntotion nprè..s le ~nngenent d 1b.abitnt (pour les personnes 

~~nt cho:ngé ) •. 

. .. 
~· 

. . . - M • F2 
·T •. .os 

H J'l P3 COP E. T. CM CA ·CS DP .. 
. ..... ........ . . .. 

·1· ' 
Se sont bien 
~dnptéa nu 66 86 72 52 55 90 58 64 54 62 64 
not.tvel .. . .. . .. . ,_ 

~nbito.t 
f t ·~ .. L .. .. 

'-· t ..... ~- ... ... ....... .. 
" .. ~ .. , 

Se sont :maJ. 
• ~.1' ... 

odnptés àu 34 .I4 28 47 45 IO 42 .36 46~ . 37 36 
ont au des 
~f'fiaultês 

. ., •.. 
T. IOO .roo ÎOO' ''!00· .. IOO IOO lOO IOO IOO IOO IOO 

. ......... .. . -. 
1 

. ... ... . . 
• j' • 

. ·' 

. ·1- 6I'- PAR TY!j; :D'ACTIVITE 

ADMJ..NJ:S FABRI E11.rBE, .. . . . 
... 1°4 ' 

·TRATIFS. .. 04T+ON 'l'IEN 'DIVERS T. 
.. 

~ · sont 'bien ndnpté.s ... 99 71 62 -51 (X, . ...... . .. 
.. 

• '1.,. ,, • .. 

~ sont mal. adaptés 
lou ont eu des 
~ffi cul tés 

IO 2=) 38 49 34 

T • IOO IOO IOO IOO IOO 

57l.2/67/f: 
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ECIIA:iJT ILLON '.:C.A. B. T.A.D. DE 
DE D.K. DE D.K. DENAIN 

-. ; 

Se sont bien adaptés 66 '65 S7 

Se sont.mal adnptés 
ou ont eu des .34 35 '!2 
difficultés 

Tt\ IOO IOO . IOO 

I - 63 P.i..Q.~~;I:T A RE,l'!J~J~~- QY§.,JOU§.EIEJIDJW!.ë...i~~-W...!§ 

LA LOOA}iii::/? (COMPARAISON DENAIN - DUNlŒRQUE) 

Revie.rid.rD.ient d.nns la 
~onlité snns réserva 69 59 -59 

Ne reviendraient pas 
31 où reviendraient avac 41' 4l 

des réselves 

-
T. IOO IOO IOO 

. . 
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h --Le tem14~ de tœjet nour VP.pir au tmvoU• 

I - 64 DJjNAIN - D&RQUE 

EJHANflLLO?~ T.A.B. D3 T.A.B. DE· 
DE D.K. .·. D~K. 1 ., .. 

. DENA:IN 
'. 

Mettent noina d 1une .. · '· 
demi-heuro 64 56 75 

Une deni-heure et plus .36 . 4'4. 25 . 
T. . .. · . IOO iào IOO . . 

1'1 •.. P2 .. liloo .... 

. ' 
. -; 

T •. . œ Pi P3 ccp· ·E. T. CM CA cs DP 

Moins d t t:.n 
qua1·t d 1heure .36 22 .38 45 76 21 36 5.3 36 37 .39 
~----I/4 d1het1.re -

" : a moins d'une 29 .32 I9 24 '12·' ''37 . 31' ~:'4$' 64 63 .39 
detü-he u...-e 

,_-~ur-;d -
soins d 1 une 23 ~- \··28' 20 6 24 31 .. - - I8 
heure .. 

,. 

Une heure 
&pll;a I2 I7 ~5 ll 6 I8 2 2 - - 4 

,...._; :-----

T. !00 !00 !00 -IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
·. 

- -
' . ~.' •, 

• .J .~ 
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N~ 

I - .!4~~Ji1!'1..~~~~ est largement lié à 1 1off'orl de 

mobilité géographique. Le racru·~uent extrn-local n été beaucoup pl~ 

' r' fort a DWlkerqW? qll a Denain. 

- Il n1y n pas de différences importantes pnr typo d'nctivité. 

Par contra par catégories professionnelles, les fréquences de déména-
... 

gements croissent ·~veo ln qun~~cation. Ce sont les enplqyés et les 

o.s. qui ont été le plus recrutée sur pla~, · aiors que la naj orité de 

1 1encodrement vient de 1 1extérieur et a donc été relogée sur ~lace. 

·- Comme on verra~ dans 1 'analyse de la satisfaction, ce sont les 
. . 

gens déplacés qui ont le plua le sentinent d 1nvoir au une noéliorntion 

par rappQrt à le~s conditionà de vie· antérieure. 

n y n plus de prÇ>prl.étaires et d 1accèdnnts' à ln proptiété a 
·. 

Denain qu'à DWlkerque1 au moins en co qui concerne le logement occu­

pé actuellement (1). 

Ln plupnrt dea cadres supérieurs ont des logeaents de fono­

:tion. Ce sont les c.a.P. et les oc.mtrenaftrè·s qui font le plus d 1 

efforts' pour accéder à la propriété. n y tl beo.ucou.p plua de proprié­

tnires pam:t les o.s. que. parmi les ouvriers très qua.lif'iés. 

(1) En fui·t il semble qu'un certain n01:1bre de trnvnilleurs de Dtmkerque 
aient une maison à eux aille LJ.rS que dnns la région. n s 1 agit ·sans 
doute de maisons qu 1ils possédaient avant de venir è. Dunkerque. · 
Ainsi a.u T .A,B. U -:: a I2% des personnes qui occ~pent une maison 
dont elles sont propriéto.ires alors qu'en fait, n la question sur 
l'équipement possédé, 27 ont déclaré avoir une maison •. 

5712/67/f 
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Las propr.Létnixes" sont p~ur ~·plupart dea gens qui sont origi~ 

- nairea de la looallté1 nlors que les geris en- accessi6n:-n.:.1A:Propr.lété 

. sont pour ·llnê __gl'"ftnd.e part- des- éni~A~. 

3 ~ ~~~4Y-l2UWP~~· 

Ies 2/3 du personnel de 1 'usine dè 'Dnnkerq•le sont en mrrl..son 

individuelle. Il n'y a de proportions importnntea d 1apparkmc.nta 

que pour les mensuels snns oorunnndement et les ingénieurs. 

- . ,. ......... , ...,. 

L1 usine de DWlkeÎ'que n .dÛ ~ prêoecuper.~du· problène dll logement 

benuaoup plus que cellè de Denain. 

· 53.% du personnel de Dunkerque ont dÛ c1J.angor da logement nu mo­

·.ne nt ~e 1 'anbau.che et 44% ont obtenu ce logement par l 1a.ntremise de 

l'usine. L'usine a plus ralogè les ontôgories qualif1éee et 1 1encn­

.drement que les t!lanoeu:vres, oj>s. P.l·& employés, et·~~ tnê~e si 
' .- ' -· • • ·;• ~ ' • •• ., • 1 • 

l ~on .tient compte du fait qua cos 'i:le.rniè.rss catégories .sont moins 

venues de l 1extérieuro 

···· Si I 'usine nia pns aidé la totnlit·3· des no~.renux arrivants a. se 

reloger, par contre elle a ralogé IO% des ge na qui étaient déjà dans 

l'agglo~érntion au mocent de l 1eobnuche. 



',, .i 1 
''\-

On sait mai;nte~ant .. que les personnes q~ ont ~mandé et obtenu. 

1 'aide da 1 'usina pour être relogées sqnt finalement plus nombreuses 

\ 

à reconnnitre qu'elles ont tltlélloré leurs cong.itions de vie, qua celles 

qui étaient déjà sur place ou se sont relogées se.ns passer par 1 'usine. 

Ce toit marque en quelque sorte, les·lfoitas de l'insatisfaction con­

cernant le logement aux Nouvelles Synthes. _ 

5 - &!w~ennaté dans le lo&egent. _ 

Est thridemment plus grnnde à Dannin qu'à Dunkerque. 
1 

Par·oatégorie professionnelle l'ancienneté dans la logement 

correspond pour l'essentiel A l'origine géographique. Ce sont les 

employés et les o.s. qui sont les plus nonbreux à avoir ~1e ancienneté 

dans le logement supérieure à. leur ancienneté dans l'usine. 

D 1uutre part, on peut penser, que le recruteuent s'est fait de 

plus- en plus sur place, puisque pnrrni les premiers embauchés 8% seule­

ment·ont une ancienneté dnns le logement supérieure a leur ancienneté 

dans l'naine, contre 36% pour les derniers embauchés. Par contre, il 

y a tme bonne partie des premiers embouchés qui ont changé do loge­

men~ après leur em~au.ohe, qui ont donc dÛ changer plusieurs fois de 

logenent •. 

5712/67/t 
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- so-

4I% du personnel de 1 1usine de Dunke~ue est logé à Petite 

Synthe ou à Grande Synthe,. 25% du personnel vit en dehors de l ta.gglo­

mération. Dans le co.s des Synthe a les proportions s'accroissent avec 

la. qunli-ficetion ·à ·1 'excepti'on· dea chef'ë' d., atelier èt dês" ingétdeurs 

qui sont logés à Dunkerqùe 011 dnne 1 1ngglomération. !'tt sont les mn* . . -... ' . . . ... ... 

noeuvres et o .• s. qui sont les plus nombrellX à habiter en dehora da 

1 1 agglomération (38%). 0 lest ln fab:rication qui est à la fois ln plus 

logée allX Syntbes ~t hors agglomération. 

7 - Llnda.ptat!en· À Jep. loaAU-tg 

les 2/3 de~ émigrés àe sont bisn adaptés. Ltr.dapta tion e été 

assez difficile pour les plue quali~és: P.2 - P • .3 C.OeP~t technicien& 

ot chef'a d 1ntelier.-

La· eotlparoison Denain ..,.. DtmkarqUë · Semble Dont rer WlO ·me ille ure 

adaptation à ·Denain. n fout .. n?ter cependant ~es ;timit~a de oey te 
' . ·.,. ' . . ' "" ... 

adaptation, nous verrons ~ prop9s des .. p~spoctivos d 1nvenir régional 

que les Dunkerquois sont beaucoup plus optimistes à. ce sujet. 
. ~ •, \ . . 

8 - Ie temPS de tm;j~ 
.:. 

Denain est avantagé do ce point de vue. 
t 

_A Dupkerque ce son~ les moin~ qlltlli.f:tés qtti.._ sont _.l~.s plus 

désnvnntaeés : o.s. P.l & employés. 
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I - . 66 DENAIN - DUNIŒRQUE 

F.OHANTILLON T.A.B. DE T.A.B. DE 
DE D.K. D.K. DENAIN 

~oins de 800 Fra I6 .35 56 

t3,00 a 899 Fra 20 
1 

.30 24 

900 à 999 Frs 22 23 IO 

IOOO Fra & .plus ·1,2 I2 IO 

T. IOO IOO IOO 

" 

&laire mo~"'a n (1) I~O Fra 896 Fra ·822 Fra 

(~) .Le·s moyennes de salaire et do :mvenu doivent être considérêos 

comma ~ndicntives at non pas COini:le absolument valables. les 

salaires ont été regroupée en tranches. Pour les tranches inter­

médiaires on a multiplié les effectifs par· ln valeur ce·ntrale da 

çhnque tranche. ·Pour les tranches extromas la choix a une plllS 

grande p&rt d'arbitraire. Dtn11tre pert nous nous sonmes plus 

interessés aux écarts rale.tifs q111aux valeurs absolues. 

5712/67/f 
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I-~~~Mm~~n~w~~~ 

T. M. P.L 12 UOP E. 
os l'3 .... , .. . ... -..,. 

lMoins 
de .. I6 50 9 3 - I3 
800 F 

.. 
soo A 
899 F 20 3.3 34 IO 6 20 .. .. 

~ 

900 tl 
999 F 22' I6 4I 30 I2 IS· 

Iooo·à ' ~ .. 

II99 F 22 l l6 49 35 4l 

·'" .... ,. .. 
I200 à .. 
±499 ~., IO - - 8 47 8 ... . . .,. .. 
~-

1 

t5oo a 
I999 'F. 6 '' .. ·- ' ... .... .. ·- ,. - -· 
2000 à 
2499 F . 2 - .. 

-~ 
.... --

2500 & 
plus 2 - - ..,;· 

... _ ... -
T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

~~ Ia=)QF 787F 9201' I04a:? IISOF 990F 

' ' 

T. CM CA os DP 

- - - -· 4 

·-~ --
- - ... - u 

... 

IO - - - 22 

. .,.. ~ 

28 7 - - 30 

39 29 .. - 7 
.. .. 

. 2.3· . ' 5.3 ... ,33 6 I5 

- .. ll. 53 22 7 

·- . - I3 72 4 

IOO IOO IOO · IOO IOO 

J:300F I600F 2I50F 2960F IZSOF 
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I - 63 PAR TYIE D '.AC'i!VI:'E 

115'MINIS FABRI ENTRE 
TRATIFS CATION TJEN' DIVERS T. 

;Moins . de 800F 1 29 22 6 23- · I6 

· 800 ~ 899 F· . I7 26 I4 23 20 ,.._.. __ --.. 
900 à 999 F 

.. 
26 9 23 I3 22 . 

' 

IOOO i! II99 F I7 r7 28 20 22 

.. 

I200 g I499 F I4 5 I4 8 IO 
. 

Isoo a I999 F 6 .. 4 8 8 6 

2000 à. 2499 F l 1 3 2 •2 

..• . . 

2500 & plus 7 2 l 2. 2 

- -~.-..~. 

T. IOO IOO IOO IOO IOO 

...... . t 
MOYENNE IOOO F 992 F II47.F ~ I01I F I()}O F 
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... 

~ ,t! • ' ! 

t, 

b. -·le reyenu mensuel. pondéré pnr tête yivant ng tovrn: (1) 

I ··- 69 · PJMlt!ll'- nmR2~ .. '. .. .• ., 

ECHANTILLON 'X.t~.n. DE T.A.B. DE 
DE D.K. D.K. DENA~ 

.,.. -
~oins de 300 F ; IO !5 

Ill, - ... ,, ' .. . . . ' ~ .. 
'• 

300 à 399 F .. 20 32 u· 

400 a 499 r .. - - 23 20 't1 -

soo a 599 F I7 20 7 

"' ... , ... . ~ .. 
,. .... '"""' 

600 F & plus 35 I8 IO 

T. IOO IOO IOO 
"' 

~ . . . . 

MOIENNE 573, 476 F 420F .. 

(l) n. s'agit du revenu me·hs~l qUi .ren.tre n~ fo_yer ~visé pnr tm 

noobra co.lculé canme suit 1 ,, "• '·...... . . 

- Le prsnier adulte est compté = l 
- Un aq ul te s tWplémentaii:-e 

. ..., . ... .... ~. . ' 
· . - :ln entant· est é'ga.l n ·· " 

= 0,7 

= .. o,; 
1 

·Pour Wl coupla eveo doux enfan-t;._s o~ n dono divisé_ le revenu. pe.r 

1··+··o~7··+ '(à.t5 x·2} = 2,'1 · ·~ · · . 
• 1 

' . 

' .. 
' ...... ' -: 

1 ',_ .. ' •• ~ J' 

·. '• 

---· 
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To M .• Pl ·1>2-rc~ E. T. : OM ·- D, CA,,. GS 
œ P3 

Moins de 
~00 F 5 I4 6 - .... - 3 - - - - -

300 ô. 
~99 F 20 31 3.3 . 21 6 IO 5 - - - I8 

400 ~ 
~99 F Z3 24 25 38 2.3 I5 I; ll - - 21 

-... • 1. 
500 'à 
~99 F !7 ·I4 ll 2J.. 29 28 .. IS 16. q - 2l 

'. .. 
~00 è. 
~99 F IO 2 8 6 ··. 23 I3 IS 31 20' - 21. 

~00 ~ 
1 ~99 F u 5 6 6 l2 2l 23 22 l3 I2 4 

.1 -
aoo à Il 
~99 F 7 7 9 1 - ; 5 I.3 33 12- 7 

IOOOF 
~plus 7 2 l 7 6 ; 18 7 Z7 76 7 

T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO !00 
i 

~DIENNE 
1 1 

lmFI 475F 499F 537F 600F 6l2F 7ZJF 75lF 887F lU2F 593» 

5712/67/t 



/ ' \' tr 'r-"' ~ ...... ' ~~ \ ,,~:l;} 
. ' ,, . ; 

1 •,'" 

I - 7I - l!R TYPE. D 1.!QTIYI~ . 

' 
.~ klllmŒS FABRI -ENTRE 

"' ' ~ .,~, 
.. " ... 

TRATIFS CATION TIEN DIVERS ENSEMBlE .. 
; 

~oins .300 1 
... 

I3 de F ... 
2 5 -

lt ~ •• .., 

300 ' 399 F 11 .32 . )J. 2.1.. 20 Q .. 
•. .. 

. ·. 

400 a 49?.__. F J.6 ... 
... 

2.1 30 13 23 
.. . . .. : . , ~ ' . ·~ ... .. , . .... 

.. . 
;oo ' 599 F 'Z1 lS l5 ll 17: n 

.. 
-. ·-' .., 

w ~ ... .. .... ·• 
. 600:à 699 F 

~ 

17 · IO ll 5 ll 
~ 

.. 
Q . 

700 ' 799 F 17 .. 9 ll .s 11 8 ... 41 ... ~· ... 
: 

800 ' 999 F 6 8 9 7 a - : .. ~ ..... . 
. ... 

l f' : 

IOOO F & plue I7 2 9 8 7 
'. -·· .. 

.. 

T. IOO IOO ;roo IOO IOO .. 
: 

~ -· ' ' .... -="'"' 

.. .. .... 
. MoYENNE 

.•. 
' 669-F 5o5 F 622 F 519 F 573 F 

,., 

..... " ··. •' ,, ·•'tl' 
_j .... 

·' . . .... ~ .. . 

' ' 

.... , ........ 

' •'1 ' •• 1 

. ". . '' .......... ' ~.;.;,·.,. ·.. . ·., ~ ~:~ ':.. .. , ' ., ... 
... ,... . . '5712/67/t 

, .. , .. .-. 



. '. ~ . ' 
MARIES . ON.r l .3 ou 4 5 (Sc 

CELIBATAIRES SANS . ou 2 ENFANTS PLUS ENSEMBlE 
ENFANT ENFANTS 

Moins de 
300 F ..... 2: 3 IO I4 5 

Da 300 
a .399 F 5 - I3 42 45 -20 

-

De 400 
à-499 F "7 9 ';9 ~ 22 23 __ ,... 
Da soo-
tl 599 F I2 19 2.3 IO 5 I7 
.. 

Da 600 
à 699 F 7 I2 14 3 3 IO 

·De 700 .. 

A 799 F 15 31 9 4 7 ll 

De 800 
!999F· 44, - 3 3 - 7 

... . .. . .... 

IOOO F 
& plus 9 ':tl 6 2 3 7 

T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

~GlENNE 781F 782 F 566 F 446F 436F 573 F 
1 

5712/67/f 
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o -lits ll.C?.ln1ms ge tmynjl 

·,J.. DENAIN - DUNJŒPa 

I- 7.3 

•. , 1 .. 

' .. :·.r 

. ECH!H~ILLON . . , .. _,. DE. D~.:K~ .. 

Feux oontinus 31 - .. 

.3- x s. .35 
1 

. ' .. 1• . ~ • .. ..-. . . 
2x 8 5 

' Jour ' .. .. ". .. 
29 

... 

T. IOO l 

. :f· . 

. r·- ?4 f.!R CATEGORJly .PROPE§siONNEL:Œf~ 

M. P2 
T. os Pl P3 GOP E. 

[Feux continus 31 30 42 44 Al 8 

.3 x 8 35 ;o . 44. 4.3 35 I8 

2x8 ; 4 5 ll I2 -
' Jour 29' IS 9 l I2 74 

T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

T.A .. Bt DE T.A.B. DE f 
""D-.K .. . DENAIN . f 

2 ;20 .. ·' .• ... . , · . 

95 7S 
... 

- .2 

.. 
2' -· 

IOO IOO 

T. CM CA os DP 

5 32 - - .39 

2 26 - .. IS 

2 4 - - 4 

90 38 IOO 1 IOO 39 

-
IOO IOO IOO IOO IOO. 
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I •·75 PAu TYP,E D'AC1!V~~ 

. AD11INIJ FABRI ElJTRE 
TRATIFS CATION TIEN DIVERS -ENSEMBlE 

"'. ~-~ '' ,, 

Feux continus 7 I9 49 ll 31 

.3x8 6 72 !5 29 35 

"2 x 8 - 2 9 6 5 

Jour 87 7 Z7 54 29 

T. IOO IOO !00 IOO IOO 

5712/67/f 



;• :··'' :( 
l/,· 1 ,J ~· ~ ~~ ~ ', • ~ ~ - ·, '- - 1 ' 

.. . . ; -· !'· .. 
~ ' 1 

. -

I ... 76 :PErTAIN .- DUNIŒHQUli 
- ' 

- EûHANTILLON T.A.B. DE T.A.B. DE 
DE D,K. D*K.., DENAIU 

Moins de 48 heures 6 - -: --
413 heures 65 69 7l 

' ' . " 

49 a. 52 houros ·IS 15 '17. 

Pl~ de 52 heures ll ' 15 l2 
.,, .... .. i ... 

.T •. IOO- IOO !OO 

' 
.. : 

. . . ... .. ' "' 

I - 77 PAR CfiTEgOR!E PROF.ESSI<lmEJl§ 

M., P2 
T. os Pl P.3 OOP E. T. œ OA OB DP 

·-
Moins de 
/;3 héures 6 l 1 2 - 28 20 4 - - 21 

48 heures 65 73 73 69 53 55 60 64 20 26 43 

·-
49 à 
52 hellr\SS I8 IJ !6 2l 35 6 r! 23 40 42 25 

' 

Plus da 
52 heures ll 12 IO 8 ~'2 ll. 3 9 40 )2 ll 

T. IOO r IOO IOO IOO !00 IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
t 

57l2/67/t 
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I ~ 78 PAR TYPn D r .tlCTrf:ri! 

ADMINJS ~,ABRI ENTRE 
TRATIFS: GAT ION 'TIEN DIVERS ENSEMBlE 

~oins de 1;3 he t.trea 55 2 'l - 6 

48 heures .34' 6l 74 68 6; 

4S à 52 heures 8 25 I5 I8 I8 
'. 

P.tus de 52 heures .3 I2 IO I4 11 

T. IOO IOO IOO IOO IOO 

5712/67/r 
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e - !es pronotions obten!.}Q,§ 

I ~ 79 DENAIN - DUNlŒRQYE 

ECHANTILLON T.A.B. DE T.A.B, DE 
DE D,.K. DeKs DENAIN 

N'ont pns eu de pr~otion 35 32 I7 

Sont montés d'une catégorie 40 49 32 
. ' ... 

~ont montés de plus 
P.' l1tle catégorie ?l If} 4l. 

" .. .. 

Sont passés d'horaires 
à uensùals · .. 4 - IO 

.. .. ... J' .. 
... t ····"-· ... 

T. IOO ·~ IOO lOO 

I - 80 ~-lill CATmGORl.E..JJlOiJSSIONNE.~ 

M. 12 
T. os l?1 P3 OOP E. T. CM CA os DP 

-
N'ont pas eu 
~e promotions 35 58 50 21 l2 36' IO 4 7 39 43 

--
Sont montés 
d 1 une oat&,-:.:.. .. ~ 40 32 34 55 35 43 53 30 36 28 28 
go rie 

Sont montés t 
~e daux I4 IO IO 20 35 0 I3 I5 2.1 2S 128 
catépories 
Sont oontés ' de 3 enté-
gories ou 6 - 6 4 I8 ... IO 2.1 36 5 -
Jal~ . 
Sont pr.ssés 
d 1horo.irea 4 .. - - - 8 I3 30 - - -à ne nA l'If:) 1 A 

T_. 1Ioo IOO IOO .!.lOO IOO _IOO IOO IOO IOO IOO troo 
57.1.2/67. . 
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I -SI j'AR Tm D!A1'1T!V!'lJ 

ADM!NIS FABHI ENTRE 
TRATIFS CATION TIEN DIVERS ENSEMBlE 

Nlont pas eu de 
PJ;otnotion 'Z7 42 31 40 35 

Sont oontés d'une 
c~tégorie 4l 37 AJ. 43 40 

Sont montés de 
deux oatégoriea 20 I6 I4 8 I4 

Sont nontés da 3 
catégories ou plus 7 4 8 6 6 

Sont passés d 1hornires 
à mensuels 5 ]; 6 3 4 

T. IOO IOO IOO IOO IOO 

5712/67/f 
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I - 82 IljS PRCMŒIONS OP.TENŒ.S EN FONQTION DE L t ANCIEJ!NE'JJ • 

DANS L'Uê:Qi• 

.. 
' ' EMB'Aucifirs EMBAUCHES l!.'MBA UCHES 

AVANT EN ,A:PRES ENSEMnLE 
!96.3 . ·::96.3 I?(3 

N1ont pas eu de 
promotion 25 2!7 53 .35 

'• 

~ .·~ 

Sont montés ' .. .. 
d 1ane catégorie 44 44 .32 40 

Sont mpntés de 
deux ca.té·gor.Les. I6-- I7 IO I4 

Sont montma de 
trois catégories 9 6 4 6 
ou plus . 

Sont pa es~ s dt . . . 
~ 

6 5· .. I 4 horniras a ·mensUelq~ 

.. . 
.. . ~ .. .. IOO IOO Te IOO . ' . IOO. 

' .. --· 

l' 

. . _,.. 57l2/67/t .. • . 
',• .. 
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l -Le snlpjre wens461 P§i 

A qualificàtion égale, lo salaire pe.nsue.l net est plus ··élevé à 

Dunke·rqua qll' A Denoin. Ln différencé sur ~es moyennes est ~e 70 Frs. 

'' ,. 

!e salaire noyen de 11 usine toutes cnt.;Sgories comprises, est de 

·IQ:)O Frs par mois. Ltèvantaii moY-an est de Î à 3, 75. Le salaire dé­

pend de 1~ qUrili!1ontion1 c'est 1 1ontretien qui n le salaire no.yen le 

plus élevé et c'est ln fabrication qui a .le pl ua .bas. 

2 .. J:e reyenu mensuel pondéré par tête yivant au foyer. 

~ différence entre Denain at Dunkerque est eno.ore plus accentuée 

pour le revenu que pour le salnire étant donné qu 1il y a moins da 

· ~-oêllbetaïrea et plus de fardlles not1bra uses à Dennin. 

Pour 1 'usine de ·Dunkerqoe les écarta de- reven·u sont moins accentués 

que les écarts de salaire, co.r il y n une proportion il!lportnnte de 

célibatnires ou dé oariés sans. enf'nnt parmi les o.s. et par.:d. les 

enployés. Par contre, par type d 1nctivité, le revenu. accentue l'avan­

tage des aclministratifs per rapport aux et.tras et accentua égalanent 

le déssvantnge de ln fabrication. 

Ces phénomènes sont mis en évidence dnns les tablooux suivnnts où. 

l'on n pris comr.1e base IOO pour le salaire, le groupe aynnt le salaire 

le plus bas, et cotnn.e base IOO pour le revenu, le groupe ayant lo 

revenu le plus bns. 
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Q91PARAISON PES ECABXV>E S.~LA!RE ET DE REVENU 

f 
.-

,. 
SALAIRE ' REVENtJ 

T.A.B. de DanDin IOO IOO 

T.A.n. de Dunkerque IO} II3 . 

.. , . ' 

I - 84 CQI.PJ..RAisbN DES ECAR+L~~-C.!T!~~jlqFESSl,ONN:§IJES 

{ M. & o • .s. :: IOO) 

SJJ:AIRE REVENU 

M. & o.s. IOO IOO 

Pol II7 ID; 

P.2 - P.3 I32 Il3 

c.a.P. 150 I26 

Employée I26 ~ 

Téchnioiene I65 I52 

Contremaftre.s 203 !58 

Chets d1otelier ZJ'J I87 

Cadres supérieurs 376 234 -
ENSEMBIE I38 I2I 

·--~ ·--
Délégués du. personnel I63 I25 

~- • 
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I - 85 !ES ECA.fl~..ftr"Jl~ ~:G; D 1f,.QT.rviTE (Frp:Çgnt,ign ~ IOOJ 

SA·LAir.E P..EVEHU 

Fabriontion IOO IOO 

AG"'linistro tifs I01 I32 

ENtretien II6 123 

Dive raz . IIO II5 

. 
ENSEMBIE IIO II4 

. 

;712/67/r 
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3 - Ies homiares d.e tœxrJJ.• 

Ln quasi totalité dn personnel dn trnin O. bandes de Dunkerque est 

en 3 x 8· contre. aettlenent le~ 3/4 è Denain. · 

A Dwùœrqlle, les chefs :d'atelier ·at ~s ingénieurs, ninsi. qu'une 

bonne pnrtia des mensuels sans comma.ndel!lent sont en horrii.res de jour • 
. · . , 

P~r cont~ les contremo~tras sotlt défnvor;~s ·par rapport, à oea de miel~ 

bien que proportionnellamènt Us suivent moins les hornires d'équipe 

qlle les ouvriers. D'entre PQrt.les oll'V'~ers protessionnels aont.plus 
\ . . " 

.on feux continus que les o.s. Enfin !5% dea o.s. sent en horoi.ree de 
~ . 

jour o'ohtrè satùeme.nt I% des P~2 ,._ P.3 ~.r type d 1activité, l'entre-

tien suit plus les feux 'contin~ que ln fnbrioation, ~s égnlement 

l 1hol-nire do joui-. ·rea· 3/4 du personnel dG i'sbriontion sont en 3 x s • 
. : 

·4-~~. 
• 1 ,·. 

. ' 

n n 1y n pas de dif'férrince . sonsible entre Denain & Dunkerque • 

Ce sont surtout les nansuels sana commandement ot les nd.minis­

tratifs qui ont un horcl.re hebdonndaire moyen inférieur à 48 hellres. 

La durée excédant 48 heures est pnxtioulloreoont frOquenta chez les 

chofo d 'ntolier at les cad:res supérieurs, et plus en f'nbr.lontion qu1n 
l'entretien. 
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5 - .!.eR J2rar&Oti or& 

lEs différences entre Denain & Dunkerque n 1 ont pns beaucoup de 
..... 

sens vu ln plus ~~nde ancienneté du personnel de Denain. 

A .DJtnk;erqua ce sont les mnnoetlV'res et o.s. et les P.l qui ont oa 

le moins de promotions •. Les ·P.2 - P.3 et les techniciens sont en moyenne 

montés d 1une catégorie. Les plus belles pronations ont été celles dea 

oontremo.ftres1 des chefs d 1otolier et des c.a.P. 

G 1est en :f'nbrio~tion qu'il y a eu le moins da p~otion,· laa 

administratifs et l'entretien ont été les plus avantagés. 

Ln répartition des promotions par ancienneté montre qu1il :f'nut 

dist.inguer ceux qui ont été embauchés jusqu'an I963 pnmi lesquels 

seulement I/4 n'a pas été promu., et oeux qui ont été embauchés depuis 

(53% n 1ont pas encore eu de pronation). 

5712/67/f 
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DEtiXWJ§ PARL'IE 

'• ,. 

LA SATISEACTJ;ON AU TRAV AJ;k 

5712/67/t 
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.. 
CHAPITRE 1. 

LA. SATI§I:AQTION QLOBAii 

. A - Réaul#nts brute. 

La ~sati~tnoti~n giobtiie est ~nniTsée·à partir des .·. . . " .. . . 
réponses données n la question suivante 1 

- Vous personnellement, est-ce que vous êtes 

satisfait ou non do votre situation actuelle? 

~a résultats sont données en poùrcentages sacoea-. ~ .. 

sivement pour 1 1 ensembl~ de l'.éohnntUlon de D~rque Ô 1 1 e~alusion 

des délégués du personnel, l 1éohnntillon du train à bondes de Dunk.erqu.e 
. ... . 

· et .. antin. l *éohnntillon du trhin ~ bandes de Denain. 

2- OI 

: .. ·'""' .. 

EOHAN!'ILLON· DE DK 'TAB DE DK TAB·DE DENAIN 
., .. 

,. . . .. 
Plutôt satisfaits '3 59 39 

... 
Ni so.tisfnits, ni 

. . 

insatisfaits 21 l2 24 

P.lutôt insatisfaits 2h ;;e 'J7 

T. IOO IOO IOO 

5712/67/t 
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On voit que plus de ln moitié de ln population de 1 1 usine 
- .. 

de Dunkerque se déclare sàti.sr~itë~ n··iautre part, la coopnroison des 
,. .. . -- ... 

deux trains à bandes nontre que le. niveau de satisfaction est nette-
-- '-

ment plus élevé à DWlkerq·ue. -

Pour ln suite de 1 1nnalyse, il nous semble plus simple de 

diohotomi.ser ln variable satisfaction. Pour se :t'aire, nous répartirons 

les "ni aatis:t'oits, ni insatisfaits 11 d égalité entre les "plutôt sa• 

tisf'aits" et les "plutôt insntisfnits 11-. 

Les pourventnges seront donnés sur le total des réponses, 

les non-réponses étant éliminées. 

Ainsi nous obtenons a 

2- 02 

Echantillon de Dunkerque 

Train à bandes de Dunkerque 
. - _:; . ····-. 

T:rnin à ·bandes de Denain 

63% de satisfaits 

65% n 'tt 

5I% " " 

Le complément à IOO constitua le acore d1insntis:t'oits. 

5712/67/r 
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'Ptir critég~:d.o protession~ii~~ pour î'éo~ntill~~· ·a.a· D~erque 

les pouroentfl~S de sntiafnits sont : 

2- 03' . 

Manoeuvres et ollVriera spécinl.iaés - - -- ·· -·-6/S de sntisfni te 

B.P.2 ot O.P • .) 

C.a.P. {chefs o~riers) 
• ..... ~ ·- , • <t '"'.. • - .. • • ~~ ,.. "' "•~·.... ' • • ~ ' ' .... .. - .. ' .. )1 

Mensuels ayant un .coêf'ficient infériet.œ 
à 2{}} (employés at petits techniciens) 

Mensuels anna Oot!tlMdoment ayant un 
coéfficient égctl ou supérieur à 2{)) 
(techniciens et nssir.l1l.és) 

. Agents de mnftrise jusqu'tl 290 ooopr:i.s 
(contremn!tres et aas~léJ3)• . 

Chefs d1qtelior at nssioilés 

Ondres supérieurs (ingénie urs et nssi:m1lés) 

l Ensemble 

Délégués du personnel 

6a% n 

.-. 
59% n 

.. 7!% .n 

5CJI, Il 

51% n 

82% n 

87% u 

78% 1f 

63% 11 

55% " 

Il 

1,1 

u .. 

11 

" 

n 

" 

Il 

n 

Ln satisfaction croit en gros avec ln qunlificntion. 

,_ --
. ' 

·' . 

·--

Cependant les mensuels sans commandement ont des scores nettement plus 
.... .. 

-. 

bas que les autres catégories. Ies o.P.2 et O.P.3 sont moins satisfaits 

que les oavr:l.el;'S moins qunli.fiésf et lès ingénieurs sont moins satie-
. ... • - .k .. 

faits qu.e les ngents de moftrise. les délégués d~ personnel. on~ des scores 

assez hns, mnis on voit qae leur insntisfnction est loin d 1êtra s,ysté-
matique. 5712./67/f 

... ......... ·-.......... 



- I~ • 

Par S§Qte ur dt ggtivité les poQlÇAntages de sntiafaits sont : 

-Se niees· administratifs. 57~ de satisfnits 

Fabrication 65% Il " 
Entretien 61.$ n " 
Divers (motlVement et l'létal.-
lurgie) 59% " lt 

Ies écarta entre services sont assez import8:nts, mc.is les 

différences ti-ennent t1oins aux types d 1notivité q111aux secteurs d 1acti-

vi té. 

Par service, les score le plus .boa ost de 44% de so.tis-
r 

faits, le score le plus élevé est de 75%. 

Les différences sont moins nettes entre entretien at 
. -~ 

fab~cotion que par exemple entre 1 1ncierie e~ l'entretien des secteurs 

acierie d 1une part, et les lntünoirs et 1 'entretien des lruninoirs 

d 1nutre part. 
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Dana ce o~pitre_ ·9n .a cherché à ana11ee~ les relations 
~ ·' . ~ ' . 

entra lu varin ble sntiafnction gJ,_ob.nle o.t d 1 a..utre part, des VE\riables 
' ' '\. ... . ~ . ··-

de sit~tion, ~es vcriobles de __ relations ~r~fossionnel.les et enfin des 

vnriables de perspectives d 1nvenir. Pour la Comtlodité de 1 1nnalyae1 . - -
noua donno~s.pour IOO personnes répondant a·Una donnéè, le nombre de 

"' ·, 

personnes qui se déclarent plutot satisfaites de leur'situntion actuelle. 

n est entend11 qUe les gens qui se sont déclarés ni satis­

faits, ni insat_i~fa~~s, ·ont·. :é~ .~partis pour moitié· avec les satisfnits 

et pour moitié avec les insotisfnite. Le chiffre que _nous donnons pour 
• • • -... - - 4 

chaque vnleur de chaque v~rinble constitue le pourcentage de satisfoits, 

le camplénent ~ IOO constituant le pourcèntago d 1insntisfnita. 

Taus ces chiffres sont calculés sur 1 r·éohnntillon de 

Dtmkerque, à 1 'exclusion des délégués du personnel. 
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I - DELATION EtlTRE LA $.ATi§FAQTION GJ:éX1ALE EjT LES VARIABLES DE §ITUJ,.TION 

a) \1flatign antm J.g, sntiatagtion et __ 1e _sentiment de rlym pl~ 

fngi],ement mainl<enfiDt Qll'Qv~n~ d 1êt:m dp.ns 1' usine· 

Sur IOO personnes qui déclarant :. 

- Vivre plus fnoilenent nnintennnt, sont sntiafnites : 77% 

- Vivre COiiltnG avant " 
- Vivre plus difficilement qu' nvnnt u 

- Débutants 61% de satisfaits 

- Avaient déjà ·tra-
vnillé en usine 62% " 

- N 1é~àient pas en 
usine 65% 11 " 

- Artisanat 55% Il n 

- Agriculture 86% 11 .. 
--

- Sidérurgie 63% 11 Il 

- Usinor 7S% 11 n 

- Bâtir.lent 67% 11 n 

• Mnrine· .. et pé>rts 65j; " n 
.. . -

- Armée - Police 62% Il u 

- Terbinire privé 63% n n 

- Constructions navales 4Z%" n 

-Textiles 44% tl " 
- Secteur' public et 

nationalisé \sauf ~%Il u 

armée et mines) 

n 

" 

-Mines 

55% 

41% 

55% de 
sntisfnita 

5712/67/t 
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- IC!"/ -

0)
, 

&tlrtign qyeg 1~ m.gpp,;tté· .. ~~~m~biaQfl - '""' .~· ..... 

- Ont abnngé da logenent 65% ~ .s~tisfnits 

- N1ont pas changé de 
logement 62% Il 11 

D) r.elntions gyeg 1 'Adpptntion sog1 e: géogmphiggo 

- Se sont bion odnptés a. 
le ur nouvelle localité 

- Ont eu dea diff:Lo.ultés 
a l1 départ' ~. . .. 

- se sont mal .adaptés 

70% de sntisf~its 

.. 66%· n .· 

·. 46% ,. 

. 

.JI ... • :·. 

n 

1) llt1ation pyeg le nod.e dt ob1jention du· logement 

- Ont eu leur logement pnr 
1 1intarmédinira de 69~ de sntisfnita 
l'usine 

- L'ont eu autrement 59%" n 

F) 
,.. 

Balnt1on nyeo llagp 

- Moins de 25 ans 58% de satisfaits 
. ..·~ 

- De 25 à ~ ans . 52% Il · .• ". 
~ De 30 n 34 ans 62% tl tt 

- De 35 ô 39 ons '7'J,% " 11 

- De 40 n 49 o.ns 73% n n 

- ;o ans at plue 77% 11· lt 

;71.2/67/t 
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G) RElation aveg la s!tuativn ç1o fpmi Il g. . ., . 

- Célibatairas 64%de satisfaits 

- Mnr.tés sans enfant 45% " tt 

- Ont I on 2 enfants 64$ n " 
- Ont 3 on ··4· enfants 68% n .tf ... 

- Ont 5 enfants ou plus 7f$ n " 
. . .. ... 

H) Relption nyec 1e mvAnl1 nnr tel;e rlvnnt p11 toyor. 

I) 

- Moins de 300 F por t~te 55% de satiafnits 

- De 300 n 399 F 64% " Il 

- De 400 n 499 F 66% Il Il 

- De 500 à : 599 F 59% " Il 

- De 600 à 699 F '7'l:l> Il u 

- De 700 à ?99 F 62% u n 

- De 800 n 999 F 76% 11 1t 

- IOOO F et plus 55% 11 tl 

-J.Q!iJ.OD g.'X~~ ~ nm~u~;f.on ~Iii :bg~O~DI11 

- V~udrnient gagner plus 
mome en faisant des -· 
heures supplémentaires 

- Préforeraiant·-avoir le-,. 
meme snlaira et plus da 
taops à a llX 

61% de sotiafnita 

64% " n 

57l2/67/t 
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.. . . . .:;· IO:; . -

J) fulntion nyeo l •nncienneté 

- Embnœbés entre I959 
ot I962 

·,- Er:1bauché~ .tn ... I963 .. ·., 
'\ • •• • • 11111 ~ 

- :&nbn uchés ent~ I964 ·. 
· et I967 

.. . ..... ~ ..... . 

67% da satisfaits 

60% n n 

.. . . 
SUR IOO PERSONNES EMBAUCHEES REV~RAIENT ENCORE DANS L'USINE 

SI· C 'ETAIT A REFAIRE 

. 
-Entre 1959 ot 1962 71.'/J 

"'' . 
-··En !963 72% .. 

-Entre. !963 et !967 59% 

K) &lgtign ny~ç 1es WPPotions obteQUl:?S 

- Nt ont;. pas ell do promotion 57% de sntisfnits 

- Sont·-c.ontés d 1une caté-
gorie 67% n 11 

- Sont montés de deux 
cntégoriea · ·· 6à% n · ·n 

- Sont montés de trois 
catégories 

.. 
)' 

Il 

- Sont pnssés d 1horni~s 
à nensuels · · '· , 67% n " 

~ 

,• 
' •' 

•~.._. 

L) Relotion nvec ln d!J,1'ée dQ trnynil hgbdomndnim 

- Font moins de 48 houras 

- Font 48 heures 

- :Bntre 49 ot 52 P,.eures 

- Plus de 52 heu:ms 

56% de satisfaits 

62% Il 

69%" 
7JJ, n 

n 

11 

n 5712/67/t 
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1 11nflœnoe .des vnrie.bles de situntio~ sur lo satisfaction 

globnle peut ;tre résumée c~e suit 1 

1 - l;p fpit dt nyett' .. MU$:é sn sit-yptioD sogio-,éçoneniqgë. 
- --

Plus on o. le sen timo nt de vivre mieux mllintennnt qn 1itvant 

p~~-on est satisfait. 

n n'y El. pns de différence nette an f'onct,:J,.on du foit d' ovoir 

déjà travaillé an usiné on non. Pnr contre los différences en fonction 
.... -- .. . 

de ln bronche d'activité sont frappantes. I.e. petit nœbre :de personnes 
-- . -· -

d1origine agricole· est particulièrement satisfait. De œme le personnel 
-·· ... - ·--

en vrovenanoe d 1outres usines de la Société Usiner, qui n probnblement 

trouvé là, 1 1occnsion d 1nvoir une' promotion. Par contre, sont pnrticu--- ... . 

llèrement inso.tisfnits : les travoilleurs en provenance des constructions 

et des réparations navales, du textUa et du secteur public et nntio-

nolisé. 

3 -Ln mobtlité géogrqphigyç. 

Le fait d'avoir changé de logement est un bon indicateur 

de mobilité dons ln mesl:tt"e où 1 1on sait que la grande majorité' de ceux 

qui ont déménagé SE)nt des gens qui n 1étnient pas or.Lgina~res de 1 1ogglo-
. .. 

mérntion. Or, on oohstnte qu 'U y n à peu pr9s autant de satisfnits 

parmi ceux qui ont déménagé que parmi les nutrea~ 

--- ... ~ --... ~~· , ... """"-~ --..... __ . ~·----- .,~--- ·- - _ .... -,...._ --- ···- -·-
--~-- .... _ 

5712/67/f' 
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4- L'ndqptntion aq nouypnu m111ag d'hnbitction. 

On peu.t constater que 11ndnptation nu tnW.et1 pour ceux 
- . ". 

qui sont venus de 1 1extérieur, of'fxa une ~onne liaison avec la satie­

faction globnle. Lea trnvnillaurs nol adaptés à un milieu d 1hnbitnt 

nouveau sont portioulièrenent insatisfaits. 

5 - re logeœnt, 

Contrni·rement A ce que l'on attendnit, après avoir pris 

conn~ssance de·~ 11tlportinoe do ce p~blèm~ dans 1 1uaine, les ~rs_?nnes 

logées par l 1int~rmêdinire de 11usine (essentiellenént nux Nouvelles 

Synthes) sont plus satisfaites que les autres. 

,.. 
.. 6- Linge 

Ln~sntisf~ction oroft avec l 1nge. Mais ln.plus gronde 

proportion d 1insntisfnits se situe non po.s chez les moins de 25 nns, 
' . -

' ~ ' . 
mois dans le groupe des 25 . o 29 ans. On soit que ce groupe est eons-
"~ . , 

titué' pour une grrinde port par les cntégor.ies les plus insntisfnites 

mensuels sons ccamnndement et GllV'riers très qunli.f'iés. Il est probable -- -~ . 

que ces deux vnrinbies - nge et qualif'icotion ·- aillent dans le ~ena 

d 1un renforcement de Ï'1insntisfoction. 

7 - kt sitcuntiqn de tnndlJ,e. 

Cette variable vn dnns le même eens que l 'ng~, et o 'est 

ca qui lui rend son cÔté pnrndoxnl. Plus on n d 1eni'nnts et plus on est 

sntisfnit. Mais ln coupll:m est encore plus nette qu1ovec l 1Ôge. 
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Alors que le.s célibo.to.ires sont moyenne-nt satisfaits, les mnriéa 

enns enfnnt sont pnrt~c~renent insntisfnits. Là encore il s'ngit 
. -· . . -... 

surt-out deQ mensUels enns cOJ.!UD.tllldement et des otlV'r.l.era très qualifiés. 

8 - I.e mxanu. 

Ln sntisfoction orort o.vao la revenu, mois ln oo1.ll'be 

est loin d •être régu.1.1ère. En pn:rtioulier, ··les plue grn~des propor-
... "' . .. 

tions dtinsntisfoction se situent dons les deux groupes ext~mas. 

Ln sotistaction n tendance à crortre avec 1 1onoienneté. 

Les plus anciens sont les plus aatisfnits. 

IO - La prcmofrion• 

Cette vnrinble sépare deax groupes : oellX qui ont au 

des promotions et ce~ qui n'ont pns ohnngé de catégorie depuis leur 
-· ·- -- . . 

erJ.bnuoha. Mais oiux qui ont eu de grosSés promotio_ns no s0nt _pas plus 

sntisfnits que ce~ qui sont seulement montés d 1une categorie. 

ll - Ln durée dg trqypjJ,. 

Pnradoxnlenent1 ln vati~faotio~ cro~t ~eo ln d~e du 

travail. Cela vient en partie. du fait que le groupe des ooins de 48 

heures est· surtout constitué des ndrainistrotits. Mois la régularité d.E 

ln ~ourbe laiSSé n penser q11 'il:- y a Wle bonne liaison entre la durée 
.. ... .. 

du trnvail et la satisfaction globnle. Plus on fait d'heures, plus or 
. . ·~ .. ... ... - . .. . ~ 

est satisfait globalement. Ceci est peut être lié à la, rétribution def 
- . 

he ures su.ppléoentaires. 
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2 ~ f~LATION ENTRE Iaê §ATISlACTION GLOBALE ET Dt Atr.rRES :qiDICATEyRS 

. . - ·ng SATI§FAOTION • 

n) Balntign nyeg 1 1attngbement a 1 1 usin~. 

- Si c'était n refaire, reviendraient 
snns résel"V'a 

- Reviendraient, t'!lois rivee des 
réserves 

-Ne reviendrnient.pns 
. ·!, 

- On vit niaux à 1 'heure actuelle qu 1 

0 ut ra fois . . ... : ... 

- C'est pareU ou"pira 

i .... 

73% de satisfaits 

JI.>% 11 

33% 11 

,, 
,, 

66% de satisfaits 

,;4,% Il tt 

c) Relation ayeg ~ so~ni t qft yoj.r son fila venir dans 1' paine. 

OUI 73% de satisfaits 

NON : i'· . ~ .... tt ··52% " n 

.d) iifllntign nyag 1e sentipent a' nUënatign nu tmygi1. 

;- Déçlnrènt .~tiliser ~eurs capacités 
d:ans le trtrVnil · . . . .. . .. .. 

- N'utilisent pns toutes leurs· capa­
cités duns le trnvnil 

REMARQUES 

76% de satisfaits 

57% n 11 

On voit que ln sntisfnction globale offre de bonnes uro.aons 

avec ces autres indicnteurs de satisfaction. Notnnmant le fait de se 
.. ,.. 

oonsi~é~r co.crme ~ous~~p~oyé.semble etre relntivenent important pour 

pr~1oquer l 1insatisfcction •.. 
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3 -RELATION ENTRE LA 8ATI§FAQTION GLOBALE Et LES PER§PECTJ;"VES 

D'AVENIR. 

.. ·. ··: ... . "" . 

n) Relation, nyeg 1Q pbQ~_fl:li Q.e EOBter dgns 1 1gsiPQ. 

- Veulent rester p~.rce qu'ils sont, 
sntistnits ~u optimistes 

- Bes~nt par obligation 

- Restèrent seulenent a 1ila 
obtiennent une nméliorntion 

- Comptènt ·partir · 

. 
b) &lation axog le niyeng ci 1 napirntion 

- N1espèrent plus nonter 

- Espèrent monter d 1 Wle catégorie 

· - Espèrent ·monter -de deux co.tégcrries 

- Espèrent monter de 3 oaté_goriea 

- Espérant passer d 1horaires Ô. 
nensuels 

83% de satisfnits 

51% " " 
44% Il lt 

n 

72% de satisfaits 

69%" 

58% " 

62% n 

n 

Il 

n 

11 

- Espèrent passer de ~echnicien ott · · 
. etiplOyé n Une fonction de COI!lilandenent /J3% 11 11 

c) Rewtion nveç l'opt1mi§U1Q sur le p1nn sogisHgooan;S.gue. 

- Pense_nt qùe leurs conditions de vie 
s' améliol'\:lront · · 

- Pensent que lauré conditions de vie 
resteront ce qtt1ellès sont 

- Seront plus oou:vnisea 

- Pensant qu1il y nlli'n une amélio­
ration pour leurs antnnts 

- Ne le pensent pns 
.: ' 

68% da sntisfnits 

54$ n 

58% " 

65% Il 

61% Il . 

" 
Il 

11 

Il 
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REMARQUES 

. ' 

l - La satisfaction est largement liée nu ~ro1et do tqirp 

oarrière danp ~'qs1pe. Cependnnt on varra dans l~nnalysa par catégorie 

professionnelle que cette liaison n 1est ·pas vrnie pour tous. Elle est 
.. . 

vrnie pour les chefs-ouvriers et pour lo maitrJ.se 1 ils sont satisfaits 
... .... . 

et veulent rester. Élle est vrnio en sens inverse. pour les techniciens. 

Pnr contra, les ondres supérieurs sont sntisf't".its, mais n'envisagent - -

pas de lier leur avenir_à celui de l'usina. 

2· ~-La satisfaction décroit au fur et à ~esure que croit 

~ niVeA!l d:-~;:~;~ :.~:·r~it-_~st lOgiqlle. pPi§9,111~ ~st noroal qlle 

les gens qui veulent· ·monter. soient insatistnits de leur situation ne-
-- . . . -- -

tuelle. De plus le nivenu d 1aspiret1on-''tlécroft n~~o 1 1âgett conjugue 
. .. ·' ... -.. .. ~ . - . 

ses effets aveo oelui-çi. Les plus jeunes sont à. la fois les plllS 
·- -

inentisfe.its et les plus dés~reux: de s 1élaver. 

. - . . ... 
• •• ,1',\,,,· ' • 
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4 - RA.PPOWS ENII&; LA SATISFACTION GLODAL§ ET IES . RELATIONS 

f.ROFE§SIONNEI.IJièS. · 

. . ' 

a) B§J&tiort nxecfiii ,'gën'timent d 1Âtm' ciAns un sggtflur où :Joue 

1n solidarité • 

- n y n Wle solidarité entre· les 
travaille urs 

- n y (\ une solidarité n~nne 

- n n'y n pns de solidarité 

71% de sntisfnita 

62% Il 

56% ,, 

tl 

n 

b) Belntigp nyeç 1 'oUViirtum sur 1as ggmnmdgs 
1 

' . .. . 

- Ne parlent pas de leurs problèmes 
nvec le urs camnmd.e s .. . 

-·Parlent de leurs p'robièmes tnt"ia 
ne ~çoivent pas de coneeile . 

- Reçoivent des conseils d 1un mili­
tant syndical 

- Reçoivent des conseils d 1 un non 
militant 

63% de satisfaits 

If 

61% u tl 

61% tl Il 

c) lft1ntign nyeg 1 'APPArtepange À un sy;ndignt. 

- Sont syndiqués 

- Ne sont pns syndiqués 

varENT c.G.T. 

VarENT C.F.D.T. 

VOI'ENT F.O. 

VarENT C.G.C. 

6~ de satisfnits 

63% Il 

58% n 

6($ n 

74% n 

81% Il 

tt 

n 

u 

n 

.tl 



d) 

a) 

-Ir/-

HeloM!on qyeg l'int4rèi potP4 nux smQiggts. 

- S1intéressent beaucoup aux syndicats 45% de sntisfnits . ~ .. 

- S'intéressent ossez nux syndicats 6;% tt n 

- Pns beaucoup 68% 11 tl 

- Pos du tout 67% 0 n 

&lntion oyeg 1e .f'niM da rééùnnor, 

- N'ont jnml'is réolnné 77% de sntisfaits 

- Ont réclené d.ep uis plus ~ 1 un nn 6'7% _,.. tl 

- Ont ré cloné depuis moins d 1 ~ nn ·;2% Il n 

- Ont réolntlé depuis uoins de .3 nois 53% Il n 

- Nt ont jamais réoloné collectivement- Il 

.. 
- Ont déjn i~olaDé collect,.:vene~t.· . :_ ·.· ... 56% .... " 

i' 

l .. ~ Ayep 1e Çlélégué 

- Ne connais se nt· pns ···tta · dé lé gué 

:-- co~nais~ent ~Un délc$.g~. ttt;iit\1 . •. ; '\ 
)l t ont pas de rapport' nve·o' lui 

- Connnissent ·un âélégUe et -~rit 
dea rapports avoc lui 

- NI ont jntinis parlé de leur pro­
blème nvac un délégué 

- Quelqllefois 

- Souvent 

84% de satisfaits 

54% n 

62% " 

58% If 

66% n 

n 

0 

tl 

u 

u 
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• • A. . . . : 

2 - Aveg lg contmwi~re 0\1 1e . gMAf Q.i,mgj;~ 

- N'ont jamnis po.rlé de let.irs problèoes 
nvec le chef ·direct 

-· QUelquefois 

- Souvent 

- Avec le contreoo.ftrë on peut discuter 
et çà sert è qualquechose 

- ~ peut d.isc-u.te r, nais çn ne sert pas 
n grnnd chose 

- On ne peut o~ne pas discuter 

3 - Ave a le chef d 1 gteliQr. 

- Ntont jamais perlé de leurs probl~s 
avec le chef d'atelier . ,.. 

- Q~lquefois 

- Souvent 
. . . . ~ . . . ' . . . . . . 

- Avec le chef d 1ntelier on peut discuter 
et çn sert ô. quelque chose 

~ On peut dïsc11ter nais Ça ne sart pas 0: 
grand. .. db. osa 

- On na peut ootie pas a.;scuter 

- On ne peut œoe pns le voir 

58% de sntisfnits 

63% " 

61% " 

74% tl 

45% " 

52% 11 

62% " 

63% tl 

'59·%· Il 

.. · 

7;%. u 

5(1/, Il 

55% " 

67% tl 

" 
n 

" 
li 

tl 

n 

11 

11 

" 

" 
11 
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4 - AvoQ_)&__o,hQ_;f __ à,~~"~~Ç.C, 

- N!ont jmJnis pnrlé de Ieurs problènes 
avec le chef de service 

- Quolquotois 

.. SollVent 

- Avec le chef' de service on peut dia­
ou.tar et Ça sert a quolquechose 

- On peut disc-uter mnis ça ne serli po.s 
à grand chose 

- On no peu.t pas discuter 

- On ne peut mÔme pas le voir 

' ~ • • : •• ~ ,.} ~ ~· ••• :. ~' • 1 .. • ) 

' : ...... 

,·. 

'· ..,, .~ l' .. • : •• 
~ ':". 

' ... "' ; . ...... . .. ' . . ... ~ ~ .. ~: ' 

•• w •• • ' ; ~' ••• ' . t'·· ... ·, 

61% do satisfaits 

65% 11 " 
59% " " 
72% 11 lt 

45% " Il 

61% tl tt 

: 

58%"" " 

': . ... \ ... 
('• ... • ''1..· 

... 
.. : ,1 '. 
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REMARQUES 

1 - La aolid,nrité dgns 1 1ég uipe. 

Ld solidnrité entra trnvnilleurs n un effet positif sur 

la sntiafnction. On est d 1 a~tant plus satisfait que l'on'n le sentinent 
- . -- . . . . -· -

d 1Ôtre solidaire. De oême los travailleurs qui se commWJ,i.quant leurs 
" . -.. . - - ... 

problèmes sont un peu pl\18 sntisf'nits. Pnr contre, le f'Dit de ~oovoir 

des conseils tend à faire tomber ln satisfaction, à fniro devenir les 

gens plus critiques. 

. .. 
2- Lq syndiçg1â§Ation. 

Nia pas d 1ef'f'et sur ln satisfaction. Il y autant da sa-

t1sfaita parmi les syndiqués qua pa~ les non ~qués. 

3- h yotq. 

Permet de séparer d 1un cÔté ln C,G,T. et ln C.F.D.T. 

dont les électeurs sont relative~nt moins satisfnits, et de 1 1autra 

F.o. et ln e.a.o. qui ont une audience plus grnnde pnmi les sotie-

faits. 

4 : L'inté*"t porl;é A\JX svnd,içnts. 

Seuls coux qùi déclarent a 1intéresser beoucottp n.~.-ayn: 
dicnts sont insatisfaits. Par contre il n'y a pas de dif'férenoo entre 

ceux qui s'y intéressent assez et ceux qui, ne s'y intéressent pns 

beou.coup. 
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: Les pe.rs-onnes _Q.~ .. rUclnment sont plus· inaàtistnites q~ colles 
.. ' 

qui ne réclanent.pas ~a.n 1 opt pas tnit .do réclamation ~cemment.: Ce 

fait est cohé:mnt dnna ln mesu:œ où il- noua aoène .. à ·pêriser que les 
. . - --

réolamntiona proviennent des gens insntisfcite. Les genà'qui ·ne rêcln• 
. . " 

nent pas ne sont pas eopêebés ou inhibés, ils sont réellenent satis-. . ,, .. . .. 

-foits. Lo .différence est o'?f.ndre. pour ies :~clanntions collectives, ·- ..... 

c'est que dnns ce cas ce.n~est pas seulement 1 1insntisfnction qui 

joue, ttnis ~galeoenf? la pression du gro11pe. 
. ;. 

' ..... · .. 

·· 6 - &wpgbjjs nyeç 1o délégyé. - ' .. 

~ fn~t da coq.nnftre. et d •avoir des rapports- nVèC un délégué a 

un effet négatifs~ ln _sntisf~ction~ .6n ast plus ~nsatisfnit-~uo~d 
. . 

on connnit un délégué •. Cependnnt le fnit de discuter souvent de ses 
... .. ' . . 

problotles ov~o. un délégué, n, ntl ~ontrni~,·· ~ effe~ positit •. "·.n ~ a 
' . ~ . ' .. . : . 

la Wl phénomene intéressant. Ln relation en profq.nd~ur nu sujet de 
• .. - • ~ ... ... • • ~ '. & .. 

problème précis n utl effet: pGsitif'. C 1est seple~nt ln ~la ti on su-
~ --- ' •..- . ' 

.. perfioièlle qui est tlégo:tive pour.· ln.~. sa~;sra.ction~. 

7 - Bnnnçrt;s qyeg 1fle ghofs. 
A 

Ln relation va dans le oeoe sens nl1Ssi bien avec les oo.ntre-

nt:tft.res qu 1ave.o ;tes chefs d 1 atelier· et. l~s 'chefs do ·service. les plus . ' , .. -.. . 

sntisfnita sont ceux qUi ·ont des·relntions occasionnelles eveo les 

· chefs, sans doute pour des problèmes précis. 

571.2/67/t 



Pnr contre, ceux qui ont dea relations suivies nveo les chefs 

d 1ntelier ·ou avec les·ohef's de· ae'rviee,· sont plus insntisf'nits. 
. -. 

Ceux qui n'ont jumnis de oont~t avec ·11enoadrement supérieur ne sont 

po.s particUlièrement inentistaits, nnis ceux qui n 1ont jaonis de con­

tact nveo le chef direct le soht plus. 

· A propos dè 1 'ef:fioncité du recours· nu chef', on constate que 

personne ne dit des chefs directs :q111on ne peut jamais les voir. Pnr 

contre, ce~ qui le disent des chefs d'atelier sont s atisf'nits et 

ceux qui le disP.nt des.ingénieurs sont insatisfaits. 

Dans les trois cas, ce sont ceux qui disent que l 1on peut dis-
- - 4• .... 

outer et que· .ça sert è qllelquechose qui sont les plus satisfaits. Ce 

sont ceux qui disent que 1 1on peut discuter, ·onis que celn ne sert pas 

· à. grnnd chose qui sont les plus insatisfaits,. · 

A ln lit:dte, on ppurrnit dire, à 1 1encadrenent qua s'il souh.nite 
...... -- . - ..... 

satisfaire les travailleurs le ~eux est de discuter avec eux pour 
..... .. ' --

leur donner so.tisf'notion, en second de ne pas les voir ou ne pns dis-
~ .. -· ,. 4 ~ ·--

o·llter; mnis à cet égnxd, ln plus nnuvnise solution est de discllter 

pour rien • 

. La mornle seroit 1 

· ll Vnllt nie llX ne paS discuter que de 
discuter pour rien. 
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CHAPITRE 2 
' . . ==:::oz::=====::=:== 

;.. .. \ ... ;. .. ~ . .. ... . ...... , . .... 

Nous ente~ons ~r s~tisfnction détaillée, les réponses données 

. à ln question suivnnte 1 

"Je vais vaLlS citer un oertt.iin nonbre d 'nspeëta 
du trovnil. Pour toho.cun ·d 1eux pouvez ·voua me 
dire si vous ête·s plutôt satisfait, plutôt 
insntistoi t, ou. entre les de ~"'l . 

n s 1o.gissn1t d'apprécier ln sntisfection à l~égnrd''des pr!nci- . 
& .. - • • - • - • ' ' • ~ • ~ J, 

poux problènes qui se ~sent à un trnvnilleur. 

Nous donnerons d 1nbord les résultats pour les trois types de 
-- --~ ~ -

vo.r.i.nble que ~ous avons- re te nua: ... 

l) L1ensmnble 4e -~n population ·interviewée à DûnkEù::.qW;J~.a 
l'excJ.usion"'des délég~s, le T.A.n. de ·DUbkerque,: le 
~.A.D. de Denain. 

2) les cntégorles professionnelles et les délégués de 
Dunkerque. : ._ .. 

.3) I.e type d'nativité à Dunkerque. ' . •: 'i 

Les ré-sultats. sont donnés en pourcentage.-
···· : 

Noua ferons ensuite les ~omoe~tni~s qu 1oppellent ces tnblenux 
~ . ' . ~ : : ~... :. : ·. . . - . 

en recherchant las liai·sons qui peuvent exister entre les différents 

'problènes ·posés ']?nr cette qUestion • 
s7l2/67/r 
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A - LES TABLEAUX DE §ATISFAQTION •. 

2- 20 --LES §ATI§FACTIONS D4NS L'USINE DE DWIŒRQUE 

~----...... ---·.,--~N'l'ILLON DE DUlflŒRQUE 

Le montant du snlnira 

Le système·de énlnire, les 
études de poste · 

L'intérêt du tro.vo.il 

Les conditions tiatér.ielles de 
tr.nvnil, 11hygiène, la sécu­
rité 

L·~effort, ln fatigue, les ca­
dences de trovnU 

L'initiative ét ln responsn­
b~lité dans le travail 

L'indépendance, ln liberté 
donv le trcvnil : 

Lo. fnçon dont est organisé le 
trnvnil 

Les oamnro.des ( Oll les oollè-' 
gues de trnvoil.) 

.les oontremo.ftres, les agents 
de maftrise ·-

Les ingénie urs,; les·· ondres,_ 
les chefs de service ·· 

'Ln direction, le service du 
wrsonnal 

PLtrrar PLtJ.rDr ENTRE NSP OU NON 
SATIB- INSA LES CONCERNÉ 
FAITS TISFAIT_S DEUX 

I8 

74 

66 

69 

54 

85 

67 

45 

33 

49 

47 

I4 

2l 

19 

I8 

25 

4 

ll 

14 

IO 

25 

9 

I2 

I2 

I8 

9 

I2 

19 

IO 

15 

6 

-

2 

I 

I 

I 

2 

I 

7 

51 
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2 - 20 - {suite) 

···~· ... 

,. .... 'Il'' ... , • ~·. ~. • ' .... \,. .. ~ 1 • ' 
• ECHANTILLON DE DUNIŒRQUE 

_ ... ·,. ... . ' .,,. , ... 

Les horni:ras de travnil 

Ln durée du trovnil 
. . ' 

~ . . .. 

Le ter.1ps de trnjet pour venir 
de chez· soi au travail 

Le logement. 
n) nontant du loyer 

b) qualité du logement 

Les po.ssibilités ·de proootion 

~ · ~s p'os·sibilités ~de f'omntion 
et de pertectionne~nt 

~s synd.iciits, l.es délégués 
d~ person~l~ le comité d 1é­
to.blissement-

.· 

L'information sur 1' usine 

Ln séotirl té de l'emploi ou ln 
g~~ntie de garder son tm• 
v nil. 

.. · '!. 

;, 

.. i. 

PLUTŒ 
SATIS 
FArrs 

62 

74 

·'(.1 

47 

·~59. 

. 25 

39 

47 

\ 
.80, 

. ....... 
~ .. 

FLura.r ' ENTRE NSP OU NON 
INSA LES CONCERNE 

TISFAITS DEUX 

26 

I4 

.36 

.31 

-54 

. 3.9 

25 

9 

11 

5 

5 

s 

!4~. 

11 

9 
lo • • ,. 

8 9 

.· .. " . . .. 
. ' 

3 

l 

l 

l2 

2 

7 

ll 

15 

3''. 
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2 - 21 CCMP~fVtiSON DENAIN - DUNIŒ&QUE 

.. 
t• .... ~ 

T .A .n. DE ÙtiNKÈRQUE -, - · -T.lreB.- DE DENAIN 

PLUT01 'PLUTOI' ENTRB 'NSF OU l'LUT<Jr PLtrrOl Jt_iN'I't-ttt: NSP OU 
SATIS INSA lES NON CON SATIS INSA LES NON CON 
FAITS TIS DEUX CERNE FAITS TIS DEUX CERNE. 

OjFA'IT'S'- ·~·· -~-· -~. '· .· ··. · -· FAITS 

le nibntnnt du 
salni:ro ·-· 17 

- Les ê~udes de 
poste. ·: _ 17 

- 1 1intéret du 
trovail 71 

- Les conditions 
IJO. té r.telle s de 66 

__ ·..trmzo.il 
- L1ëffort, la fati-

gua 66 
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L'interprétation de ce tnblenu sem plus fnci~a s1 nous u~unuuv 

misons 1~ variable sntisfnotion ooome _il a été- dit nu pnrngrnphe pré­

cédent;· Mais cet~ m-'th~ a 1 1~nconvéxdent de fai~ dispnrnftr: ~s 
.. ,.. . --- ~ 

non ... répons~s. n fnut dona déjd. roonrqlll1r ln fréquence importanàe des 

non-réponses pour les itens. 

-- Systène de snlc.ite . ' ..;,, ~ -

.- ~Ingénieu.rs, chefs de- service 

-Direction 

Po'ùr ·le systène de salaire, la· fréquence des non-réponses est 
- .. 

particlllièrement importante ù Denain. C'est qne ln "job évaltintion 11 

- . - -
y est noins connue qu'à DunkerqUe où tm effort n été fait pour fnira 

~ -· .. -

conno.f'Lro le système nu personnel. n senble qu'n Denain, les études 

de poste nient été faites plus de 1 'extér-ieur. 

Pour les ingénieurs, et ln direction, la fréquence des non-réponses - ·-
est notter.1ent plus forte __ n DWlkerque qu1à Denain. A Denain, l'usine -~st. 

plus ancienne, les ouvriers ocnnoissent tûeux les- ondres, ln dis'tiande \ 

sooiole est snns douta moindre qu1à DWlke.rqUe. 

n f'o.ut dire qu1en co qui concerne les relntions avec les chefs 

ot nvec les syndicnliatea, les différences sont diff'ioilement interpré­

tnbles dans ln mesure où 11 est nnlaisé de faire part; de ce qui revient 

eu f'eit d'être dnns une usine nouvelle, ot de co qui revient au fo.it 

d •être anc:!.en ct da se rû.eux connnftre. 
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En répartissant les nentra les deux" à égalité sur les "sn­

tisfnits n _at les -~inant.ist~its" et en éliminant les non-réRons:s, __ on 

obtier:tt les pourcenta~es de_· sntisf~ts. n_ fri~t re.connaftre qUe ce 

procédé n l'inconvénient d 1entrniner une perte d'infornation dans la 

mesure où il est quelque peu nrbit:rn~re. Mais, il n l'nvnntnge de fo.-
. ~ ... 

cill.ter les comparaisons. Si donc les chiffres que 1 'on vn lira ne 
- ~. . .. - _ .. 

raprésentent pas exactement la réalité, on revanche, les différences 
.. ... . . 

entre les groupes considérés gardent toute leur valeur. En fin de 

coopte, les chiffres absolus nous set1blent moins intéressnnts que los 

écarts relatifs. '• 
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PROFES8I01l1IE1IE · 
(x) · J.tems potJ.r""!!!'"lasgL;~ls le. nonbre de non-reponses est élevé "et d 

pou..,._. Je·sqtl.els r~s scores s:>nt donc forcés· •. • P 

T.~ ~ F.l ~· GOP E. 1 T~ . CM a: CS DP 1 
~-.-... ......... ..-, .. -l'i+----'1-,_.._--;.. ......... ->i--...... ~--~-..... - ....... _-H-~ 

Lës canarade s 
de trnv.o.ili. ~ , 91 
1ri séêu.rité 
de l'enpJ.oi••• 87 
L'inf<"mntion 

92 

89 

'89. 

87 

91 91 

91 $0 

fJtn• 1 1 us::ne• •• $2 82 C4 84 
Ln ÜU.l'ée ùu 
travail ••••••• 81 84 G4 '78 
L 1intérët du 

94 82 

85 79 

tfa7oil~·;•··~ 80 
Les côntre­
nnitres; ln 
tlnltriseo••••; 80 
L t indé~·ndnacc 
ln liberté~·~· 76 
Le teops de · 
trajet~••••••• 74 
Lf,, direction.. 74 
(x) 
Lés conditions · 
de trnvnil•••• 72 
Les ingénieUrs 
lés c!lë fs de 
service (x) ••• 72 
Lîinitiative, 
la responsnbi-c~ 
lité·,. •• a·• •c- eco 7l 
L te ffôrt, ln-
fotigue •• ~•••• 7.l 
Les horaires 

77 80 

84 79 

80 

73 

73 

91 

85 

68 . 6B 70 1 91 
81 82 73 78 

. t 
68 

73 

75 

80 

6S 72' 

. 75 
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68 

79 

74 
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62 

58. 

80 
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75 
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7l 
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7l 
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58 
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55 
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lo~r·•••••••• 56 70 
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Ie rJor ... t~nt du 
salaire ••••••• 39 
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4l 

59 

45 

53 

41 
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45 

62 

67 

4l 

50 1 72 

50 
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54 
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2 - 24 JA.SA.TI§FACTION DiTl&II.J[Œ PAR TYPE· .D 'ACTJ:Vm. 

t
ADMi"NI& FADRI ENTRE f 

EN~~IE TRATIWS CATION TI.EN IDIVERS 

Les cnno.rade a·· ··· 
Ln sécurité de l'emploi 
L' infome. ti on -~ 
Ln durée du trovoll 
L'inté:rn-t du travail 
Ln œftr:lse · · 
L'indépendance, ln liberté 
U3 teups de trajet .. : . 
La direcf.iion 
Les conditions de -travail -· .. 
les ingénieurs, les chefs da 
service -
L'effoxt, ln fntigûe 
L'initiative, la responsnbi-
"1.-t.·té ·-

... 91·: 
87 

. tl2 
81 
eo .. · 
80 
76 

; 74 
74 

: 72· 
....... , ........ ;,. 

72 
7l 

7l ..L..L: . . .• '" •• --·· • • •• •. 
Les horaires de trovn:U .......... ~68 ·· · 
L'orgànisntion üu:·trèvnil- . .. , .. 65 _ 
Ln qunllté du logeraent ·~ 64 : 
Les syndioo.ts,. les. n .. :e.,. le~ .. ·~· 
c~E-. " ·-· .... 6) .. ·• 
Is montnnt du··-loyer 56 
Les possibilités de foroction 50 
Lè nontant du -stllnire 39 
Les possil5Uit~s de pronation 34 
UJ systono de sr>J11iro 31 

. . . ·, 

•• • ... ~. ~. .... ~ * • • • ' ... -

. 87 
89 
.77 

lB? 
'86 

6S 
80 

'· 94 
81 
78 

69 
. '19: ... 

66 
.•.. (:>6 •.. 

·~56 ... 
.·81 

. ~ 

.. 

"64 ...... 

.68 ~-: 

1 
55 
~9 ·• 

31' 
.3q ,. 

. 89 9.3 1 90 
B9 84 l19 
83 S4 74 
80 79 82 
S6 75 79 
C4 80 74 
n 79 74 
70 72 80 
67 . 72 82 
70 . 69 85 

.. 

7S 67 73 
.67 72 75 

70 73 74 
ris· ·62 76 
75 59 69 
61 63 65 

· ·5·s ·•· ··68 6S 
.1.8' 58 59 
1;3" ;3 4J. 
J-2. 44 39 
41- .. .. 3!. 2h 
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Avnnt dA chProhar n donner une explication d'ensenble n 
-. - . - ... 

ces ta0leau.x, 11 nOl,lS semble intérèssant do rechercher les relations 
.. ..4 • •• -

existnntt entre ln sntisfr.ction à un problème et ln sntisfo.ction de 

la population étUdiée cu éenrd a oe problèma: 
.... .. .. 

- Par exeople ln relation entre le snlo.ire que 

l_t on perÇ~it et lo. satisfaction n 1 1égnrd dU·. 

shl.o.i:ra • 

·n) &,LtlTIONS ENTRE· LA SAT!§Ft.CTION DETAITJf&E ET ms VAR!AnLRs DEf 

gT.J!:A.JIONS, CORRE§PONDANTE§.-

l) Ie snJ:nim • 

POuR IOO PERf30NNES QUI GAGNENT SONT SATISFAITES DU BALAIRE 
"PAR MOIS • • 

~- Moins de 800 F ..25%. 
'• 

- 800 n· 899 F. -2B% 

- 900 ·a 999 F . 36~ 
.. .. 

- IOOO à ll99F 4Cfl, 

- 1200 à I499F 49% 

- . rsoo a I999F 67% 

- 2000 à 2499F 76% 

- 2500 Oll plC.S 53% 

5712/67/:r 
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2) Le lcgeaont..& 

n) ~tisfpgtion À 1 1égnrd du loyer en fonst!on du modo 

g' obtention du l-9B.etwtl~• ·· 

SUR IOO PER..SONt'lliS AYAN.r SIDNT ·SATISFAITES DU MO:NTJ~NT 
OBT"~NU :ŒUR L()G&MENT • DU LOYERe 

Par l 1internédinirê d'Uainor I7 

l':.ut~mont 77 
., 

.èonction du noqp d 1cbtentiop dulogào~· 

Pnr l'interoédinira d 1Usinor 32 

A utx"Gne nt so 

ci)' &J,çtion pp.t;re le Ji~œlÙ( d'~éJ.;i.Qmt1on sooJJr. 
. . 

~çon901tque et 1e QWe d 1obtent:i.on du ;L:>go-ç;qnt (i) · · 

SUR !00 PERSONNES llY.ANT DECLii'RÉN1, VIV~ PLUS lt'ACI-
OBTENU LEUR LOOEMENT LFJ~NT QU'AVANT LEUR El.ffiAUCHE 

Par l'inter.oédiniro d 1Usinor 59 

A ut rol:le nt 46 

(1) Nous présentons ca tnbléau-içi nf1n de nontrar que-1 11nsn­
t1afoction au sujet du logenent et du lo~~r, -n 1enpêohe pas 
ceux qui ont été logés pnr 1 !intemédinife de l t usine de 
reconnnftre plus volontiers qllë les ·autres, avoir bénétioié 
d 1una atnéllorotion de leur niveau de vie. 

5712/67/f: 
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DECLAI'~NT ETP.E SATISFAITES 
SUR !00 PERSONNES DES POSSIBILITES DE PRCl'I<J..CIOI'l' 

·-
- N'nyo.nt pas eu de promotion 30% 

- Etnnt monté d'une oat6G9~e 33% 
. -

- De deux cntégor.!.es 44% 
·-

- De tro:i.s cntégories ou plus 40% 

- Etant·-passés d 'horni:res à 

1 
54% r.tenStlels 

4} Le réghm homi;œ• .. 

~- SONT SATlS]~lTES DBS HORAIRES 
SUR IOO PERSONNES EN : DE TP..AV .AIL 

- Fe !lX aontinua > 58% 

-3xB 69% 

-2x8 95%· . ,. 

-Jour 73% 
.. 

5712/67/f 
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5) Lg tçmation, · 

SUR IOO ·PERSONNES 1 
Sülfi' SA·.riSE·AlT1S DES POSJIDI­

- LI'"rES· DE FOR!viATlON' ET DE EER­
FECTIONN&MENT. 

- Ayont nu plus le C.E.P. 

- C.A. P. 

- B.E.P.C. 

- DACC.ALA UREll.T .. 
'• 

••. ,.. •• '''t :"ft 

- DiplÔmes d 1études supérielllt:S 

6) WJ~pnts, 1es délégué§• 

\ 

.. ~ 

' 

; 

.. 

53% 

50% 

4B% 
.. . ' 42% 

65% 

.' 4,4% 

48% 
' . .. 

-

. . 

n) ReJ,ntion antœ lg §Atistpction p 1 'cgrlrd de.s svndl..cAte et J.a 
~- ... . .. , 

!c-U d' Ât"œ....§.vndig ué_.2.!J...rum• 

-' ' ,, 

SUR IOO PERSONNES SONT SATISFAITES DES 
... .. ' .. ., .. ,.. .. SYNDICAT.S · .s,u 

Syndiquées 68 
... 

Non syndiquées 55 

57J2/67/r 
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b) lJ.elntion ~~ lq snt~sfnc1..ion À 1 'égn&!J. des syndiççtg at 

i 

SUR IOO PERSONNES EMBAUCHEES SONT SATISFAITES DES SYNDICATS 

• •4: • ,lt. ~ • ~ ""'' ' '< r 
' .~ "'"' ' .. ,., '~ ', >', • - ~. 

- Avnnt I963 59 

-En !963 61 

-Entre I964 et !967 69 . ' 

o) Hclption_entra ln sqtis:Agtion À l 1égpr4 do§ syndiggts e~ 

J.u...ç,t.moe en 1 f Jlt.Uité du mc ours o.q <Jélégué. 

·SUR IOO PERSONNES QUI DISENT SONT SATISFAITES DES SYNDICATS . . , .... ,._ ____________ """"'l-··-------------. 
- Qunnd on n 1 a pas obtehu 

satisfaction auprès de la 
hiérarchie, niaux vaut ne 
pas insist3r. 

- On a encore une chance -­
diobtenir sëitisfnction en 
fnisont oppol O. un délégué 

67 

5712/67/r 



- !37-

d} ~lptio;a entre ~n Sntl§;Caction p 1 1 Çg~~.S dgs syndico.ts o1ï 

J.Gs- ram2.21$s Q.vec .1ft df.~W· 

SUR IOO PERSONNES QUI : 

- Ntont--jonnio parlé de leurs 
problèoes oveo un délégué 

- ' 

- Quelqnefois 

- Souvent 

SUR IOO PERSONNES QUI DISENT 

- Avec les oont:téDaftres on 
peut discutor .. et çu sart à 
quelquechosé 

- on peut discuter, onis Çri 

· ne" se+t··i>aB à_ grand chose . 
.. - - -• ~· .. _,.~. tr• ~• 

SONT SATISFAITES PES SYNDICATS· 

. " .. 

. . 

. 
SONT SATISFAITES- DE LA MArrrusE 

.. ·~ 

93 

• 1 •• "'V'- • ., ' • ·~· 

- On ne pa llt mêoe po s dis­
ollti0r 

. .,,~ . 

•• • ~ 11 
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SUR roo· PERBONNES QUI DIS8NT SONT SATISFAITES DE J;aA MAITRISU 

- Avec les chefs ,_.d 1 nteliar on 
peut discuter et Ço. sort n 
qualquachosa 

- On peut discuter, oai·â çn ne 
· sort pas à grand chose 

·- On ne pout pns discuter 
·- -

90 

62 

68 

76 

-------. ,. 

- On ·no peut pns les ·voir 

1 _..,.,__. ___ ,____, 

SUR IOO PERSONNES QUI DISENT SONT SATISFAITES DES CHffiFS DE 
SERVICE . 

-

-Avec les chers-de serVice ·on ... ~ .. '·' . , . ... , ,,, ..... , .. 
92 peùt disctttër et ça sert n 

que le: uc chose 
-

- On peut discuter, onis Çn 
ne sert po.s n grnnd chose 68 

·--

- On ne peut pns dise t1.te r 55 

- On ne peut pns les voir .. 59 

1 ! 
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RE,MARQUES SUR LES LIAISONS El:-JTRE LA SATI§F.ACTION A UN PRODLEME ET 

1l.m'U.QNJ?ES PER§O~~ P~P.. HAPPORg A CES PRODLEME§. . 

I - 1:. snlw;t;œ. 

Ln snti'sfaction à 1 1égnrd du s~lcire est lnrgenent 
. ···. ~ 

fonction du· salnire que·~ ton perÇoit, Plus on gagne et plus on est 
.. -
·. 

sntisfnit du snlnire. Il fnut aependo.nt noter tme exception irJpor-
.. -

tonte. Les ondres qui g~~nent au ooins 2500 F. par noie S?nt nette­

oent nains satisfaits que lo groupe qui gagne ontre !500 F. et 2000 F • 

C'est un problà me que nous retrot.nterons plus loin. Les· ondras supé-

rieurs ne se comparent pc.s nil personnel situé o.tl.-dessous d 1ellX1 Us 

. ·s~ cooparent soit à ln direoti~n, soit à la prof~sslon, 

.. 
On soit que le logemént a été .un grand problème pour 

1 1usine. On constàte offeètivenant qu'il y a W1e différence extrnor-
~- ~ ~.. -

dinnire ent:ro coux qui ont obto~u 11 nide a.-e l'usina pour _.;·~~ relogés 

et ceux qui n 1ont pas eu à fnire à l'usine, soit q111ils n'aient pos 
. .. -- .... 

:. . chc.ngé ?-e logeoent étnnt déjn dnns ln région, soit qu 1Us se soient 

relogés sans passer po.r 1 1intomédia.ire do 1:' U..'1ine. 

~. ~ • 1 

Ausoi bien pour le iôyor qué poùr ln qunlité du logeoent, onia un 

pe11 moins po~r · aelle:~i là a pë'ra_~nnes étnn~ pna~~es pnr Usinor, sont 

qunsi unonines O. être insatisfaites. No.is ce qui est enoore plus éton­

nant, c'est que celles qui n'ont pns eu à. passer par 1 1usine sont qunci 
.. ,.., ·- . ~ ...- ~.. -- _.,. .. 

unnnines n ;tra ao.tisfnites, et du loyer et de ln qun.Uté du logenent~ 
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On voit donc que le problè~ du logenent gnrde toute son 

ocui~6 •. Cependc.nt, ce p~blène .. est qUelque peu atténué po.r rapport 

a_~ p~~bJ.èmes d 'en~emble da~ la mes~ où l"on sait que ~e.~. personnes 

~logée~ pn_: 1 1intemédiai~ de l'usine sont plus sntisfaitcs globa­

lenent et reconnaissent plus volontiers avoir bénéficié dtune aoélio-- ·- --

ration de leur niveau de vie po.r rnppqrt à leur sitlll'.tion antérieure 

à l t erJba u.che • 

III -bn ptQnotion, 

Il y n une bonne liaison entre la pronation obtenue et ln sa­

tisfaction n 1 ~égard des possibilités de promotion. On peut renarquer .... . .. - __ .., ~ . .. -· 

' dt une part, que le -passage d :h~;roi:r::: à ne~sUel est . pa~iculiè_:_-ement 

apprécié et d 1autre pnrt, qua les personnes n.ynnt ou de grosses pro-
- _..., - -& -

ootions restent encore critiques à cet égo.l'd. Mnis on sait que oe sont -- . ~· -- ·- -· 
précisénent Cès personnes qui ont les nivonux d 1ospiration ~s plus 

élevés. 

I\T-~· 

I.e personnel en feux continus est nettement noins so.tisfnit 
... - ~ . ... .. - - -· 

~s horaires de trovcil que le __ personnel bénéfioio.n~ ~ 1autras régines. 

Le petit nombre de personnes en 2 x 8 est_po.rticulièrenent satisfait. 
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V - I ·n fninnti on. · 

Il y n Wla tèndance à oe qua oe soient les tm-

. ·vaille urs les plus diplÔoées qui soient le plus critique à 1 1égnrd d.Ss 

possibUités ·de formation et do perf'eotionnament. U3s plus inoctisfaits 
-- . ·- -

sont les possesseurs d'un brevet techniqUè (n.E.I. - B.P. - E.N.P.). - . . . 
les plus satisfaits les possesseurs du B.E.P.c. liais l~s différences 

sont casez faibles • 

. VI - LeS szndionts. 

les trov~llours syndiqués sont plu.s sntisf'nits des 
-. ·- ..... 

syndicats qUe les non-syndiqués. _Mnis on peut ~nnrque~ qua ce n'est 

pns 1 1insntisfco'tion à 1 •égard des syndicats q~ motive ln non-nffi• 
- . ... ~ 

lintion puiaqutn y· tl encore 55% ~ sntisf'tdts des.·s~dioats,"··· pnmi les 
. . ' -· 

non-syndiqués. Pnr ailleurs, la sntisf'action cro!t avaè· lÎnnoienneté& 
_.. . -

n y n donc à ce sujet une inversion entre ln setisfa~tion globnle et 

in satisfaction~ 1 1égnrd des syndionts. Les plus. anciens aobauchés 
. : . ~ ' ... .. 

.{.' i, 4, 

sont les plus sntiafnits globalement, nais ce sont les moins anciens 
. -~ . -

qui sont lSS plus sntisfaits. deS syn~co.tS4 Si Ce f'ait était interprété 
. .. .... _.. '- . 

sur le· ·plb.n· do 1 'évolution historlquo, ort pourrnit penser qu'U est né-. ~. ~ . ... - . ...... 

gntif ~our les syndicats, dnp.s ln t1aslll'e ou l ~ancienn~té .. ne faro. ~u.e 

croftree .En fait, l'usine n1est -pas suffisnn~ant ancienne pour que l'on 
~ ' . . .. 

puisse diro que la so.tisfnction à ltégard des syndicats décroît avec 

l 1cncienneté. 
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En d 1cutres ternes, ce n'est pns forcément parce que lion 

est plus ancien que 1 1on es~ ~~ns satisfnit des syndicntse ~s pre­

miers embouchés n'étaient pout ~tre pas plus sntisfeits sur c~ point 
.. - -· 

il y n 2 ou 3 ans. Il f~ut ~nir p~pte _du fnit quo 1 1cnbnuoho n été 

sélective sur le plan da ln qunlifieation, puisque l'on a d 1nbord on­

bnuoh.é les ccdres et los administratifs. 

On voit d'autre pnrt, que ln satisfaction à l'égard dos syn­

dicats n'est pns une qùestion de principe, puisque ceux qui ·croient à 

1 1utilité d'un recours au délégué, sont plus satisfnits des syndicats 
. - .. . ~ - ~ •'. .... ·--

qua ceux qui cffiment ql.le ce recours est voué à. 1 1échece De nême, 

les délégué~ ont un effet très positif sur lo. satisfaction è. 1 '~g~rd 

des syndicats: ln fréqUontntion des délégués au sujet des problémes 

qui so posent nux travnilleurs favorise cette sntisf~ction. , 

On retrouve ln le ~ne phénooène que celui qui n dêjn 

fait 1 1ob!et d'un comnentnire à propos de la relation avec ln sntis-
-· ...... -- .... . ... 

faction globale. les personnes qui ont un bon aadè·s- nu:x chefs et qui 

peuvent disouter utUet"ent ~ eux, en sont partio~èrem~n~ satis­

faites. Mnis p~r c~nt:ra, celles qui n 1ont pcs d 1aocès nux c~fs ~ont 

plus satisfaites de ces derniers, que celles qui ont un aooès iner-

ficnoe. 
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. -
Ceci aat portioulièl'ement vrai· pour lea ohets d 1atelier1 . . . ·- .. -~ .. 

mhis c 1est ooins vroi pottt les chefs de serviéa di:l.ns ln oosure où, a. 
k • __ .,. 

. . 
leur égnrd, on est plus sr.tisfnit qunnd on a une possibilité da dis-

cuter nêtte. sons résultp.t, que qunnd on na peut paa:·-disouter oveo eux. 
. ~'!· -

En résuné, on est content d~'nn._ càef direct surlïout si 
- - - ... - -

1 'on petit discuter nveè lui effloo.ceDentJ on est content d1un chef 

d tateller soit si l 1on peut discuter efficnoemont, soit si on na petit 
--- - . . _.. ... .. -
""' .. ' tlenG pne avoir accas n lui. On est con~ent .ci 'un chef de service slll.'--.. _ ~. --

tout ai 1 1on -peut d~souter utileoant avec lui, ttnis on aero relative-
h 

nent setisfnit. de pouvoir disollter nene sans obtenir de résultat. 
. ~ . 

, C -. AN.tgs:i DE LI\ §!TI§FACTI.PR...!?~TAI~ PAR GATEGORm PROFESSIONNELLE~ 

Pour l'ensemble da·la populction interrogée à Dunkerquo 

il e1~nrait que les niveaux de satisfaction sont ralntivenent élevés 
• .~~. - ~1, ... ~- .... ~ 'lill " ...-

pour les. 3/4 des probl.èoos. Ïi. !reste cependant au ·nains cinq S~QtS 
. - .... . ... 

pour lesquels l 1insotisfnotion est notable, oe sont dans l'ordre d1in­

sntisfection décrof~sante : 

l -~lit ststène de snlnire 

2 - Ln promotion 

3 - ~ salaire 

4 - La for.nntion 

5- ~loyer 
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La satisfaction à l iégnrd de la direction est basse en 

fréqUence absolua, nnis cela vient noins dtune insatisfaction ou d'une 

hostilité ô. son égard que du fait qu1W1e grondo pnrtio des travailleurs 

ne lo connnit pas, ou ne se sent pns concernée pnr eelle~i. Pour la 
. . -

·plupart, lo. direction reste quelquechose d 1nssoz éloigrié. L!horizon des 
- -- 4 • -· -

travailleurs s 1nmte bien _s.ouv~nt ou chef ~ se~ce, et ~ n 1est fi­

nnlement qu'avec ln nnftrise que l 1on sent ploinenent conoe~é. Oe fnit 

est bien rendu par ln crofssnnoe du noobre da réponse avec ln nontée 

dans J.'éohelle hiérc.rchiQ.Ile: 

LO direction obtient : 51% da non-réponses 

Les chefs de scrvico : 28% de non-réponses 

Ln mnftrise : 7% de non-réponses 

Mais U n'en reste pas noins que sur les 49% de personnes 
-- -

qui se prononcent n 1 1égnrd de la direction, ID% seulenent ee déoln­

rent nettenant insntisfnits. 

Ces renarques faites, U nous seoble que 1 'analySe sem 

meilleure et plus objective si nous oooparons à oe propos, los difi'é-
.. -

. ' rentes cat~gorle_~ professionnelles. Po_~ se t:::ira, nollS ~vons déj~ 

présenM la .tcb1Qnu <a-: 2Jl où l'on peut ·lire iee pourcentn.~os _de sa­

tisfaits n chaque problène dans ohnque cntégo~e professionnelle. 
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Po~ facili~~ la campnrnison, no~s donnons nninténant un 

classement dès problèmes par rang·do sntiafnction décrofssnnte pour 

.chaque onM,gÔrlo. profes'sionrielle; (tnblenll 2 - 25). Ainsi pour. les .. 
. ' . ' . ·- ·- .. 

'· ' ,·· 1 

. ouvrtet:"S ~péci,~~s~-- .la · sntisfactiôn ln plus élevée concerne les en-
~ . . ' . . .. ·- . .... .. 

mo..rod.e·s de travail (rang l). la plus basse la salnin? (rang 22). Pour 

les ~ad:m~ supéri~urs la satisi'nctiori la pl~ éle~ée ·oo~ceme lq rn.nf-. ,.. . ' 

triee, la ·pl~ bnsse, 1 1iniomation sur 1 1usine. 

: Bn lisant ;ce ta'Qleau.~ on ,:voit dê\jà nppnro.i'~~ ~s dif'~érancas 
1 1 •• • ' • 

les pl~ ~portante~., puis~ue les rnngs ont l 1av~nt~ge ~~ i'ni:œ dis~­

pnrnftra les différenoçs 'qui tiennent nil r~..i~ quo cert.ainès cnt~go~s 

ont tendance à noter. hnu~, nlors qlle d 1 nut_~~ sont moins ind.ulgèntes. 
. ' ' 

• 1 • ~ 

. ' < \ 

............. ~,.' . - ' .... 
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2 - 25 ~m' . ..]~l.l:§tl.~.J~b-Ulf~t]l..,~lJ_.§~Q.UQ.~ç_~ 

.fOUR CHAQUE CATRGOR:Œ PRO;fESSI.OIDIJiiiJE• 
RANG§ 

-ENs&M M. P2 
BIE os Pl P3 COP E •. T. OM CA cs D.P ... 

~ . ' ' . 
1 

Les oono.rodea ·de trnvoU l 'l· l l· 2 1 2 ll 6 2 l 
Iza sée ur:t té de 1 'e~loi - 2 2 2 2 2 ; 3 3 l 2 l2 
Lfinforoa~ion sur 1 u.sj.ne 3 5 3 2 1 2 6 6' 1 22 3 
Ln durée du travail 4 3 3 4 6 7 7 6 18 lB 11 
L'inté~t du tràvnil 5 9 6 5 6 7 5 ·4 1 4 3 
Les oontret::ldtrea, ln ma!'-
trise ---

____ ., 

5 .3 B 6 2 l3 9 2 4 l 12 
L ~indépend-ance, ln liberté 7 l3 6 6 6 2 ll l2 s 9 6 
Le tempe de trajet 8 17 lJ ll 2 9 1 5 7 5 2 
Lri m.rection 8 6 ; 6 ll 17 14 l4 16 1.3 l4 
Les conditions de trnvail IO 15 J3 l2 l3 2 4 9 9 6 9 
res ingé!l!'eurs, les ohefs 
de ·seNioe .... IO B 9 l4 l2 14 IO I3 ll IO IO 
L'effort, la fatigue I2 15 11 l3 IO ; 7 IO 14 I8 I8 
L'inltintive, la respon-
stibilité I2 J.l 9 9 6 I5 I6 g 5 ll 5 
les horaires de trnvail 14 7 l2 15 15 15 l2 15 9 l2 7 
L'organisation du-travo.il I; ll 15 15 18 12 20 IO ll I6 I4 
Ln qualité du logement J.6 9 l6 17 17 IO m 20 l3 6 I4 
~s ~ynd:totlts, les d.élé-

16 gués, la C.E. 17 w 17 9 I8 l2 17 19 l3 B 
Le . non tant dll loyer lB l4 19 19 2l ll 15 21 17 8 17 
Les possibilités de for-
nirition 

_ .. 
19 19 l8 lB l3 18 19 19 20 17 t9 

Le·nontant du snlnire 20 22 20 20 20 2l 17 16 ~; 15 20 
Las possibilités de pro-

lS 18 21120 20 r.fotion - - - 2l 2l 2l 22 22 21 
I.e systètie de llo.lnira1 les 
études de po~to. 22 20 22 21 22 20 22 22 22 '20 22 

' 

5712/67/f 



. .. 

- t47 ... 

Ce tableau donne une vue générnle et f'omelle des p:rinci-

pLI.as préoocupntions de chnque- cntégorie pl'Qfossionnelle. Mais le co~te: 

nu dos sctisfnetions vo.rio 1?-rgenent suivant ln q-~~cation è. laque~a 

on nppnrtian~. Dans beaucoup de ~ns, il faut fuira appel à dea var.tnbl.es 

intemédioiraa pour oooprand::a __ et expliquer. les ~fférenoes. A~nsi 

111 1inf'omntion 11 n 1a _pas le oême sens pour un endre ~t pour _:m_ c~outant. 

C test pourquoi, il nous senblo utile de rogrouper les problèmes en fano-
..... -

ti on da le ur contenu. On peut ainsi distinguer : 

1 ... Ln §Atisfg,gtign ltivfeSsionOOJJ.e otl 1 1 on rasseoble & 

- L'information s.~ ~-~usine 

- L'inté:mt du trnvnil 

- L'initiative, ln responsabilité 

· ... L't organisation du trn"Vnil 

- Les possibilités de fornntion 

··.- ~S· po_s~ibilités de .pronot~on 

- Le montant du shln!re · 
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- Ln durée du trnvnil 

- L •indépendance, ln liberté· 
. . ... 

- Les conditions de t=nvail 

- L'effort, ln fn.tigue 

- !()s horeires de travail 

4 -Les acteurs 

- ~ s caonro.des 

·- Ln naftrise 

- Ln direction 

- les ingénieurs et chefs de service 

5·- ws amdicnt,§, 1es d§légtlés1 lQ ccpité d 'éto]IUP-: 

senenta 

6 -Ln antisfqgtion d 1ord;e axtrp-prgtessionnal: 

- Le temps do trnjat 

- La qunllté du logenent 

... Le'loyer 
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Si pour chaque groUpe de satisfaction ainsi constitué 

l ton attribua une vp.le ur correspondant nu rnng de antisfnotion qui lui 
- ~ -· ...... - ~ ~ .. . - ~ 

est donné .Pnr ahnqu.e ee.tégoria prof'assionne.ll.G,. si d 1 autre pnrt., on 

don~ : 

l) ~ signe + aux t:;:oois catégories qut viennent en 
této pour la satisfaction à ces- itens regrou.pés 

-- .. . . 

2) Le-signe = aux catégories qui ont les rangs 4 
5 et 6 

.3) Le signe - nux cntégorias··los moins satisfaites 
à ces itens, on obtient le tableau. suivent. 

2 - 26 LE.S TYPES DE SAT;tSFACTION PAR~ !:RQFE_§SIONNEI.Jj. 

~JATEGORIES M. P2 1 

~ .PROFESSIONNELLES os Pl P3 COP E. T. OM 1 GA 
SATI8rACTION 

-~ 

Professionnelle = ;::: - + - - + + 

Econooiq. ue - = - = - = + + 
.•. 

•' 

Conditions de trnvnil .... +. = - + + = - = 

Acteurs + = - -- - - + = 
Les lsyndicnts .. = - + + - + = -.. - .. 

E~ro-professionnelle = -· - = + + - = .. ' 
. 

~ 

SATISFACTION GLOB.ALE = = - = - - + + 

cs 

= 

+ 

-
+ 

.... 

+ 

... 
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Pour· choque catégorie professionnelle, on peut taire les 

~marques ·Suivantes a 

' 1) res ingétüellrQ ont Wl gros problème d'information, ils 

sont pnrticullè:rament insr.tisfaits de ln durée du t:rovo.il et de ln 

fatigue, et ils ont un s·oorEf ns·se~ bns ·-pour ln direction. Pnr contro, 

ils sont parmi les plus satisfaits pour les items éconordques et extra-
& .. --

professionnels. 

2) ras çhefs d 'ateJJ.el: sont très satisfaits sur le plan pro­

fessionnel n l'exception de ln fornation. Ils souffrant comme les ingé-- -- _.. --

nieurs de ln durée de trnvnil et de ln fntigUe. Conme ces derniers ils - ..... -· 
-

sont sctisfnits sur le plnn éconor.û.quo, nais noins qu 1\Jux sur le plr.n 

extrn-professionnel. Ils ont également un score assez bas pour lo. 
. . . ~ ... 

. Direction. Pcr contre ils sont bien nains .atisfaits des syndicats 

que les ingénieurs. 

3) I.,es contreggftrsvi restent do.ns le groupe do t~te sur le 

plnn professionnel, avant les ingéniettrS1 mnis o.près les chefs d 1atelier. 

na ont un score élevé pour les possibilités de promotion. ns viennont 
_... . . . ~ 

nprès ~es doux catégories p~cédentes pour la sntisf'nct~o.~ d~ tn>a éco­

nomique. na sont partioulièrenent insntisfnits du systène à.e snloiro, 
• ft • .. -

de 1 1indépendnnce et des horaires. na ont Wl score assez bns pour los ·- .. . ~ . 

syndionts et ils sont en tête des insnt~stnits pour le problème du 

logeoent. 
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4) Leè teshnieiqna._sont t~s insntistnits sur le plan pro-- _.. - ~ ' 

' ' 

fessionnel, __ n~ta.nment en ce q_~ oonoerne l 1 orgnnisnti~n du trnvnil, 

1 'initiative et l 11ndépendance. Conne les contremaftres, ils sont très 
-· ... ...~ .... --- ·---

insntisfn:lts du- système de salnira. Leur problètte de logeoent concerne 
~ - .. 

noins le loy~r qua la qunllté du loge~ent. ns sont pnm! les plus 
' ~ 

sntis:fnits des syndicats, nais dans leur stratégie ils sont plus indi-
.. ... . - ·-

vidunll.stes qua les employés et croient plus. nux chances de succès 

d'tm recours o.u délégué. 

5) l@s etm1o'XG§ sont insatisfaits sur lo plan professionnel. 
... .... -· ..-

Comme les techniciens, ils se plaignent du nonque d'initiative et de 

respons~bi~té, mais pn:r: c.~ntra, ils _!3ont t:ros sntisfnits __ d~ leur indé­

pendance, et _à l'inverse das techniciens ils sont'relntivement satie-
- ... 

faits de 1 1organisotion du trnvnU1 mois t1'0s ·insntisfoits dés possi­

bilités de procotion. 

Ils sont insatisfaits sur le plnn économique mnis satisfaits sur le plan 
... - -- ... 

extro-profassionnal, cnr Us font pnrtie des catégories pou touchées pnr 
. - . - . . ·- -· 

le problème des Nouvelles Synthes. Iés enployéa sont tms satisfaits 
. .. . -

de leurs conditions de trnvnil, n l'exception toutefois des horaires 
~ ... . -· - ..... 

de travail. D •autre port,_ par rapport au reste __ de 1 1échnntillon, les_ 
. ' 

enployés sont la catégorie ln plus inso.tisfcite des noteurs: mnftrise, 
·- ... - -- . ,. 

cadras supérieurs, direètion, et syndicats. 
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Oe fait tend n nous les foire considérer coome une catégo­

rie pou ~ntégree o~ oarginolo. Paroi ~es mensuels sa~s command~men~, les 

techniciens représentent une catégorie peu satisfaite, mais avec des 
- .. ... --- .. ~ . 

_éxigen~s professio~nelles élevées, des possibilités de proootion rni­

sonnablea et un niveau de satisfaction à l'égard des syndicats, élevé. 

·Lés enployés sont également insatisfnits, mois ils se sentent bloqués 
. . ·-

dnns leur nvnnoement, ils sont plus sous la pression des besoins éc.o-
- ··- .. ... 

noniquas et ils ont un niveau de satisfaction n 1 1égnrd dea syndicats 
.. - -· . 

bas. Po.r contra, ils ont tme stratégie plus coUeotive et croient oo!na 

· aux chances de succès d 1 un recours au. délégué. 

6) 1es cbefs ouvriers sont très satisfaits sur 1() plan 

professionnel et sur le plan des conditions de travail. na sont plu-
. - ... ... . ~ 

A 

tot moyens sur le plan économique: mois ils sont las plus insatisfnits. 
. ..... .. .. ... -- ..... 

' A ' du a,ystème de salaire. Comr~ les contrennitres ils ont un gros problène - .. 

de loyer. 

7) !Qs P.2 - P•3 sont paroi les plus inantisf'nits à toua 
··- . .. ..... - --

les itetas avec cependnnt deux exceptions notables: la direction et les 
..... ·-

syndicats~ Pour ~n .. ~ction, il fout note~ que oe .. s~nt les ollVriers 

qui ont les scores les plus élevés, onis ce phêhomène est un peu forcé -· .. ·- - .... ..,_ ... 

du fait qua 1~~ no~-réponses à cet iten sont très rionbrouaea, alor~ 

qua les pou...-centnges _que .~oua donnons sont calcW.~s sur les r<$ponses _ 

e~~aotiv~s. Coopte tenu de cela, les P.2 - P~3 bien qu'oyant -~ ~core 

élevé1 restent quand mêne moins satisfaits de la direction que les 

nutres ouvriers. 
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8) Les P,~ ont a tous les itemS"Sé.uf un, des sooros 

au pi:m é~n~, nois ~e ·plus s~uvent .supérieure à oetec de~· P.~ - P~3 

La saule exception se ~pporte ·aux aynd.ionts à l'égard. a.e·squels les 
. . ... ...... .. -~ 

· ouv~rs t~s qualifiés sont nt.ttement plus sn.tisfnits •. Pour le reste 
~ . . _.., 

.. . 
les P •l_ on~ des sco~s m~ens. n sont partiotùiàrement satisfaits de 

la durée de trnvnil et de ln diraotion. ru· sont plutôt insatisfaits 
~ . ' . . - . 

des conditions de trnvnil, ·du tre.jet, et du loye~· 

9) Les mnnge wms ot ouvders sv@ç,.plisés ont les scoros 
• . . . A 

de sntisfnction les plus bos pour 1 11ntérat du trnvnU1 les·· possibilités 

de fornetion et le montant du salaire. Pnr contra, ils ·sont perni les 
-... . - ... -

' ( 

plus satisfnits de l 1orgnnisntion du tre.vP.il, du· système· dë·· solni:re - . .... ...~ ... -· 
H , 0 0 • 

de la du.rée du travail, dés horaires de trnvéil,· de lâ' di~otion, et 
. .... ...... 

des ingénieurs. Ils sont également très satisfaits du logenent, onis 
. . -· -· ... ·- -

c'est qUe, oocnê les emplqyés, ils ont été lnrganent becrutés sur place 
~ .. .. ~- • ....,j • ~ ~ - • 

et n1ont pas a~ à oonnnftre le problème des Nouvelles ~thes. :Par 
..... -~ . ~ 

contre, oe sont el.Œ qui souffrant le plus du temps de trnjat, oa.r à ca 
.. ,__ . 

sujet, ils sont défavorisés par rnp!JOl-t à ceux qui habitent aux Syntbes. 
-~ .. _ ~ .. 

Les M. et o.s. ne sont pas très dif'férents d9s P.l. Par rnpport à 

oes derniers, ils sont bien plus satisfaits du logement et bien noins 

satisfnits du snlnira. 
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IO)_ ~-~~~~s-~,~~~ apparaissent comme ayant les 
- -

~.oo~s ~es plus bea sur tous _les plans. les éc~rts les plt~s ;nporta.!:ts 

concernent la sécurité de l'emploi, ln durée de travail, la mnitrise, 

la di:ection, ln ~ntigUe, 1 1 org~~sation :: d_~ trnvn!J-1 e~ le logement._ 

Mni_s eu égard n_ leur fonction re~endicative, on pe~t pen~er qu1U~ ne 

sont pns fondnmentnlen.ent différents du ,resto du personnel. ns per--- - ..... .... -·- ..... -. 

çoivent les problène.s d 1 une manière plus oigÜe que les autres et nette nt 
"" ·-

1 1 accent sur les revendi~tions syndicales les plus inportnntes : ln 
·- ... ·- --

sécurité de 1 1eoploi e~ ln duré~ d~ t~vnil. D~ns ~eur _ fonctio~, ils 

ont·égnle~ent plus n se plaindre de l'encadrement et de la direction • 
• __ .. ·- -- 1 ... -· 

Par .contre, il~ son:t ralntivement sa.tisf'aita des horaires et du trnjet, 
.. .. -

ce qui laisse ~---~nse_:: qu'il s_~agi~ de gens qtd se sentent disponibles 

p~ur se consncmr à leLtrs tnohes do délégués. 
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l - Exnlig~içn par les grognes do nit:4~~. 

L9s différences entt-a catégories professionnelles sont. 

assez importantes, mnis U est ·tJ:Oà dii'fi.aile ·de trouver un schéma d 1 
~ • > ..... - ~ - ... 

-~ 

explication logique& Les catégories privilégiées dll point· de vue de lf\. 
-· -

satisfaction, sont les ontégorles ·qUi aXércent tm cor.tmntÎdeme-nt. Mâis 
.. . ·- - -- .. 

ln satisfaction ne suit pas la llgnà hié~rchiquè. I.eë· chefs ou.Vriers 
-· . -

sont ~ttenent plus s~tisfni_~s ~ue ~es ~ut res_. otzv:~e~~ __ T!la~s il~ sont 

égnlenent plus satisfaits que_ ~s oontreoaitres. De même les chefs 
.... .. ' • ' .:... • • . t ..... 

d 1 ote lier sont plus. sntisfni~s q~. les oontremcdtras, oais ils ~ont 

égoleoent plus satisfaits que les ingénieurs. On peut penser que ces 
.. . ' .. '. ....... -

différences. s 1expUquen:t par 1~~ ~upas de reféren.ce, Oll en d 1 nutros 
... .. -- . . . . -. . ... : ·-- . . . ~~ ' . . -.. . . '... . 

termes pnr_ln .frustration ~lati~e que rassent une catégorie quand 
_.. ... -·· • •• ..,.t ·• -·. . . .... _.. ..- __ .,. • ·: . -

. eJ!le se compare .a. une. n.ut·;re •. A. ést plnuaiblè qua les chefs ouvriers 
....... - ·.... . . - , ~ . ~ _.... . . . . - . - ~ 

> 

Se conpa.rent O.UX autres :OUVr.\.ers ot à Oet égaro, on CŒlprend qu 1ils 
..... _.. - - • -:.. ... _ ~ 1 •• ' ... ; •• • • • ' • ~. ... : • - - • - -

ee sentent particulièrement favorisés. Pnr .rapport nux ouvriers très - - _., -::.:....,.' - ' - - . : . 

qualifiés aux quels, ils ~resset1ble~t sur l;>eaucoup dé points, ils ont 
. . • • .. .. -- i ... ·- - • .. ~ - - -

un stn~ut .~érarohique .et tm s~ntut éoononiquo nettement supérieurs. 
..... ~ . . . - . .- :. _ .. 

De plus· ils sont COI:l,tle .· ~ minorité d 1élite dans le Br?ll~ des ho-
•• 1 

. .... . ,. 

. :mires. 
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1. 
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De même les chefs d 1ntelier peuve:nt se oooparar soit au reste 

"""' de la uaitrise, soit nux teahnioiecs. En tous oes1 ils ressemblent 

beaucoup plus __ à ces ~eux __ catégorles ~u'aux_ cadre~ slJ!?érieurs~ Pr:r 

ropport aux technicienà et· aux contrenn!tres, las chefs d 1ntelier sont 
_.. A - • ~ 

nett~oent f_?-vorisés aussi_ bien sur le plan du statut hié~rohique et 

. professionnel, que sur le plan éconooique~ En sens inverse, on conprend 
... - -- - ' • ~-.. 1 ... ~ 

que J..ea contramnftres se sentent ralo.tivèJJent déSD.vnntagés par rapport 

aux chefs d'atelier, leur satisfaction absolua venant des conpnrnisons 
.. ·- 1 .. --~ -~ -

qu'ils peuvent fnire avec les ouvrierv qUc.lifiés et les chefs d'équipe. ' .. . . 

En revanche, les ingénieurs et cadres supérieurs, ne peuvent 

loglq~nent se ooc~nre: qu'avec le groupe da direction d~nt ils s~nt 

proches riu point de vue de la forontion,, ou avec la profession. Ce sen-
..... &O.. - 0& -

tiiJent ·est conf'imé par 1 1 onnlyse des répons.os aux· questions que nous 
--- .. . - -- ---

leur~ avons posé concerna.~t leurs p~oje'Os d 1 o.v~nir professionnel. U3s 

cadres· aupér1eurs sont une cntégor.i~ satisfaite da leur situation 

actuelle, mnis ils sont moins sollicités n faire carrière dans l 1usine -- . . - -· 

qu1n 1"3cherohèr ailleurs la rétribut.ion: qu11ls attendent et ln canai-
- --. 1 ..... '-

d~rotion ___ qui s'ntto.che ~ l~ur profes~ion. Pour-eux ~n réussi:~ P.~ 

fessionnelle est moins liée à l'usine, qu'a la protess~o~. Ceci est du_ 

~ste_. conforoe _ attX résultnts f_o~s i?dr .. d 1 outres enq_~tes ~ociologiques 

sur les ingénieurs (1). Pour reprendra ,las teroes qu1èmploie Marc 
...... - oJ -.. -.. • • 

Maurice, les cadres sont nains orientés vers 1 1organisntion que vors 

la profession. 
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Et dnns notre ens, .. P<?ur ~ux qui .. seraient t.ournés ·vera 1 1 or-
• .. 1 • ' .. - ......... 

ganisntion, la campcrnis~n qu1~1s pourraient fni:e, serait ·nveo la 
• .. .. ' ' .... ...... • ....- ... 4 l --. .. ... : • 

groupe de direo~io~. Ceci e~;t.i~-~. ~~ ~a.i~.· q~ .. ~eur .~ve~~ de ~atis-

f'nt1tion_~ quoique ~lativement é~vé,. le _soit moin:s q~ .celui. de la 

nnftrise. 
: . 

Ie schéma des g~upes de 1:\3fére.noa, peut. également s 1o.ppliquar 
-. ...- . . '•, . _.: .. . 

atl co.s des tlensUels anna .cOIJnnndaibe~t- n y_ n e.n fatt-.~ fE.ière nor-
. . . . ~ " . . ' ...... '~ - ~ . .. ' ·- . . _ ... 

mnle de passnge ont~ la cn~go~ d.i.te .. -~e.Pployés~ et ln catégorie 
-- ~ ·-~ ·.·-;.·t ..••. :~-.. ··' •,.' -·.-

dite "techniciens" pui~que oes. groupes ont"' ét$- constitués de tQlle sorte 
. · ..... ,. .\ . . . .... . . ... - . 

que la cntégor:le "enployés" oooporte n peu près la ~me proportion de - -· ~- - - . -... 
petits techniciens que ic. cnj;~gorie ·teohtiiciens d 1eri.ployés supérieurs. 

Pour 1 1ensenble du groupe "eTàployés" .·o 'est donc'. le groupe "·techniciens" 
~-.. __ ..., -- .. . ... 

qui représente une prcgression professionneUe. en termes de qunlificn-
• • : • J 1 ; • • ' • ·:' ' • 

1 
• ' '~ -~· l ~ ... 

tien. E~ ._to~t.,~~s, ??. sn~~ que (les .. deUJÇ ?n~ég~~es s_~nt ~es plus_insa­

tisfnites po.mi toutes ,los cnt~g?z?.e.s ,Pt;"Ofo~s~op.nellas de 1 1 usine • 
.. 4 • • ~· • 1 • • \ 1 • .. • .. -·- .. 1 1 .•. ; - 4. -- -· ~ 

Mnis les eoployés q?t d~J?-S _1 'ens~m.ble .c;t~s .sc.<;>re.s :.PlUS bcs que les 
••• ~ .. - \ • •• _..... " - •• •• • ~. - • 1 ... ..- - ...... 

techniciens. S"ils se aoopnrent aux. techniciens, les employés peuvent 
-· • 9 '. l 1 -"':"' ~., .... ' 1 ... ,. • • • • • .. • • • • -

se sentir défavorisés au.r le plan de ln rétr.:tb~tion. Po.r contra 1 'in-
.. ' . . . 

s~tisfnction des techniciens vient du fait qu1ils se coopnrent soit à 

··ln' mriitriée~·· 'soit 'è. lri; profé·ssion~· ... .\ 

. . · · .. 

•. 1 • ~ • ~ '. 1 

f ... • ..... • • 

. .. ' l . . .. 
••• , • ,l j 

t . 
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Par rapport à 1~ naÎtr.Lse, les te1ahniaiena sont défavor.i.és 

' . . ' 

n ln fois sur ~e plnn ~oonooiq~ et __ s~ le ,plnn ~u stntut hiérn~q-~ 

~ors qll 1Us peuvent ___ ~ con~o.rer n elle,_fnvoro.bletlen.t ~u point ~ VUe 

: ' 

de ln fomntion professionnelle. D'autre pri.rt, oonuua lee ingénieurs, 
~ - ~ - __. .... 

les techniciens sont plus orientés· vers la, profession que vers 1 'orgn-
•• • - •·+ 

nisntion et il est probable qu1ils font des conparnisons avec· leurs 
• ... • _.... # ... -

collègUos qui t:rovnillent dans d'autres usines, d 1 ~utras brnhohes ou . . . .. - ..... 

. d 1 nll:_~re~ régions. ~ f'nut noter,. pour ~t_nY précis qua· l_~ rnpp~heoent 

entre techniciens et ondras supérieurs ne doit pns tnire oubl1.er nu 

moins deux différences fondamentales entra ellX : 

1) les ingénieurs sont plutÔt satisfnits et les techniciens 

· plllt3t ina a tist'rii ta •. 

2) les ingénieurs sont notns cQtlbntifs et veulent atteindre 
-- -· -- '<1 _ ... 

leurs objectifs en déployant: une stratégie individuelle 
' - • • 1 -- • ~ 

ou à ln rigueur catégorielle·. Les techniciens sont pnmi . . ~ - .. .. - --· 

les ontégories les plus con1Jntives a·a 1 'usine. I;La 
- - • - 1 .... -

n'excluent pns ln strntégie ,collective pour· atteindra 

leurs buts. 

' A 

En ré.suné., les employés ont tout lieu d 1etre nécontents au 

égard à leur situation dans l'usine. Les· techniciens sont pl~ sotie--- . 

faits q_~ le~ employés s 1ils ~e cot1p!:rent à. ces derniers. Mro.ls leur __ 

bns niveau de satisfaction s 1 expli~ua par ~es oon;pnrdson~ qu 1ils po_~ 

vent fnire, soit avec les ontégories placées au-dessus d 1eux soit nvec 
-~ .... 

1 1extérie ur. 
57"12/67/r 
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n reste .o.- ~xpllquer le tait qu'à 1 1intérieur du, groupe ollV'l"ieru 
. ' . 

ln. sntiafnction ne suit pns ln qunl.ifioation. ~a·P~i·- P.3 ont des 
- .. -.. -- .... -. 

nivenux de entisf'a.ction nattenent plus ba'a· que lès o.s. et que les 
.~... .... ~ . ' . .. 

' ' 

·· P~l · ;. On pallt ~~nQef 9-eux 11!Po~hO~es : · 
~ - t. • ' 

· .. 1) Le sntisi'nc~i~n relntivement élevée des .cntégoties les moins . - ~"• .. 
qlllll.ifiées peut s'eXpliquer par le fait qu 2il s 1 agit~de 'personnes ayant 

... . .. ~ ·-· -· 
un niveau d 1éx:l.gence assez bns et qui sont relntJ:genent résignées. Les 

- 4 • • - • ' ' 1 • ' - ... 

~ 

··o.s. e~ le::rP.l.jugont satisf'nisant le.rnpport entre ce qu1ils nppor-
. - ...... _, ·-· .. ... . .. ' ..... .. .. ·- '.. --. . , 

te nt à 1 1 empl~yeur ~t ca q~ 1 'eoplo)reu.r.leur npporte! tù~rs ~ue les 

p~~ - r.3 jugent ~Ue ~ ~pport es.~ insntisfàis~nt.- ee.~ ~rni~rs ont un 

s~n.timent plus éievé cie ·ie·u.r prop:ta ·.v o.~ ijr pro;fassionnellee Ce sentiment 
. ,; . . .. ·~ . 

se confi:me q~nct ·on sait qtie pat\. rapport n~ P.l les P1 2 - P.3 sont . . -
plus ·satisfaits des. syndicats·~ .plus."coobntifa, P.nr oontre, Us sont 

_... ·-41 ....... .e ' . . ' ' -· - .. - .. ...., 

plus ·indi"iTiduols dans le ru:- stratégie et moins solidnires entra eux at 
.... • .... • 1...: • '7. . .. • ... 

nvec· les nutres· catégories. De pl~ le~ P~2 ;... ·P.3 ont benu.ooup plus - .. .. · .. ·~. ' ·•. .. 

que le·s ·o.s. J.e sentiment .~ 1êtra ~o"~~pl6yés~· ~. · 
"" •• ' • •• ~ • • • 1 

2} S'ils se oompo.mnt ~ux o.s. les Pél.~~.u.v:.en.t. s~. sentir re la-
- • • ~ • - .... l 

. 'l'· 

... ti~ene~t o.vo.ntngés~: Au co~tndre,-.l~s P.2 - P • .3 peuvent plus fncilenent 
.. t. . ~ '• __ _. ..... ' -. ' . .. ·. :- ! 1 f _... ...- -

.. s~ oan~nn:r. n'ux· chefs ottVrie:r,s, ·voim .t"~~· co~treEnitres puisque une 
--~- ~ ......... - .. .... .... . •. -~ .... ,• • 'j ... ~ 1 • ..... ·-

bonne pnrlie de ces ·dernierS:·Pro/ient de lou:r rang at sont da~ OllVriers 
' ~ -. ' ' . . . . .· .. 

• • •• t • : 

~ui ont bieti .. ·~éuSsi. D 1 a ut~. l?~rti, il ta.ut considé.rei' que la promotion 
.·.:.. .i- '' . .,. ..... - . ·. ... ,! .' ·,· ... . . 

d'un P~i· est plus facile· que,-,celle. :.d~~ P.3 .. . . . . . . ~: .. ~~~ : ,.,, . 

5712/67/r 



- I60 ~ 

- 1 

1 

1 

En.tin les Pe2 - P.3 sont des gens ,qui ont eu des promotions 

plus rnpides que les P.l et 1 1on soit que léa pronations obtenues 
- - -.. -· -· -· .. -

loin 4 'éteindre le désir de monter ne font tl.u contraire· ·que l'aviver. 
-- -~ 1 -· 

~s ~·2 - P • .3 sont sans doute, à cet égard,,: déçus ~nns !e~ espoirs 

et ceci d 1nutant plus qu'ils. sont un peu pl:us jeunes que le's P.l 

Pour conclure, s 1U est· vro.i que 'les écarts de sntisfcction 

entre cntégories-s 1expliquent pnr ln théorie des groupes de référence, 

pour notre ens, il fn11t adoettre -les hypothèses sUivantes : 

1) La. oompa:w:nis_~n se fe.i t~ ou. du mo~na est prép<?~rnnte, 

avec les groupes placés en-dessous_ d 1eux1 :pour les cha :t'tf ouvriers, pour 

les chefs d'atelier, pour les P.l et égo.lement pour les oontrennÎtres. 

2) La comparaison est prépondérante cvec les catégories 
- -·- . . - -· -

plnoées nu-dessus d'eux, c;>U. ov~o ln profe;ssion à 1 1e~é~ur de ~ 1 usine 

pour les ingénieurs,- les. nensuels enns copnandet1ent ot les ollV'riera 

très q uolif'iâs. 

~ -- Dana le preoier ens,_ il s 1agit de g~upes_ qui se consi-

dèrent conrn~ privilégié~ dnns leur statut n~tl!E!l o~ ~ur qui les pos­

sibilités de prccotion sont réelles. Dans la deuxièoa ·-cas, il s 1ngit 
- ~ .. 1 • • ... 

da catégories. qui se consi~rent com.~.relntivet~nt dé~av~riséee ou 

pour qui les possibilités de prcootion s:on:t; plllB aléato~~s• 
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En fait, les groupes font de'.t eonpart:ù.aons aussi bien mao lea 
- .. .. -- -

. ~ntégories ini'é_~eu.res q~~e.vec le~· cnté_gories supérlelll"es : c'est le 

bilnn qui cœpte.' Ainsi ·le~ contratm!tres. sont ~tav~sés par mpport 
., ...... .. .-• 

a.ux chefs d'atelier,. mnis f'avorlsés par rnpPort aux' cllVTi~rs le a plus 
. .. ... - . . -· ...... 

liunlifiés, c'est catte dernière cotlpa:rois~~· qui.1 1enpbrta. Leur nivann 

da sntisf'action quoique intérieur à celui ·des chefs d'atelier; est 
. - - ~ -- -- - - - _ ... 

ncttenent supérieur n celui des P.2 ~ P.3. De ~me, les tecm,doien$ - . .. -- ~ .... 

sont plua.~ntisfn~ts que le~ eoployés, nais o 1~s~ ~ oompa~~on nvao 

la ~aft~se ou avec. ln profession qui 1 1enporta et explique leur bas 

nivanu de sntisfaotion • 

. . 
No~- présentons IJointen_ant des __ chiffros qtü à .n~tre evis 

o~nf?:rment 1 1ensenbl~ d~s ~~thèses que nous avons ~nites precé­

demtlent. n: s'agit de raettre en rapport ce qu'apporte un travailleur 
.~ .... ~ .. . .. -· .. -·- -

à l'entreprise, et ~ que l'entreprise lui apporte. Pou.r qua le schêoo 
·- --

soit pnrfni~, il ~at tnllu_ oopst~~ ~ indice de contrib~ion, gro_~ 

.pnnt. notam~nt l•expér.ience profeseioanell1 ln tor.nntion, las_horniras 

de t~vrll, ln fatigue, 1~ :msf?onsabil~té,. ato.., •• et ___ ·~ .. ~ndi~ ~ ré-

tribution_. groupant notnmuent ~ sal~ra11 le statut de prest~ge! ete.·~ 

Nos don~~es étn~t insu~!isantes ~ c~t égnrd, .nous_nous conte~terons de 

. . . 
ae oea _de-~ éléuents _é.tnnt lin: bon indicn~ur,.l 1 un des contributions,_ 

J • 

l~'nutre des rétriblltions. Pou.r.le~ diplÔOes nous disrosons d'un indice 
... ... • 1 ... - • • • ..,... _., 

(l) qui va· de 0 d 5. Pou.r les snlniree nous avons calculé la salaire -. 

noyen pour chnque~ on~ég~rie professionnelle. 

(l) · o'f note··(l~ tu"tal5leau I-35 : ~pnrtitio~ dos diplÔilea par cnté­
gorie professionnelle. 
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2 - 'Z7 OÇ!:tPAPAJ2P!. i:~tt~J&~]W!f.-!.§.L~~.~§..II~l.~~J.!SY§!t 

MQlEN POYR CHAQUE ÇATEGOPJ:E fROFE§SIONNELIE. 

M. Pl P2 COP E. T. OM CA GS EN St!aJIDlE 
P3 

D:!.plÔ 
nes 

&Uni 
res 
raen-
suals 
tioy-
ens 
(1) 

o,TJ !,21 I,5l I 149 2,47· 2,75 2,34 2,88 4,75 1,62 

787F 920F I040F IISOF 990F I.3ooF I600F 2150F 2960F I090F 
-

On peut relever les fnits suivants 1 
. . ,. 

1 -A contribution égnle en. termes de d.iplooes ct donc de formation . -- ..... . ·~ _ ... 

les P.2 - P.3 ont une rétribution inférieure aux ohéfs ouvriers. 

voisine de celle des techniciens, les employés ont un s~re 

nettement plus bns qua ces derniers • 

.3 - Pour une contributJ.on supérieure D. oalie des contremaftras et voi-.... .. ... - .. . 

sine de celle dos chefs dt atelier, les techniciens ont une ré tri• 

btttion nettement inférieure. 

4 - L'écart entre contreonftres et chefs d 'ntelier est plus fort en - .. .. 

termes de rétribution qu 1en te mas de contribution. 
. . ..., -. -- ..... 

5 - Si l·1on d.ispos::it d 'tme c9lon~ s~nentai:m pour le ~upe __ de _ 

direction on verrni t anne doute une contribution voisine n celle 
-~ . 

des ingénieurs pou.r __ une __ ~tr.tbution· supér.Let.u:e• 

(l) n s'agit dll snl~re _réellement perçu, H.S. et prines coopr.Lses. 
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'Ces .·~n~rqÜes na' visent pns à dén~ntrer où a ~nonoer des 
·• . . ·, ~ . ' 

inégnlités1 car il est olnir qUe ·1e diplome possédé ne constitu.e 
. - .. - . - ... 

._ .. qu'une partie des oontr.l,bq.tions, nlnifJ. elles tordent -à montrer dnns 
• , '.. ~ • • ' ~411 • :~ .: ' •• • • - - • -.. • ... 

• 4 • , \! ' 

quels J~ens les catégories pallVont se comparer entre eUes. lt n ce 
. .... " - - . ' . 

·aujê~, -lë ··arplÔme ·peut être· conSidéré. c~~ ··un ~nctl.~ateur important .. _ 

E- ~qSE DE LA SATISFACTION DETAIIJ.f& PAR TIPE D'ACTIYUE• 

. , A . 

Po.ur reprendrE! le mODe .s~héoa d 1 antù.y'so q_~ ~lui qu.e nous 
•• t 

... ..'t.•... .. . 
nvons employés: pour les catégories p~tessionne~a, en p~rt~nt du 

·' . . .. ' 

t~blan~2 ~ 24, noua pr~sent~ns suocessive~ent le cla~sement pàr rnng 
' J ,. . 

d~écrcii~sa?t·.pour ohnqUe ~ype d'_aotivité retenu (~abl:enu 2 ·~ .2è) puis 
' . 

le toblenu -~groupn_nt les problènes en t'onction de leur contenu 
...... .· . . 

(tableau 2 "':' 29 )~ : 

....... ."'· ' . ~ .. , .... - . ,, 
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2 - 28 ~~~.:p~_PJlO_]~~~J~~~~l~~fA2l'.l.9!LMQJlQI§§Am 

POUR CH!lQUE Tm] D 'l~QTITJ1$ •. 

- ,_ 
AD!-1INIS FADR! E~~RE 

ENSEMBLE TRATIFS CATION T!E}T DIVERS 

les C!lllnrades-·de trnvnU l 3 1 l l 
Ln sécurité de 1 1enploi -· 2 2 i 2 2 
L' info:tïotion sur 1 1 usine 3 ll ; 2 IO 
Ln dll:i.--êë du trnvnil 4 3 6 5 4 
L'intérêt ·du travail -~ ; ; 3 7 7 
Iês contrenaftres, la maftr.tse 5 l3 4 4 IO 
L'indépendance, la liberté 7 8 IO 5 IO 
Le te~ps do trajet 8 l ll 9 6 
La direction .. 8 6 l4 9 4 
Lès oonditions de tro.vriil ... IO IO ll 12 .3 

. . ~s ingénie urs, les chefs do 
IO ser;ice - I2 7- J4 l4 

'L1effort, la fatigUe l2 9 l4 9 9 
L1initintive, la responsab1-

" 

lité . - l2 J .. 5 11 8 IO 
Lee ho:-nires de travail l4 15 8 J.6 B 
L'organisntiqn du·trnvnil 15 18 a 17 15 
Ln qunlité du logement l6 6 J.6 15 17 
Les syndicats, les délégués, 
le C.E. - 17 17 17 l3 16 
Le oontnnt du loyer 18 l4 l8 l8 lB 
~s possibilités de "formation l9 19 lB 19 19 
Le oontant du salaire 20 20 21 20 20 
Lës pos·sibili~és de pronation 2l 2.1 20 2l 22 
Le systèmu: de salaire 22 22 21 22 2l 



2 - 29 LES TYPES D~ SATISFACTION SUIVANT li TYŒ D •ACT !VIT§• -

.. AD MINIS FABRI ENTRE -

TBATIF~ CATION TIEN DIVERS 
DE 
SI\ CT 

·-

- P.rofessionnollè .... + -- -
- Economique + - = + 

.. .. 
- Conditions de travail + :- - + 

1 

' -Acteurs - + = + 
.. . .-

- Syndicnts = - + + 

- Extrn professionnelle + -- - = 
-~---

.. 

.. 

- Sntisfnotion globale % . 57. 65 ~4 59 

'' j 

li' 

·-

. ' 
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1 - .Ui~ .. &P.J1n1I3l'RAT!E§• 

Po.:r ~pport nux autres _.secteurs, ·les o.dninis­

trntita sont satisfaits sur le p~n économiqUe et su::- le plon dos con­

ditions de travail' à 1 1exoèvtion des. horai:rOs de trnvail. ns sont les 
' ... ~..., 

plus sntisf'nits du logenent, cor ils ont été les noins touché~ .par la - ~- ' .. -

problÙoa de.s Noœrelles Syntbos. Us sont plutÔt insatisfaits :.sur le 
. - . . . '-

plan prof.essionnol, notatlnent en èo qui conocrno 1 1in.fomati~ 1 1in:1-

ti.ntive ot .1 '9rganisntioP,. c;lu trav.ail. :na sont plutôt insati$f8its des 

acteurs at n~tammen.t _do ln o~triso. Pnr contra Us sont pomi les plus 

satisfaits do ln direction. Leur sntisfcotion'~ 1 1égard des syndicnts 

est no~nno. 

2 - LA EABRICATION. 

Elle ost sntisf'nite sur le plan prof'essionnele 

!.() pemonnol do fnbricaticn o. dos scores de satisfaction supérieurs au 

reste da ·l 1 usine pour 1 'intérêt du t'rovail1 1 1 organisation et la pro-
-· -

motion. n est plutôt satisfni t do la nn!triso ot dos ingénie urs, nais 
.. - . . .... 

donne le pouroentnge le plus bas pour ln direction. Pour la f'abr.icntion 
-· .. . . 

les sujets inportonts d'insntisfootion·sont le snlniro1 los conditions 
.. ~- . -

d~ trnvnil_.~en générol.~ n 1 taxception ~outetois dos h~roi_~s._au suj~t 

desquels, elle est bien nains critique que l 1ontretion1 et enfin los -· ~- - -- . ... -- --- ... 

probl~ ·axtrn-profossionnels. C'est ln fabrication. qui so plaint lo . . 

plus du pr~blèoo . du l~garaent, ot en particulier du .~oyor, nais aussi 

du temps de trajet. Do plus e 1est on fabrication que ln sotisf'aotion 
.. .... ..... -

a l'égard des syndicats est do loin la plus bossa. 
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3 • L1ENT~TIE_N 

' ~ . ' . 

Sur le plan professionnel, l'entretien est moyennement 
' ' . ' . ,.. 
sntisfnit• timis U roste critique on ce qui concerne 1 1intéret du 

- -
tra~o.U-, · ~ 1 org~nisntion et'' les· po.ssibuités ·de .pronation. Sur le plan 

éoon~quo, c'est i 1 ent:re~1cn qui est le_plu~ satisfait ou snlniro, 

. nais lo oo~n·a satisfait do ln séo'urité ·de 1 'emploio n est moin~ satis­

~oit:_que la ~ste d~ 1 1usiriè, des condi~ions de tmv~l, des hora~res 

ot âe lt:. durée. U est 'plUB satisfait do ln,. maftrlse- ot de la direction 
- . -

ql.ie les ingénieUrs. s~ lo _plan extrn-professionnol1 U est pl~tôt 

:inantisf~it, mnis:noins que ln fabriontion.- En pnrticulier, l'entretien 
-- -

se plaint ooins du loyer q~ ~n · f'ribri'cnt~on, nlors· q~ 111~ so_nt ~ égn­

~té ?our ln Clunlité du_logenen~. D 1nutro part,, ~ 1est 1 1 ent~tien qui 
1 .• 

est le p~us satisfait gas syndio,nt~ à. égnll'tfé nvec l~s "d1vera 11
• 

4 - ·u;:s DlVERS (LAJ30RATOilfS ET_'fRI\NSPOR:rS ~DES PR(JDT.JIAS},.. 

Les ~ve~s sont particulièrement insntiaf'nits sur ~a 

plan profossionnol notannont. do 1 1infortlation at dos possibilités de 
~ ....., ,• ~ 

~ ,, . 
A 

fomntiono Pour le rpeto Us sont plJJtot satisfnit.s pnr rapport at 
• -- ... • • •• ... 1 • ' ' ·~ ' • • .. 1 • -

resto do 1 'usine. ns sont trôs satisfaits des conditions ot dos horaires 
• A 

de trav_n;tl. na ·son_~-. les .P+US sat~sf'ai~s de lo ·direction, nàis. pl_~tot 

nains de la nnftrisa. Enfin, ~s .sont .ég~~m~J.?-t t~s. sntisfnits des 
.. ,. -- . . ' ' ·-' . ' . . ' 

syndicats. n sat1ble que les "divers" ~ent ~roches des Adr.ù.nis~rn-

tifs1 bien qu 1ils nient noins de problànes avec 1 1enondret1ent nveo le - ... -·-

logonent et nvoc los syndioots. 
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Lo cOo.pnrnison ln plus intéressante, est entre 
·-' "'""'' ... - ·-

ln fo.briontion et l 1entretien. A ce slljet on peut. rena.rquer 1-'invor-
-. • ·-· • • 4 ... 

sion o~tre salaire et p~omotiont en f~br.Lcation, __ on est plUs s~~is-__ 

fnit des possibilités de pronation que du solaire alors qu1à 1 1entra-
_... -- . .. -.. 

tien on est plus satisfait du snlnire et plus insatisfait des cbnnaes -- -... . , 

d 1_nynncer.1ent. ~ peut donc pe~aer que le--~ personnel d 'en~retien n 

plutÔt des objectifs individuels d'avancement, alorà que la fabrication 
.u • ... - • • .... 

est plutôt préoccupée pnr les problènas de solaire·, ce qui suppose des 
' - . 

objectifs plus collectifs. 

En revnncho,:et contrnirenent à oe qua l'on ntten-, 

dra.it, 1 1entrotien est plus satisfait dos ~cats que ln fabrication. -. .. . .. ~ ...... 

C1est sans d.otrte quo 1 'entrotien cherche à utiliser les syndicats pour 
..... ..... . -

des_ fins indivi~ualles. On sait d' ~utra pa_~, qua 1 1entreti~n est plus 

revendicatif que la fo.b~onti_~n, il réclnne pl~, et ~nsis~e pl~.' 

Mnis la ·fabrication, 1 1enporte pour ln stro.tégia ·collective et le 
. . -

reoo~s n~· délég~. On tend d~nc en fnbrlont~on ve,r~ t.me stra~gie 

coll~ctive po~ ~a firis collee~! vos et à 1 'entretien ve~ une stra­

tégia individuelle, mais fllli n'exclut pns 1' utilisation dos syndicnts, -- - .. ~ 

pour des fins plL1S individuelles nussi. 
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En· ·oe qui concerne ln antisf'notion n 1 1égaro des note urs 

en tabricntion, ln sntisfnotion déoroft ~ll fur- et à oesura que les 
. .. .. ... 

aotêurs sont plus haut placés dnns ln hiérnrchi.o, alors qu'~ 1 1entre-
. . ... - .. ..... -

...... 
tien, si ln mnitrise reste encoro intégrée, i~ y n une tendance à 
A 

e~:ro pl.~ satisfait da ln direction que des .;ngé~e~s; et en tout ons 

le score de sntisfnotion. A 1légnrd da.s cnd:roe.. at~~.Jtta &at.- nottiOmant , 
~ ,, - ............. ..,... -· .... 

. ' .. 
plus bas à l'entretien• 

La fabrication npparnft ooomo plus satisfaite sur le plcn 

prof'essionnol, notamment en Ce qui concerne l 1intérât d11 travail et 

1 •·organisation du trevnil. Elle est égalenent plus sotisfoite des ho­

rni:ms. Ainsi ln fnbricntion pnraft avoir des problÔoea d 1ordre éoo-
-- - -· -

nooiqllè, aussi bien d 1nilleurs sur le plan du so.lnire qua sur celui du 
-. -- - - - .. 

loyer, noie pour le res~ elle est relntiveoont plus antiafnite que 
. .. -

1 'entretien. On peut penser qu1il s 1 neit dt un personnel plus traditionnel. 

et fier nu point da vua prof'essionnel, nais ooins ooobntif' et coins 

sensible à 1 1nliénation. Ce sentiment est confirmé par les résultats 
- -

obtenus à ln question concernant le rappoi't que font les individus entre 
~. . .. -

leur __ trcvnil et leurs oop~cités : en f'nbricat~on 49% de~ pe~o~nes dé­

clarent utiliser toutes laura cnpaoités contre.35% à l'entretien. - --- - ..... ·- '~ 

Ln différence peut également s'expliquer par le fait que le personnel 
-- .. - ... 4 • • .. 

de tnbricntion a troditionnellemont noq~ts une formation sur le tas -- . . - . . . 

et don_~ une __ pl~ g~nde dépendance e~ ~ aeil_leu.re ndaptnti~n à 

1 1entreprise qua le personnel d'entretien qui est plus mobile. 
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F - ANAI,YSE Dl~S DIFOO§NQ~.I>E SAt~~NlEf Ilf ~~-... A.JJAND~ 

DE DTJNlŒRQUE ET CELUI DE DENATiio 

Pour 1 1nnnlyse des différences, nous disposons déjà du 

tnblenu 2 - 22. Nous y ajouterons : 

1·- Le classeEent des problèoes par rong de satis­

faction décroissante pour chaque train à bnndes 

(tnblanu 2 - 30). 

2 - I.Gs probleoos seront regroupés en fonction da 

leur contenu (toblenu 2 - 31). 

3 - Le tnblenu dea écarts de satisfaction entre 

Denain et Dunkerque· (tableau 2 - 32)o 
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2 - 30 .Q.LAS<JIME§1 DES PROB!lBES PAR RANG DE SATIW'ï!U~·J.u!i .ùpv.Lhv+w•tt~Mt 

POUR CHAQUE T1JADi A BANDE.§. 

TliD DE DUNK.ERQUl!l: 

Ln sécurité de 1 'enploi 

las possibilités de pronation 

Les oondi ti ons do travail 

L'effo~ la fatigue 

Ln durée du trnvail 

Les ~o~sibilité~·de ro~otion 

les }\orrtires de trovaU 

L1infor.cntion sur l'usine 

Lés ingénieurs, las chefs de 
sorrloe -- . 
Le oontant du salaire 

L'1ndél~ndnnce1 ln liberté 
o' ~ • • • ,.,. w • - ... - 1. .... .. 

Les contreonftres, lo maÎtrise 
·,._ 

L 1intô:mt du trnvoil 

. L t organisation du .trovnil 

. Iè · t1ontot1t ··dtt loyèr 

· ·La "direction · · ·· 

J 

... 

3 

I8 

12 

IO 

4 

15 

(>. 

1 

IO 

21 

8 

2 

7 
. '· 

9 

~ . . . . 20 

:u .. .... 

"· 

L 1initintivè1 la ~sponsh~1lltë · 

le système cle ât\lni :t;e, les 
.étudeQ·da posta . 

Ln qunlité du logaoent 
~·~-·... t ... ...~. • ··~ 

Lës syndicats, les délégL'J!e1 
le C.E. 

22 

I9 

17 

''""' 

. . JlA~!G~ 

1'AB DE D:3NAlN 

22 

17 

16 

12 

19 

14 

l1 

.. :12 

2l 

s 
2 

; 

6 

15 
.. ,7 

"l 

IO 

4 

I8 

9 
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Le tnblanu suivnnt doit se lira ninsi :. · · 

~ Le signe + signifie que la satisfaction est supérieure - ·-

ô. co qu 1elle devrait être si chaque probléne ovnit un 

rnng moyen de satisfaction. 

- Le signe = signifia que ln satisfaction est égale ou 
... - ~ - .. ' . ...... .. . 

voisine de ce qu1elle devrait être si chaque problèoe 

ovnit un rnng noyen de satisfnction. 

- le signe - signifie qUe lo ·satisfaction est inf'ér.Lettre à· - _ _. .. ... ..... ~ .. -

co qu'elle dovrnit être si chnque problèna avnit· un rnng 

moyen de sntisfnction • 

. 2 - 31 - Ii§ TYPES DE SATISJ:ACTION SUiyANT QU'IL S'l.GIT .. DU TRAIN A 

I3ANDESJ)E D~UE OU D!.mJLL.DE D~!..I!i• 
.. 

TAB DE DUNKERQUE TAD DE DENAIN 

Professionnelle = = 
~--------------------~----------·~--------------~--~------~ Eoonooiq L'te = -

Conditions de trnvail + -
+ + 

Syndicats - + 

Sxtro-professionnelle - ::: 

SATISFACTION GLODALE % 65 51 
... 

~-----------·------~·-· ------~------------~~----------~ .. 
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les différonoes entre Dennin at Dunkorqua sont niees on 

évidence p~~le tnblenu süivnnt qui ost UQ ëînàsgpgllt. àfls Bçrirts de 
- -- ~ ~ . 

sntiefnçuion entre •os deUX trpins À bngQes. On posso des écarts les 
·- - • 4 1 ·- -

plus f'nvorobles è Dunierqua aux écarts les plus i'nvornbles à Denain. 

Ies chiffres raprésentent les différences sur les pourcen-.... .. .. ~ . 

tnges de satisfaits à Dunkerque et n Dennin (of tnble~u 2.- 22). 

T@wU 2- J' 
% d1éoarta 

1 - ·Ln sécurité de 1 'eriploi 48 en rave ur cto Dunkerquo 

2 - U3s poasibiliMs de pro-
36 tl nution tt tl Il 

3- Les conditions'da .tro.vnil 29 " 
.. ,, n " .... 

4 - L'effort, ln fntiguo 2f3 Il tt 11 ft 

--.. .. ·. . ... ~ ... . . -•' .... .......-. . ··~~ .... 
5 - Ln durée du trovnil ' i4""tï , ~ ... u· •. f1 ... .. "'"ff' 

6 - le a possibilités de for-
no. ti on 2.3 " " tt " 

7 - Les horaires de tmvr.il 21" n " " 
8 - L'inforontion sur l'usine 1811 " n tl 

9 - los ingénieurs, las chefs 
de service 1211 Il " 0 

~0 - Le oontnnt du snlnire IO" Il R Il 

~ - L~indépendnnce, _ln liberté 4 u tt tt Il 

12 - Les dontremaft:ros, ln oaÎ 
tri se l tl Il Il tl 

i 
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TABI.§AU ~ - 32 {SUITE l 
% D ~~Q!B!§. 

:0 - L1intérêt du trnvnU I En faveur de Denain 

I4 - L'organisation du trnvnu 3 tt tt 11 " 
15 - Le montnnt du loyer 4 n n tl tf 

I6 - Le tenps da trnjet IO n Il " 11 

1!1 - Les cenarndes de travail IO tt 11 n " 
m - La direction IO 11 n u n 

l9 - L'initiative; la responsa-
bUité I2 n n Il Q 

.... . ... --
~0 - Le système de salaire 25 11 n n n 

2,1 - Ln qualité. du logement 27 n n tl " 
22 - Les syndicats, les dé-

33. " n tt tt 

légués, le C.E. 

~~-

--~ 
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.~ 1:15 ·-"'~· ........... . . .. .. .. ~· . .... 

CCMPAMISON DENAIN - DUNIŒRQtJi 

l - ~ la plnn progessionnel les deux trains à bandes -. ., : ~.}. ' . .. . 

sont noyennenent satisfnits. Las différences les plùs importantes en 
.... - ~ ... ~ ... . . . ... 

faveur de Dwûterque concernent l 1inforontion, ln fo:rnation et ln pro-
·-. - . -

notion. Par contre, on est plus satistnit de l'initiative et de ln 

rasponsnbilité .. à Denain. 
~ • • 1 

.. . \.·' 

2"- SUr· le plnn éggnggigUQ il 1, a une égale insntisfaetion - -- _, \ . 

pour ce qUi est d~ saltù.re, o~s on est de loin pl~ sntisfoit de ln sé--· ·-- ... ~ . . . ... 

3 - ·lruui~ions de tmvnll. 0 'est sur oe plo:n q~ les 
-· ... . .... 

, 
dif'f'éronces sont los plus nettes. Elles sont· toutes en f'nveur do Dun-

4 .... lç§ agtom •. Le~ .deux troins ô. bandas sont satisfaits 

des acteurs professionnels, nris cette satisfaction ost encore plus forta 

à Denr::ln qu 1 à Dunkerque pour les co.nnrndes et pour ln direction. Elle 
. ~... . ~ -- -

est plr..œ forte à DW'lk:erqQa pour les ingénieurs. Bn d'autres temes à 
- . .. ... ... .... .. 

Du.nkerqllO ln sntisfa~tion clES~roft. nu fur et à oest.l.nl qu 1U s'agit d' 
' . ~. . . . . . ' . 

noteurs plus hnut placés, tondis qu'a 'Denain, on est plus satisfait de 

.ln direction que dos ingénièUrs. 
, ' 

5 1- J&s smgiçp:l(~· C'est sur co problètle que 1 1éoort - .. ·-. 
est le plus gl!lnd. en fnveur de Der;u:dn, puisque les syndicnts sont ;_ i ... _.. .- .-~ .. ..... ~ .... .. 

· àlnJ~bi&, uu 11rol.S1èmë · rong ·-do -é!t~isrtrctt-olf--a· Dent.d.n- ·at au dix septièna 

.~ng à Dunkerque. 
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6 - Le logenent -et~ le traJet. Iês différences sont toutes 

en f'nveur do Denain et pnrticu.Uèranent· pour ln qunllté du logP.t1ent. U 

f~ut reonrquer qUe l 1écarli vient du fait que Dunkerque est Jnrticuliè-
.. . .. -· ..... 

• A romont insatisfait sur ce point, mn1s Denain est plutot noyennement qua 

très satisfait. 

Ce~ ~~f~rence~ _corzespondent pour 1 'essen_tiel1 à ca 

que 1 'on connaft des deux l1Sines. L'amélioration pour Dunkerque est 
... _... _.. .. ..... f ... • ~- -~ . 

sonsi~le sur le plan ~es con~ti_~~ de _travail! ~t a ~ noin<m: degré 

sur le plan éoononiqua. Mais elle est ~an pnrliie effacée par une nggm-
...- - -- --

v_nti~~ du problèoe du logenent. En ce qui concerne les _syndioa~s, il 

semble y avoir un changetlent inportnnt, anis on peut penàar-.q-u~-J)éoerit . -- - - ~. -· 

se résorbera, puisque 1 'on sait qua les derniers. arrivants sont plus 
:"'.. -- .... - . -- --

sntisfnits des syndicats qUe les pl'efliers.-Oette résorption ne potll"l'tl 
.. ... ·-· ~ -· 

se fnire que si les derniers enbauohés oc.intiennant ou aUSœntent leur 
... .... . .. . . -

satisi'nction actuelle à 1 'égard des synd.ionts, en d 1outres ternes, si 
~- - ~·- - .... .... .. -· 

ln tendnnoe notUelle à uné décroissance do la satisi'nction avec 1 1nn-

cienneté est stoppée. 

Pnr contra, on est étonné qua les différences sur le 

·plan 4e ln sntisfnotion professionnelle no soient pns plus accentuées. 
~-· - -

S'il pnro!t normol que 1 'pn soit plus sntisfnit de la promotion et de 
~.. ~ ~ -· -· -

ln ro:mation __ à D~rq~ qu· '~Denain, on ne conprand pas_ po_~u~~' 
l . 

U n en ldlle pas de ~me pour ltorgonisation du travail et encore moins 
~ 

pour l'intérêt du _trnvnil, ~t pour~ 'initintive, ~t pour ln re~po~snb~­

llté. Ces nnonallas seront expliquées par la sUite, qunnd on recherchera - ~ _... - ·~ -- . 

le poids que prend chaque problène pour déteminer .ln satisfaction ou 

l 1insotisi'nction des travailleurs. 
5712/67/t 
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CHADITRE 3 

• t# ... "~ ' " ••• 

A ... L ~iQ}?ortp,noa çbiegtiye do~ progJ èmes dpps ln déi;emlnntiog, 

d.e ln se.Y,stngtion globpJ,e • 

L'importance objective de ohnque problème est ro~ 
. . .. 

nie pnr la calcUl de la liaison entre la satistnction globnle et lo -- - ,_., -

sa,t~sfnction a. 1 1.égom. de chnqae problêtle abordé dans 16 lista dos 

satisfactions. 

,. .... .Noua nvons onlo.ul.é le ooéf'fioient {?pour chaque 

iteo ·et. pour nos trois é.ohnnti~ons. On ·o souligné les ooétf1oients 
- ~ 

qui ont tme valeur significative nu seJlil d'nu ooins 05. Pour être 
-- -

significatif le coéfficient doit ;tre d'autant plus élevé que les 
~·- ... -- -
effectifs sont réduits. Un coéfficient de 0,21 est signif1ontif pour 

-... .. '"' \ -. - ~ . . . ... 

l'éohÉlntillon de DWlkerque, o.lors qu 1 un coéffioient da o,c; ne 1 'est 
r ~ 'J -- • ~f " r 

pas s til s1-'agit du seul trnin à bandes (1). 
~~ ; . : \ 

(1) Ln linison entre la sotisfnotion globale et ln satisfaction 
- - ,._ ..... - ·- .. -· 

d.étnillée est donnée pnr le o110isament de ohnque item avec la 

satisfaction globale selon lè sohéna suivant & 57l2/67/f 
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SATISFACTION GLOBAii 

+ 

n n 
1 2 

;. .' 

n n 
3 4 

... . ' 

SATISFACTION 

.·A L'ITEM 

n = Noobre d~ p~rso~s snti~faites globÜJ.Ën:l~nt ···at _à 1 1iten x 
1 

n = Noobre do personnes insntisf'nites globalement et à 1 1iteo x 
4 .... -

n = Nombre de personnes insatisfaites globalement et sntisf'nites 
2 ~ l 1item x · . · . 

n = Nombre·.·de personnes· sntisf'nites globalement et insatisfaites 
.3 à 1 1item x 

A ·partir de ce tableau qlllltre cases, on peut co.lau.ler 

~ X 2 puis transformer ce X 2 en aoéfficient. de correlation par le 

o~lcul du 'f ( ·f= :Ar-} 
Ce coéfficient varie. ontre + 1 et - 1 

n est égnl à. 0 s 111 n'y a aucune liaison entre la 

satisf'nction globale et la satisfaction à l'item x, autrenent dit si - -- ·- ·-· ~ . ·- ..... 

les effectifs se répartissent proportionnellenent aux distr.Lbutions mar-
- - -~ 

ginales. Dans ce ens, on dira qua la satisfaction ou 1 1insotisfaction _... _.,. 

à un itera n 1n nuctm poids dans la sntisf'nction globale •. 
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. .. . . .·• ~- ~ -~·· ... . ·~"' ... 

Oe coéfficiènt est égnl à. + 1 si. ~a liaison· est parfni tenant 
.. - -... #' • .....,. • -·· .. - • 

positive~ c 1est n dire _s.1 les deux vnr:Lables -4vnrient dans le 0;09 sen~,-
. . . . . . . . ,•· . . : . : ., ' 

nutret1ent dit ai tous los sntistnits n un iten sont satisfaits globnlaoent 
,.., a -·• 

ot si tqua les insatisfaits a un iten sont insatisfaits globalement. 
•• • ....... ~ ... ' ... •• • • ·~ ....... ··• ...... ) "-~ ...... 1 ' ~. 'C'I"'-" .......... ,,...., •. ·w.~--. ....... , .. _ ....... ·"·~-+--·,.. ~ ~-·-· 4 

--4. 

· · ·cë ·coêffiëiétit :a1Jt··égal·"D. • l s1 ln liaison est pnrfai~nent 
-.. -·· __, 

• ' - • ' 1 

nutranent dit si tous les satisfaits n un iteo sont insntisfntts glo-
- ' \ a•• ,_. 

· b'Blement, et· si toUs les insatisfaits à un. ,item. sont sntistnit~ globale­

-: rdént. 
.,, ·• 1 

n if1ogit là des Ct;Uf""è~~es. Dan~ ln ré!lllté, les liaisons 

son~ .. ten~_ncielles et jnonis pn~nites. ~n ce qui nous __ conoeme nous 

·.~nte~x;§terons~ un coéffioie~t ~~vé CotlUle signnle.n~ une ~nison_ to~e 

entra ln satisfnqtion partielle_ ·et ln a8tistnction globoJ.e1 ou ·ëntre 
.... . . .. .. ~. .. .... 
. . . ; 

l.'1in,;o.tisi'nct:i.on part~elle, et. i 'insctisfa~tion globale. Aut~nent dit, 

'n?us··c~nsi~:roiis c~e Qbiegt~:,Cent?nt· .• ofr1;P,nt p_~ur 1~ sntistnotion_ 
\ . 
. . '. . 

globale~, les p;roblenes po~ lesquels le coéfficient de corrélation est . .... . 
.. . J., ..... 
significatif' a· partir du· seuil ~ os •. 

t . 

.... ... , 

..... ~ . ;, • • . ' #!· . , "'" ~ ... 

,. , .......... .-., ..... ,. ,. 
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2 - 33 LIAISON ENJII LA SATISf4Q1'-XbN QLOI3ALE :gèT LA SATISfACTION 

(Calcul dll 'If' et .rnng d 1importanoe déorofss~nte). 

_, 

ECHANTILLON ·DE DK l'l'AB DE D.K. TAB DE DENAIN 

.. _, ·RANG RANG RANG 
f ~-- '{! 

l . - . 
lAs possibUité~ de pro-
màtion 

.. .2aJj l ~ 3 .-0,04 19 
re nontnnt· "du snlrii:m -- '.Q...ll 2 ~ •7 y 2 
~Les ingéni:eurs, les chefs 
~e service ~ 3 -o,OJ 21 ojC$ l4 
Ln dirèctiol1 -- ~ 4 o,l8 l2 ..Q...ll· 6 
L'initiative, ln respon-
so.bilité ~ 5 ~ 2 ..o,I6 21 
L'indépendance, la liberté 
drlns ·le trovnil ~ 6' o,oo i3 JJ.lQ 3 
Les possibilités de for-
lmntion &~ 7 0,21 ll O,CJ'l 15 
L~organisritiori du travail 8 O,Z7 9 o,œ 16 
Le . ~ A s ëontra,nm.tres, la mai-
t:rrl.sè · ·- .Q..ZI, .9 ~ 1 0 18 
Ii'inté~t ·du ·travair 4 o,w IO .9....ll 6" -0,14 20 
Le système de ·éo.lnire 1 les 
études. da poste ·- o,J.B ll ·• ~ 4 o,.28 7 
Lrl sécurité de ·.1 'enplëi .. o,J.6 12 o,C11 15 0,27 g 

Les condi tians ontérielles 
dS trovai1·· - o,J.i 13 0,02 w o,n l3 
Las hornires de trnvnil--- o,ro l4 ~O,IO 22 o;24 IO 
L te·rro·rt, le·. fatigue, -les 
oadence·a o,IQ ~5 ~ 5 Oj22 l2 
La durée du trnvnll · o,os J.6 o,v IO 0,03 rn 
Lrl qualité âtt lOgement o,o; 17 o,o2 20 !JJa I 
Lés connrnde s de tro.vnil o,o; l8 o,o4 l6 ..0,24 22 
Le nontnnt du loyer o,os 19 o,œ 17 . .U 5 
les syndicats, les délé-
gués, le C.E. o,o4 20 .Q,.lQ 8 0,25 9 
L'inforoation sur 1' usine o,o2 21 O,f17 l4 ~ 4 
Le tenps de trajet -0,02 22 o,o2 18 0,22 ll 

1 
1 

N.n. On a souligné leè liaisons significatives à partir de .o;. 
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I - Pour 11ensftPb1e de 1 1éçh&ntillon de Duni§rqQB on n donc Dalt 
..... .. _..., ~ 

problo~r qui ont une linison sign1f1co~ive cvac ~a satisfnction 

globale. On voit ninsi que· co qui cocpte pour ~tre sntisfnit c 1est' 

'.' 

l -Ln sntisfnction à 1 1 égn~ du snlnire 
. -

2 - Ln satisfaction sur le plnn professionnel 
- -

(proootion,· resppnsabilité, indé~ndnnce, 

formation et ·.or~nisnti'On-) tt 

3 -La sntisfnction à l 1ég~rd de l'enondrenent 
- . 

(ingénièurs, ~rection et co~tre~~tres). 

mn revnnche, le problèoe du logement ne" pèse pas dnns 

la sntisfnotion globale, ot olest ln un résultat inportnnt, puisqu'il 
. . .. .. - ·~- . -

nontre qu1un prob~ne qui a cono_qntre ·sur 4:\li une gronde dose de né-
.... ~- .. .. .. . ..... -

oontenteoent'ntn,tinnle~nt aucun poids quond tl s 1agit de ~nire le 
. - -. --

bUnn de sn sc.tisfncti'on. L'ins~tisf'notion. nu .s.lljet du ipgenent ne 
- -- --

déter.oine pns l'insetisf'nction globale. On peut très bien ;tra néoon­

tent du logenent et ôout c~pte fnit être quand même snt~sf~it, ou nu 

contrnire être content de son logeoant anna êtro sati1;1fni t sur le plnn 

'globo.fe. . .. 

A ..... : ' . 

De meÎne on au.t pu attendre Wle liaison négative avec les 
~ - .. . -· 

. . "" 
syhdioats pensant qUe les gens sntisf~its des syndicats. s~rniant _plutot _ 

des insatisfaits. Mnis il n'y o. pns de liaison du tou.t, ce qui veut dire 
' . - --

que les gens satisfaits sont autant sa~isfnits qu1insntisfnits des syn­

dicats que las gens insntisf'nits. 
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2 - Lp, Q'?§Pnrnison Wi.~ deux t:r:pins a bandes eu égard à l 1inportance 

objective des· ·problènes dnns lo satisfaction, ·globale est ,à notre avis 
-~· ~ -. M 

.. très éclairante. Elle nontre bien ce qu 1U y n de nollVenu dnns t.me 
-- .... . -

usine moderne at ce qu'il y o de changé dans les préoccupations des 

trnvoille u.rs. 

Sur 1 1ense~..:-d.èra.~~problèmas exnminés, il n 1y en n qua 
~ -- -. . 

qu.ntre à propos desquels il n'y nit pas de différences sensibles. Deux 
. . . ·-

n1ont pas de liriii1on significntive a les conditions mntérielles de tm-
- - ~ .. .. -

vail et le·s ingénieurs. Deux ont tme liaison nssez forte nussi bien 
. - . .... -· ...... .... .. ... 

à Dunkerque qu'à Denain : les syndicats et le système de salaire. - -· .. 

En revanche »our tollS les autres problèmes les différences sont fro.p-

. pantes. 

Si l'on reprend le groupetlent des problènes en fono-

. tion de leur contenu, on voit qUe tous les probl~os liés à ln sntis-
-· -- ..... - . 

fnot~ôn sur le pl~ professionnel ~ I '~xoepti~n de __ 1 '~nformat~o~, sont 

nettenent pl.us déterminants à Dunkerq~. Pnr contre les problèmes éoo-
...... -· -· -· . ... 

n~quas et les !_>robJ.anea extra-professionnels, sont beo.uo_~u~_plus 

détem.inonts à Denain. n y a un pnrtage en ce qui concerne les problè-- -. ~. . . . ... ·- ·-

mes de condition de trnvo.il ' c 1est à Dunkerque que l 1on donne le plus 

de poids à lo. durée de travnil et a le tatiglle• 0 1est a Dent:dn que 
-· . ..... 

o~ptent le pl~ les. hornires et 1 11ndépand.nnce dnns le travail. 
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·- r , .. , ~ _ • , •,i .. .; ": • J : 

Pour·~~ aêteù.rs ·la·s dttrérerië~is sot?-t égnlement trè~ reunr-
~ • - . ..~:·. -, .. - .,: -........ lrt .. ·"·, ~ •· .·; ·.• "': ... f • .... ) • : 

qunblés : la diroction __ n· plus d 'in~6~0:nëê ·o. _:Oe'ricl.h~ · ?fir ()ont~ la sn-

'tist~.;ctioh ·n llégnro a~· iâptinttr!·~:~~t;·k~a~ht:·.dé~~r.i;nte à Dun-
- - ... ···- .. ... . . .. . ... 
. ' . ; , : . {· ! ' •, . ~ •: ·- ~.. 1 • ' .. : • ' ~ .. ; • ' , ' t • • : 

kèrqtl(f n'lors qu'elle est t1'1.lt!e n Dènnin~· ln~ êe. qui oonoèl'l'le1 les coma-
• - • .... ·- ~ '.. • • t- -· ... 

• • . •. :' ' • '. • ,·f' ' •.. ·. . . .. . ' ' 

rndos,· ln llnison ·est riUJ.l.e n Dunlcarque nl.ors qu'elle est négative n 
. - -

• . . "' .-·r ·:. · · : ~ · - , 
Denain. Il ·y n dona une tendance a ce ~ae ln sntisfriétiori a l 1égard des 

· -écùlrirndea· s 1exeroo dnns le sens dt~- -~rbat:i.on· dë ~ 1 iins~tisfootion 

sur lè plnn globnl (i)~ > · .,._. ·· · 
. , ('_, ' ~ . . ' . : ~~ . 

Enr cotit~ ln liaison aveo ln . sntist~ct~on . à l 'égnrd des ayn-
• • ... ,.. ,; • • - • • • • -- , • ·-· - t • • ... ~ --

. di cats est po$1tive ail T .A.n. de DunkerqUe oœme n celui de Denain. Ce 
~ ~ .. • tot - .. 

n1est donc pas le' syndicat qui oannJ1aa· oû exacerbe l 1insntistnotion, 
- . -

puisqu' ~ll oontrr.ire ln sntis'faction n l 1égn~ des syndionts: Q du poids 
. .. . ..... 

dnns ln snt~étP.ction · gl.obt"~e. ··Si donc, on __ reconnnit ~Ile __ Ît! · syndicat ~at 
. ' . . . . ...... ·. , . 

pour quelqueohose d.nns la satisfnètion que 1 '~n n, de' meœ q_~nd ~n est 

_ ·il\sat.~'f,f~_~t .. 9n· pense nllBsi ~Qe le syndic.at 7 est pour quelquechose, soit 
-· J.,· .. '•····; . . . .. ····· - . - - . 

!qu1il soit con_~idé!" COJ!ltl(} ~ obstaoltl., s~t plus sûrenent, qu1U soit 

considéré cœltle inettionce • 
,.\: •; '. 

(!J Oette in~tnt1on __ doit ê\re tien~ p.our b1Po~t1~ae, cnr ~ fltltl_t.i 

totnllté des interviewés. de Dennin est sntisfnite des onnnrndes. La 

sens do ln liaison vient de -ëe que ·lès quelques personnes insntis­

r~tes des onmnrnde~· sont p~oiséru;nt ~ntistnites. globalenant. 
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D 1 nut~. port., .bien que .les liaisons ne soient pas signi-
\..- · "r .... ,1· ~"''•· 

~cntives, il. e~t -c~a.ux de.~on~~ater qu1A Dennin les problènes de 
- "; • '.. • .,.. oJ ••• •: ... ,. .... .. •• t• • • # . \ . 

. ~spo_ns.abUité. e; d,1in~:rât ~u. ,trnvnil, nient. des ·liaisons négatives, 
.. >- ...... • • .. -~ ·- ..... 

.. t'~O~ quo ~ 1~ndt!pen9.nnMO& a: ln_ ~qon la plus ·forte. Ceci nous amène ! 
....... ,_.. - .. ·- . . . - .... 

penser (Ille Cé ({Ile 1 1on çherohe. n De~n, C 1est tlOins d 1nvoir .un travnil 
~- . - ' \ . . .. . . .. ··-

~ui plaiS(.l. que 4 1 avoi~ .un _gngne-ptrl.n assuré ot tm·bon lPgement, et pour ·- --· ' .... .. .. . ... 

le. res~e la trnnquill1t6 sur le plan professionnel. A Dtmkerquo, nu 
~ .... ... . .. -- ... ' .. .. . . 

contraire, les problèoes de satisfaction professionnollo, pra·nnent beau.-
·- .. ,, 

ooup d 11rnporta.nce, le salaire garde du poids, mais :ooins que les posai .. 

bilitês de ~rœotion ou que· l'intérêt du trnvail. 

. ·-~ De oê~, et CE!ci __ confil'Sl! ~o~ ce que nous ~o~s ~t du 

loge~ent, ~'est à Denain que les problèmes de qualité du logement et 
; .. - "" . .. . ~ . .. ..... ... 

. . ~ .l<?1ar sont ext~metaent importants dnns la déteminatiqn de la satie-
. .. ... ~ 

faction globnle. nl.ors qu11ls n'ont OtlCUD. ef'fpt Setlblable a Dunkerqua. 

F1Mlement, et pour s~ti!&~ l 1o~os1tiol_l, le chang~ 

;ment le plllB trnppant in~rvenu à Dtmkerque .est le pnssnge- d'un oonde - _,. .... . .. .... . . - ...... ... - -
où le t:ravnU est essentiellaoent uri gngne-pt:dn qui ~met d 1nvoir des --- ... .. 

Stttistactione e"J:tr.ltlaÏqtl18a notamuéat .- le J"ltm ·de h "&eœmntion, 
.. .. -· oW• .. --

. à ~ meade où le tZ"afall ett ~rahé 4-&oleaefl1; pour. lea eat~tactioua -· . - . . --

i~trins~que~ ·qu.'~ apporte a l'individu. ln d ~n~res termes, à Denn~n 

le travnil est ce par qu~i .l'individu. s'nssure ainsi qui~ sn famille, 

un certain nivenu de vie, le sidérurgiste de Denain aceepta donc !es 
• .... ..... 1.. -· 

contrnintes et les génes professionnelles, ce qUi cwpte pour lui est 
. . 

situé nu dehors de son travail. 
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Au contrnira d Dunkerque, le trn~o.i~ est ~ p~r q.uo; ~ 'indi­

vidu cherche à a 1épnnou:Lr. Le sidérurgiste de Dunkerque demnnde à son 
~ . .... -- . 

travnu, non . ae'ulement de lui npporta.r un solaire, nnis également une . _ _.. r: -·- ~.. --
antisfnction intrinsèque et aussi enns doute un oerliain prestige social. - -- _.. .. ~ ·- ··-
Ceoi permet sana doute d'expliqUer pourquoi ln durée de travail et la - -~ -
fntigua1 sont plus inportnntes à DunkerqUe et les horaires n Denain. lee 

. . .. .... . - . ·--

hornires apportent une gène a la vio hora .t:rnvnil, sans coo.pensntion 
1 t 

inporlinnte. 

Mnis ln :fatigue· pèse plus à· Dunkerque, dans ln tleaure où le - . 

trnv~l . .n 1est plus considéré oomna npportant un reyenu en échange de qu.oi . ...... . - .. - -- -. --
o~ a_~oep~e t_~utes _sQrtes ~ oontrnintes. Ainsi O. Deno.in, oa que ~ 1 o~ 

recherche c 'e~t le salaire et· ln ·:~rnnquillité nu travail,;_ on accepte donc 
. ..._ ~ 

le~ oon~rnin~e~ réounérotrioes à ~ondition~ ~~'elles ne portent pns 

atteinte à Ce désir'd 1indéPendnnoe1 on accepte égnietlent de renoncer tl 
- . - - .. - ~ --

des sntiafaotions d 1ordre professionnel. Par contra on refuse les con-
-~ ·- -- . -

trnintas non rénunérntrices at qui gènent oe désir de s ~"n.ssuror une 

r'. c~rtnina tranquillité~: il Y'· 0. dô.no -un refus. à 1 'égard des horaires 

.~~~op gannnts et des trajets trop l9ngs. 

' . ' ... , '·- .::·- ., '";. '"; : ··, .~ ... ··; ~- ·-. ' .. > .,· -
Pnr contre!.. n DWlkerque1 on accepta~t de renoncer n ~oir des 

' . 1·. \4 r. 
sntisfactions sur le plnn du logement·~ du trajet,. des horaires et égale· . ... .. _ .. 

ment de sn tranquillité, à oondition d'avoir des satisfactions sur le -- .... - ,_ .. 

plan de la pronation, de la fatigue et sur le plan professionnel en 
-- • "4 -

général, nnis aussi sur le plan de ln durée de trnvt'.ile 
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On peut expliqUer ·cie mÔl!le le f'~t qu1~ Denain! o 1est ln 

eatistnotion à.l 1égard de ln.direction qui est déter.minnnte, nlors 
-. _... ~,- ........ 

. qu'à Dunkerque c_'.est la __ sntisfncti~~ à' l_~égn~ de ln mnÎtris~· Sur le 

. plo.n prof'essi~nr;tel o~ _peut considérer que ln mn!trise est bien I?lua 

~portante que la direction, alors que c'est le contraire sur la plan 
' -;~ ~ - ... _... -- ~... . 

des satisfactions éconœdqUe,S at ext.rn-protessionnalles. 

D1nu.tre pnrt, du fait qu1à Dennin les problèmes déteminnntB 
- .. -. ~ ~ .. 

soient d'ordre éconanique, il en 4-écou.le une orientation vers des notions 
-- -- . 

collectives qui doit aboutir nu niveau de ln direction 1 alors qu'ti 
~- - ..... ... - -

Dunkerque, du fait que les itetts déteminnnts soient d 1orqre pfofes-- -· - - -· 
s1onnels, et que les trova~lleurs o.ttaonent t~nt d 11cportçnca à leur 

pranotion, il en décol1le des actions et dos objectifs plus individuels 
. . -- -- ... -

qui pellVant être atteints nu niveau de la oaftrlsa. 

Pour conclure cette pnrtie et en 1 1nbscenoe d'indicateurs 

nous pemettnnt q. 'être plus nffiiPo.tif's, nous noue pel'tlet.tons d 1nvnncer - ·- . ~ 

cette hypothèse 1 

n nous senble. qu1à Dtmkerqua., 1 1individ-u tire son prestige 

de son trnvnil et de son ·stntut professionnel, alors qu'Ô. Denain le 

trnvail et les. relations pz_-ofessionnelle~ ont sans dot.1te moins d 1mpol'-­

tnnce. qa.Je .les relations dnns ln :totdlle et ·dans le td.lieu d 1hnbitation. 
' . - . . ' 
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D - RELATION ENTRE LA SAT}:SfACTION A yY- m,Qpr,piE ET ... L':g.œoRTANQlii 

·OBJECTIVE DE OE PRODLEME· .......... · '-· -
t . ~ . 

n nous' pnrnit interessant de ropprocher le tablee. Il da 
• • ·~ - • • r •' • • ... ; t-'- '• '' "'' . ~. ·•. -~ • . 

satisfnction du tnb~àau d 1toportnnoo dos problèmes.· 

Pour la sntisfaotion, on considèrern que 1 1on est satis­

fait ~'Lm problème s 1il ~et .~assé dnns les._l4 J?rGriiers rnngs et que 

l'on en ost insatisfait s 1U est classé ap~s le rang l4• Pour 1 1im-- ·-

portance, on dira qu'un problème est important si sa. liaison avec ln 

so.tisfnotion globale. est signiticntive nu seuil d'eu nains .05 • 
.. ~ ~ . . . 

On aurn donc les 4 éyantunl1t6e sllivnntes pour un problone ·; 

1 

+ + : Important et sntisfaisent 
.. , 

.;...+ J .. ~~u importent ot satisfaisant ,.. ~ ~ ..... , ,·,. 

. ., 
- .. r P~u hlpoz1;;nnt. èt ... insntiefaisant 

•' .· .... ~ l ,,, ... 
rf 

~ .. Llport!lnt: et i.~s~tisfniso.nt +-... 
. •. 

-4-· 

En confrontant le rang dnns ln satisfaction et le rnng 
... .. ~ ... ,... .. . . - -

.. 

.i. 

dans 1 1ilmJortanoe1 OJ'! obtient ~ olass~ment des probl~s ,.~.uiynnt qll'ils 
• • •... , f - ~ • ~ - ' ~.. ..~ --. ~ , 

sont positifs ou négatifs pour i 1 utd,ne~ Les prem:J.ers_ p~obl.~mes ( + + ) 
•• - .... or- - • ,. ,•.. . • -•.. • ... , :. • . . ~ • 

pellVent être considérés corona faisan:t l 'obje.t de résultats .positifs 
•• . . .• . - . ' .. :.. .1.. ' . . . 

pour 1 1 usine. Les derniers, à la foi:s io.portants at inentisf~san~ 
•• -· ... - 4 l•' •. -. ... ~- ' . . ' 

pe:uvent è t:m considéré~ ooot1e èe q~'U y a de plus négnti;- p~ur 1 'usine • 
.. ,, • - ~ - - 1 ....... _ ' 1 • - - .... • -

Le; clas~tlent ost don,né·- seulenent pq,ur ·:1 1enseoble de 1 1éolu:tntillon de . .. '"':' ..... : .,.. . .. .. : . 

. ·~~·_ ........ ~ 'i"..,~rq~ .... : ..... :_' 
• , J ; ~ • ' - • ~ .. l , 

......... jlo •••• ...,.,.. ••••• ''' -·· ,. •• 
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2- 34 RELATION ElflRE L'IMPOI@NCE DES PRODI.EMES EI LA SAJ:ISfACTIOH 

.· . -..... ". A LEURB EGA;RP§. 

IN :HJtN·J~ILLON DE · T.A·,n. DE T.A,B. DE 
DUNKERQUE D.K. DENAIN 

lMPOR SATIB- DIPOR &TI&;.. ~OR SATIS.. 
!T.Ali"R F.A.m'ION œANOE- FACTION IJIAQ"m FACTION 

Ln direction (1~ + 
. . ... + + - --

Les cadres su-périeurs + + - + - + 
. -

Ln li'berté dana la trnvail + + .. + + + 
... ... 

;L_~ini t~ati va!.. la responso.biU ~ + + + + - + 

Les age~ts de mn!tr.t.se + + + + ,.. + 

L'inté~t du travail = + + + ... + 
i - -

ta sécurité a.e 1 'emploi = + - + = -.. . .. 

Les conditions de trnvnil - + - + - -- -
L'effort, la fatigua - + + + - -
Les horaire a de travail - + - + ·- + 

-- .,, 

La durée du trnvnU - + = + ·- + 
-- . - -

les-- camarades de travail -- + ~ + .- + .. 

L'infpmation - + - + + + 
-- -- .. : 

le trajet - + - + - + 
- -· 

La qunl.ité d~ logement - - - - + + 
. - .. 

Le loyer - - - - + -. ' 
'• - .. 

Les syn~oat~ - - + - - + 
-4 ,.w.. -.- -· 

Le systèta de snlaire = - + - ·= -
L'organisation du travoil + - - + - + -

: 

Ln fomo.tion + - - - - --- oo4 

le. _ so.lnire + - + - + -
Ln p~ot~on + - + - - -

-- - _ ..... - .. . --

(1) Ln élirection est en tete de listê mois 1r· fo.ut· te Oir · cœ 'të du fait ·qu'ir. . , p 
________ ------- son sujet 11 y a 51% de non-réponse et donc qua son clnsseoent est q.q, Pell 1trc 
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Poqr 1 1 usi~ do D\ltlMrgué o~_a 'donc cinq pro?lènes qui font 

1 1 objet de résultats très positifs et t:Gs npp~ciés ; oe sont dnns 

l'ordre 1 

1 ... Ln direction 

2 .. Les ondres supérieur~ - -· 

3 -: La liberté ~ns la trnvf:\U 

4 - L 1initinti~e, ln responsabilité 

5 - Ln maftrise 

~ h ; 

Et quatre problènes qui pellVent etra oonsidérea comne fai-

sant 1 1objet d'une grande insatisfoction, ce sont dans 1 1ordre' 

t .~ •• 6 ~.. , • .. 

.. t ' • . • ~ ~; ' ~. • ' ' 

_1 .- Les. pos~d,bilités d~. proootion . 
~ -

. 2 - Le montnnt du salaire 

3. - .. les :possibi~tés de foxm ti.on. 

4 - L1orgnnisation du trnvail., 
' :: ·• 't :~ ". • ~.... •. . : : • •,' ••• , . . . . • 

·.. ~-·" : ·-·· 

~ot~ ln T.A,D, do DunkerQ~ '· Les pro~lèmes rt ln fo~s impo~ants at 
... : ~ '•!> 1 .. : ~-. : • -t • ~ { • • • •• • • ! . ... . . ' . 

sntisfnisnnts sont : 

·:.: t· i .. Ies oont:œmnit~ê .. -~--.· 
. • ,_, . . -Z 

.. · 2 ·~ L1intérat du travc.dl 
# ., • ,. 

"'. 3 . .;. . ta irltigu.e . . . 

. ' . 
Les ·problèmes taisant. ·l'objat·: à' une grand·e insatisfnction t 

--- -- ~ ·-
1 - Le système ~-de: s'âiriire .' · ' : · 

2 - ~s possi~ilités de promotion 

3 - Le snlniro 

4 - Les syndicats 571.2/67/t 
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Le aêae sJ.nssemept awliaué nQ T,A,B, de PQnain donne : 

Pour les problèces particuliÔrGnent appréciés : 

~ - Ln q~té du logenent 

2 - L1indépendnnce et la liberté dnns lo travnil 

3- L 11hformntion sur-l'usine 

4 - La direction 

Rt pour les probl.ème·s importants .nnis insatisfaisants t 

l - Le snlnire 

2- Le loyer 

3 • La sée uri té de 1 tenploi 

D 1nutre part, ln conpnrnison des satisfactions entre Denoin 
. -

et Dtmk.erque s 'éolnire oaintano.nt d 1un nol.lV'anu jour : on voit que si 
. - .... 

des problèmes comoe 1 'orgnrdsation du travnu,· l-1in1tintive, et 1 1in--- -.. ··-
A . ; • . ,. 

térat du travail, ne font pas 1 1objot d'urie grnndo satisfaction a 
~ . - ..... . .. 

D unke rq ua, ote at qu 1 ils ont e.cq uis plus dt inpOrtnnoe aux yeux des 
- .. ~ ... 

travailleurs. Autrenent dit, les exigences à 1 1égard des problèoos 
-. -- .. -·.- - .... 

professionnels sont devenUes plus f'o.rtes. 

Ce fait est facile. à mettre en évidence. Si nous prenons la 

T.A.B. de Dtmkerque cœne base de l 1nnel.yse. ;Nous donnerons à oe der-·- •. - ·- .. _ ·-
nier le signe + qunnd il classe un problème· nvnnt Dennin, aussi bien 

.. ·- ..... ...... .. 

pour la satisfnction que pour l 'ioportonoe e~ ·le. signe - quand c 1ast 
~·.. - .. ~ ·- .... . -.. -

Denain qui donne à ce problème Wl oeilleur olllssement. Nous ordonne-
~ . - . -

rons les problèmes suiv.nnt leur contenu.. 

5712/67/t 
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................. , .. 

... 

.. .. ' ~ ' .. "' 1 •• ••• ,..,. 

' ~ '· 1 

... · ....... ~ 

. , 

N•·~ -, .-.;-:rr-..,. ... :-.,· o4l. ~· .. ·.-.. .. .,,,,;J.~ft. • ,. . : . . 

+ : veut dire que le T.A.D. de D.K. a un ~hss~ôent supérieur 

A Dennin• . ~. 
- a veut dire qua le T.A.D. dé D.K. a un classement inférieur 

à oalui de Dancin • 

= : veut diro qu1il n'y ;t pas ~--·ditré·~nce • 

.. , ..... . 
A.\~ ......... ·_"' ......... -

•4 '""h"''• •. 

IJMPORrANCE OBJECTIVE. ... .. ~··SATISFACTION 
.. "',' ........ ' 

l Prgbljmes protes;~ogne1s 

- L'infornntion sur 1 1usino + 

- ·L 'intéret du trnvnil + -
· ..... 

. . . . ~ -·:·L1tnitiatâ,ve, l~ .. rospo~ 
~ snbilité · .. ·~ · · .• ··•·· ..... ~. '· ... . -t:' .• , 

.... a<r 4 •. ·--~ •• •• ,,. ·r ,,.. ,,.,. • ...,.,.,..;.. .. ~ 

+ 

-·L'organisation du trnvcil 
• 1 ' ••~ r' • r • • ' '1 • • ,. ' 

• ~ 41' • • 1 ·~ •• "'""""•· ·~ •• ,. ... 

- Ln romntion ... _ ............... · ... '·~ ...... t .... ._ .. · .. ' . ' ' 

+ .,·,. ·, 

............ 

- Ln promotion . + 

. . . .... 

2 Prob1àmes 62onogiotagA ,. 
,·"'r.': 

-Ln sécurité de 1 1soplo1 + 

' ... + -Le solaire 
'--" ••u:-.u'"•·· ...... , ... t""'""" 

....... ,.,.." ... ,_ ,., 
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2 - 35 (suite) 

.. : ... .., . . "'· .., .... ... '' ,•, "'""''. ····· - IMPORrANCE OBJBCTIVE SÂTI'SFACTION ., 

- ... .. ,.t. ..... ,;· "" , . 4.,.. 

) ._a gonQJ.~;I.gg~ ~ ~=l~J. . 

-La durée du trnvc.il '. + + 
.. .. L1indépendonce,~la liber-. . .... . 

té. - = 
.' 

' '. - Les conditions de trn,roil - + 
-

-L'effort, ln f'ntiglle + + 
-. 

- Ies horaires de travail - + 
·- ,, •' 

4 'la§ g.e~lll'à .. ... . ' . .. . ..... 
,, ·'• .... .... , .. ~4· 

-Les ca.namdes· + -·- o PIM 
.. ' . .. 

Ln 
~ + - nmtrise = . 

i 

- Ln direction - -.. 
j 

- Les cadres supérieurs -. + 

5 le§ §vndiga~§ + .. .. 

~-· 
.. ... . , ... --

6 la~ 12~ob~œa a.Wm~rn-
•, . -

'afl§1onnAJ.II .. -. -- ........ ..... ·- ... ~.,, . , .... ' ..... . - . . ' ... ... . .. ...... '. .. . . . -Le temps de trajet - -.. .. . ' ... ,,.u.•, • , . .. .. 

- La qualité du logement - -f ... -- .. 

-Le montant du loyer - -.. 
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On peut classer les problànes conne suit & 
. ~. • . . 4[ . . . • . . . • .. ··... • ' .• 

1 - ~s problenes qui prennent de 1 'ir.1portnnce at qui font 1 1 objet 
-· . ~ ... 

d'une sntisfnotion plus élevée à-DunkerqUe 1 (++) 

- Ln formation 

- Lll promotion 

-La durée du trovrdl 

.. Ln fatigua 

- Ln.' nnitrlsa 

-.. 

.. . . . ' ' . . . . . . 
2 - les problenes qui prennent do 1 1importnnoe, nais pour lesquols ln 

. . . sntiaf~otion ~~t moi~s é~vêe n D-~~~ -( +. -) .. 
........ -~- ·~· \ ;~ ~ ~·-' .~ ,.. .. A ·.: . " , •., 

- L 1intéret du travail 
.. ~ .. ,,.'~- : ::~.~·· :: :-,.~- . . ·''" 

"" L'initiative 
·\.,.. ,/ . 

- L1orgonisntion 

- Les onmnrndes 

- Lee syndioots 
.. ... .. 

- Le systène de salaire 

.3 - Les problàoes qui perdent de leur inportanca, nais pour lesquels 
_..., -- _.... --' -

la satisfaction est plus élevée à DunkerqUe (- +) 

- L1infomotion 

- La sécurité de l'eoploi - -
.. Le snlaire 

- (L1indépendnnce) 

- Les oond.i ti ons de travail 

- Les horaires de trnvnU 

- Les ingénieurs 5712/67/t 
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. . ' . . . . 

4 - Les problènés qui perdent de leur inportanoe, nnis pour lesquels 
-· .. -

la satisfaction est .ooins élevée à DWlkerque {- -). 

- La direction 

- Le trajet 

- Ln qunlité de logement 
..... 

- Le loyer 

~ v~it ~Ue tous les problèmes pro~ess~on~els qui ont perou en 

termes de satisfaction, ont gagné en ter.ces d 1importcnce. -- -... ~ .. - --
' . 

les problèmes économiques ont· perou de leur mportnnce1 mais ont - -- - . ·-
. . ' ' . . ·,. . ' 

gagné en sotisfnction. Pnr contre les problemes extrn-profes--- ·-- . - -. 

sionnels ont perdu auss bien sur le plan de lo satisfaction qua 
- -

sur celui de 1 'importnnce. 

5712/67/r 
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C -CE DONT ON ES!' LE PL~S $T!SFAIT ET ~ DONT ON Sl!è PLAINT ~ PLUS. 

On dennndnit tlUX ·intel'V'iewés da désigner les deux 

items pour lesquels ils étaient pnrticu.Uôrement sntistnits et les deux 
. . _.. ... . ... -- --

items nu sùjot desquels ils nvnient le ·plus à se plaindre• Cas questions 
- .... - - .. _.,. • ·- - -- _... -· --4' -

pemettent de préciser les nivenux de satisfaction et 1 1i'bportnnce te• - - ·- .... .. --
lntive d~ c~q-~ ~tan, puisqu'on 1?!:~~ être satisf'ait·d 1Wl iten sans le 

choisir en tâte de liste et inversâ~nt pour 1 11nsatisfàction. 

·Pour ltr cotlmodité d~ l 1e~~loitntion, nous avons 

. considéré cornne égal ce qui est choisi en pranier e{t en second, Le 
... - -. -... ..... ·- . ~ ...... 

pourcentnge est donc obtenu en ndditionnnnt le nŒJ.bre de p~mior at da 
..... -- ~~,- . . - . .. . ... 

deux:Lène choix et en divieo.nt ce noobro par le total des personnes 
-- ·- • - _... 1 : ' • 

interrogéos. Si tout le monde avait répond11 on nurnit donc 200 répcbnses 
. - . 

po~ lOO personnes interrogées. 

Tolla aas tnbleoux peuvent être rapprochés des 
_.. "' . ·-

. . . 

tableaux de satisfnotion et d '1nsatistnotion (2-20 a 2-24). On verrn 
... - . ... ~ -

q111il y n des distorsions ioportnntes, notnrnman~ dans le olnssenent 
. • .• . • . ... r· --: . ~ .. ... . , 4 . • .. ... . ·- . - --

des problèmes par rang de satisfaction. Oerlioins problèmes reoontent 
. . ~ \ '• . .... . - . .. . ..... - ·~ . ·-· 

dons l 1ord:m de la sntisf'action ou de 1 1insatistnotion alors qua d 1ou.tres 
r .~ 

desca~nt. A not~· avis ces phéna-Jànes peuvent s 1e~liquer ainsi 1 
. . . . ~ : . .. . 

•. 1 
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1 - Dn~~. i~- listé des ~etisfnotions détnlliéoe1 on sa contentni t da 
- -

d;eonnder à 1 1interviewé de dire pour chaque problème s'il lo jugenit 
·- -

a~tis:f.'niaant ?~ non. le~, en tait, 0~ l~ danandait d'opérer une s~ 

leotion. Il devait d 1une part·désignar les.problèmés qu'il classait 

n~ ~ng~ 1 et 2, et d ~autre pnrt les probl.èoes qu'il clo.ssnit nux 

dernier et avnnt dernier rnngs. Aussi bian pour ln satisfaction qua 
. - ·- .. - -

pour 1 1 insatis:f.'a~tion_,_ ~ 1inte:vi~wé n do~a __ da lui-ci~a:_opé_~ des ch?ix, 

il n'a bi~n so~ent retenu que des_~pro?lèm~s oynnt à ses yeux ~ ~_:tnine 

iripàrtnnca ou des· problèmes au sujet desquels il étoit particulièrement 

sensibili ... 

Ainsi on comprend que 1 'infomntion nit perdu du terrain alors 

que le snlc.im en gagnnit. De mêne, pour l'insntisfnction on cooprend 
. ... -- . - ... .. . ..... -- .... 

que le systène de snloire o.oquiert moins d 1ioportonce, alors quo le - - . 
logement en reprend. 

2 - .. -~ .. Y' a une tendance r. ce que ~s p~bléoes, qui ne discr.Ltü.nent 

_pas l.es groupes at au :mgoro desquels les populntions sont relnti-
- -.. -- -

ve:ne.~t hono~ène~, soient no~s dana l.a masse~ ~ors q~ des -~robléoes 

au. regard desquels U y o des oinoritéa fortenent privilégiées ou 
_. ' - r-

fortenent déa~vnntagées, ob~ennent ici des classements meilleurs dans -~ -. .. .. 
t 

ln satiafn.~tion __ oll pire dan~ ~ 'in_~ntisfnction. Don~ ce_ ons, les ~n~r.t-

tés font remonter les problèoas de rong, dana la mesure où pour elles 
... - - ·- -- -- -· -· -· -

' :L • ' ae probleoo est 1)nrt oulièreoent satisfaisant ou po.rtioulierenant 

insatisfaisant. 
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C1est r.dnsi qu'on pe11t sn-ne do.ute ex:pllquar que la sn­

tisfr.otion à 1 1égcrd de la duréo d~ travail tend ù baisser dnns son 
~ - .. 

olassenent, nlors que ln sntisfnotion à ! 1égord dea hprniras de travail - ~ .... ... ' . . . ... -·· _... ~-

~ ~ 

tend nu contraire n reroontér. Ln durée est sensibleoent ln neme pour ... . .. 

tous et 1 1on sait en outre .qué ceux qui font beaucoup d'heures supplé--· -- .......- .... -- ~.. ' -· .. -
nento.ires rémunérées ne a 'en ·plaignent 'pas,. Au contrnire, les horaires 

.. ·- -- ... - -~ ·-
do travail délimitent bien des groUpes tovorlsés et des groupes détn-

.... . - -- ..... 

vorisés. On peut ~xp~qUer do m~e 1_~ renon~~- de ln !nt~sfnction D. _ 

1 1égnrd du en;Lnire. Ie salaire ~st le prob~ào~ p-~~-lequel ... ~ Y_ n le 

noins de aotisfnits dons 11usine {si i 1on exoapte le proglème des 
.. -· ', .... ; ..... '·:··-- .. - " ... ·-· - -

éttùes de p~stes et 1~ proootio~) ~ors qu:-1il' ~nonte nu 9ène reng de 
_..· '. :,.. -·:- ... ,.... < .· ;, '·•'; :' ·.. . . . -· :~ :·.. .: ~~ -

ce dont on est le plus satisfait. Au lieu de deux problenes1 11 y en 
..... --~ - . -- .. . . 

t .. . . 

n onintennnt 12 derrière lui. C •est que la ninoritê ·sirli'isfnite du 
-- ~- . ... 

A 

snlniro a volontiers clnssé celui-ci en tete de ses satisfactions. 

n semble donc finalenent, que cette sélection des 

extreÔes aboutit à tme aorte de pondémtion entre 1 'importnnoe des pro-
.. -

blènes et lo eatiefnotion dont Us sont l'objet. Ies problèoes dont 
.... ..... - ...... --- ..... ....... 

on est oo~nnenent antisfni ta, et las problèmes que 1 'on juge pau - .. -- ..... .. 

inportnnts tendent n dispnrnftre qUBnd 11 S fagit de fni~ des choix. .... ... . .. -. 

Les perturbations pnr rapport è la sioplo entisfnotion connotent dono 
-- .. ... -

soit ln profondeur de ln satisfaction ou de 1 11nsatisfnction, soit 
... -· A • .. -· 

l'importance explicite ou stéréotypée accordée aux problètlea. 
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On nurnit_ tendnnoe à __ explique~ la remontée d'un probléoe pour 

leq~l le o~i'fici~n~ t (tableau 2-33) est signi~~atif pnr 1 ~inp~rt,nnce 

prise par ce problème J et ln· reaontée d 1 un problème pour loquel ce 
.... .... -- -~ -

n 1est pas signifioatit __ par le __ ~veau élevé d.e_~satiafaotio~ ou d 1insa­

tisfaction accordé n ce prob:üinte•' illlM' -d-Jnlltras cas les perturbations 

pellVont s 1expJ..lqua~ à lo. fois par la profondeur de ln satisfaction at 

par 1 1importnnce des probl~mes. 

Mais U ne tnu.t pns oublier qu1U y n un écart ioportnnt entre 
...... --- - ..... - ... .. -

l 1inporto.noe objective des problèmes telle qu1elle a été définie d 1nprès 
-. ' - _.., -- . . -· ..... - ..... ..... ........ 

le coloul du f et l'inportanoe explicite ou subjective telle qu'allo 
....... -- .... -· -- -

ressort des choix de satiatnqt~o~~. et de.s choix d 1.nttentes exnninés 

nu chnpi tre . ·S· 

.- -·:. 
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2 - .36 Ci DONT ON Esr LE PLUS SATISFAIT E~ .. ;2E D'ONT ON SE PLAINT LE 

PLUS DANS L'USINE DE DUNK,ÊRQU§• . 

+ a tend· ·a gnglier on sntisfnotion ou. en insatisfaction 
passa au Ier plnn. · 

- : tend n perdra de l'importance ou n passer nu s~aond plan 

Les cnnnro.des · 
Lo sécut:Lté de 1 'aoploi 
L"1intéret au travail 
M3s horaires de trnvn11 
Les conaitions dè trnvàil 
L"'indépendrince1 la llberlié 
Le tenps-4 d.a trejët --
~ logeoefit (loyer et/ou qualité) 
I.e · salnire-
La oaftriee-- ~ · · 
L1initiotive1 ln responsabilité 

. Ln d l?-l'éa du travail 
Lès syndicats ~ 
L"1effort, ln fo.tiglie 
Les possibi~téa de fom~tion .. 
L'inf'omntion ·· · · 
La pror.1ot1·on -· ... , . · · 
les ingénie urs, les chëfs de 
service 
L'organisation du travnil 
La direction~ -
les études-de poste 
Non réponse 

TCY.I'AL DE REPON~S . 
,, .. .. . . ... 

.. . 
TOI' AL DE PERSONNES. . · 

.· 
.• 

•' . ~~ , 

. ~ 
., 1 ,. ·-. 

. ,· ' ..... - .. 

CE DONT ON Esr IE 
PLUS SATISFArr 

28 ++ 
22 ++ 
15 + 
l.3 + 

'13 + 

l2 -
l2 -IO + 
9 + + 

8 -7 .... 
6 -
5 -
5 -
.4 -
4 .. -
.3 -

. .3 
'2 

: 1 
l 

.... :œ :· 

200: ·. . ... 

IOO 

------; .. , ... --

... 

·CE DONT ON SE PLAINT' 
LE PLUS 

.3 + + 

2 -
.3 -

l2 + 
9 + 
2 --IO + 

24 + + 
.35 + + 
4 + 

4 --6 + 
8 + 
6 + 

; -­
l --

23 + 

4 -
6 -
2 -17 + 

I6 

·100 
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On voit qu'b. y n des problètle a à p;ropoa desq~ls on est 
soit axclusivenent satisfait :· 

- Les oanarodos 

--Ln sécurité .de l'e~ploi 

9t L'intérêt du trnvnil 

--~'indépendance 

··soit exclusivement insatisfait : . 

- Ln prœotion 

- Le système de salaire 

n y ~ -~s r~:oblèoes qui, nu contraire, séparent une .minorité 

très satisfaite et ~minorité très-insatisfaite. Il s 1agit donc ·de 
. -- . - . . .. - ~ 

problènes n~ sujet desquels il y a des disparités inportnntes,· _ce_ so;nt a 

- Les horaire-s de travail 

~ Le a conditions de trnvàll 
.. 
. ~-.Le ter.1ps de trajet 

- Le logeoent 

... · · · ... ·· · · · ·:.· Le ····an1.nire· 

.. -
Pour donner ime ··idêe des perturbations intervenues par rnpport 

... .. --~ - -· 
-aux sntisfnotion. simples (tableau 2-22) on a ajouté le signe + quand 

. ·: . . . ... "'' ' .. .. ·-' . ... ., . . . . ... ' . . '. . .~ . : -~ ' . -.. --
le probletle oons~déré ~ntien~ son classenent_ ou re~on~, et _le sig~ 

~ qu.o.nd il boisse ou se maintient à Wl bas niveau.. I.e rodoubletlent do 
~ •• t ~ 

oes signes ( ++ ou -) indique une perturbation très inporliante. 
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n y a dona 'dès probùlnes que 1 f·on net au premier plnn 

aussi bian qunnd on en est satisfait que, quand on en est insntisfcit : 

- Le a t,ono.rades 

- les horaires da trnvail 

- les conditions de travnU 

- Le logaoent 
·~ -

- Le salnire 

~ s'agit do~c de lJ_~b~es nu suj~t ~squale on n une 

position tranchée, soit qu1i.ls soient perÇus" coome très satisfaisants -- -- - .....- ---
ou très insntisfnisants, soit qu'ils passent au prociar plan en ±gpor-

tance. 

I;l y ·n en sens inv.erse de~ problèmes que 1 1on s 1entend 
. . . - " ' ~ -· . .... .. - ~-

. 2 à ldssa.r. nu se~pnd p~an. ou b~en _parce que 1 'on n '~n e~t que n~nneo~nt 

satisfait ou nqy9nneoent insntietait, ou bien parce que l'on tend n les 
- .. - ,. ...... • j • - • 

considérer comme pen inportants oe sont : 

- L' indépende.nce. . . .. .. . . ~· _.. . ....... : 

- L'initiative 

- L'inté~ti6n 

~ Les cadré~· ;s n~riè urs 
. •' . ' 

- L 1orgnnisntion du travail 

- La directi.oh ' .. . ....... : 
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Pour le reste, il y a des problànet? qui passent au 

pre~e-~ plan quo.nd on en est insotisfnit, nais qui restent seconds qunnd 

on en est satisfait : 

- ~ trajet 

- La mo.i'trise 

-Ln durée du travail 

- Les syndicn ts 

- Ln fatigue 

- La pronation 

- Le systàne de salaire 

Et U y n enfin les problènes qui pnssent au prenier 
. - -

plnn qu.o.nd on en est satisfait, nais qui n ~on pas une .gl;'Onde iop.ortnnoe 

quand on en est insatisfait : 

. ,. ' .• ,,; . 

- L'intéret du trnvnU 

- La sécurité de 1 1eoploi 

On aura pu constater que c 'ést. ·Wl~ toute petite ninorité - ~- -- - -

qui cite les crunnmdes Ootltne étant Qe dont elle O. le plUS 0 se plnind:m. 
- - -- -· 4 ~.. ~ ...... .... ....... 

Dnns ce cas le signe + + veut dira que las personnes qui se plaignant 
~.. -~- . .... ..... ... ......~ .... - _ ... 

des eacnrndes ont presque toutes cité ces derniers comme étant ce dont - - -
ellae avaient le plus à se plnindre. 
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Pu.isqu 1U y n dana 1 1échnntillon 4% de gens qui sont nettement 

insatisfaits dos cnnnrodaa ·at 3% ont cité les oonnro.dea nu prer:der rang 
l , ...... ,.:· ••• : ••• ' • ... ..... • ... - -- .. -

d 1insatiafaotion. Pour *'info~nt~on, nu co~trnire, c'est seulement 8% 
.. .. •• ·~ ... If ..,... • • ' •• ~ •• ~ ' .. : • '.. -- ._. • ·-

. .. . . .. ,;,. ' 
de caux qui en sont insn.t~ftl:+ts ,q~ o!lt plnoé oe problène nu premier 

- . .. . ·~.. . .. . . . .. : ' ~ 

rang. 0 1est la controntntio~ !ent:re ~e~ proportions qui nous n tlilenés 
-- - -- ·-- .. .. -- ... • • ! . '. • " ~ • 

' , ................ , . 
finalement o. deoider du sens deS' pertvbation.a .. po;:, .. ~~~o~ .r:~ _tablonu 

2- 20. ... ............ , ... , .. 
......... • ..... •.JJt •• .. ... . , 

....... ,, .. _-~ .... ~· ............ -.... . 

Dans 1 1ordra de la satisfaction, la ren~~e la ~lus ~rappnnte 
.• 1. .... . . ~. ..- .. :·- . - • . • - ·- • • . . . • ,4 •• : • ~; -: • •• ..:.... •• 

est celle qui concerne le so.l.nù'e. Elle peut s 1expllquer d 1Wle part par 
-.. _... .... - _.. ... 

l 1irlportt\nce de ce problène et d'autre part, par la satisfaction .forte 
... . ~-· ......... -. . 

-~· .. . 
do ln minorité sntisf'nite dll salaire. La chute la plus trappnnta est 

• ~ - -- - -- j 

~lative nu problèÜe dG 1 tinfomntion, elle peut s'expliquer J.?Or ln - . ~ - _., ~- - . .-. . . . ~ .. 

. . ... . .. • ; ·. 
fnible inport~nee de 0e problène aux yeux de caux q~ eri .:soJ1,t .· satisfaits• 

' . 

D~ns .l'ordrede 1 1insntisfnotion, c'est ~e problène du logen~nt 

~ui reoonte 1~ plus, ~ar l'insntisf'n~tio!:' dont oe problène est __ l fobj~t . " 

est pnrtioulièreoont ~forte. Alors q~ o 1est l'insntisf'notion relative 
• . _! ... '•' .... .,. ' ' ..... - .. ~ 

q la f'omation qui ~rd lo plUlif de rangs. C'est snns dollte qu'U ne 
.... ~ " ... - -· -

s 1Agit finalement què d 1une insntisfaction moyen~ 9U fnible• 
• i:··. :;F : i ~ : -~: .;. ·' ·· . . ·. ~ ; 

:'1' 

. ' 
. .. 

• • .... ~ f ...... . .... ~.... . ... . . 
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2 - 37 CE DONT ON Esr LE B.LUS Sf,TISFi;,.IT ET OE DONT ON b. Œ PLUS 1.. Œ 

PI.J.DIDRE liU T.i~1n. DE D,K. ET AU T,h.B. DE DENAIN, 
.... ~ -

~ 1 vaut dire a pnss! ou preoier plan ou s ~~ o~ntient 

- : veut dire : passe ou second plon ou y reste 
~ 

t . '" .. ·J.·.aD DE''"tJ .K • TAB DE DENAm 

·'t.flti!rrt PIBE. ~UA. PIRE 
-

Les crinnrndes -~ rt ++ 2- 42 ++ --
~ séoutlté de 1 1emplo1 17 + -- 17 ++ 7-
L"~intéret du travail . l2+ 2- 20 + --Lâs hore.ires de travail 15 + IO ++ l2+ IO + 
Les condition! de trnvnil 20 ++ ; - -- 22++ 
L1i~dépëndnnce 7- 2- 20 ++ --
Le trnjat IO- 15 ++ 20 + 2-
Lë logeDent IO + Zi ++ 20 ++ 17 ++ 
I.e solaire- 5 ++ 56 ++ 5 ++ 68 ++ 
I.e nrdtrise-·· 7- 2+ IO- 7 ++ 
L1in1tintive 5- ...... ,_ 

2-
Lâ durée d l1 travail 2- I2 ++ -- IO + 
Les syndicats - 7 + 5- 7- 2-
L1effort, la fatigue 5- 2- 2- 2-
La romation 2- -- .... - 2-
L•inforrantion 5- -- -- 2-
Ln pronation 7- 12+ -- 17-
Les ingénie urs 5- 2- 2- 7 + 
L' orgatiisntion du trnvnll. 2- -- 7- 2-
Ln direction - .. 

2- 5 + -- --
Les études-de poste -- Z7+ -- 2--
Non réponse 1 Z1 IO I2 15 

TCY!'AL DE REPON~ 200 200 200 200 

TGrllL DE PERSONNES IOO IOO IOO !00 
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Si 1 1 on mppro~he oe tnbleat.t du table nu 2-21, on 
' A . . . 

voit ~ue- les signos qui se trouvent n coté des chiffres nnrqUent le sens 

des perturbations • 

. • 

l - Les problèoes pour lesquels les perturbntions vont 
,.,.., -- ,__ M ~ --- _.., -A 

1 • 

dans le oême sens à. Denain' ·at n DunkerqUe sont : . 
. -· 

n - Lee probl.ènes qui tendent à P3rQra aussi bien 

. en ~otisfaction qu'en i~~at~sfnct~on a 1 1init~ative, ·l'effort, ln for­

mation, 1 1inf'omntion, les co.d:ms supérieurs at 1 '.orgnnisntion. 

b - Les problèoes qui ï:epronnent du terrain aussi bien 
.... - -.. - - -

en srit~sf~ot~on qu1~n insatistaotion ~ les horaires, 'le loge~nt et le 

solaire. A Denain les horo.iros ratlontant nains qu'a D.Wlkerque pour 
~ - - ~-

OéUX qui en sont insntisfnits • .Au contraire pour le logaoent at le so.-
• - .. 1 • ., ! ~ .· . ' ·- -. " ... 

laire, oeux qui en sont satisf'nits à Denain citent plus volontiers ces - -- _... . .. ' ... .,_. 

p~oblànes comme .. co dont ils sont 1~ plus so.tisfoits • 

A .· . 

1 1intéret du travail • .A Dennin1 ltl sécurité de l'emploi ~oonte encore - _... - ... 

plus pour laa insritisfnita·. Ln sntisfa.otion à l 1égnrd dos oaoarndas et 
... -. .... -- . .. .... .. -- --

de ln sé.~un.té·· ~ 1 1enplo:t'··tend a reprendre .dli"terrnin encore plus à 
.. -- _,. - -· 

Denain qu •à Dunkerque. Donc ln snti:stnoti'on à 1·1êgnrd des onmo.rodea 
__, ... - ·- - - - ..... 

est plus fréquenta et plus volontiers alnas~e en ~te à Dennin. L~ .... 

satisfaction A 1 'é'gard de ln sécurité da l'enploi est noins fréquante 
~... . --

nais plus appréciée égnlenent à Dannin. 
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- . - ,. 
d -Les problè;Jas qui perdent du terroin pour ceux qui on 

. --

sont satisfaits, mais qui en gagnent dans l'o~ de l'insatisfaction : 

ln maÎtrise et 4 durée du tmvnil. Ceux qui sont insatisfnita de ln 
--- . - . - -· 

' A . contre ils citent plus V:QlQtlt~~;r.s .. c~ problème en tete de leurs insntia ... 

factions. 

2 - les problàoes pour lesquels las ~rturbotions vont en 

seris opposé : 

- Les conditions de trnvnil passent nu prenier plan pour 

ceux qui en sont satisfaits- à Dunkerque et pour ceux qui en sont insn­

tisfaits à Dennih. 

- 0 'est l'inverse pour le tenps de trojot, il -tend à 

pnsser nu preoier plan pour ceuX qui on sont ins4tisfr.its à Dunkerque 
.. _,.. . . -

alors qu'il est très nppréoié par ceux qui en sont satisfaits à Dennin. · 

- L'indépandnnce est pcrticUlièreuent appréciée à Denain 
. - _.... . - ...... 

. ~alors qu..!e.lle pexcL en inportanoe ~t en satisfaction à DunkerqUe. 
--· - ... -· ...... ~ ~- ·- -- • • J • ~ 

. n fo.ut encore noter que.: 1 'insntisfnction relative aux 
..... -- - . -· . ~ -. --

·études -de poste, tend O. rester prinordinle O. Dunkerque oiors qu'elle 

n'a nucun poids à Dtmain. 
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PROFESSIOmlliLLES.s. 

. ' l'M. P2 .. 
.. .. .. 7~~ ... ~ .. .. ..... 

··~ T-.., .. os ... a .. P3 . COP .~. T~ CM OA os DP 
... -· .. 

rtGs catlarades· 4 28 35 35. '26 2.3 . .. 2a lB 2l - - .32 
~- ·sécurité de 
0.1enplo1 · 22 22' 
L'intér&t du 

15 l5 .35 31 2B )2 47 ·Jh 25 

trrrva11·· _. 

1~ 9 12 ll 6 20 15 2B ·.33 6a 18 
L'indépendance ; 

le 11berlié- l2 .9 IO IO 6 20 15 19· Z7 26 ll 
t.a teops de 

l2 t·rajet -~ 15 5 24 6 l3 15 .4 7 l4 -Les horaires 1 

dë .travail l3 is l4 IO 6 IO l5 4 - 5 ll 
Lës èond.itions ·, 

dë· trnvnU l3 9 l4 14 4l 15 10 9 • ll 25 
Ie logenent 

:i3 .. · 
(loyer et/ou IO 5 IO IO 21 IO 9 7 ll 4 
q1llù.ité).- J 

Le solaire_. 9 IO 4 8 I8 a iO 15 .ZJ . :5 II 
Le nnftrise-· 8 7 l4 7 12 .3 5 6 '- ll 4 
L'initictive, 

.- ln responsabi- '7 3 ,4 4 - 8 13 23 4P 21 7 
lité. . .. 

Le.s syiidicnta ·~ 

les délégués, ; 7 ; 7 - - 5 2 - - 14 
le C.B .. · · .. 

- L'effort, ln 
6 6 

.. 
fatigue- ; 4 - - s 2 ... - -
Le durée du 
ttnvnil 6 ; 7 10 - a a ·- ... - -
Ië s ·posai bi-

~ .. 
,4..:; -· .. 

11 t.~s de pro- 3 2 1 . .3 6 3 ; 2 7:' ·~ -notion ···· .. 
J 

!Gs po~sibi- .. , 
~ . 4 i. :6 7 IO j 2: lites de tor- - -· - -

nation 
i ' ... ... . '.·.'!7· .. r L'intomntion 4 6 6 .6, ~ ~ - 2 - 7 . . ... , 

te·â ingêniêurs · ' . 

Chefs de sel"'ice .3 - 6. ... ·6 - 3 ·ll. r- 5 4 
L19.i-gnnisnti?n l . ' 

.~ 
1 

du. tra'Vo.U ·2 '2 1 3· (3 - .. - 4 .. -~ 5 4 
Ln direction~ l 2 

": 
1- ~ 

... 
5 4 ..... 

. -· - .. '~ 
Le .. systèrie . de . ~ 

·-

l ' ; 
Jliire, Ies éitlies l 2 ... : ... - - - - - -·• \ ' 

de poste - ~ 1 '"\~· , . 
.Non répons~s lB :25' 22· ':2l . ~ 6 . tl) ·· IO '2 - ... 7 ).,. . 

Totol dë rëporaes 20C 200 200 200 200 200 ·200 200 ~200 200 200 
Totn! de per- 1 IOC IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
sonnes '•1 ~ t-·-

.!_ .. 



· 2 - 39 Ca· .DON! ON .. §§ ·--fi.AINT~ QI PLUS· SlW:A§T LES ÇATW0§11HJ ~iES:: 

§IONNEI.TES, . 

. .. r ... , ... #" '·' M. .. P2 .. 

T, os Pl PJ COP E, .T. CM ClA cs DP 
·~ 

Lë salriire 35 5~·. :28 .,.37 ... ... ,2!l .. 41 20 6' •'7' .16 36 
.. Lë le gene nt . 24 l4 '22 ;;!) 47 s . 33 49 40 ll·· 25 
û:es possibi-
11 tés de pro- Z3 2l 30 lS - 44 26 ll .13 .i6 7 
r.1"0tion -- - .... 

Le systène de 
stllnire ·· 17 l2 17 l.S l8 J.3 28 26 l3 ll· lS 
Lë5s horo.ires 
àê travail l2 6 7 l8 l8 lB 8 19 ·7 16 7 
lËs conditions 
dë trovnil- 9 l3 6 IO lS 8 5 g 1 5 4 
Ie tenps de 
tr~t IO l3 15 IO 6 g 3 2 .- 5·. 4 

. !Es syndicats . 
les P.P., le CE 8 12 6 6 6 IO ' 6 7 16 4 
La durée du 
trtivail 6 4 6 7 - 5 .3 8' 20 ll· ll 
L'effort, la 
fatigUa 6 6 7 7 6 3 3 8 l3 ·ll 7 
L'organisation 
dïi travail 6 2 4 6. 6 3 20 2 lJ· 21. ll 
les posSibi-
lités de for- 5 4 6 l - 3 IO 15 13 ll·· l4 
nation -
LQ. ooÎtrise 4 2 9 7 3 .3 ·' '1 .. ll - - ... . -
_I.e-a ingëniëura 
Chers· de ser- 4 l 4 7 - 3 3 l3 l3 - l4 
vice -

· ·1 1ini.tiative, 
6 6 lo responsnbi- 4 1 2 3 B. ·; .. . 7. u:· 4 

lité .. 

La di1'eotion ..... 2 2 l - - 5 .- 4 - ll~ 4 
LtC sécurité de . 
'1 'enploi · . 2 l ; .3 - ill!ll - - -- - 7 
L'intérêt du 
trovnll-· -. . 3 l 1 3 6 5 5 7 ' - -L.t:tndé'Pendonoe .. 
ln liberté - 2 1 - 1 - 3 - 4 7 16 7 
Les ononrodes : 3 4 2 :..• 12 5 - - - - -
L.1inf'omatton 'l . .. 

2 6 5 7 - ·- - - - -
Non rep~nses : 16 ''24 17 . IO 24 j 20 4 13' ; -
Totnl.â.e 
reponses - 200 '200 200 200 200 200 200 200 200 200 200 
~oto.l,. de par--

~00 
. 

sonnes IOO IOO IOO IOO .IOO IOO IOO. IOO IOO IOO 
._:__;_ ______ _:.._,. __ .. 1 
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· -2 - 39 · Dis .TENDf+NOE D~S .. PR9DW1§S A ,PASSl@. AU Pl'114!ER PLl~ · DES 

SATISlfACTION§ OU .. DES INSATISFACTIONS·. '• 

( OllVriers et délégués). • 

. -·. ~ .. ·: .... +·veut di~.· que le probl~ne. ·te~ ·-a- gngner -~~ -~~tist~~~~· .. (MÏEm} ou 
- en-insntisfnation. (PIBE) :ou.~.en ... itlport,nnce .par rapport. a.u tableau 2-23 

--.. ve-ut-dire ... que le problène .tend .tl .pe:t'dXe en .satisfaction .o.u an 1nsa­
tisi'acti6n ·ou en. inporl:iance • 

M;· ~'T o.s. P._l P.2···- P • .3 o. o. P. DELEGUES 

MmUI PIRE MIEGX PIRE MIEUX ~IRE ~ux PIRE· MIEUX PIR& 
1 . 

~a Ot'li.lllrhdes~ ++ .... + . ' - + ,. - ·+ ++ ++ -' La-sée uri~ de ; 

P.'énploi 
. . + 1 + • + ++: - ·- ~ .... -L~intérêt du 

\ 

travail - .+· :·'+. - - - - -· - - .... 
~s horaires .. .. 
~lë travon + +·· + - - :+ - ++ - -Lès conditions 
~ travail ..... ... +· + + + • ~+ +' ++ . ..... 
~"'indépëndnnoe - - - - - - .;.: -· - -ILë tra·jef. +' + -. ++ ·++ '+ .. _ 

+~ ·- -~ logenant - ++ - ++ + '.++ ++ ++ - ++ 
~- · snlnire·· .. ++ ++ .. ... ++ + .++ + + '. "':+, ++ 
Ln nnÎtrise-· - ... - + - - .. - - -Lfinitiative .. - .-a - .. - ·~ - ·- ++ - -La.durée du , .. . ' ' . 
rtrnvcil - - - - ~ - - - .... -Les synd!ënts ... + . loo·-- ..: - - - - - - -!Ln fatigue · - - - - ·- - - ~ - -La fort~.ation ... .,. _ .... - -. - .. ..... ·- -- .... --Ltinf'om1ltion .. ... -- - - .~ -- ~---· .. - + -!.(\ pronation . - + - + - - - - ·- -·-· 
!ëa ë~dres su-: . ' .. . . :' .. • 1 

~rie~ . - - - - - - - ·.- :_ + 
L t orgnnisation · · · ..... ... . 
dll trevqil - - - - J:; .. 

.. _ - - - -ltâ d:lrèé'tion-- - ... __ .. .... ~ _ ... _...,. ... - - - -Les êtudes de 
~oste .. 

. ... : " . .. - - - - - ·- . - -.,.1 - -.. 
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2 ~ 39 Ter dANCE DES PRODIDiE§ A PASSER AU PREMIER PLAN DES 

SflTI§FACTIONS OU DES INSATISFACTIONS_ 
..• 

(MENSUELS) • 

UU.NTHEI CHEFS CADRES 
EMPLOIES . TECHNICIENS MAITRES D 'ATELIER SUPERIEURS 

Les oœ.tnrad.ee ++ -
La sét1 uri té 
âe l t e~loi ++ 
L1intémt du 

++ 

-
~ràvai:J. -· +· · · · -
Îës horaires · · 

·dO travn~l · - · 
Les conditi-
ons .de trn- -
rvnil -· 
L'inëiépen-
dlinoe · - + 
re trajet -
Ië logenent -
L3 salaire -~ + 

· ·~ lL1initintive ... 
Ln r·.afti'ise -
Ln· durée da -rtrevo.U 
!es syndi­
cat-s ' -.. -
Ln fatigue 
Ln fomn-
tion 
L1inforon­
tion 

-
-Iii prooo'tion -

Ies ondres 
suPér:teurà · -
L r orgonis~-
tion du tm- -
vo.il -~ 

Ln·· direction -
Iës éttflea·· 
de poste -

. +. 

+ 

-+ 

++ .. -
--
-
-+ 

-
-
-
+ 

+ 

++ 

. . -
·+· 

-
+ 

-
-+ -
-
.. 
-
-
---
-.. 
-
-

.. 
-
-
-· 
-
-+ 

.. ++ 
++ --
-
.. 
-
-.. 
+ 

+ 

-
+ 

+ 

++ 

+ 

-· 
-
+ .. , 

--+ 
+ 
++ -
-
--
--
-
-
-

-
. --.. 

++ 

+ 

-++ 

---
+ 

-+ 

+ 

-
... 

+ 

.+.+ 

-
-
+ 

--+ 
++ 
++ 

-
--
-
-
-.. 

.. 
-

.. ++ . 

. -· .. 
+ 

-++ -++ -
+ 

-+ 

-
--
++ 

++ 

-
-

-
-
+ ..... 

·-
.--
+ -·-.. 
+ 

-
-
--

-+ 

-
-
-

-
++ 

-
++ 
+ 
+ 
+ 
+ 

-
+ -
-
+ 

-
++ 

+ 

-
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Dans les tableaux 2-39 Dis et Ter, le sens dea signes n été 

·· ·' décidé' à partir d'une confrontation entre los fréquenoes.de sctistnction 

où. d 1insntisi'tlction. à l 1égnrci .d' Wl problàoe et les fréq~nces de choix 
... - . .. . ~ - . _, . . -- .. ...... 

à.e cos problènas. conne étant ce Q.l1 7il y n do niaux et oe qu'il y a de 
·- .. . -

pire. :Don.c -~ ~ dnns_la· colonné -~UX:" signifie qu1une prop~rtion 

1npo_:ta_n~ d_a··personn~s eotief'aitas· d'un probl~a, n choisi ca ·problèoa 

oor.1ue étant oè ·qu1il y n ·de niaux dans l'usine. Un signe'+ dans ln ao-
. .) . ' 

lonnc 11PIRE"· signifie: qu1un.e propo~ion inportnnte do personnes insntis-

fnitos ët1tm p~blèr~e n choisi ce problèna Oot1ne étant ca d;nt -~lle n le _.. .. ··- . . .. .. - ~ .. _ .. 
. ' ,. . ·. . . . .. 
plus b. se ·plb.indre• Les signés ;,;, signifient 'ilU contraire une chute inptll'-

t~nto de oés' prop~rt:fons. 

On pel1t ainsi lire pl~ fnoilenent les ~~f~~nces entra caté­

gories ~rofessionnelle~· Les diffé~nc~s les_pl~ ~rnppnntes sont les 

suivnntos & 

- Ln satisi'oetion. à J. 1ég_nrd da ln __ sécurité_ de ,1 1ooploi ost 
.. .... ... .... .. . - . -·. ~.. --- . ... 

pnrtioulièrooent appréciée chez los nensuels à l 1oXC~ption des ondres 

supérieurs • 

- L'insntisfn.ction à l 1égp.rd du solaire toobe chez les agents 
'• 

de unftrise alors qu1elle se nnintienp chez les ingénieurs. -- . - . --.. ' . ... .,;._. 

- n n'y n de ~n~rités très insotistoites. de 1 1inté~t du 
,-._... . • ~. ' ''• .~ • • :..,~ -· - , • ' ~ ~·N• ·~· • • -- ...,.. 

trnvail et de lo. :rasponso.bilité que chez les o.o.P., les chets d 1ntelier 
. ~- . - . , ··- . . -· - . . - . . - -- -· -- -

.ct les cadras supérieurs. C •est une. te_n.d.onc_~ gé~rp~o q~ las p::oblè~ea 

professionnels sensibilis.~nt _plW3 ;Les o~nsuela, et en pnrt~oulier 1 1an-
-- ·- ,_ - ' -· •• ' :. • • 1 , • • ... 

ond:reoent qua les ouvriers. 
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Do n~ne nu sujet de 1 1indépendnnce, ~es r!.9nàuels~ en sont pnrti­

cullèrene~t snti~fnits, nais c 1est ·encore pa~ 1 1encadrer:ent supérieur 

que.~ .1on trollV'a. des tùn~rités très insatisfaites. Alors qua oe problèoe 

passe o.u second plan nus si bien en sntisfnction qu 1en· ins.atisfnction et 
" - .. -~... ~ 

sans doute en inporta.nce chez les ouvriers ... 
. . . ·,. 

~ P~ur les conditions de trnvail, c·•e~t plutot 1 'i~e_:se. On trollVe 

des groupes 1I.1portcnts de satisfaits chez las ou:vriérs professionnels. -~ ..... 

Mais il y o. des Dinorités trèi insntisfnités .. dans·· toute~ les catégories 
--4 -~ --

à. l'exception des ~ch~cien~~et ~a o!:dres a_~rl.e~· 

.:. n nly n que les nnnoeuvras, les P.l et les techniciens pour ~tre 

sérieusene~t Sl'-tisfnits ~es hornims_ ~e travnil, nl?rs qutil !. a ~es ni­

norités très insr.tisfaites dans toutes les catégories saut chez los P.l 

les techniciens et les ohafs-d 1ntelier. 

-Alors que. l:s· hornires de travail tendent à ,.rer1on~r nuasi bien 

en satisfaction qu1en insatisfaction, o.u contraire ln durée du travail 

tend à passer o.U second plan. n n 1y a qu.e de très petites ninorités 
- -- ··- -- --

d'insatisfaits et· plutôt chez la~ nensuels ·ayant un c.Ç>nnandenent. 01est 
~ ,. . , . ' ~ .. le nene phénooone pour ln fatigue. 

-La ·Satisfaction à 1 1égcrd des Ottnnrndes ne passe au second plan 

que chez les catégories d 1enond~nen~~ 

~ L 1insnt1sfnction à l 1égard des ondres supérieurs ne prend de 1 'in­

portance qUe chez les agents de r;mftr.tse. 

- n n'y a de rdnorités insatisfaites des syndicats que chez les 

M. et o.s. et chez les cadres supérieurs. 
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- I.e tr_:jot n tendn.rica tl"' gogt)er su:r.· le 1 plan .. do <t'insatisfnction 

snu.f:'~_ .aP..oz les agents de no.ftr.lse. 

- I.e logecent ne perd du poids que chez les eoployés, par contra 
. .. ~ -- ·~- -· --.............. ~"*"-

on voit que 1 1insatisf'nction au sUjet du logenant est brès forte chez 

tous ~au.f ~he:z les enpl~yés et les ingénieurs.· On voit q~ 1~~ jugeoents 
'• 

su: le logenent sont très trnnché~ puisqu'il y a à ln fois des groupes 

tràs sctiafnits et des groupes très insatisfaits. 

- Erifin les études do postes ne aont prioordinlenent contestées 
~... .. .... 

qua chez les nensuals anna Oot1nnnd.enont at chez las contmoaftres. 

- Les délégués du personnel natten~ o.u pronier ·plon de le ur inso­

tiafo.otion les problènes du logetlent, du snlni:ro at des ondres supé­

rieurs. Par oohtre, il y n chez eux "des tdnorités très sntisfnites des 
... . . .... - .. 

canorndes, de ln sécurité de 11anploi, des conditions da trnvail et du 
. - ~ . ... .. .. 

sc.loire. D' nut~ pnrt, les délégués se distinguent_ ·pn~_leu:r: s~~isf'oction 
... 

~ 1 1ég~rd de-~ syndicats. Enfin, il y n .:Wle tendnnoe a~z les délégués 

.à foire pnsser nu second plnn : . · 1 1insntisfnction relative aux étude~ 

de poste, nuX ëonditions de trnvnil et à la pronation • 

. ~ ... 
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ADMINIS FADRI . ENTRE 
EBSEMBIE TRATIFS CATION T:ŒN DIVERS 

1 -- ... . ' 
_ ... .-

f"'t'f,. ~·,~1'E, •,.I>T.~ r ~'' , 

·! 
t 

-, ' ~ oannrnd.es · • 28 20 25 31 ~ '· 

séo~té de l'eoploi 22 2!1 22 20 2h 
intéret â11 travail -- l; 24 l6 : ll 19 

L'indépendance, ln liberté l2 22 s l3 12 
1è tenps 'dë trâjet 12 8 l3 l2 J4 

!~' Les hornire s de trnvn:ll l3 15 l4 IO lB 
Iës ao·ndltions dè travni.l l3 8 l4 13 l2 
Iii logetteï'it (loyer et/ou qunllté). IO 1.3 9 IO 8 
l:.e solaire- 9 13 7 IO a 
La oa.ftrlsa·- · 8 3 12 7 4 
L"1initintive, ln-·responsa.bilitê 7 l.5 3 a g 
Les s~dionta, les âélégués1 la C.l 5 3 5 5 4 
Lleffort, ln fntigua ; - 3 6 6 
Là durée dll travail 6 6 4 7 l2 
les possibilités de pronation 3 6 3 3 l 
les pos si bill tés dé fomntion 4 a 2 6 2 
L''inforontion - -:.~ .. 

4 7 4 2 .. 
Les-·ingénieurs, les chefs de ser-
vice .3 - 4 2 3 
LI organisation du trnvail 2 3 2 2 2 
Lri direction-· . - - - 1 3 2 .. - -
I.ë syatêoe de salaire, les études 
de poste - l - - l 2 

;' 

Non réponses J.8 .3 2; l8 6 

Ta.r.AL DE REPONSES 200 200 200 200 200 

TOI'AL DE PERSONNES IOO IOO IOO IOO !00 
,. 
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2 ~ .41 Qii . DONT ON SE .fLAINI LE PLUS_ §UIVAN'g LES SEQTElJBl3. 

·~ ~ADM.DJIS Flti3Rt ~ ENrRE 
ENSEMBIE TRATIFS CATION TIEN DIVERS 

~ sclnire. 
~ logenent · 
Lës poa·Sioilités de· pronation ·· 
L9 système ·de ëol.aire · 
Lés horntras de travail 
Iëa conditions dë trnv'nil ! 

Le ter~1pa de trajet ·-
Les syndicats,. les délégués, le OB 
Ln 'durée du travail-
L'effort, ln fatigue . . 
L!organieation du travail 
les possibilités do f'omntiqn 
Là -tm:ftrise . . .... - : 
Lês ingénieurs, les chefs de 
service -· --
L'init1etive, ln responàabilité 
Ln dirsotion ·· ~ · 
La- séo~té d~-~ 1emp~oi. 
L '1ntéret du trnvnil · ,. 
L~indépendnnce, ln lib~rté 

, ~ s onot1rnde·a 
L1infomation 
.. ~ •• • 1 ..... • ~ ' -. 

Non r6ponses 
- . 

. l'arAL DE REPONSES. 

TOI'AL DE PERSONNES 

... 

.. • . ·'4• • 11 11111 • ~· • •• 

35 
2A· 

··23 
17 
l2 
9 

IO 
8 
6 
6 
6 
5 
4 

'4 
4 
2 
'2 

.. 3 
2 
.3 
1 

l6 

IQO 

37 
20 
25. 
8 

l4 
l3 
-l 
?· 
6 
6 

Zl 
6 -
3 
a -

IO 
1 
3 -
ll 

200 

45 
26 
18 .. 
l8 
12 

·g 
12' 
l2 
4 
7 
1 
; 
3 

2 
2 
2 
2 
l 
2 
2 
l 

l6 

200 

30 
22 
26 
20 
l2 
!0 
12 
7 
6 
6 
7 
; 
; 

4 
3 
l· 
2 

.3. 
l 
'l 
l 

J.6 

200 

IOOt · · IOO · IOO 

C) 
27 
2S 
15 
7 
7 
2 
2 
9' 
7 
4 
7 
6 

7 
7 
6 
2 -l 
8 
2 

200 

IOO 
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2 - 41 Dis • m12J.U.i~ Q.E.§..fROê_~S A PA§g]ill AU PRFf1;mR PLAN ~E§ 

SATISFACTIONS OU D§§ INSATIS[ACTIONS. 

ADMINIS. FABRICATION J ENTRETIEN DIVERS 
TRATIFS, 

' .• .. 
MIEUX PIRE MIEUX PIRE MIEUX: PIRE MmtJX PIRE 

--

Les .cana.rades de 
trnvoil + ... ++ - ++ - ++ -
Lo sécutité de l'emploi ++ - ++ ... ++ - ++ -
L-tintéret du t·rnvaU ++ ++ - - - - + -
Iës 'hornires da trnvnil + + + ' + - + + + 
Les conditions de tm-
vaU, -· .. ++ + + + + - - -
L "1_indé];)ëndanoa + - - - - - - -
Le trajet - - + + - + - -.. 
!() Iot5enetit · - ++ ..... ++ - ++ - ++ 

le ànlnire··- ++ ++ + ++ + ++ + + 
La mnftriae··- - - - - - - - -
L lini:ti·ntive + ... - - - - - -
Ln durée du trnvnU - - - - - + - ++ 

Les syndiênts - - - - - - - -
Ln fo.tigua - + - - - - .. -
Lti fomation - - - - - - - -
L1inf'o:motion .. - -- - - .... - - -
La lJronotion 

.. + + - + -. + - -
~ s cadres supérieurs - - - - ..... - - -
L'organisa ti on du tra-
voil - + - - - - ...... -
LD. direction·- -- ..... - - - + - - -
les :études de poste - - - - - - - -

.. 

5712167/t 
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' .. . -

Les_ différe!:'-oes lE) a· plus notable à en~re secteurs sont a 

- Les problèDes de sàtistnction professionnelle qui ont tendance 
·. .. -· .. ~- -

. t ..... •• ' ...... 

à p~n~re pl~ d'~po~nnce ~che~ les aÇ!Dinistratif's et à. un 4-agré moindre 

chez lèa divers,. Cela eat. Vrt'.i en pnrticulier pour 1 tinté~t du~. t-ravail: 
~ • • ' '0 ,, f 4 .... - ' T .. ~ .. ·-

l'initiative, l 1orgb.nisntion .du. trnvnil et l'indépendnn~. ~ 
... 1 ·f 

... ' .. ... ·~ ... 
-Alors qUe l'on avait constaté qua la fabrication senblait plus 

... 
satisi'nite des hon:-.ires, de trnvnU que 1 1entre.tien, on voit ioi qu 111 l'as·t··..: · -- ~- ' ~. - .. -
en fabr:toation une tîinorité très insntisfaite · d.es hornires• On peu.t pen-

·- ~ -· ··- .. . ... 
' 

'ser q.u'il s 1ngit do personnel en reux: continùs a 7 deni-équipes. 

- Contrnii'ament n C(): qua ~ 1on oai"t attendu., o 1est ohez les ndo!.-
• H~;. ~ 0 o-.4 

nistrntii's que 1 ron trouva la plus gronde propo~ic~m ~ pen:\onnes trés 

insntisf'aites des conditions de trcvnil. 

-Le sntisfnation à l'égnrd du temps de trnjot passe nu second 
... 

' . . 
pln~. chez_;les ndrdniatrntifs et les dive:rs_~ Alors __ qr.t:~ !.· n des minori~é~ 

it'lp~rtcn~s d 1insntisfnits en fnbrioation et 'n l 1ontrotian • 

Jo .l f 
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D - 2 - 42 JàlWQ~UUQN .Ptt LA aSATIWfA~J;qN GIJ?DAQ' P4R LES IT;tj4~ 

QHOIS"(S oq,~~~~& 

% 

ITEMS CHOISIS PAR ITEMS REJETES PAR 

LES ~TIS LES !Nat-. LES SATIS LES INSA 
FAITs--· TISFAITS · FArrS TISFAITS 

~--"----. Salnire ---~--~~~--~---+--~~--~~~~ ~ 3 2l 33 

Systè~ de l•nlaire 

Int.érot du travail 

Copditions de travail 

Effort, f'ntigue 

Initiative 

Indépendorice 

Orgo.niso.tion 

Oomnrodas 

OontreÛtrae ··· - ;_.. 

Cadres aupérle urs 

DiTOction 

Horaires 

Durée du trnvo.il 

Trajet 

Pronation 

Fomation 

Syndicats 

Info:rnw. ti on 

Logeoont 

TOI'AL ECHANTILLON DE 
DUDIŒRQUE .._ ____ . -

-
l4 

6 

.3 

4 

6 

17 

3 

l 

-
' 3 

6 

2 

2 

1 

l 

IOO 

1 

.3 

.JJ 

2 

l 

7 

I 

18 

3 

-
1.2 

2 

8 

2 

l 

4 

2 

12 

5 

IOO 

~0 

1 

6 

3 

l 

1 

5 

2 

1 

l 

1 

6 

3 

5 

9 

2 

5 

l 

-
J.6 

IOO 

IO 

2 

2 

1 

2 

1 

2 

2 

3 

2 

l 

4 

3 

5 

14 

l 

4 

-
-
8 

IOO 
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Si,l 1on pesse __ a~us silertci~ le~- problètlés .nynnt obtenu un 
,, 

~ombre de choix 011 de rejets trop :f'O.ible pour· qua 1 'on puis~ .foire 

des commentaires sur eux, les remarquas les plus itlportnntes sont les 

suivm;ites l 

l - lJ. n 1y n pas de différence sènsibla entrs las sa.tie­

fnits et les insatisfaits nu sUjet .des choix ou des. rejets sa portnnt - .., ~- ... - .... -· ...... 

' . ' . . 
sur le s!stè~e de s~lnire, sur les cama:adaa, ~ur .la trajet, sur 1~ sé-

curité do 1 1enploi et sur l'indépendance. n d.evroit donc s 1ogir de pro-
-· ·- . - - ~ ·-

blènea qui na d.isorininent pas beau.oollp les · sntisfnits de~ inso.tisfnits • 
......,1 - .. - -

On snit, si· 1 ton. se réf'àre nu cnloul de ~~ ~or:rélation_ entré ln ~nt~s­

fàction globale et'·ln sotiafnction partielle ( coêfficient 'f ) qUe cala 
...... ......... _ _. _.,.. \, --- ----

~st vrni·· sauf pour 1 1indépendnnoe qui .l<?_giquanent r:tJ.rü.it dÛ I'9oevoir 

plus de choix de la pnrt des sntisfnits ou noins de choix de ln part 
~ - . ··- - ·- - .. 

~s insntis;[>ni.ts~ 0·1eat ·donc que .là encore U y n ~- minorité qui per-
. ' . ...' -~ -

turbe les résultats attendus •. n ~ 1 ngit dea mensUels sons oo.mnnndet1ant 
~ - .. .... ' - . . -
~t d(:rs rid.rdni~tro.tifs. q_ui .sont .. pnrt..icu.'U,èrenent ina~tisfnits globnle-
.. -~ . et . , . ' . . . . . . ·... . . ~ 

mAnt pnrtietù.ièrelllent ~~ti~fn~ t~ .d~ 1 ~indépendnnoe dans· le travail. 
. '· . 

2 ·- n y a ~a différences sensibles an faveur des satie-
• "41 -· 

) .~. · · tnit·à 'pour les· problèmes-. de aalqi~; de .promotion, et ·d 'inté:rot du·tra-
..... _., .. . : -- ' .' . . :·· -- -

ft • ' , 

Vflile Le enlr.ire et l!intéret q.u .trnvnil constituant les ootiafnotions 
.... -·· • 1 .. ., • ... ... . ' 

· de .. s aatisfnits; le salaire et ln pronation constituent les inso.tis-
, . - 1 ••. ': \ ~~ .t ! .t 

factions des insntisfnits • 
• 1 ' 

; 1 

. :. .. , .. , ' 
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Pour ces probl~mes, on at·:jend.nit des corrély.tions fortes avec 

ln sat~sfnotion ~lobe.le. 0 1ast ~vrai~- se_~ P?ur _1 1inté~t du travo.tl• 

Dans ce ons la p~rliurbntion vient de ce que c~ sont les co._~go~es 

oynnt Wl OOtlmandement, qui sont pnrticulièrenent satisfcites de 1 1in--· . ..- -- ~- _ ... 

térêt du ~rnvnil1 _al_C?~s que ce sont 'des catégories_ particullèreuent 

snti_~faites g~o?alenent~~ E?. revonc~, d~s ~ntég~ries p~utôt insatis­

faites globnloment cor.n:-te los .. P.2 - P.3 et les teohnioiens ont plutôt - ·-. - ~ ... 

tendnnc: à fnire vnsser ~u second plan ln satisfaction ~lntiva· à 

l''inté.~t du trr.vail. 

3 - n y o. enfin, des différences sensibles en faveur des in­

satisfnits pour les problènes de conditions de travail, d 1hornires de 
.-... - ~- -

travail, de syndicats, de logenent et d 1orgnnisntion du travnil. Les 
. ..... .. l 

conditions de trevc.iJ., les horvires et les syndicats sont des problènes 
- ~ . . --

qui constituent en quelque sorte les sntisfnotions des insatisfaits. - _..,. - ··- .. 

Les conditions de trnvnil,.le logenent et 1 1organisntion seràient plu-
-- . . . -. --

tôt les sujets d 1insotisfnction des sntisfcita. n est logiqUo d'attendre 
~ . ... - -- -

que tous ces problèmes n'nient poe da corrélntion avec la sntisfnction 

globale. C'est bien le cas, sauf pour l'orgcnisntion qui nurnit dÛ 
..... . .. _, - -- -

;tre ooins_ critiq.~e par les so.tisfnits ou plus critiquée par les .~n: 

sntisfcits puisque la sntisfnction à l'égard do-1 1 organis~tion corrèle - _.. --

bien nvec ln satisfaction globale. 

Dana ce cos; il y a effectivement une tendance n gros,sir ce 

problène chez les chefs d 1atelior et chez les ondres supérieurs, noia 
.. . - ~ -- ... _.,. - .... 

cette tendnnoo est égalenent présentedans des groupes insatisfaits tels - .... -~-

qua les techniciens et les odtdnistrntif's. 



. - 22.I.·-

in revanche, pour les. etlplo~s ··et P9~ les horo:tn:s, ln critique de 

l'organisation tend à pnssa~ ~u·ée~~nd ~lnn. On pout dono penser 
_.,.. .. 1 .... - • - ... ~ -

qu1il a_ 1 n~t en fr.it d'tm~ o_~tique constructive pr~~nnnt de gens 

. :re4'M.:vemant. ~t::t.sf:trl.:&s .&-'1e.ur- aitt'lllt.ion ·d.linS .i,.ù.alnê • 

,·. . ·, 

~ .. ,, 

.... :• 
.... t.. • •. 
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Pour approfondir le problème do 1 1insatisfaction, 
~-- - - ~ -' ·-

nous proposions aux interviewés de répondra à W1 certain noobra de 
·- _...,. -

questions se :mpporliant o.u problèoe dont Us déolnroient avoir la 
o.-4 .. 

plus à se plaindre. Il s 1 ~gissait pour noua de détominer 1 

l) A quoi ils se référent 

2) les responsables qu 1ils désignent 

3) Las moyens d 1actions qu1ils enviscgont 

4) L3s solutions qu'ils proposent 



: •. "; 

~ •' 

""'··'··· "' 

• 1 

~- C~~ pbf,_ REJi!~NOE. H§SPONSADLES DESIGNE§. Müp.!NS ET @OLUI'ION§ '.·. . " . : -' ~7 ·.;··· ···.• "' ····- .......... ··-···· .. -~·· ""'·'"- ......... ' '. .. --~ ... '' 
PROPO§f!t~ EN fONCTION DU PROBL19'.IE pONT ON A LE PLUS A §E P1AIND!§. 

Nous ·n.•av'ons ï:·ète.nù que I<is' probl~nas ·les '"Plt:tS··i'Nq'Uefnmen.t~·oités 

cooue faisant 1 'objet{· d 1 une in'artti.sfnotion pa.rtiou.Uèœ. 

2 - 43 a) CigTIRES DE REFE:RiNQ111 •. 

. 
% 

~LEME DONT ON Sll PRO. BYS"i'EME HORAIRES CONDITIONS 
INT IE PLUS SALAIRE LOGEMENT MoriON DE ET DUREE DE TRAVAIL 

OR!TEHI!iS ;;;---__:_ , SALAIRE ET FATIGUE 
D..E REF.ERENOE 

eompa~nt·n leurs-
~OXPé~~n~s .. ~ssées 9 73 22 28 23 60 

..... , ... .. 
OooporGnt avéo d 1 c~tras 
emploiâ o~ secte urs de 

61 l'usine .38 7 .. :32 l.8 20 
-- . - ·-

Ce ·qua 1 (Q'ti · dëv~.ït·· · · ... . .. ~ ' ~ .. 

attendre d'une usina 3 - .. - 6 IO 
noderne . 

.. -~ . 
Oouplil:'Gnt · avoc· ·a 'n~trea 
usinas, d~n~trea : ré- 17 20 . 9 .4 53 IO 
gions i 

-- --

V ale ur propre de ,l tin.- .. . 
36 

.. 
dividu 12 - 9 .. -.. -
août de ln vie 2.1 - - - ·- -., 

~· i . 
T. IOO IÔO ' 

IOO IOO IOO IOO .. ... ... 
~ .. 

"' .. . ..... 
~· .. .. 

# • • ~ • -· "" 
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b) lai§ RESPQNSAB!i§ 

~ 
PRO- ~'l 

' ' 
ORAIRES CONDrriONS 

-~ SALAIRE LOGEMENT MOI' ION . DE ET DUBEE DE. TRAVAIL 1 
.. SALAIRE_. ET FATIGUE; 
" 

' .... 

Ln direction - Usinor 43 34 33 69 Il:> 44 

Les ohe:f's .. 2B - 52 2S 4 40 
. -· ...... - .. 

Lo gouvernement Z7 9 6 ~ 8 ---

lee syndicats - - 3 - G 5 --

.Les orgnni~s ~xté-
rio urs -· 57'' - - .... -' - - --- - -- - .. ... .. ,, ~·· . . 

·Le progrès technique 2 - 6 3' 34 ll 

IOO IOO. IOO IOO. !00 IOO 
-

a) JIS 11QIENS D'ACTION 

' ·-· 

Ne: ~oient pns o_~ N.R. 62 46 6B 61 67 79 
.. 

Moyens individUels l4 21 30 14 - 7 
- --

Moyens collectifs 22 29 2 J.6 31 4 .. 

EXp~son oéoonten-
10 te ment l 2 - - ·-

Ooopérntion, consultation l· 2 - 9 2 -
IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

1 

d) LiS SOLUTIONS 
- ...... 

Ne votêbt pae ou N.R. 45 39 45 21 3~ 2S 
.. 

Solutions dnns Ie 
cqd.re de l 'usine 34 l4 43 71 54 64 

SOlutiotis aébordant 
le cadre de 1 'usine 20 25 .5 - 15 4 .. -- ·-
Solütions .... expressives I 22 7 2 - 4 

} désespé~as 
57l2/67/f 
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l - LES CJ.UTERES DE lU$rJJJ!ig. 

- La. référence nu pns~ est particulièrement 

forte pour le logeoont- at pour les conditions de ttavail • 

.. ""'La référence à d'autres branches d 1activ1té 

est forte pour les horaires èt la durée de travail. 

- LD. :réfé:mnce à d 1nutros secteurs de l'usine 

~t dono à.~ ln percept~on d 1inégnlités _ooncer:n.e ·. s~out le_. promotion 

et è un degré moi nd~ le snlnire -et le systène de salaire. 
- - _,. .._- --

-Le référence n ln valeur propre de l'individu 

concerne surtout le aystème de- salaire. Ce qu.t montre· qua les ~ens 

jugent que la "job évaluation 11 ne oesura pns valabletteht leur vnleur 

individUelle. 

..- Lr." référence nu .août de ln vio et donc à la 
-:. _. .. _. 

. pression dea besoins oonoerne exclusiveoent le snl~ire. Pour la salaire 
.... - ~··-' -.~··!· _...... ·- - ... - _ .. 

los trf}vailleura eont sensibles aux inégalités do.ns 1' usine, ot à 
~ ~ -- ... 

un degré moindre entre régions ~-Il b~nchea. 

2 - li§ RESPON§ABLES• -

Pour le salaire, o 1est prinoipnletlOnt ln dire-
4 • • -

.. . 
tion qui est jugée responsable, nais égeleriient les chefs ot le gou-

. -~ - .., -
v~rnemé.nt. Pour ln proootion o 1est l 1inverse, on QJl veut pnrticuliè-- _.. ~ . . ~ . --. 

... . ~nont· nux ohe~s eb a un moind~ degre à ~0 diracti?n• 

5712/67/t 



Pour le logenent, o1est surtout les organismes eXtérieurs 

q~~._sont jugés _:esponsnb~es, ae~ndunt la ~:motion_n 'est pas entiè­

renen~ disoulP.êe1 puisque I/3 de ce~ qui se plaignent d.ll log~mont, en 

imputent lu responsabilité ù la direction. 

L11nsatisfnotion è l'égard des études de postes, est éga~ 

lene~t inputéE! -~ ln ~rection. Pnia c~ntre, po~ les ~o~re~ et lo. 

durée, on juge encore ln diroction responsable nais on ressent égnle-
-.. - ......... -~ - --- _... - 4 

mont les contrnintes dÛea ~ux progrès techniqUes. Pour les conditions 
' . - . - ... . . . 

de ~rnvail __ et _!.a fa~igue, les torts se portinge·nt à égnllté entra la 

direction et les chefs. 

I:. fnit le plus aignificntif est le noobre tràs élevé 

des personnes qui ne voient pns de noyens d 1ncti·on t1 employnr pour 
• ~ - - '4 • - --· -. -. •• 

résoudre les prèblànas. Les moyens collectifs l 1enportent pour les 
.. ··- -

problÔmas do salaire, logenent et ln duréo du travail; les moynns 

individUels pour ln proootion. 

4 - POUR Ii4S ~OLUTION.§ }NVISAGEE§ 

Le nombre de non-réponses reste encore très élevé. 

Pour le :roste, Otl pense surtout O. des 110llltions intorri.ea à l 1us1ne 

sauf pour le logeoont. 
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2. - iN FONÇTION DE§ VARJ.AI1If& D 1 USIN,&, DE . éA:n&GORJ:Eq ET Di ~CTEURQ._ 

2 - 44 MS CR.IIEBtfS DE REFltRENCE 

n) Comparaison Denain - Dunkorqne 

ECIIDrrlLLOl~ DE T.A.B. DE 
% 

T.A.B. DE 
DUNKERQUE D.~. DEDAIN 

'· 
. ~ ~ . 

Conpnrent .à lf1urs expérianees 
:passées · · 34 lS 19 -- .. . ... 
Compn:mnt à-d 1àutrés èmplois 
d"lns 1 1 usine 32 '18• 35 -- ·- --

Oôopnrent o.-ee qoo 1 1-on -
deV11rii t .... a.t te nd re d ' une usine 3 - -node me -- -- -
Com~)aro nt à d' r. ut:oo s usines 15 5 ll 

- -- _,.-

Pour lë salaire se réfère nt à 
ln vnleur des individus 9 Z7 9 

- .... . .. -· . -

PaLU .. le srilai:m se réfèrent 
;.. 

7 32 2:1 nu cout de ln vie 

T. IOO IOO IOO 

- ,. .. . . .... ·•. ' .''. ·:.: ~-~1-.: .. ·· 4 

qa1n Denain la comÏJaroison~ tout du moinê en oe qui concerne le salaire 
~- . ~- ...... -. 

s~ ~p~orte nux n~tre_~ emplois dons l:uai~. Ceai est co~roé ~ar ln 

lectare dca oomptos rendus des réunions des délégués dll personnel où -- .... - ..... ...... -· ...... -
l 1on voit ces dorniers se livrer n Wle véritable "guer.f:lla" de snln11'9~t 

. . -~ - .. -- .,_,. .... 

n atogit d~obt~nir d~s aj~~'tlents ent~ ~oplois Cotl~rabl~s. Dtautro 

pnrt à DunkerqUe on se réfère plus fnoilenent n ln vnlour deà individ~~ 
..... - - .. ~ _... . .. 

# ,_. A 

On continue ovidemi!lent n eo ·référer au cout de ln vie, mais les vnla urs 

de conpétenoe personnelle prennent plus de plnoe. 
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D. y a là, un tournant dans le système de pensée et dt notion 
......- .... _.. 

d~ perso~nel, qui s 1e~llque é_~ale~ent pnr~io fr.it q_~ la press~on des 

besoins est moins forte à DunkerqUe qu •à Denain& à Denain 49% des in-
--- - ... --

teM.ewés vo~ient gng~r p~ua nêne en faisant dE:s heures suppléoen­

tnires, contre 31.% à DunkerqUe. 

Ln difiéreno~ peut ·;tm interprétée conme prorenant de l 1effet 
- . 

objectif qu1n eu 1 1évaluation des postes à. Dunkerque• Ln ~vend.icntion 
-· -- - . _ .. 

salarlnle tend noins n oett~ 1 •·nooent sur .les coopnrnisons ·internes 
-- ~- -· .. -.. --

que sur ln valeur professionnelle de 1 'individu.. C'est anna doute J1i 

le cÔté positif de ln "job évnlua.tion"• 
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- ' 

.. b) ;LES CRITEHES pE COMPARAISON SUIVANT LA QAl:EGOlUE f'ÎtÛfESSIONNE!J.l• 
,' ., . 

.. '• 
... ~ . . .. .... 

' .... M. ·' 'P2 ··: . ' 
·~ ·~ ... 

' . .. 
T •. ·os . ··:Pl P3 . OOP E. T. ~ CA OS; DP .. 

... ... 

CO.np~rënt ô. 
... . . 

,L 

le-tirs · axpO- ...... 34 23 30 4.3 40 33 44 40 43 'i~ 15 
riences po.eséos .. 

Comparent-à· : 

d 1nutras en• ·32 36 35 25 20 . ,.42 33 30 l4 lS 15 
pl ois dnns l'u.-

: 
' 

; t 

·sine ! 
' -·. 

COn1pnrent ' 51 a 
cé que ·1 'on- 3 2 ··2 2 - - 61' - l4 18 
d.ovrait atten-_... ~ 

1 

d:re d 1llne ~ina 
noderne .. ; ,. .. 

Con parent ' a 
d'autres usi- .15 7 l6 2l IO l7 6 23 21 4h 40 
nes d1nutrea ·, 

· brhttehes. ' 
. 

Pour~le ·sa- · · 
~ . ... . 

làire se rétè- 9 15 7 7 20 4 ll .. 7- - - IO 
rent ' law--~ a 
leur propre da 

~ .. 
l'individu .• 1 

.,t 

Pour-le ·sa-
lni:ra se ré:t:è- 7 9 2 IO 4 ' ' - ... ~ - - l5 
rent nu ëoût 
de ln vie 

T. IOO IOO !00 IOO IOO IOO !00 IOO IOO IOO IOO 

Plus on est qunllfié et plua on tend n conpnror avec son 
.. - - ...... 

passé ou nvoc d 1nutras usines ou branches d'activité. les catégories - - .. 

les noins qualifiées conparent. plus fnailenent ave a d 1autres emplois 
..... - . .. - ,_..., ... -- ...... -· 

ou d'autres secteurs de l'usine. On peut dire que l!horizon de réfé­

rence s 1élnDgit avec lo q~111ontion. 

;712/67/:f: 
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.. % 
ADHINIS F.ADRI ENTRE. 

ENSEMnLE TRATIFS GAT ION ~IEN DIVERS 

-~ _. -· --
' Oompnï'en~ à leurs expérienCes 

.passées ·.34· 28 'C) 38 32 
-- -- .... 

Conpnrent n.·-a 11o.utroa emplois 
dans l' uaine .32 4h 34 28 34 

. -· - - : 

c·oopnrent n ce que 1 'on 
devrài t a tte n<ire d 1 Wle .3 3 2 2. ' usine raoderne 

- -- -
Ompa.:mnt à d 1r1û.tres usin·as 
d 1 autres branches l5 IO 8 20 20 

--
Valeur __ propre __ de 1 1individu 9 8 ,15 a -

..... 
Cout de ln vie . 7 5 12 4 9 

T. IOO IOO IOO IOO IOO 

La fabriontio~. oa~pa_:e plus ~èo des ~nplois ~ans 

1 1 usi~1 l'en~reticn.plus ave~ les expériences passées ou nveo 

d: 1nutres usinas. 

. .. 5712/67/f 
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......... 

; % 
.EOHA}1T!LLON . T.AoD. DE 'l' A B D~~<"' ... • e • .hl 

1 DE D.~. D .. K. DENAIN 
, .. 

, Ln .direation, 11 usine, ln l 

s·ociété' II' organisa ti on Ah 43 32 
do l'usine ' . 

... . - -· 

~s chers, les supérle ura -. 25 20 l6 . . ~ 
1 ' .. ., 

Ie •. got:Nè rnejne nt a 17 39 
-· .. 

Lës sj."ndionts, les délégués 
le pers-onnel a - 5 .. . . 
U3a orgnni8m·â exterieurs : 

·(s-c-I.e on'\irep:m~urs) _.7 . . ·l3 .. 
- .. _,.. .. ~· ~ . i 

Le 
., 

te~ohniq Ua ' .6 7 a prog:ros : 
•. ..:.,1 • f , .... .. 

T. IOO .. •. ICO IOO 
i .. .. .. 

. . ... . ·; -
· :: .. · .. ·: .. \'' ContrnirêoAnt.·aux aritèrea da. référenaG;··èatte fois DWl-

.. .:. .. ,, ~ ......... -· ........ _ . --
: .. . .,.. ' .. . ·. ·. . ' . 

kerque !l'a~ P_l:~nd p~u.t~.t- _a .1 ~~ne ot Denain visa plus loin, en 

.. .. 
• _1": .: 

. . 
'···'"' 

57J.2/67/f 
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b) ~t!.i~.::QLRE.§Eg~_]~-~R Cj.~~J?.~~~~~~? 

' ~ 
M. P2 

T. œ Pl P3 OOP E. T. OM CA os DP 
._ .... 

Lo. cli.rection 
Usiner 4h 40 40 56 25 53. .. 51' ·.34 41' 5:3 33 --
Les chefs 25 .36 25 21 25 19 lB 15 17 12 26 

........ ·• -
Lé gollV'erne-
oent 8 8 IO 7 17 16 4 7 - 6 26 

Les syndioots c 11 IO 3 - 9 7 5 8 6 4 .. 

Léa orgnniS-
nes extérieurs 7 2 8 5 25 - 7 2t . "J-7 .. lJ. 

--

Lë prog~s 
technique 6 3 7 - 8 3 7 17 17 l.S -

. T. IOO IOO lOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

Les on~gories les plus i.~.aatisfo.ites ~'en prenn~~t piÜS 
' ... ,. . 

facilenent e ln direction, a 1 'intérieur dos groupes : horaires, nensuals, 
• -· 1 .... --· - -- -· • 

enondrenent, plus on est qu.alifié plus on ro.nd ln direction ~spon-
_.. -· -~ -- -~ ·-- - ·-

a~ble. ?e .. ~o!:t les_ c.a.P. et las employés qui citent plue volontiers ... 

le gouvernenent. Les plu.s inae.tistnits du logeraent t o.o.P., nnftrise 
.... -- _.,. 

citent volontiers los organismes extérieurs. La onÎtrise et los ingé-- . - ·-· ... -

nieure nccoroent plllS de poids OllX contraintes techniqUOSe 

5712/67/f 
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- t::..,;).J -· 

o) ~YI R&Nn-ON §sfO~SADLE PAR TYPE D ·'ACTIV!iEl 
'. '1 

ADMlNlS lï:ABRI 
ENSEMBLE -TRATIFS CATION 

'. 

L~ direobio~, .Usiner . '/IJ .. 46 . ..46 
- . -

... 
Les chet-s ·· ... . .. -25 - 23 .2l 

-· - -
~ gouverneoont 8 ll 9• .. 

.. 

~ 

Les syndicnts 8 ll l2 
·- -- --

Los orgnnisma s extéri.e urs 7 - 9 -- .. -
Le progrà a teohniq ua 6 9 3 

' .. 
T. IOO~ IOO IOO 

ENTIŒ 
TIEN DIVERS 

.. 
44 54 

. 'Z1 .... Z7 

8 1 

5 3 

·6 9 
: 

B -
IOO IOO 

On rend·les chefs pl~ responsc.bles à l tent.ra:tien. En 
~ ' ' . - ~ ' : : -. .. ~· ... .. ~. -- ... .,. 

fabrication on cite plua fnailenent les organismes extérieurs et les 
..- ~., -- _.. - .. 

. . . 
syndicats, mais· l'on iopate ooins les oontrvintes teohQiques. 

' ... t f •• ···- ......... 
2 - 1/;> !i;§ SOiiUTIONS PROPO.,& 

l ' t --- , --:-,.. .. . 
a) Qgmpnrçisgn Danc,in - Dntlk;o;raua 

Nf voiont.pns;de solùtion ou NR 

SolutiCSn duns· le endre de 
1 1u.aine 

Sollltions .. débordant la cadre 

'·l 

: ~CHANTILLON ··1 ~.A.B~ DE 
DE D.K ... ~ . ... · .. -D.K. •. 

i 

.. 1 .. .. .. .. "' . ,, 

4l ' ' 1 :::· "" ' 
45 . ~ 

.! 

.. 

de 1 1 us~ne : . _ ··.l ,·,. , -~ 
~=6hs e~~ssivest dâsGs~ ' 1.. .. .- . 5 

+ .t 
f 5 

T• !00 IOO 

T.A.B. DE 
DENAIN 

.38 

)8 

25 

-
IOO 

-· -- .; . -· ! . '' ~ -:-. •' " - ... 
--~------~----~~------._~--~--~~~~~~~~----~.e .. Pour ëette·:g_uesti<m ·nous .J'cisone nppo.rait~ .... le chiffre .iraport0:nt des persor.~.n2;~ 

_: ·. qui ne. vo~nt po.s :de ~olution oar Ce chif'fre nous SQmble ·si.gnif:tontif'. 
' •• ~ ~ \ •••• ) .. 1 ' .. • 1 
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De o~ne q~ pour ___ le~ responsnb~ea, Dennin vo,.t_ plus que Dunkerque dea 

solutions extérieures O. 1 t usine. 

b) LEs sowroNs ~.QEg§~.2rm.ANT_..!fA _Q!Ifœm PROF~Sêi.ON!fELLE. 

. ', . % 
. M. P2 

T. os Pl P3 OOP E~ T. CM CA ·os BP 

-
l 

Në voient pas 
de solution 4l 60 42 37 18 36 25 2B 1 47 32 21 
ou N.R. 

1 
Sqlutions 
internes 0: 45 30 4h 50 35 51 64 43 53 58 43 
1 1usine : 

Solutions 
...... 

déboi'dnnt le 9 8 ll 6· 35 IO B 9 - - C) 
cadre · usine 

... 
,, . 

'Solutions--· 
expressivës 5 2 1 7 l2 3 .3 4 - IO 7 
désespérées 

T. IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO !00 

1 
1 
1 

-·Set.ü.s les c.o..P .. voie·nt dans ·une lnrge nesu.re des sol.utions 
externes. 

4 - J.l§J19h§~S D 1ACTIO~ E_~l(I_§MfES 

2 - 47 ~) ~CMPJ!RA.:mQ!:!J2!mADl - D~J.U 
't ~.. . 1 • - % 

ECH1.NTILLON T.A.B. DE T.A.D. DE 
DE DK • D.K. DENAIN 

.. . . . .. 

~Te voient po.s de moyens d'p.o- ... 

tions ou N.R. 67 63 7l 
-- -- ... 

: 
Proposent des moyens indivi-
dUels 15 15 ; 

- .. -- ...... 

Jrroposent des moya~s -~oJ .. léo.Us l5 20 17 
'1 

~r;Lr1_. son oéoonten:OOnant . 2 2 .. 7 

Lo ooopérntion1 ln consultntiol'l · 2 - -du peroonnol -T. IOO .. 
IOû IOÛ 
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, 
~ 

... . . .1 J.w!. P2 
001' 1 :j DP ' . T. f·œ. :rJ. PJ E. T. CM OA cs 

' . j 
- l '' ·.· 

. .. .. . ......... 
Në voiënt···t:>na· .. ... ... .. 
de moyens 67 63 75 67 ~ --70-. . 59 72 49 73 63 39 
d'actions, NR ., ... 

1 ' 
Moyens in<l:i~ •. 

duels 15 20 7 .11 l2 26 l3 17 20 :u l4 
-· . ' .. . . 

·Moyens colle a- ~ 
'• 

' 
. tifs 15 15 J.6 '17 l8 JJ ·IO ~ - ·u 39 

Bxprlnersôn · . 
~ 

mécontentement 2 2 - l. - 2 .. 6 7- ll ... 
Ln coopération 

... : 
.. 

la consultation 2 - l 4 - - ; 2 - ; ? 

T. IOO ~00 IOO IOO.· IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 
" .. .. . .. ... . .. .. 

.~ '" ...... .. ' . 
n est difficile de tirer des conclusions inportontas 

• ~ ~- - ~·4 

de C::S tableau., ~u le noo~ élové ~s non-rép~nses. ~ pe~t oepend!:nt 

dire qua les chefs d 'atolier, lee enployéa, les o.s. et las ingéniell.l."a 
. - .. - . ....- -- - -

.... 
proposent ~lutot des ooyens individUels, les tochnicians at les contre-

_.. ..... - M 0 • ..- --

œ!tres sont po.rtngés. Les ouvr.i.ers professionnels et les c.a.P •. pro-
~·· - ... • J 

posent plutôt des moyens d 1nction oollectif'a. 

57J2/67/r 
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e) llJR Mœ,;EU§ D 'AÇ'J:IqN §JW' AHT iji.JYP§ D 'LQT.IVITSf.- .. 
1 •• 

.. % 
A.l.i.L'1l1\J ... :; .FADRI l!iN'l'!~ 

ENSEMBLE TRA'fiFS: CATION TIEN DIVBRS .. 
~ . ' . . ... ·• ·' 

~ - --
Ne voient pas de noyens .. 

d'notion 67 62 65 70 61 
-

~oyens ind.iviquels 15 17 . 15 l3 19 
-- ··~-

~oyens eolleotits 15 2l 15 14 16 

~rine son mécontente-
rr;.ont 2 - 3 2 -
Lo. coopération, la COruJuJ.-
tat,ion 2 - 2 ·1 4 

... 

5712/67/f 
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CHAPITR:I 5 

LES ATTENTES 

Les différentes questions e:x.nninéea jusq1.11!l nninten('.nt!. nous 

on~ pomis de f'c~re un b1l~n ~es sntie~aotions. Nous avons Vll en noua 

aetvo.n~ du grou.po-té~oin do Dendn,· que ln satisfnotio~ ohnngeeit non 

seulement dons son degré, nais égrù.amont dons son contenu.. Ill pond&--- .. - . ~ .. - - .. _ ... 

' t ,.. rnt:ion des probleoes n ost plus la meme dnns une usine node me. 0 1est 
. "'~ . -- ...... - - .. 

qu1tm nilieu de trnvnU nouveau n 1antrnfne pns seu.lenent uno satisf'nc-

tion plus grc.nde en teroes qUD.ntitati!a ou diffâronte en tem.es qunli--- ...... ... - -
fiov.tits, il nodifie égnlenent les éxigenoes des participants à 1 légnrd 

-... . .. . ... 

des problènes du trnvnU. 

Oe qui change f'ondntlentalement do ca point de vUe, c 1est moins 

ln satisfaction qua les attentes. En d 1nutrea ternes, on ne peut o~ -
• , t prendre clairement ln satisfnction nu travnll que ai on la mot en 

rnppor:f; avec ce qua les travnilleurs jugent ioportant. dans le trnvnil. 
- .. .-.... ' • • •• - • • - ' J - --

. L•. • 

Nous _e~sniaJ;OnS donc~ dt wie part do v~ir coonent l~s ~tten~s va~en~ 

d'une usi~ n.l'nutra~ d~une oaté_~orle profeasi~nnelle a __ tm~ autre, ~t 

d_~un secte~ n.l'~utré, .et d 1t.1.Utz:: pnrt,. nous verrons qUelles sont les 

relations entre les attentes et les·aatisfGotions. 
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Cette qUestion était posée come suit : 

11 f4ualles sont les deux choses les plus iLlportnntes 

pour qu'un travnil.soit sntisf~isnnt? n 

On a cnloulé los pourcentages en ndditionno.nt les deux 
.... --- . ........ ... 

choix at en divisant pnr le nonb:m de personnes nyo.nt répondu à cette 

question (1). 

(1) La question des attentes n 1est pus facile à interpréter, dnns ln 

ne sure où. la ooj or:tté des choix s lest concentrée sur quelques pro--- .... ·- _.., ·-· 

blènos. On ne peut, évidooment rion dire, des problènas eynnt 
•• ... '<# 

obtenu des pourcentages inférieurs a 5%. 

5712/67/r 
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~OHAN'l•ILLoN .T .A.B. DE T .A.B. DE 
DE D eK. . . D .K. DENAIN 

Un bon snlnire 

Un travail interessnnt 

Avoir des possibilités da pro­
motion 

Ln sécurité do l'enploi 

Un travnil bien organisé 
. .. -~ . ~ 

Do bons rapports avec les chefs 
_..... -· ..... ·- - ..... 

Une bonne entente oveo ·les 
O!k'narodos 

. .... t ; .!... • • -

Avoir des initiatives, des 
.responsabilités 

De bonnes conditions de trovnil 

Le. liberté dans le trnvo.U 

Une bonne direction 
... j' ' • --

·.Une · d·Uré~· de trnvnil oonvanobla - . ~~.,,~. 
De·a lioroires pas trop pénibleS 

Iogenent p~s dll ~ou-de trnvn11 

·• Posai bill tés de fomntion 

Un travnil pnB trop fo.tigu...-tnt 

Non réponses 

~-

TO!'AL DE REPON~S 

TDrAL DE PERSONNES 

'62 

1!/J 

'15 

l3 

ll 

ll 

IO 

8 

. 6 ·' 

.3: 

.3 

2· 

2 

2 

2 

200 

IOO 

64 

.12 

25 

12 

IO 

7 

·J2 

15· 

7 

\ I'O 

2 

-
7 

; 

2 

7 

!00 

77 

!5 

42 

5 

5 

7 

-
IO 

IO 

2 

7 
. . 

5 

2 

... 

-
5 

200 

IOO 

1 ,' 

Si l'on rapproche ce tableau de celui dos sntisfnctions, on voit qua 
.. .... ~ -- --

,. 4en&-l'ensenble, attente et sntisfnction, vont en sens invarseJ 
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nutrement dit, 1 1in.sntisf'notion réveille. l·'ottente. On nttond d 1cutnnt 

plus Wle chose qu1on en est insatiafnit. 

Ceci est pnrticu.lièrement vrni1 pour .les items salaire et 

sécuri_~é d: l 1amplo1, pour. le-squels l~ snt~sfnotio~ e~t _pl~ é~véG 

à Du.nkerque, mnis 11 nt tente plus forte à Denr.in. Do nêoe le~ items 
·~- -- .. - -- - .. - ·- -

"1:?-tintiv~" et 11tenpa de trajet" o~t des .scores de sntisfnotion plus 

élevés à Dennin1 nais sont plus nt tendus n DW'lkel\1Ue. · 

En revanche, il y n e.~_oo~n~ deux items pour le_~qua~s le rapport 

nttenta/sntisfnotion ve dons le n;no sens : il s'agit do ln promotion - - _.. -
ot de ln fomation, qui sont n ln fois plus sctisfaits et plllS attendus 

à Dtmkerque. 

On peut faire 11eypot&i·se qua dnnà ce ena, lesettentea de pro­

motion ont été plus éveillées que ao.tisfniteso En d 1nutres te mes, ln 
..• ·- ·- ·- ...... ---

satisf'nction peut éteindrê 1 1o.ttente : qunnd on est sntisfn:it de quel-
-- - - ~ -· -

que chose on le désire noihS • Mrds la satisfaction peut nilS si év~iller - - ... _.. . 

l'attente: quo.nd on o. gouté à qualquechose, on le <i3sire encom plus. 

5712/67/t 
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2 • 49 2 - IiS g.rENTE§ EN FONCTIOU DGJ LA OATI 

( Ier ET 2ene CHOIX ) 

% l T. 
M. P2 
os Pl P3 OOP E. T. CM CA os DP 

Un bon sn-
loire 62 73 59 65 94 59 64 J;J 26 .32 61 
Un trrivr.il 
!tite re ssnnt 26 lS 15 24 l2 4l 54 24 .33 63 32 
Dos possibi·• 
lités de 20 ll l9 2l 4 31 28 Io· 26 ll 7 
prorlotion 
Ln séëlurité 
de 1 1enploi l5 l6 25 ll l8 IO IO l3 7 - 7 
Un ·trnvail 
bien orgn-· __ l3 l2 ll 2l lB 8 7 30 7 5 ll 
tûsé 
Do bons ·:rnp-. 1 

ports avec ll 8' IO· 15 6 IO l2 l3 l3 IO ll 
leé chers : 

Une-bonne . 

ontenta nvoê ll 18 ll ll l2 3 3 l3 7 - D~ 
l0 s c ru:1tirade a 
Avoir âe·s-~ini . 
tintives ot , IO .3 ~0 g - l3 5 30 7 6.3 15 
dos re sponsn- : 
bill tés ___ . . . 
De bonnos-oon .. 
ditions de g l2 ll 1 6 7 3 6 - - 7 
tro.vr.il 
Ln Ubôr.t;é 
dc.ns le tra- 6 4 9·- ·5 6 J 7 5 2 20 5 7 
v nil ·-
Une bonne 
direction -· 3· .3 4 7 .3 6 7 7 - - -Uno durée do 
trovnil ..... .3 4 2 4 6 3 4 7 4 - -c ômre no. ble-· 
Des horaires · .. 

i pnà trop péni- 2 l 3 12 -.. - 4 - - -ble-s ~-
..... 

Logoment près 
du lieu ·trmrnil.3 5 6 - 6 - - - 7 - -Possibilités 
do fomntion 2 .3 l 2 - 3 3 2 7 IO 7 
Travail pns . 
trop fatiguant 2 6 1 2 - - - - l3 - 4 
N.!..Ro 2 3 5 l - - - - l3 - Ll 1:'a.rAL REPON~~ 200 200 200 200 200 200 200 200 200 200 200 -"• 
TOTAL DE PER-

~ IOO 
1 

SONUES IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO l 
1 

5712/67/f 
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Le salro.ro est inportnnt pou.r tout le monde, no.is surtout 

pour los M. et o.s. et moins pour 1 'encndrenent. 

L'inté~t du trnvnil est it1port~nt surtout pour les men--- - . . . .... 

suela sans comt1nndenent et ~our l~s ondres su.périours_. les possibilités 

de pronation sont pcrtioulièronent it1portnntoa pour les C.a.P. pour 

les mensuels snns o0t1r.mndenent et pour les ohofs-d 'ntelier. 

Pour le :roste, U est difficile do feire des comrentnires, 

vu le peu. de choix vour les autres prob;Lènes. Si l'on veut ènrnctériser 

lBS catégories en fonction des ~ttentos, on peut di~ que relntiveoent 
- -

n ln moyenne, les attentes inport~ntes sont 1 

1) Pour les o.s. t le~ salaire ot les · onnorndes 

2) Pour les P.l : ln sécurité de 1 1e.nploi 

3) Pour les P.2- P.3 : 1 1orgnnisntion et les ohefs 

4) Pour les a. O. P. l ln proootion et les hornires 

5) Pour les eoployés et-les techniciens a L 1inté~t 

du trnvnil et ln promotion 

6) Pour les contrennftres t L1orgnnisation et ln 

rcsponsnbilitô 

7) Pour les chefs d 1atelior : L'intérêt du travail 

ln pr~otion,_~l'indépo~do.noo, 1~ rnt_~gue. 

8) Pour les oadros supérieurs ; L'inté~t du tro.vail 

et la responsabilité. 

5712./67/t 
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2 - 50 9J QUE L 10N A'.Ul'NND DU'TBAVAit EN FONCTI 

( Ier CHOIX SEULEMENT ) 

' AD MINIS F.t~BRI ENTRE 
.. EN~·IDLE TRATIFS CATION· TIEN DIVERS 

Un bon sc. luire· .. · · 50 44 51 51 s-o f: trnvoil int.eressnnt ll 2l .6 l3 IO 
os possibilités de pro-

motion ... -- 6 7 a ; 4 
Ln sécurité d9 1 1eopl.O'i ~ 6· -a. g 4 4 
lJn travail bian orgnnisé : 

6- ';_~·~ 6 5 6 a .. 
De-bona rnpports aveo les 
chers - --· .. 4' 3 ; 4 7 
Des initintivos, des :res-
pons·nbUi-tés· · .. 5 B ; 4 5 
Bonne~antente nvoo les· on~ 
onrcdes -· 2 - l 4 -
Donnas· conditions· 'de trnvn:D.. 2 - 3 3 2 
Ln liberté dana le trnvail 2 - 1 3 l 
~ logenent près du trn- ' 

... 

v nil- --· 2 4 2 - -Do'nne difuo-tion -l' "' 3 - l 2 
Urie dl.Ü'ée da tmvnil oon~ 
v·ennble -- 1 -._.-_ l 2 -Des li0tt'..iras pas ·trop pé- : 
nibles 

.. 1 
.. 

l· - - -
Des possibilités de fol"-
tl(1_1:;ion - - l - -
Trevnil pns .trop ·fa tigunnt l - l - 2 

TarAL ' IOO IOO IOO IOO IOO 
: l 

Les attentes da snlnire sont màins fortes chez les ndtd.n:ts-- --
·trntifs~ alors. ·q~. les problèoes professionngls prennent plus d '10: 

portance. En f'abricntion, l (Lhté~t du :tràvnil n tl oins d 1itiportanoe 
·-doits -· - --

·que les outres se.cte urs. 

, • .., • .,. J• •• .... .... , ... 
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3 -l§S RAPPOJIS.ENTltJ AI,Igs ET §!tTISi\A:JTION~ 

2 - 5:1: 1 - RELA'J'J;ON ENTRE ATTENTE ET §ATI§F.ACTION GLŒJALE. 

~TÏSFAGTî(iN-- ENSE.'4BIE SATISFAITS DlSATISFAITS 

ATTEN.r:6S .. _ .. _ .. -----------------. ·"·. 
Un bon so.lai:re 

Uh trûvail intereGsant 

Des possibilités de prooot1on 

Ln séeurité de 1 1enploi 

Un travail bien organisé 

De bons rapports nv~c les chofs - - -· ...... -- --

Une bonne entente aveo les oo.marndes 

Des initintivas, des responsabilités 

De bonnes oonditio~s do travail 

La liberté dans le travail 

Une bonne direction 

Une durée de trnvnil convenable 

.. Des ho_:n1:~s. p~~ trop ~ni~les 

Un logenent près du lieu de trnvnU 

Des possibilités de rormntion 

Un trnvc~ pas trop fatiguant 

Non réponses 

TDrAL DE REPONSES 

TOTAL DE PERSONNES 

15 

l4 

ll 

ll 

IO 

g 

6 

3 

3 

2 

.3 

2 

2 

2 

200 

IOO 

23 

17 

19 

.l3 

l2 

l2 

9 

IO 

7 

3 

2 

3 

3 

3 

2 

3 

200 

IOO 

68 

14 

10 

9 

ll 

5 

5 

4 

5 

1 

3 

1 

.3 

1 

200 

IOO 

5712/67/f 
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Il n 1y n po.s de différences iuportantes en oe qui conoerne - ' .. ... ' . .. ~ ~ ... 
-· ... , • ~· .. 1 

les nttantOs· a.:s sntis~~its et des ~nsntisf~ta. On ~ote que ~s insa­

tisfaits_~ ont des at tontes 'plUs fortes pour la salo.il!1 1 'intérft du 

t~vnil et ln pron~tio!.!-• Las satisfaits ont des scores pl~ élevés 

pour ln séc'urité de 1 1anploi1 1 1orgnniantion du._ trov~ )..e.a __ nonditions. ___ /-
~ -- - .... --

~ trnvnil, 1 1ind.épandnnoe et ln romo.tion. 

D1autre port, ai l 1ori oompa·re l'ordre dés nt~entes à 

l'ordre des sntisfaotions, U est clnir qu'il ~'Y_~·a p~s._de_liais~ns 

un:Uinéai:ros. Si lo solaire et la. pronation sont en tête de liate, pour 
--4 -- .. _.. . .. ..- - -

les nttentes et en queue pour·-ln so.tiàfnction. En revanche, l tinté~t 

dll trnvnil et ln sécurité de 1 1enploi sont eA tête dnns les deux listas 
.. _..,. .. _.... -- .... ...... - - -

ce qui nontre bien qua les relations ne sont pas sioplea, et que si 
.. - -· - - ........ 

~ 1insnt~si'nction PeUt évei~ler 1 ~attP.nte, (snl~re(_Pr~otio!:.). en 

revnnohe ln satisfaction ne 1 1éteint pc.s forcément et peut nêne l'o.~ 

vi ver • 

•·- f ,..., •• ' .... 

2 -~ION ENTRE LA SATISFACTIO~ A UN -··ET A L1A't!'E±ITJS 
. _, ,, ... 

~ DE ,QFJT IT!J1• 
' , ';..• ~· . ' 

·r...s chi.~!raa son~. les pou.rco~~nges de personnes q~ 

.nttAndent /"Wl iten sur Iqo personnes sotisf'aite~ ou sur IOO personnes 
_... -.. ...- _.,. ' -- -~ -

. inantisfnites de cet iteo, Ainsi sur !00 pereonnes sctisfaitos du 
• - .... • • -· y- ". ~... --

snlairo, 'C) o.ttandent l1tl bon salaire, contra 35 alli' IOO personnes insc.-
.. - ~ ... 

tisfnites du salD.ire, 

571.2/67/t 
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2- 52 

IOO SATISFArrB IOO INSATISFAITS 
A L'ITEM A L'ITEM A~ Un bon snlni.re ___ ..._,....._._ __ ....,.. __ ......j,__ __ ~---~ 

21 35 

Un travail intexessnnt 

Des possibilités de promotion 

Un tra.voil bien organisé 

Bonne entente nvec les oo:mnrndaa 

Bonne entente ay.eo les chef'ë (sa­
tisfaction n 1 1tteo onftrise) 

Donne entente avec lës chefs ·· 
t~.t1efaction a 1 1item ingénieur) 

La sée u...~ té de 1 1en.ploi 

n::s ini~iotives, des ~sponsnbilités 

De bonnes conditions de trnvnil 

L1indépendnnce dnns la travail 

Une bonne direction 

Une durée de trnvail oonvennblé 

11 24 

9 ll 

6 IO 

6 8 

6 6 

7 
' 

; 

8 8 

5 6 

4 6 

3 .3 

l 4 

l 3 

Ln G.Ullsi totalité des items va dans le 'sens d'une rela-- - - ..... ... -· .... 

tion inverse entre attentes et satisf"nction a on cite plus volontiers 
- -

un item oornne itl.portnnt pour qu1un 'travnil soit satisf"nisont quand on 
...:.. ....... -4 _... ... -- ~ .....-~ 

est insntisfait de cet iten. Ln relntion est partioulièrement nette 
-· ....., . ... . _.., --

pour le snlnire, 1 1inté:rât du. trnvl".il1 1 1o:rgnnisntion at lo direction.., 
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3 - !f:ILATroN ENTRE r&s I'J.'h'l:{s oHorS!a · oy REJET1 .. 

Les chiffres représentent pour IOO personnes ayant 
.... -·- - -... • - • - .. 4 

ah~isi oll_ rejeté aet iton, le nonbre do ces personnes qui désignent eet 

itao o~ue étftnt inportnnt pour qu'un travail soit antisfoisnnt. 

2- 5.3 

Un bon anlnire ·· 
Dea poa~ibilités de pro-
motion · ·· 
Un trnvril interessnnt 
Un· trnvro:r·biêh orgnhisé-· 
Une bonne entente ovec los 
catifl.~de·à -
Une -benno entente nvea lee 
chefs (-·+ ou - d 1 1iten 
oaftrise )'; -- -· ~- -- -· 
u rie bonne entente avec les 
chefs·( + ou- à l'itom 
ingénieurs). - ·· 
Lr~ sécu...-!té dô 1 1eflplo1 
Des. initiatives, dos. resp?n~ 
stibilités 
Do bonnes. qonditiona de 
trovoit· - ·· 
L' indépe ndcnce, ln liber~ 
dnns le travail 
UnP. bonnë direction -· 
Une âuréa de trnyoil conve-
nable · 
Un trovnil pas trop fat~·· 
gl1nnt · ·- -
Dës hot-ol.res c·onvennbles 
Le logetaent pro·a du trnvdl 
(trajet) . · . ... 
Des possibilités da foron~ · 
ti on 

72' 

45 
37 
53 

.10 

25 

17 

ll 

.. 
-
6: 

2 

.. 

\ -

IOO PERSONNES AYANT 
REJETE L'ITEM 

·- , . 7~ 1 . , 

':!1 
70 

·24 

., IO 

'· .. 6 

. 
l.3 

,, 
14 

2l 

20 
... 

8 

-
s 

l.3 
9 

ll 

7 
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Contra:i rotnent nu t.1.blonu précédent, on voit ici qu.o 

Certaines relations vont dans le oome sena : promotions, organisation, - .. 

ingénia urs J _ d 1 nut~s en sens i~ors~ : 1 1intérêt ~u tro!ni~, les 

conditions de travail, la fatigue, les horaires, le trajet et ln for-
- .. - -- ~-- . 

mntion. D'autres enfin, ne présentent pr.s do dlrté:mnces : l,'ite:m est 

a~tnnt cité par les satisfnits qua par les insatisfaits. 

__ o_~ const~to de plus,· qUe les gens q~ ~i~nt tm i~m canne 

pC~.rticulièrament satisfaisant ou comne pnrtioulièrenent insotisfnisant 
~· ··- - ' . .. ..... - - -

ont tendance à citer cet item oomne attente. Ainsi pnr axenple t 1 1itom 
~ ... --- . ~.. - _.,. 

initiative, responsabiliPé, est donné c~ 1 1itoo le plus s~tisfnisnnt 
-*" .- .. 

pnr 7% de l'éohnntillon, at conne le plus insatisfnisant pnr 4%. -- ~ ~ -. ... ... . - -

Pnr contra, sur IOO personnes nynnt désigné eot iten dans les attentes, 
- . - .. -- .. -- ...... 

17 1 1ont Q.onné conme 1 1iteo le plus satisfaisant et g OOntle 1 1iten le. 

plus in~~tisfaisnnt. 

Ainsi, c lest· nus si bien lê fnit d 1 ~tre pnrti.ou.Uèranent 

r ' ' "' "' satisi'Git d un problone qua lo fait d en etre particulierenent inan-
·- ·- -·- -~ ·- -- .-~ ·-

tisfait, qui entrnfne une attente forte à 1 'égard de oe p~blène. 

-t 
__ -~D 1 ~utre _pa~.'. si no~ ro~reno1;1s l~ comparaison Denain : 

Dunkerque tollé qu1elle est présontée nu tableau 2 - 35 on voit qua 
- . ·~ - . . ~ --

c'est ooins ln sctisfn~tion que 1 11nportnnoe accordée à'ohnqUe itsg 
-. -- - ... - -.. - ··- -- .. - - ..... 

' .,.. qui_ .. d.éte~na 1 1ottente de oet it~n. Un ~teo peat oontinuar n etr~ 

attendtl. une fois sntisfnit, s 111 est objeotiv~nent considéré ~oonme im­

portant, o'est le ons de lo:pronotion. 

571.2/67/r 
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De nâDe un item peut cesser d 1~re nttendll so:. _ 

soit qu'il soit jugé:·:.o<?ins .impo~_ont . :-a 'est le ens de lo sécurité 

de l 'enploi. Par contro, tm itom som d 1o.utnnt plus important~ et /nttend.u_ 
.. ' .. ~ 

qu11l est ~nantisfait ' c'est ie ons de lt~nitintiva • 

.. ·· ··~_ .. ciïangerùent iriport;tl~t··ntt poirit. do vue des attentes est 

finnlenent une axigenoa noins forte n l 1égtird des problèmes éeononiqUJS 

(solaire et surtout séctn'ité de l 1enploi) et oo anne doute sous 1 'effet 
-· .. -4 - .. - .. -

de leurs so.tisfnctiona relritiv~s. ·Mais U y a pa: contre, un _:éve~l t%"às 

net des exigences professionnelles et du désir do promotion, et ce,. 
_... ........ . - -~ - . ~ -

enns doute du f'nit. quo cas· ex16erices ont été plutôt éveillées qua 

pleinev~nt satisfaites. 

,. 
' ' 

} . 

··1 

;712/67/t . ~' 
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·c H A P I T R. E - 6 

Nous avons groupé dans ce chapitra, di.fférerites qUestions 

oynnt un rnppo:t"ti oveo ln sntisfnction cu trnvo.il. D. s'agit des ques-

~ions .suivantes 1 

A- L'attitude n i 1égard· du pnternnlisne 

D- L'attitude à 1 1égnrd des études de posta 

C - L'nliénntion n~ trnvnil 

57J.2/67/t 
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.A.. -- A;TTITTID;m A L'EGARD DU PA~BJ:i!Al·I~.• 

On sni t q ut à 1 1 origine, ln politique de l'usina consis· 

tnit a sa limiter nu tro.itomont des problèmes strictement p:rof'essionnels 
.... - .. '" ...,.. ~ ..... 

· a·t ··O. a 1en -remettro à de~ . OJ."'go.nistaes e:x:Ur.i.aurs pour la traiteoont des · 
- - ,;._ ' 1 .. ~ ••• 

, probloues oxtrri4?rof'essionnols : logement, activités oultr.t.:rollea, so-
.- . -- - . . ·~ 

"" · ~-ri?:as __ et .. sport~v~a. On snit égnlene_~t qt'le cc.t~e !ol~t.ique n 1n pos pu 

;tro ne née à bien, soit qu 111 y nit eu des. caranoas axtérieu:res à l'usine. - -- - .. ...., ..... 

soit' qua le l~rBOnnel n'nit pas été convaincu do la nécessité ou de 
• -• ~... " .... • • • T - • "'":"' -."* -..1 

l 1effi~ci~ d 1~ ~elle p~lltiq~. Dn.~s l 1enquète on. s'est effo:roé de 

vérifier les cttantos du personnnl à cet égnl'd. le qUAstion était 1 

· · • ~ 11Pour le logetlent e~ _.l~s ~ctivités culturelles sociales 
.... ~· - . -. . 

et sp_~rtivea, est-ce que __ l '_~i~e devrnit faire p~us!. 

ou bien est-11 préférable .. do no' pas t·rop dépondro de. 

l'usine~" 

2-54 t •• ,.. ~ ........ .,. 
~ w s .,. 

EOF.AN·rlLLON T.A.B. DE T.A.B. DE 
... DE D.K • ·.n .. ~ . DENAIN .. 

·t•·usine dêvrni t .. f('.ire plus 33 42 51 
- - ·- ··-

Pau irJpq~e de dér:.ehdra do 
26 l 1usine seuls ·cotlptent ~s ré- 39; 34 

sul. tata 
-- - ..... .... 

~ ·ost ~fé;mbla âe ne poe 
~pend~ de. l'usine ... ·37 .. 32 15 

•• l 
: 

T .. 
l. IOO ·, IOO IOO 

'• :-- i 

·On voit qu10. Dènnin l5% des inter~.·iowés rofusont le !Xl" 
.... -

tornaliat1e contre 32% à Dunkerque~ ~~ pour l 1ensemble de Dunkerque, ll - - - . -
y a encore 63;6 des interviewés qui font c.ppel ou s 1accooodont du pntel'-

ne.lisne. 
57l2/67/r 
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b) !l'l.ITUDE A It.!,E.Q_ARD DU PATERU.AiriSMê -âYIV ANT LA CAT:§G~ 

PROFESSIONNK~.T! $ 

2 - 55 

L ruS'm!1:- 'Slf'ur.s ÔCMPI'ENr JL Esr PREJRABIE 
T. DEVRAIT LES RESULTATS DE NE PAS 

FAIRE DEPENDRE DE 
~ ' PLUS LI USINE 

-----~-- -- -· Enseuble rao .33· 30 31 
............ ~ ........................ _ ............ ~---.. 
Manoeuvres et o.s IOO 35 33 .32 

Pal IOO 45 22 33 

P.2 - P.3 IOO 34 
J 

40 25 
-

c.a.P. IOO 25 37 37' 

Enplo~"'és !00 18 3.3 49 

Teohniciens IOO 21 l4 51 

-.. 

Oontrennftre s IOO 30 3.3. - 37 

- ~ --· 

Ohofs df!ntelicr · IOO 20 20 60 

Ingétü.e urs IOO 6 24 70 

.. 
Délégués IOO 37 l8 45 

i_ .. 

Plus on est q·üalifié, plus-on ref~ le ~nternnliSOê•-~ais 
il s 1 agit~·plüs d 1tm phénot1ène social que d'un phOnooene éoonotiiquo, 
puisquA§ les ëmployés qtd scnt-·proches des· ·hornires au point âe vue du. -­
sn!ri·re, ·re.jettent -·pll.lB fnoilenent la paternoiisme, o.lors quë les o.ontze-! ·. 
naitra·s so:1t rrochos aas ouvriers pour ncaopter ou foire- nppel o.u po.tër­
nnlistle~ Jt les oÙV'rl.ers tràs qun.lif'iés acceptent plus le paternnlisne 
quo les autres oUV"riers. 

J 
'1 

57l2/67/t 
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. . B -_.ATT:tïliD~_A_:__hl,_~~ DES ~TUDES DE PO~. 

· Ln ô j'ob ·évaluation 11 a ét~ considérée cornne une no1.1-a 

v:~nuté importante dnns. 1 i qsine et èommo · un dos instruosnts. essentiels 
,. . _.. ..... -

de ln politique du personnel visant n int;rodui:m une j ustitie! ot. I.L'1.~-
•4 ~ ..., - -

coMrence objective d,ans ·1n rémunérnt:ton. C'est pourquoi nous' p.oua 

emme s propaaés d 1 npiirofondir ae problèuo. 

'1 . . i 
EC!IANTILLON T • .l'~.n • . DE T,A.B. DE 

DE D.K. D.K. DENAIN 

... -· '·• 

Sai.ro.ré tmlcUi~ dfnp~s ·'l.es , .. '~ ,. 

~tudes de po a te ·1/J 80 19 
.. 

... ,.,, . . ·- ..... .. 
15 IO Non 1 49 

·--
·' 

Ne snven~ pas .? ~ 7l . .. .. .. 

: .. 
T. 

. .lOO IOO ;J:OO 
' .. 

-·'· j. 
,..,. l '- .. . .. ft• ..... ·~ ... " 

1 

.. 

On const_~te .. qll:~à Denain le personnel est qunsi_ 
.. ' .. ~ 

~.nnimo. O. i.w..o~l:"' .. l.~-~~sten<?.e. d~ ~e. S!.s:tïê.me .. ~~. slni~, n'lors qua 

oelui-ci senble bien connu O. DunkercÏue • 

! 

5712/67/f 
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2- ~ARriUQJf.]~...fO..,m~..A,N+iLY{IS Pj.It ÇA.TEGORJ'.E PllQEZS§IOW§!Ji• 
' . . 

2- 57 

OUI NON N.R. T. 

- --
~.nsemble 46 49 5 IOO 

~- :t o.s. 55 3S 7 IOO 

o.P.l 58 37 5 IOO 

o.P.2 - o.P.3 61 35 4 IOO 

o .. o. P. 71 ';!) - IOO 

tlnployês 20 77 3 IOO 

.. 

Techniciens 20 77 3 !00 
1 

. - .. 

Cont~nn!tre s 23 72 4 IOO 

.. - .. 
Chefs d 1ntolior l3 87 - IOO 

·- ... .. .. 

Ingénieurs ... 95 5 IOO 

Délégués 43 57 - IOO 
-~~t 

57l2/67/f 
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3 - IŒ~ARl'rriOt{ DES. POSJ%S ANAJ:.XSES PAR UPE D'ACTIVITE. 

2- 58 .. • 

' 
' . OUI NON N.R. .. .. 

"' 
Ensenble 46 :49 .: ; 

Admnist~.t.if's ll S9 -
'. 

Fabrication 69 25 ·6 
' 

.. 

Entretien 4.3 54 3 

.. .. .......... 1 A.· - " ,. 

··Divers 25 67 8 

"' .. .. 
; 

% 

T. 

IOO 

IOO 

.. 

IOO 

IOO· 

... 

IOO: 

n y a eu. peu 4e postes analysés pnl'r'.i les mensuelS 

et les ndniniatrotifs. 

n y.a ()Il plus;de pos.tes nnnlyaés en fnl;>ricr'.tion qu1! 

1 1ontzutien. 

'· 

1 

J 
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B - :!YP-NTS !.QAS-~d~)t_I!!)~-D~. !<1i.~· 

Conne il y n une nette majorité du personnel qui est détn-
-·. . .. -- -- -- ..... 

vornble aux étu.d.e.s de postes, nous donnerons seuleoent .le potgpgntrge 
.. - - - -. ~ ~"- ·--

~ i~mnents ci@t~· Ce pou.rcentage_ ... est aâl.c~ uni~uement sur 

les gens q.ui se sont piJononcés dnns ohaqUG ontégor.i.e prof'essionnello • 
. - - _.... __...,. .. - ·- . - . . -

Le caopl~ent n IOO constitua 'la pourcentage de 'jugenents fnvornblas. 

2 - 59 

%DE JU~NTS DEFAVùRADLES --... LA DIRECTION ON NE SAIT CE NtEST LES CHEFS NE ·o•Esr UN 
ARt\ANGE CA PAS MIEUX: PAS PLUS PEWENT PLUS SYSTEME 

COOE ELLE DE QUOI JUSTE. RECOOEUSER POUR .. VEUT 'ON DISCUTE .. CEUX QUI QU'ON Y 
DONNENT SAT IS COMPRENNE 

FACTION~ RJEN 
- -· .. ' . . .. . . . . . '& _,. 

!Ensemble 79 68 66 64 62 

!M. et o.s. 83 66 60 60 67 

P.l 83 72 70 67 71 

P~2 - P.3 81 74 62 64 67 

c.a.P. 64 67 75 67 67 

Eoploy·és 92 75 75 71 54 
-4 

Techniciens 83 82 93 83 64 --
Contrenaftme 75 44 68 77 : 44 

. . - ,. -
62 70 60 Chefs d 'nteller 40 ---

Ingénieurs 21 43 46 37 8 

~éliigués 89 57 6; 69 63 

Ce sont les mensüols snns ooono.ndënent qui sont les plus ... · · 
dëfnvornbles pUis viennënt les omrricrs. Lo. no.Îtrisë est un peu-plus f'o.vornblë. , 
Seulë les cridres supérieurs ·sont pius f'rivôrnbles quë déi'nvoroblës. On voit que 
si lês-~études de postes otit ëu objëctivenënt un t\spect positif an 'trniisi'omant 
la revëndicntion salnriru.e·-vers !''essentiel,-en···rev'tinohe ce système de snloira 
est trés critiqué par le personnel dnns son enaenble. 

5712167/! 
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_0 -,LE S§NTJHENT D'ALIENATION AU TRAVAIL. 
' ' 

Nous nppe~ons a~énn~ion professionnelle, le sentioent 

d 'ov_<?i_~ un emplo~ i_~f'é~~ùr à ~--~ua 1 'on· se ~ent oape.bie de fnira, 

outroment dit, lé 'senti.odit· de ne pael_ uti'Ù_~jou.te.a sen oopnci.t.&a~ 

l - L'A~It_NAT~ON PR.Q~S.SIQNNEWj. 

1 - COMPARAISON DEUAIN_=..)J..Y]j!)E~. 

2-60 
-~ -EGilAHT iLLCN ' T .A.D. DE T ... 't..B. DE 

. ' .. ... ~ ....... .. .... . . DE .D.K • D.K • DENAIN 
"• .. • : . . 

... 
·ont l:'e ··aontin:ent ·d.tutili'Sar. .. . .. 
toutes leurs capacités 37 34 34 

,. .. 
-- · .. ,..., ~ - .. 

·ont le ·ae htiniA nt d 1êt·re sous- . ~ .. . .. 
et1ployés . 63 66 66 

! -· ., 

.. .. 
T. .. ... . IOO . IOO IOO j ; 

1 .. - -- ·- - ·- ... .. - ..... - --
f,;o., 

I.e ·sentioont---d:Jêtre .. soua-anployé est ex.treoenent ... j. • .... ,.-, •• ..,_. • • ~ - .. 

. : f.o~, r1aia 11 est allfJsi f9rt à. D.enain qu tfi DW'lk.erqua. 
"' • •• ' • 'h • 

2 - JVi FONCTION DE LA QUALJtiCAIIO~ 
~ ,, ' 

2-61 
-~-

Mç P2 
f COP T. os Pl P.3 Eo T. CM CA os DP 

Utilisent 
toutes le urs 37 47 40 37 4l lJ 26 38 47 2S 36 ~ 
ao.paaitéa 

Ont le sentl-
mant a •être 63 53 60 63 59 87 74 62 53 72 61-.. 
sous-employés 

T. IOO 1 IOO !00 IOO lOO IOO ~00 IOO IOO IOO IOO 
1 1 



~· 

. - 26k-~- -·· 

Les_pl_~ ma·~isf'aits, de ce point de vue~ sont les o.s. ot 

les ohe_~s _d' n~li.~r. Les ~us insatisf'n~ ts1 son~ les ne~st~ls snns 

conmnndenent et les ingénieurs. Pa:ui, les ouvriers on ressent d'autant 
·- -

plus 1 1allénation qu1on est plus qur.lifié. Pnr contre les employés - ....... _,.,. -
sont plus critiquas encore qUe les techniciens. 

3 - iN,JT.Q,NCTION_.PU TY~j D tACm.,ITE. 

2-62 

)ADMINIS 
. TRATIFS 

~ ---

Utilisent toutes leurs 
cnpnoitos -· 31 

. " . - - -. 

Ont 15 sentioent d'~tro 
sot:s-enployéa . 69. 

Ta IOO 

FAPRI ENTRE t 
CATION· TIEN 

44" :35 

56 6; 

lOO IOO 
1 

% 

DIVERS ENSf!a.IDLE 

- 2S. 37 

72. 6.3 

IOO IOO 

Ce sont les "divers" et les odninistrntirs· qui sont le 
. ... --

plus sensibles è 1 1ollénntion. L'entretien est éplerJênt plllS oritiqu.a 

que ln fabrication. 
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2 - L7AL!ENATION ECONOMigym 
•• ' J 

. . . 
Nous entendons po.r nliérietion ·éconordque, la .fo.it 
l'- -"', • --~ -· ~... -- .~ 

qÜe in p~s·~i9n. 4es ·besoins so!.t· te lié· q:u 1ella fait.· di~ .. q~ton p:rerèra 
~~·- ... ~·· . . - .., ...... - _, . .. -· ..... --

• t .! . 
A· . . A ' 

.. 

gagner plus, mo1tta en fo.isnnt des hel.l.:l"Gs · supplél!lêntnires pl11tot que 

J ~ ' d pvoir le ne~ snlniro et plus do temps n soi~ 

.. 1.) 0~.~~31\I§ON DENP.m - ,DU"TKBRQt§ • 

. 2-63 

: EGF..ANT!LLON 
l 

DE Dt.K; ... .. '•• ., ... 
.. - .... . ~ . . . ' . ' . · . 

. l 
~ (" .. . 

P.réfe'furnieht gag·ner plu.S . 
t 

cl;ue on feisoht des heUJ.~s ·~ 
lo' •••• 

T ... ~,B. DE .. 
D~K • 

... '3l' ... 

: ... 

T.,A.B. DE 
DENAIN 

·' 

49 
·· ·sui)plénehtaire s 

-. - -· -' ·- .... 
'• 

! 

P).1'éf~ ~.reie nt. o. voir le 
.• A : tien a .. 

·arilnira et plus de tampa ' 7l 69 51 n 
eux 

T. IOO IOO IOO 

. - - -4 

On voit quo 1 1o.liénc.tion éconor:rl.que est plus forte 

à Dent'..in. 

571.2/67/t 
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Mo P2' 
T. œ Pl F3 COP E. ·T •. CM CA os 

_, --
Préf"êreroient- -
gngner plus ra;oe 
efi friisnnt des J Z1 3B 34 '21 C) .31 15 9 7 -
heures supplé- . 
mentnires 

~ ~ ·- -. 

Prête rerniA'nt 
nvoir le -t'~Ûne . 
sc.laîre et plus 7l 62 66 73 71 69 85 91 93 IOO 
de teops . a 0 ux. . . . .. 

T. IOO IOO !00 IOO IOO IOO IOO IOO IOO IOO 

( 1 

La pression. des besoins décroit nveo ln qunlifiontion et 

donc avec le salnire. 

.. f 

DP 

20 

80 

IOO 

5712/67/t 
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.3) PAR LE REVENU Ml!IN~~N PQNDlœJU'AR .ETE J[Jl.ANT_AD. FQD!B .. ~-

2 - 65 

% 
VOTIDRA Tli!l\i'T GAGNER PREFE~RA TKf\."1' 

PLUS 1-iEME PAR DES LE MEME T. 
HEURES SALAIRE ET 

- ' ... - .. SUPPŒMENTAIRES PLUS DE T~J>S 
Uut 

Moins de .3 00 F. 74 2/:J IOO 

300 à 399 F. 37 63 IOO 

400 o. 499 F. 29 71 IOO 

500 a 599 F. ':!} 7l IOO 

600 à 699 F. 22 73 IOO 

100 a 799 F. 17 83 IOO 

BOO à 999 F. 28 72 IOO 

.... 

IOOO F • et plus 4 96 IOO 

ENSEMDLE Cj 71 1 IOO 

Ln p:rossion est pnrtiaulièrenent forte pour los revenus 
-- -

inférieurs à 300 F. elle dôoroft régulioranGnt nvoc une ex~eption pour 
- ·- ..... ..... 

ln tronche SOO n 999 F • Dans ce dernier oas, U s 1agit de célibotairas .... ~ ..... -
et de gens peu qualifiés {o.s. et enployéa). 

5712/67/f 
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